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Le fabricant de systèmes
d'éclairage de secours
dispose de 27 M$ pour
faire des acquisitions
aux Etats-Unis en 1991 p. 29

GRAPHITE : TROIS
GOMPAGNIES
QUEBECOISES
S'AFFRONTENT
Stratmin devrait faire des
profits en 1991, mais elle
s'inquiète des projets de
Mazarin et de Graphicor.
Ces trois sociétés se
disputent le marché mondial
du graphite pp. 30-31

DEUX ANS AVANT
D'EXPLOITER
LOUVICOURT
Aur et Louvem devront
investir 150 M$ pour mener
à bien l'exploitation du
gisement de Val-d'Or p. 32

REERET ALLOCATION
DE DEPART
Lorsquel'on reçoit une
allocation de départ, le réèr
peut tempérerl'appétit du fisc

34-35 
  

UNE GROSSE ANNÉEEN
RELATIONSDE TRAVAIL
H_es conventions
collectives de 53 %
des travailleurs
syndiqués du Québec
viennent à échéance
en 1991, dont celles
de 350 000 employés
de l'Etat. Plusieurs
contrats du secteur
manufacturier,
durementfrappé par la
récession, devront être
renégociés pp. 2-3
 

 

 
 

TRAFIC AÉRIEN : UNE
CROISSANCE PLUS
LENTE AU QUÉBEC
D'ici l'an 2000,le trafic de
passagers et de marchandises
croîtra moinsvite ici
qu'ailleurs au Canada p. 7

LA CONCURRENCE
ETOUFFE LA RADIO
Récession, nouveaux médias,
concurrence dela télévision, les
stations de radio sont à bout de
souffle pp. 18-19
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VOTRE COURTIER
COUTE-T-IL
TROP CHER ?

"Wableaux des frais des
courtiers de plein
exercice et à escompte

| PP- 10-11
 

CHASSEURS|D'ESPACES
Jdconseillers el iripourfingMILAteeUEARS[ro ou 392-1330

 

 

DES PISTES POUR
CHOISIR UN
MIGRO-ORDINATEUR

  
   

ENJES-DOS, Windows, Macintosh, UNIX, 0S/2:
où donnerde la tête ? LES AFFAIRES vous suggère |
quelques pistes pour vous y retrouver dans le
labyrinthe des micro-ordinateurs pp. T-1 à T-16 |
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Plusieurs conventions collectives importantes viennent a échéance

1991 sera une une
B= i plus de Jarécession,

de la guerre du Golfe et de
l'incertitude constitutionnel-
te, les entreprises québécoi-
ses devront composer avec
des relations de travail ditfi-
cilesen 1991.
Difficile au plan du nombre

de travailleurs touchés, alors
que 29 % des conventions
collectives, couvrant 53 %
des employés syndiqués qué-
bécois, viennent à échéance.
Difficile aussi parce que les

48 2K0 travailleurs québé-
cois du secteur privé qui re-
nouvelleront leur convention
proviennent en majorité du
secteur manufacturier, qui
est déjà frappé de plein fouet
par la récession.
Difficile enfin parce que le

gouvernement du Québec et
les syndicats représentant les
347 34S enseignants, infir-
imères et fonctionnaires re-
prennent la négociation, un
cxercice qui est toujours
long et douloureux.

« Les conditions économu-
ques qui prévalent laissent
entrevoir une année difficile
en relations de travail et ce,
dans tous les secteurs de
l'économie », a affirmé aux
AFFAIRES le président du

a CHERCHEZ-VOUS I
iB UNE NOUVELLE i

CARRIERE?

8 Devenez agent I
ou courtier, en

i immeubles ou en i
BE préts hypothécaires,|i

ou meilleur
investisseur

Participez au programme

Commerce de

biens Immobiliers

901.38

   

Enseignement
professionnel

collégial
conduisant à une

A.E.C.
purmis no 749926

Pour plus de
renseignements,

contactez un courtier,
ensuite téléphonez

à la registraire

(514) 277-2117

1-800-361-9972
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Conseil du patronat du
Québec, Ghislain Dufour.

« On peut avancer sans
trop se tromper que la réces-
sion provoquera une accal-
mie du côté des conflits de
travail. Cependant, tous les
éléments sont en place pour
créer un environnement très
volatil, autant pour le patro-
nat que pour les syndicats.
« Avec la récession, plu-

sieurs entreprises devront ré-
duire leur masse salariale,
alors que d'autres feront
faillite ou mettroni fin à
leurs activités. À cela s'ajou-
te la TPS, qui crée des pres-
sions inflationistes et des at-
tentes salariales. ».
Selon Ghislain Dufour, cet-

te situation sera toutefois at-
ténuée par une plus grande
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travail et ce, dans tous les secteurs de l'économie. »

ouverture des centrales syn-
dicales à la table de négocia-

[1] EH ON INE 25CNT CNNEPAOLEH
Cossette Comm.-Mark. 18-19  IsogroupT-12 Mortgage Insurance ......... 4-5
Crédit Ford du Canada..... 4-5 Jean Coutu (Gr.) .......... 54-55 Northern Telecom ......... 54-55
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tion. « J'ai rencontré récem-
ment 30 grands patrons qué-

 

Ghislain Dufour : « Les conditions économiques qui préva-
lent lalssent entrevoir une année difficile en relations de

 

bécois pour connaître leur
perspective des relations de
travail. Tous étaient d'avis
qu'à ce moment-ci, il y a une
plus grande couverture de la
part des négociateurs syndi-
caux, quelle que soit la cen-
trale syndicale. »

De longues
négociations

La vice-présidente exéculti-
ve de la Confédération des
syndicats nationaux (CSN),
Monique Simard, utilise
d'ailleurs le ton de la conci-
liation pour livrer sa pers-
pective des relations de tra-
vail.
« A ia CSN, notre souci

principal est de minimiserla
perte ou la diminution de

 

née difficile au plan
l'emploi. Nous avons donc
décidé d'être réalistes dans
nos demandes. Nous tenons
compte de la conjoncture
économique, une leçon que
nous avons tirée de la der-
nière récession.
« Nous croyons toutefois

que cette période de grandes
difficultés peut aussi être
l'occasion de proposer de
nouveaux contrats sociaux.
C’est le temps d'aborder la
question du droit de regard
des employés sur l'organisa-
tion du travail et de mettre
l'accent sur la participation
des employés aux grands
dossiers, comme la forma-
tion et la recherche et Ie dé-
veloppement. »
Si Monique Simard fait

preuve de bonne volonté, el-
le lance tout de même un
avertissement au patronat.
« On ne se fera plus re-
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Par chambre, par nuit, occupation simple ou double

e 455 chambres et suites de luxe e Piano-bar
offrant des divertissements en soirée
e Cuisine traditionnelle ou fine cuisine française
e Diners-dansants les samedis et brunch
musical les dimanches e Nouveau centre de
conférence ultra moderne e Stationnement
gratuit e Partenaire au programme Canadien
Plus 1000 points par séjour

RESERVEZ DES MAINTENANT
Ligne de libre appel. 1-800-268-8998
Téléphone. (514) 288-6666

Tants offerts en foncthon de la disponibihte ne s appliquant

pas aux groupes Les enfants de moins de 18 ans sepournent
gratuitement avec leurs parents Oftre vahde jusqu au
30 avril 1991 inclusivement
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3625, avenue du Parc, Montréal (Québec) H2X 3P8

2
ES

 

NE RAMADA

RENAISSANCE.  

  

 



0NENY

 

IMPORT
ENPORT- des relations de travail

TRANSPORT 

 66
T

J8
UA
9;

Z
IP
AW
ES

‘S
IH
IV
A4
V
S3
1
©

   
 

 

 

  
prendre à accepter des con-
cessions salariales sans con-
ditions par des entreprises
qui menacent de fermer leurs
portes. Désormais, ce règle-
ment ne sera accepté qu’en
contrepartie d'engagements
fermesà long et à moyen ter-
mes pour la main-d’oeu-
vre », a lancé M” Simard.
Du côté de la Fédération

des travailleurs du Québec
(FTQ), le secrétaire général,
Fernand Daoust, a indiqué

 

  

 

  

 

  

  

  

   

  

   
 

  

 

  
   

  

 

que son groupe se présentait
aux tables de négociation
avec deux grands dossiers :
la formation et l’équité sala-
riale.
« On veut d'abord faire

partager avec les employeurs
notre enthousiasme pour la
 

Conçu pour PME et succur-
sales d'entreprises, le systé-
me téléphonique Panther®
vous oide à garder en loisse
vos dépenses téléphoniques.

INTER-SELECT

QUEBEC INC.

(418) 687-9714

 

   

trepreneurs en construc.
tion du Québec (AECQ)
s'oppose farouchement à un
tel régime.
« On veut aussi faire avan-

cer le dossier de l'accès à la
syndicalisation, plus particu-
lièrement dans l’industrie du
taxi, un secteur où la FTQ a

toutefois plus vigoureuses.
Le ton de cette négociation

à déjà monté d'un cran
quand le Conseil du Trésor
a signifié une fin de non-re-
cevoir à la proposition syndi-
cale de prolonger la conven-
tion actuelle d’un an. Le dé-
sir de plusieurs syndicats du

TRE

eA)
Eh oui vous pouvez acquérir un système téléphonique "PANTHER” modèle
612 comprenant 4 appareils mains libres avec voyants d'occupations
pour seulement

1999$

DEEE gob

[FIERE

 

installation et T.P.S. incluses

CHEZ VOS DEUX
CONCESSIONNAIRES

CONCESSIONNAIRE AUTORISE
Syslemas Téephoniques

TRILLIUM
  

TELE DATA R B INC.

MONTREAL

(514) 328-7563   
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ton 7 Le Service AGE de repartition des titres en portefeuilie
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CONVENTIONS ; re desCOLLECTIVES ÉCHUES END Hydro-Québec : une réouverture des
1991 AU QUÉBEC (500 employéset +) y oe >=lulat+) | conventions qui risque de chautfer ima
Firme Endroit Nombre Échéance de H_ cs relations de tra-  treprises soumises À une plus heureux qu'il faut 285-1500 a

d'employés la convention vail d'Hydro-Québec rede- forte concurrence et où la d'avoir respecté la Lou sur 1-800-361-1867
U. du Québec Montréal 600 01.0191 Tadront d'actualité en possibilut de fermeture cst les services essentiels lors — To
Can. Marconi Montréal 27s 06.01.91 s grande », affirme le des négociations de l'an dustrielles à | Ecole des
Emballages En effet, la convention professeur Maurice Leme- dernier. Beaucoup croient Hautes Etudes Commer-
Laval Laval 760 27-01-91 collective qui lie ses 12 960 lin des HEC. que cela a limité les ardeurs ciales de Montréal, qui a nt
JM Asbestos Asbestos 800 31-01-91 techniciens, travailleurs de « Or, les employés d'Hy- de leurs négociateurs. cemment fait un bilan de la
Consumer St-Pierre 500 31-01-91 bureau et gens de métier dro-Québec savent très bien « Je ne serais pas étonné loi 160 avec Norbert Rodri-
Shell Products Montréal 500 31-01-91 prévoit une renégociation que leur employeur esten que, dans la renégociation gue, un ex-président de la
Dominion Textile Drummond. 715 15-02-91 des clauses salariales avant situation de monopole et des salaires qui se fera cette CSN, pour le compte du
Dominion Textile Magog 975 15-02-91 le 16 décembre 1991, une qu'ils disposent d'une très année, on assiste au syndro- gouvernement du Québec, le
Northern Telecom Montréal 3115 24-02-91 échéance qui risque de re- grande sécurité d'emploi. me Oka, c'est-à-dire une si- Conseil du Trésor entame la
NorthernTelecom Monréal oe a mettre le feu aux poudres. Ils peuvent doncse permet- (uation ou une des parties prochaine négociation en po-
Lab (soc. comm) Black Lake 500 28.02.01 « Toutes les étudesdé- tre d'être intransigeants. se dit au diable lu loi et dé- sition de force.
Expro St-Timothée 500 28-02-91 montrent que les syndicats « En étudiant ce dossier, cide d aller jusqu au bout, « Les secteurs public et pa-
Alcan 7 475 04.03.91 qui font le plus de conces- on découvre d'ailleurs que quelles qu'es soient les rapublic ont été pas mal
Alcan Shawinigan 500 11-03-91 sions évoluent dans des en- les syndiqués ne sont pas conséquences. » amochés lors des dermières

Man. W.C.I. L'Assomption 1 050 17-03-91 négociations. La loi L60 à
Canada Packers, Montréal 500 31-03-91 formation professionnelle. dépensé | M$ pour une cam- secteur public est de recon- fait très mal aux syndicats
QIT-Fer et Titane Sorel 900 29-04-91 On veut que cette question pagne de syndicalisation », a duire les clauses normatives sur lc planfinancier.
MIL Tracy Tracy 600 30-04-91 soit présente à toutes les ta- poursuivi Fernand Daoust. des conventions en vigueur: « La CSN a dù verser
Christie Brown Montréal 550 30-04-91 bles de négociation », a dé- Le vice-président, ressour- et de convenir d'une aug- 19 M$ au gouvernement: les
RJR-Macdonald Montréal 680 30-04-91 claré M. Daoust aux AFFAI- ces humaines, du groupe Ro- mentation salariale pour une infirmières ont eu recours à
U. Laval Québec 1225 01-06-91 RES. Na Dismat, Jean-Guy Du- année. des cotisations spéciales
p'anu'acterers Montréal 3 500 31-05-91 chaine, croit toutefois que la « La Centrale de l’ensei- pour régler leur dossier. De
U. de Montréal Montréal 1 100 31-05.91 Formation et récente refonte de la Loi sur gnement du Québec. le syn- plus, cette loi a frappé de
CAE Electronique St-Laurent 1035 19-06.91 équité d’emploi les normes du travail ne fa- dicat des infirmières, celui plein fouet l'ancienneté des
Bombardier Montréal 600 30-06-91 cilitera pas les efforts de syn- des fonctionnaires ct la CSN syndiqués.
Emb. Coca-Cola Montréal 700 28-07-01 « Notre autre grand cheval  dicalisation des centrales. ont proposé conjointement « Dans de telles circon
CTCUM* Montréal 600 02-09-91 de bataille est l'équité sala- « Ironiquement, les syndi- ce scénario », à indiqué Mo-  stances, je ne crois pas que
Steinberg Montréal 8 000 20-09-91 riale. Nous avons fait une cats sc sont peut-être tiré nique Simard. les employés du public au-
Gaz Métropolitain Montréal 550 30-09-91 perçée historique sur cette dans le pied en faisant des « Six semaines plus tard, le ront recours d des débraya-
CXA Brownsburg 500 03-10-91 question dans le secteur pu- pressions sur le gouverne- gouvernement nous a répon- ges au cours des négocia-
CTCUM® Montréal 5 435 01-11-91 blic et parapublic et nous ment pour étendre et renfor- du qu'il était prêt à prolon- tions. Ceci dit, ce sera quand
Concess. autos Québec 800 02-11-91 voulons maintenant faire ac- cer la Loi sur les normes du ger la convention, mais qu'il même une négociation très
puébaeTaléphons Province 5 200 2 Lai cepter ce principe par le sec- travail. En obtenant de telles ne pouvait discuter de la por- longue.
Ù. du Québec Montréal 1 300 29-11-31 teur privé. » mesures du législateur, qui tion salariale avant la fin de «Comme avant, les parties
J 41. Au-delà de ces questions,  élargissent son champ de 1991, un geste qui est inac-  parlotteront encore pendant

Canadian Arsenals Le Gardeur 500 30-11-91 . .
Hydro Québec’ Province 12 960 16-12-91 la FTQ consacrera aussi une protection des employés, les ceptable pour nous. Nous presque 12 mois et ne négo-
Hydro-Québec Province 1100 29-12-91 partie de ses efforts à réagir syndicats se rendent moins nous préparons donc pour les cieront que trois senuunes +.
Gouv. du Québec Province 313675 31-12-01 au rapport Picard-Sexton nécessaires », a affirmé aux grandes négociations formel-  alancé Maurice Lemetin
Montréal Montréal 6 845 31-12-91 sur l’industrie de la construc- AFFAIRES M. Duchaine. les, pour régler la prochaine |
MIL Davie Lauzon 1 600 31-12-91 tion. La FTQ veut faire éta- convention collective. » legll
B. Laurentienne Montréal 1300 31-12-91 blir un régime de stabilisa- Sclon Maurice Lemelin.
Commission. const. Province 515 31-12-91 tion du revenu et de l'emploi Secteur public professeur de relations in- ES ROBERTS
cm — dans la construction. Toute- Les négociations dans lc
Réouverture de convention. Tableau : LES AFFAIRES fois, l'Association des en- secteur public s'annoncent
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Faillites et défauts de paiements hypothécaires en forte hausse

La recession fait mal aux consommateurs, mais
Ba récession que nous

traversons ne peut être com-
parée à celle du début des
années 80, estiment la plu-
part des spécialistes consul-
tés par LES AFFAIRES. Les

consommateurs, notamment,
ne sont pas étouffés au-
jourd'hui par des taux d'inté-
rêt excessifs.
En septembre 1981, le taux

d'intérêt sur un prêt hypothé-

 

#5 mniedoontteat
Pour réservations. .

514-534-3433

Directement de Mtl. 66-6540 

Là où les grands
esprits se,rencontrent.…

  
y Au Château Bromont,
7 nous vous offrons des facilites

exceptionnelles combinées
avec un service hors pair, dans un

“site enchanteur et a prix raisonnable.

Profitez de notre populaire forfait- reunion

et SKIEZ GRATUITEMENT.

v Le,

hatea
romon   

|

90, rue Stanstead,
Bromont, Québec
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Sortie 75,

Autoroute des
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caire pour une période de
cinq ans avait grimpé jus-
qu’à 21,5 % au Québec.
L'année dernière, ce même
taux n’a jamais dépassé
14,25 %.
Au dire de l'économiste en

chef de Mortgage Insuran-
ce Company of Canada, à
Toronto, Mary McDo-
nough,les institutions finan-
cières ont exigé en moyenne
18,15 % d'intérêt sur un em-
prunt hypothécaire de cinq
ans en 1981. La moyenne
tourne autour de 11,75 %
pour 1990.
« On a deux fois moins de

prêts en souffrance qu’en
1981 », estime Louise
Brousseau, directrice ad-
jointe des communications à
la Banque Royale à Mont-
réal.

I] est vrai que le nombre de
prêts hypothécaires en souf-
france à plus que doublé au
sein de la clientèle québécoi-
se des grandes banques cana-
diennes depuis le début de
l'année.
Les banques ne comptaient

que 394 retardataires en jan-
vier 1990 en comparaison
avec ! 000 en novembre der-
nier. La dernière fois que ce-
la s’est produit, c'était au dé-
but des années 1980.
Mais, là s'arrête la compa-

raison. En novembre 1990,
seulement 0,35 % des

 

PAIEMENTS HYPOTHÉCAIRES EN RETARD
AU QUÉBEC EN 1990
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Les données ne touchent que les paiements hypothécaires en retard depuis trois
mois et plus chez les six grandes banques canadiennes.
 

Source : Association des banquiers canadiens.

  

Graphique : LES AFFAIRES

  

 
souffrance. En juillet 1982 —
au plus fort de la dernière ré-
cession — ce ratio atteignait

1,56 %.
« Les consommateurs sont

plus avertis. Ils ont plus de
réserves », pense Claude

282 212 prêts hypothécaires
consentis par les banques
aux Québécois étaient en

 

Votre image publique
Quelle impression les gens ont-ils de votre
€ ompagnie { iticace, conscrencieuse

d\nannique ? Ou ont ds plutôt l'ampression

qu elle est sans souc mal organisée où peut

cre meme mnethcace /

Quest ce qu peat bien contnbuer a cette

perception 2 De toute evidence, le produit où

le service que vous ottrez estle tactear cle gun

permet de déterminer ce que pensent les

consommateurs Mais qu'en est-

1del'euquette de tous les jours, de

Le simple politesse et de la

courtoisie à laquelle nous avons

tous droit ? Par exemple, + quoi
pensentd abord les gens qui passent

pat votre standardiste où qui arrnent a da

reception de votre entreprise 2 Est ce que

laccuedestdesimvolte. cavalier et sans sou?

Frac est le cas croyez vous que ce n'est pas

crarmentammportant /

Nous connaissons un président de compagnie
qui reusst a ventrer Fimage publique de son

entreprse em ran ane dem douzame de fois

par annee pout tegrand ben de sa compagnie

tousqul sabsente du horesu pendant les

heares de aval, par exemple al touve une

bonté telephonique et appelle au bureau. Il

compte le nombre de sonneries avant que la

telepheniste ne réponde Plus de trois coups

naugutent pas then 1 parvæent a changer so

voix pour ne pas etre reconnu elt ventre la

tg on dont on fae tepond

\ d'autres moments au bureau il trouve

moyen de passer par laren ception aun moment

APPropre. anes sans frop se tatre remarquer

pout obser ercamment les gens sont acc uenthis

Des produits de placement, d’assurance-vie et d’assurance-maladie a la mesure de vos besoins.

 

I peut anse voir rapidement comment les gens

réagissent à l'accueil qu'on leur réserve.

À quoicela sert-il # En tait, il peut ainsi s'assurer
que l'image publique que projette sa compagnie

estattentive, amicale et respectueuse envers les

Chients et les chents potentiels.

Dans l'état actuel de l’économie nationale, iby a

beaucoup à gagner en utilisant ces petites

tactiques. Le president en question se livre à cet

Idées et tendances
exeroice depuis plusieurs dizaines d'années, et

SA COMPARNIE à SUrVÉ®EU AUX SUFSAUtS ef aus

taiblesses de l'économie.

La téléphoniste de la compagnie a été formée
pour reconnaître la voix des gens qui appellent.

Apres le deuxième appel, généralement, elle

s'adresse au client par son nom, et jamais par son

prenom. C’est toujours “monsieur ou madame

Savoie” [a prétendue tamilrarnité un peu trop

courante des dernières annees

+ “personnaliser” l‘appelensesertantrapidement

du prenom de la personne qui appelle est

qui consiste

une aberration pour notre president de

compagnie Entait C'estun plaisir. que d'appeler

A son bureau

Ces petites civilités, que lon tend souvent à

oublier, sont quelque chose que la grande majorite

des entreprises de Ventes par telephone au pays

devraient prendre La peine de raviver Rien n'est

plus desagreable pour un chent potentiel quele

coup de telephone surprise qui tourne

immédiatement à la familiarité du prénom.

Bien souvent, la réaction de la personne qu’on
appelle est : “Qui est cette personne ? Pour qui

se prend-ellé pour s'adresser à moi par mon

prénom ” Résultat habituel - unefin rapide à la
CONVErsation.

L’attention aux détails personnels, à la politesse,
une attitude chaleureuse : voilà qui crée une
atmosphère d'atfaires susceptible de mener au

succès. Quiconque a travaillé aux
ventes dans une entreprise est bien

conscient que l'approche brusque

d'un client potentiel ne mène nulle
part. Et c'est la mêmechose avecles
clients établis,

Le peu de temps qu’il faut pour être aimable
vous rapportera de tellement de manières. Le

je-m’en-fichisme peut rapidement donner des
fins de mois creuses et une entreprise en perte

devitesse.

{a façon de vous présenter et deprésenter votre
compagnie en public devrait être la même que

celle que vous employez avec vos collègues de
travail, quel que soit le niveau. Nous voulons

tous être traités avec respect, comme des

tens ntelligents, capables de travailler

harmomeusement avec ceux et celles qui nous
entourent.

Se comporter de cette façon ne coûte rien
de plus.

LA
MARITIME

   

Villeneuve, de General Mo-
tors Acceptance Corpora-
tion du Canada. Il se dit
d'avis qu’il ne sert à rien de
s’alarmer A cause de la ré-
cession en cours.
« J'étais là en 1981-1982.

Tout tombait », dit sur un
ton rassurant le gérant ad-
joint de la succursale de
Montréal de la société de
crédit.
« La situation actuelle
_—

  
LA VOIE DE LAREUSSITE

Souper-causerie
» Liza Frulla-Hébert

Ministre des Affaires culturelles,
Ministère des Affairesculturelles
du gouvernement du Québec.

Le “devenir” culturel

» Jeudi, 21 février 1991

18h00
Salle John Molson
1670, rue Notie-Dome Est (com Popineou)

» Réservations: 866-5226
réservez dès maintenant
non-membres 259
table de 8 personnes 175$

nous remercions:sr
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Source : Association des banquiers canadiens.
  

n'est pas comparable à celle
de 1981 », croit dur comme
fer Pierre Couture, vice-
président de Morin Auto-
mobiles, à Saint-Georges-
de-Beauce.
« Nous avons connu en

1990 une baisse qui est le
dixième de ce que c'était en
1981 quand les taux d'intérêt
étaient à 20 %. Nous
n'avons même pas épuisé
notre provision pour mauvai-
ses créances dans la région
de la Beauce en 1990 », ex-
plique M. Couture.

Les pessimistes

Tous ne sont cependant pas
de cet avis. Claire Cha-

gnon, de l'Association de
coopérative d'économie fa-
miliale de la Rive-Sud, croit
que les Québécois n'ont ja-
mais vécu pire ralentisse-
ment économique. « L'af-
fluence est incroyable à nos
bureaux pour ceux qui re-
cherchent de la consultation
budgétaire », affirme la
conseillère en consomma-
tion.
D'autres chiffres apportent

de l’eau au moulin des pessi-
mistes.
Selon Statistique Canada,

le Canada comptait 8,1 % de
chômeurs en 1990. Le Qué-
bec faisait partie des me-
neurs avec un taux de chô-
mage de 10,1 %.

Graphique : LES AFFAIRES

 

Quand la dernière réces-
sion a commencé en 1981,
seulement 7,5 % de la popu-
lation active canadienne était
sans emploi. Au Québec, le
taux de chômage était de
10,3 %.
En 1981, seulement 6 998

Québécois avaient déclaré
faillite.
Consommation et Corpo-

rations Canada a annoncé
la semaine dernière que
13 907 Québécois ont fait
faillite en 1990.

L'expérience
de Ford

Crédit Ford du Canada
peut témoigner de la décon-   
 

VENDEURS + REPRESENTANTS + CONSEILLERS + GÉRANTS DE VENTE

 

VOULEZ-VOUS VENDRE [IS STRATEGIE ?

      

  

  

| VENTE STRATEGIQUE vous apprendrez comment:
© conclure vos ventes © vous mofiver à vendre
* répondre aux objections * vendre votre personnalité
* plunifier vos entrevues ® structurer voire territoire
* accroître votre clientèle * disposer de votre temps
* froiter les plaintes * communiqueravec vos clients

fiture des consommateurs
québécois.
Selon cette société de cré-

dit, 25 % des 319 véhicules
repris entre janvier et no-
vembre 1990 dans la région
de Montréal, des Laurenti-
des, des Cantons de l'Est et
l'ouest du Québec apparte-
naient à des personnes qui
ont déclaré faillite.
Seulement 16 % des 264

véhicules récupérés au cours
de la même période l'année
précédente appartenaient à
des gens qui ont couru à la
ruine.
« Les deux récessions se

ressemblent beaucoup »,
croit Robert Beauvais, di-
recteur de Crédit Ford du
Canada à Montréal.
Depuis 10 mois, Mine Cha-

gnon de l'ACEF de la Rive-
Sud a tenté d'éviterla faillite
à plus d'une cinquantaine de
familles.
« Il y a souvent des semai-

nes où l’on est obligé de
conseiller au téléphone telle-
ment il y a de la demande.
On n'a jamais fait ça en
1981 », raconte la conseillè-
re de l'ACEF.
« Quand j'ai commencé 1l

y a 15 ans, on conseillait sur-

tout des chônæurs, des gré-
vistes, des cols bleus, Maun-
tenant, on a des universitai-
res, des entrepreneurs et n£-
me des chefs d'entreprise. »

Pouvoir d'achat
réduit

La déconfiture des con-
sommateurs est compréhen-
sible. « Depuis 1981, le taux
d'inflationet le prix des mar-
sons ont augmenté plus vite
que le salaire des tra-
vailleurs », explique Jean
Trencia, directeur du service
à la clientèle privée à la
Banque de Nouvelle-Ecosse
à Montréal.
Sclon Statistique Canada,

la famille qui gagnant
30 973 $ de revenus en 1981
s'est retrouvée en 1989 avec
50 083 $ dans les poches,
soit une hausse de 62 %en
dollars courants.
L'Association canadienne

des courtiers en valeurs
mobilières évalue qu'unc
maison cofitait en moyenne
79 143 $ au Canada en
1981. L'an dernier, le prix
moyen d’une résidence attei-
gnait 160 274 $. Il s'agit
d’un bond de 102 %.

e VISEZ @
L'EXCELLENCE
@wvecvotre@
BUREAU D'AFFAIRES

“CLÉ EN MAINS
vob :

v

EXCEL)
686-0295

Mme McDonough estime
que l'hypothèque moyenne
au Canada se situait entre
75 000 et 80 000 $ en 1990.
En 1981, l'hypothèque
moyenne variaut CHU
36 000et 40 000 $
Pris à la gorge, les Cana-

diens ont ralenti leur rythme
de vie. En 1981, là consom-
mation des ménages cn biens
et services avait bondi de
13,8 % par rapport à l'année
précédente. Cette croissance
n'a pas dépassé S © en
1990).

Les consommateurs ont
même relégué aux oubliettes
obligations et dépôts à ter-
me. Les taux d'intérét ctuent
sans doute plus alléchants au
début de la décennie. Il reste
que les Canadiens n'ont
épargné que 10,7 % de leurs
revenus en 1990 comparat-
vement à 15 % en 1981
IlI

AJOIE

 

 

AVIS
AUX PROFESSIONNELS

Comme de nombreux professionnels
de toutes les sphères d'activités,

Vousdésirez:
« cerner rapidement et répondre efficacement
à l'ensemble des besoins de votre client?

e connaître toutes les règles fondamentales
du «savoir-faire» en interaction avec votre chent”

e vous démarquer et être reconnu

comme un expert irremplaçable?
« être apprécié pour votrefaçon de transiger
avec les gens”

(actuaires, avocats, comptables, notaires.)
vous reconnaissez les mérites de votre formation académique,
mais qualifiez votre formation relative à l'approche-clientèle de

déficiente, voire mêmed'inexistante!

Dans le contexte compétitif actuel, à compétence égale,
le client confiera ses mandats à celui qui saura le mieux

répondre à ses besoins.

Tremplin vers une Approche-Clientéle Réussie *
Enfin un programme de formation à votre mesure,

conçu spécifiquement pour vous!

et à ses attentes.

 
 

   

 

  
  
  

  

  

  

  

  

 

GÉRANCE DE VENTE vous apprendrez comment:
* recruter des vendeurs d succés rémunérer vos vendeurs
* les entraîneret les former * organiser des réunions stimulantes
* les motiver et les stimuler * établir des stratégies de vente
* évoluer leurs performances * choisir votre style de gestion
* structurer vos territoires * disposer de votre temps
* organiser des concours de vente * comment diriger vos vendeurs

INSCRIPTIONS EN NOMBRELIMITÉ
VENTE STRATEGIQUE

 

 
ROGER ST-HILAIRE, INSTRUCTEUR

04dR31]

 

  

    
 

  e SHERBROOKE
oies UT MONTREAL | Quisec 18 et 19 février

PTIT EXC {IRTIE
28 faveier of ler mars 21 ef 22 feveier 25 of 26 fovrier

TELEPHONEZ * RÉGION DE QUÉBEC: (418) 626-7498
MAINTENANT » EXTÉRIEUR: 1-800-463-7246

MAIS CEUX QUI ONT RECU “UNE
POURQUOI PAS VOUS?

 

RUNR CE]   

  
    

Cours de vente
Roger St-Hilaire

CHACUN DE NOUS EST EGAL...

FORMATION A LA VENTE SONTIRII

    

 

  
   

 

    

 

   

Joignez-vous dès aujourd'hui au rang des privilégiés
qui bénéficient déjà de notre approche, uniquect efficace! 

Maximumde12participants par séminaire.
Pour de plus amples informations:

 

 
Tél: (514) 965.0821 MONTREAL QUEBEC

Téléc.: (514) 621-1986 25- 26 fé. 28fev. - 1 man

REMPLIN 8:9 mars 2 13mars

MARKETING INC. 19-20 mars 2223 man _ |
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Ambulances de Montreal :
versl'étatisation totale
BE: Coopérative des tra- p

vailleurs de services ambu- *
lanciers du Montréal métro-
politain vit ses derniers mo-
ments.
Deux ans et demi après sa

création, cette coopérative
créée par le Rassemblement
des employés techniciens
ambulanciers du Québec
(RÉTAQ), que dirige Mario
Cotton, se retrouve avec une
dette de 18,5 M$, qui dépasse JEA
de beaucoup ja valeur de ses
actifs. Elle a perdu plus de
} MS à ses deux premières années.
[a coupérative, née en 1988 dans le cadre

de la maladroite restructuration du transport
ambulancier de Montréal par le gouvernement
Bourassa, fait face à l'alternative suivante :
ou bien elle sera liquidée après la vente à la
Corporation d’urgences-santé de la région
du Montréal métropolitain de ses 132 am-
bulances et de ses 24 automobiles de méde-
cins; ou bien elle sera mise en faillite. D'ail-
leurs, un syndic a déjà été nommé dans le
dossier.

IT est trop tôt pour savoir laquelle de ces so-
lutions fatales sera appliquée, car Urgences-
santé n’a pas encore attaché toutesles ficelles
de la proposition de réorganisation du trans-
port ambulancier que Québec lui a demandé
de préparer.
Québec exige que cette proposition s’autofi-

nance, ce qui est une heureuse nouvelle,
compte tenu de l'explosion des coûts du
transport ambulancier à Montréal depuis sa
restructuration. Cette réorganisation confiant
l'exploitation des services ambulanciers de
Montréal et Laval à Urgences-santé, une so-
ciété para-gouvernementale; les compagnies
de transport ambulancier furent alors expro-
priées . tandis que leurs employés passaient à
Urgences-santé, leurs ambulances étaient ven-
dues à la coopérative du RÉTAQ qui les
loumient à Urgences-santé.
La proposition sur laquelle travaille Urgen-

ces-santé a trois volets:
1. Urgences-santé achèterait les ambulances

et les voitures de médecins de la coopérative;
celte dermière deviendrait une coquille vide
qui s-ra juste bonne à liquider:

2. les coûts d'exploitation de la flotie d'am-

    

 

CHT

bulances devront baisser sen-
siblement, ce qu’ont déjd ac-
cepté les membres du RE-
TAQ, auquel appartiennentles
employés de la coopérative.
Le nombre de postes de travail
de l'entité qui succédera à la
coopérative pour gérerla flotte
de véhicules sera réduit de
47 %, soit une perle de 66
postes sur les 140 actuels; les
salaires des employés qui res-
teront seront coupés de 2 $ à

|

   Hh

AGNE 3 $ l'heure; ils devront aussi
accepter de travailler dans un

cadre plus souple;
3. les principaux créanciers, dont Crédit-

bail Banque Nationale et la Caisse d'écono-
mie des travailleurs de Québec, devront ac-
cepter une restructuration ou un rééchelonne-
ment de la dette consentie sur les véhicules.
Ce volet de la proposition de la Corporation
d'urgences-santé est encore en négociation.

Il y a deux grandes causes à la déconfiture
de la coopérative : 1. l'achat de 110 ambulan-
ces à un prix d'environ 115 000 $ alors que le
contrat de location des véhicules par la Cor-
poration d'urgences-santé était basé sur un
coût unitaire de 85 000 $; Mario Cotton,
l'éminence grise du RÉTAQ qui a cuisiné
l'étatisation des services ambulanciers de
Montréal par Québec et qui siège aux conseils
de la coopérative et d'Urgences-santé, était
parfaitement au courant du contrat de location
des ambulances par Urgences-santé;

2. une mauvaise gestion évidente de la coo-
pérative comme le prouvent les concessions
que le syndicat vient de consentir.
Le transfert probable des ambulances de la

coop à Urgences-santé compléteral’étatisa-
tion des services ambulanciers de Montréal,
ce que le gouvernement avait pourtant juré de
ne pas faire.
Après les propriétaires d'ambulances qui fu-

rent expropriés contre leur gré, c'est au tour
des membres de la coop d’écoper, leurs parts
sociales ne valant plusrien.
Résultat global : un service ambulancier

étatisé, coûtant beaucoup plus cher, dontl’ef-
ficacité ne se serait pas vraiment accrue mal-
gré les nouvelles ambulances et qui reste à la
merci d'un autre monopole, le puissant RÉ-
TAQ.  
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Ce n'est pas vraiment pourvoir
Yves Boivin que 243 Présidents
d'entreprises ont signé notre
carte d'enregistrementl'année
dernière. C’est pour changer
de vie.

Pas tres longtemps, non. Juste le
temps qu'il faut pour prendre un
peu de recul et pouvoir analyser
calmementle plan d'action de
leur entreprise pour le prochain
trimestre.

Yves Boivin connaît 243 Présidents d'entreprises
Souvent, changer de vie permet
de voir les choses plus clairement.

Voir les choses plus clairement,
c'est réaliser quel'Hôtel l'Estérel,
avecses5 fleurs de lys, est sans
aucun doute l'endroit le plus
emballant pour tenir une réunion.
Et qu'en plus on y mange
drôlementbien!

 

  CE Hotel l'Estérél
On vous changede vie

Renseignements et réservations (514) 228-2571

Sansfrais de Montréal 866-8224

Telécopieur (514) 228-4977  
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Hausse de 3,9 %du trafic aérien au Québec d’ici l’an 2000

La croissance de I'achalandage sera plus lente
aux aeroports du Quebec
BL ‘avenir ne s’annonce

pas trés rose pour les trans-
porteurs aériens régionaux
du Québec.
Un rapport récent de

Transports Canada prédit
que la croissance du trafic
aérien et de marchandises
aux aéroports québécois sera
inférieure à celle des autres
régions du Canada d’ici dix
ans.
Le rapport,intitulé Prévi-

sions sur l’activité aérienne
1990-2003, souligne que le
nombre de passagers embar-
qués et déburqués aux aéro-
ports québécois devrait croi-
tre en moyenne de 3,9 % par
année entre 1989 et 2003.
Transports Canada prédit
une progression annuelle
moyenne de 4,1 % du trafic
dans les aéroports canadiens
pendant la même période.
Environ 10,2 M de person-

nes ont franchi les guérites
aux aéroports du Québec en
1989.
De toutes les régions du

Canada, seule celle de l'A-
tlantique connaîtra une crois-
sance moins reluisante que
celle du Québec au cours des
prochaines années. Trans-
ports Canada lui prédit une
augmentation de 3,6 % du
volume de passagers à ses
aéroports.
Le ministère prévoit un tra-

fic plus soutenu en Ontario
(4,4 %) de même que dans
l'ouest canadien (4,1 %) et
la région du Pacifique
(4,1 %).
Les pronostics ne sont pas

plus encourageants pour le
Québec dans le domaine des
marchandises.
On y prévoit une progres-

sion annuelle moyenne de
3 % entre 1989 et 2003 com-
parativement à une croissan-
ce de 3,6 % pour l'ensemble
du Canada.

Un revirement
de situation

Les prévisions traduisent
un ralentissement significatif
du trafic aérien au Québec
par rapport aux années pré-
cédentes.
De 1963 à 1989, le nombre

“ de passagers embarqués et
- débarqués aux aéroports de
la province a progressé de
55 %.
La croissance a méme at-

teint 5,3 % entre 1983 et
1989. 11 s'agissait de la troi-
sième meilleure performance

: parmi toutes les régions du
pays.
« Le trafic a progressé de

façon exceptionnelle en
1988 en raison essentielle-
ment de la généralisation des
tarifs réduits », souligne le
rapport de Transports Cana-
da. Les Aéroports de Mont-

 

CROISSANCE DU TRANSPORT AÉRIEN
DE PASSAGERS1963-89 (EN %)

 

 

Région

Pacifique
Ouest

Ontario
Atlantique
Prairies

Québec

1963-1989

9,2 5,6
8,8 2,3
8,0 6,7
6,6 7,8
6,3 2,6
5,5 5,3

  
    
  

   
   

1983-1989
 

 

Source : Transports Canada       
Tableau : LES AFFAIRES  
 

PROJECTIONS DE TRAFIC AÉRIEN

 

 

AU QUEBEC 1989-1998

Aéroport 1989 1998 Croissance’
(000) (000) (%)

Dorval 6 456 9183 4,0
Mirabel 2 405 3 452 4,1
Québec 759 1109 43
Sept-ltes 141 201 4,0
Saguenay 122 128 0,5
Val-d'Or 115 163 3,9
Rouyn-Noranda 107 137 2,8
Wabush 71 103 4,2
Baie-Comeau 67 96 4,1
Mont-Joli 66 112 6,1
Saint-Hubert 5 80 36,1

TOTAL 10 314 14 764 4,1

!: La croissance est une moyenne annuelle composée.
 

Source : Transports Canada
  

réal — troisièmes en impor-
tance au pays actuellement —
continuerontà tirer de la pat-
te selon les perspectives de
Transports Canada.
Les analystes prédisent à

Dorval et Mirabel une aug-

Tableau : LES AFFAIRES

 

mentation de 72 % du volu-
me de ses passagers avant
2003.
Les Aéroports de Montréal

ont servi 8,9 M de personnes
en 1989.
La croissance de Montréal
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e Système «clés en main»

livre avec:

- Documentation

- Formation des usagers

- Garantie d'efficocité 
e Conception et développement

 

« Spécialité
- Applications multiusagers sous
PROGRESS

- Sys. Exploitation : sco-unix V/386,
VAX/VMS, DOS

 

| PRIX TRÈS COMPÉTITIFS:

  Tél. : (514) 981-5790
 

 

sera inférieure à celle des

 

  

dit le rapport. L'analyse est tondee sur

 

   
 

  

 
 

  

 

 

 

 

 

quatre autrvs aéroports les « Dorval devrait pour sa l'hypothèse voulant que le
plus achalandés du pays. part bénéficier de la crois- taux de croissance du Cana-
D'ici la prochaine décen- sance prévue dansle trafic da et des États-Unis atteugne

nie, on s'attend à des hausses vers les États-Unis. » cn moyenne respectivement
respectives de 92 %, 80%, Le rapport du ministère 2,5 % et 2,2 % par an d'ici
78 % et 77 % des voyageurs porte sur les 77 principaux la prochaine décennie
à l'Aéroport international aéroports du pays. Ces ins- leg000
d'Ottawa, l'Aéropon inter- tallations représentent 96 %
national Lester B. Pearson dutrafic aérien local. AJOIE
de Toronto, l'Aéroport inter-
pans de vancouver o La société d'avocats

roport international de
Calgary. STEIN, MONAST,
Transports Canada estime

que le trafic international et PRATTE & MARSEILLE

ELAN André Monast, C.R. Claude Pratte, CR

: ; Pierre Marseille, C.K. Pierre LaRue, CR
les aéroports canadiens au Jean Marner, LL.M. Pierre Lesage

cours de ladécennie. Bruno Bernard Roger Valhères
Leur croissance respective Pierre Cimon Hon. Paule Gautier CP.CR

est évaluée à 5,5 % et 4,8 % Lours Huot Pierre Pelletier
annuellement. Claude Girard Luc L. Lamoarre

Le trafic transfrontalier Michel Dupont lean Houle
touche uniquement les États- Daniel Lavoie Michel Demers.
Unis, alors que le trafic in- henLous ro = apocton. B Se Adm

; , ean Brunet, B.Com Andre Johnson

ternational ne s'adresse Serge Banbeau René Delorme

qu aux vols en partance oud Marc Paradis Lucie Panseau

destination d'autres pays É nc Lemay Chartes G. Gagnon
étrangers. Martin Roy Sophie Senechal
« On s'attend à ce que la

croissance prévue dans le Charles Stein, CR. LL D

secteur international avan- conse
tage l'aéroport de Mirabel à te StAmable, 1150, rue Claire-Fontaine

cause de son infrastructure Québec (Quebec) GIR 5G4
d'envergure et de l'étendue Tél.: (318) 529-6531
du réseau de ses services in- Telécopieur: (418) 523-5491
ternationaux déjà en place »,

UN LIVRE

A DECOUVRIR’ ,- .. …

oye individuyA] , Le
serré dans l'organisation

ae 4 Les dimensions oubliées
y J sous la direction de Jean-trangois CHANLAT

Un recueil d'une quarantaine de textes, écrits par des spécia

listes, qui constitue une nouvelle perspective de gestion dans

laquelle l'individu ne peut se réduire à un objet, une ressource

ou une variable à maîtriser Un ouvrage pionnier par la pluridis

ciplinarité de son éclairage etle caractère international de ses
| articles qui s'adresse, en plus des professeurs, chercheurs et

étudiants en sciences de l'administration, aux personnes

intéressées à la conditon humaine dans nos ensembles
organisés.

(Coédition: Éditions Eska, Paris)
XVI-848 pages, 45 $

BON DE COMMANDE ° qq
|  L'INDIVIDU DANS se TTT TTT |

L'ORGANISATION: C3 Parement ci-poirt (chôque où mandat) _. $ |

| 845$ chacun. D MASTERCARD #7 VISA rm _ __ |
| oxomploiro(s) à us Date d'expration de ma carte de crédit ____ |

Port et manutention 3008

Sous-total Signatue — snTél |

| ws __ Nom (en majuscules) |
L Total i Adresse _ 0 |

En vente

Cité universitaire
Sainte-Foy G1K 7P4

Tél. (418) 656 5106
Téléc. (418) 656 3476

chez votre libraire ou chez l'éditeur

LES PRESSES
DE L'UNIVERSITE
LAVAL
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Voiciquelques exemplestirés \
s sont impressionnant SUrpapie
   

 

  
   
   

u cours de la réalisation de la Lexus

[S400. on à dû faire un nombre remar-

quable de demandes de brevets, suite

aux sept années de travail fournt par 1 400

des medleurs ingénieurs Toyota,

Dès le début. les ingénieurs dela Lexus +

se sont imposé uneligne de conduite extrêmement

rigoureuse: l'élimination des problèmes à la source.

“wa, Voict un exemple: traditionnellement.

% pour réduire le bruit du moteuret de
@
= | la transmission dans l’habitacle, on
sn

 
ajoute tout simplement des écrans

dans les cloisons, Les ingénieurs de la

Lexus se sont d'abord penchés sur la

source du bruit, C'est-à-dire les vibrations qu'engendre

l'accouplement du moteuret du groupe propulseur.

Ensuite. als ont optimisé l'interaction ]

 
 

 

 

pourquoi la Lexusjouit d'un

roulementplus silencieux

; A 7 que virtuellement

NO toute autre voiture.

$. On a appliqué la même

méthode à presque tousles

791 aspects du design automobile. Ainsi, on

sait que pour maximiserles performances

d'un moteur, il est essentiel de réduire la fnction des

pièces. Encore là, plutôt que de se contenter des matériaux

existants, l'équipe Lexus a inventé un nouveau procédé

pouratteindre une perfection d’ajustage incomparable

   

  
  

de ces pièces maîtresses, l'es]

p à.

—
—
1

 

 

 
   



 
 

| es nouveauxbrevets de la Lexus.
11S 1e sont encore plus sur la roule.
 

dans les composantes internes du moteur.

Ainsi. pour améliorer davantagela

 minimiserlà turbulence, les concepteurs  

 

    

   

  

solution qu'ils ont brevetée:

les déflecteurs d'air.

Ce ne sont là que quelques exemples étonnants du souci

de perfection qui a animéles créateurs

de la Lexus. Car afin de se mesurer aux oWGENT CEcoULEMENTDa DE FAÇON PRÉCISE

; légendairesvoitures européennes de luxe à hautes

I performances, la Lexus devait tout simple-

ment surpasser tous ces exploits

de design et d'ingénierie

automobiles et ce, à

a

 

 

stabilité directionnelle de l'automobile et

4 Dec, «GAINES», EPOUSANT LA CARROSSERE,

tous les niveaux.

Parce que la Lexus ne pouvait être ren de mois que parfaite.

Ni vous voulez avoir la preuve que la Lexus constitue
pu Les DEFLE CIEURS DAIR

uneréalisation "AUX BRA» DE LA SUSPENSION
. MINIMGENT LA TUBULE NCE
\ 4 |  
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remarquable dans
AUTOUR DES PNEUS EN ROULEMENT. | ; Ç

l'histoire automobile, vous

pouvez toujours vous adresser au bureau des brevets ou

plus simplement. composerle 1-800-20-LEXUS pour

obtenir le nom du conces-

sionnaire le plus près

de votre domicile. LE><Us

À la conquête de la perfection 
T
6
G
T

s
a
U
A
G
i
Z

I
p
a
u
r
e
s
‘
S
3
g
i
v
i
d
y
S
7
7
©

 

  
 



od
a
Le

:  
|

S
a
m
e
d
i

2
1

L
E
S
A
F
F
A
I
R
E
S

=RLPRRLLLNTNEE

Le courtage à escomptede demain :
l'information sans représentants
« M c courtage à es-

comple tel qu'on le connaît,
c’est terminé. On se dirige
mamtenant vers l' aiforma-
tion broker, soit un courtier à
escompte qui fournit l'exé-
cutton avec en plus de l'in-
formation. »
C'est ce qu'a affirmé aux

AFFAIRES René Perreault,
le président de Les Investis-
sements Disnat, le plus im-
portant escompteur au Qué-
bec. Selon M. Perreault, l'ar-
tivée des grandes banques,
Avec des COMMISSIONS MOINS
élevées, n'est pas du tout une
menace

« On ne sent aucune com-

péution, lance-t-1l lh n'y acu
aucune demande de transfer
de compte. » En fait, le pré-
sident de Disnat estime que
les grandes banques atta-
quent là où il est le moins
vulnérable, soit au niveau
des commissions.
Ce n’est pas seulement une

question d'argent. Le servi-
ce, l'exécution efficace et un
personnel compétent sont, de
l'avis de M. Perreault, (res
Importants.

I} est intéressant de noter
que les réactions des prési-
dents de Placements Mara-
thon et de Services d’inves-
tissement Ligne Verte sont
identiques à celle du prési-
dent de Disnat, « On ne per-
dra pas de chents pour quel-
ques dollars, a déclaré aux
AFFAIRES Paul K. Bates
de Marathon. Nous sommes
perçus comme des spécialis-
tes et c'est ce qui importe. »
En tait. M. Bates ajoute

qu'à court terme, l'entrée
des grandes banques est un
facteur posit. « Les campa-
gnes de promotion des nou-
Veaux Joueurs augmenteront

  

Jroupe plus important
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Ytotiday Onn.
ACROPORT

#14 15 km du coeur de Montreal

6500. ch Côte-de-Liesse
    
   

* Charnbres et suite spacieuses, avec aire de

travail pour terminer vos affaires de la journee

+ Salles de reunion pouvant convent aussi

hien a une petite equipe de travail qu'a un

 

Situé à 5 minutes de ! aéroport Dorvas

 

  
le degré de connaissance de
notre industrie, »

Qualité des
services

Keith Gray, président de
Ligne verte, met également
l'emphase sur les services
pour rejeter du revers de la
main la menace des autres
grandes banques. « Nous
fournissons des services de
qualité, à t-il expliqué aux
AFFAIRES. Par exemple,
nous avons nos propres né-
gociants sur les parquets,
alors que les firmes à es-
compte des autres grandes
banques font exécuter les
commandes par leurs filiales
de courtagetraditionnel. »
Les grandes banques ont

d'abord envahi le courtage
traditionnel, Elles ont ensuite
fondé des filiales pour con-
quérir le courtage à escomp-
te. La Banque Nationale
(Mtl, 8 $) a maintenant son
Investel, la Banque Royale
(Mtl, 24 $) son Actions en
direct, la Banque de Mont-

tourbillon

UNEFIN DE
EE[3
GRATUITE

Passer@n total de 10 auils à
LN NCRCN RTRCS
mars. Nous vous ofirirons

gracisusement, A vous el

voire tamille. une de

  

Redécouvrez ces deux HOLIDAY INN entièrement rénovés

SEULEMENT 69$ PAR NUIT.
Et ce n’est pas tout!

Navette entre l'hôtel et l'aéroport e Stationnement gratuit e Cadeau de bienvenue

EN PLUS, UN PETIT DÉJEUNER GRATUIT

Autres avantages pour les gens d'affaires

« Restaurants et bars. pour un grand diner

gastronomique ou un petit repds tout simple

« Installations ultra-modernes, avec appareils

d'exercice. piscine intérieure. sauna et bain

Actions canadiennes

Commission n 000 actions 500 à 500 $ à

minimum à3$= 18$= ,38$=
:3000$ 9000$  19000$

Marathon 43$ | 60% 60 $ 65%
Investel 40% "70% 65% | 75%
Ligne verto T DJ 45$ | 70% 65% | 75%

Disnat 35% 1 60% | 57.50% 1 6750%
B Royale 40 $ ; 70$ | 65% 75%

B. de Montréal |25% © 45% 45% ! 55%
Scotia 25% | 45% 45% | 55% 

réal (Mtl, 31,13 $) sa Ligne
d'action et la Banque Sco-
tia (Mtl, 12,25 $) son Place-
ments Scotia.
La Banque de Montréal et

la Banque Scotia ont lancé
une offensive pour promou-
voir leur filiale en courtage à
escompte. Elles ont en effet
les commissions les plus
basses parmi les escomp-
teurs (voir tableau). Une
transaction qui coûte 67,50 $
chez Disnat ou 75 $ chez Li-
gne verte, coûte seulement
55 $ chez Scotia et Ligne
d'action.

ll n'y a pas que
les commissions

Toutefois, comme les in-
vestisseurs avertis le savent,
il n'y a pas que les frais de
commission. Les services
sont trés importants. Par
exemple, Investel et Actions
en direct (Banque Royale) ne
font pas les transactions sur
les options. De plus, les suc-
cursales bancaires ne dispo-
sent pas du personnel requis

  

    
   

 

ENTIÈREMENT RÉNOVÉ

Situe près du pont Pierre-Laporte

à 15 nunutes seulement de Quebec

3125, boul. Hochelaga

   

COMPARAISON DES COMMISSIONS — COURTAGE À ESCOMPTE

   
pour bien expliquer et ven-
dre le courtage à escompte.
L'investisseur qui compare

les commissions à l'aide du
tableau ci-contre doit faire
des nuances importantes que
le tableau ne montre pas.
Par exemple, chez plu-

sieurs escompteurs, le mon-
tant intégral de la commis-
sion s'applique aux ordres
exécutés partiellement, sauf
si l'opération est traitée en-
tièrement le même jour ou-
vrable.
Chez Disnat, l'investisseur

à cinq jours ouvrables pour
compléter une opération.
Ce détail peut être très im-

portant pour ceux qui transi-
gent des titres à liquidité res-
treinte.
De plus, l'investisseur doit

tenir compte de toute la
gamme des services offerts
(réèr, réa, fonds mutuels,
etc.) et les comparer au ni-
veau des coûts. En outre, des
détails, comme les taux d'in-
térêt payés sur les comptes
avec des soldes créditeurs et
le minimum requis, peuvent
être plus significatifs à long
terme que les seules com-
missions. Marathon, Disnat
et Ligne verte ont en fait un
bonne longueur d'avance,
autant au niveau des servi-
ces, que du personnel et du

Actions US

$US 1 000 à

Minimum 6$ US

6 000 $ US

45 $ 89 $

45$ 95$
45$ 100 $
45$ 95$
45$ 95 $
35% 85%
35% 85%

 

 

  

Options TCO Options US

20 contrats 5 contrats | 20 contrats

Minimum à 0,90$ à3,50$ Minimum à 1.10 $US

40$ 55$ 25% 0% | 60 $

36,50 $ 65$ 47,50 $ 3650$ | 65%
27$ 50$ 20$ 27$ 70%

35% 493 41,50 $ 45 $* 59$
75$ 50 $ 42,50 $ 35 $ | 60$ 
 

développement de produits.
« Nous misons sur l'amé-

lioration constante de nos
services, a affirmé Keith
Gray de Ligne verte. Nous
offrirons bientôt la possibili-
té de faire des chèqueset tra-
vaillons sur un projet de
transactions par l’électroni-
que. » Chez Disnat, M. Per-
reault a indiqué qu’il annon-
cerait bientôt de nouveaux
services mettant l’accent sur
l'information. I serait ques-
tion de recherches sur l'éco-
nomie et les valeurs mobiliè-
res. Selon les dirigeants de
ces firmes, le courtage à es-
compte entre dans une
deuxième phase de croissan-
ce qui trouvera son carburant
à la fois chez les courtiers
traditionnel et chez les nou-
veaux investisseurs.
Le courtage à escompte re-

présente actuellement entre
12 et 15 % des transactions
mobilières. En 1995, M.
Gray estime que cette part
sera de 30 à 35 %. De son
côté, M. Perreault hasarde
35 % et M. Batesla situe en-
tre 25 % et 30 % d'ici cinq
ans. Dans l’ensemble du Ca-
nada, Ligne verte domine
60 % du marché de l'es-
compte, suivie de Marathon
avec 35 %. L'industrie au to-
tal représente des revenus

“Pour une transaction dontla valeur est inférieure à 2 000 $, la commission maximum s'élève à 25 $ CA ou 35 $ US, il n'y a pas de commission minimum.

Tableau : LES AFFAIRES

 

annuels de 50 M$. Au Qué-
bec, Disnat domine avec
55 % du marché ; Ligne ver-
te et Marathon se partagent
une grosse part du reste.
Selon les dirigeants, le

courtage à escomple profite
encore de la défaveurdes re-
présentants traditionnels.
« Nos sondages démontrent
que nos clients sont pro-
fondément déçus de la quali-
té des informations fournies
dans le courtage tradition-
nel », soutient en effet Paul
Bates, président de Mara-
thon.
Même son de cloche de la

part de M. Perreault, de Dis-
nat. « Je ne peux pas le
prouver, dit-il, mais je suis
convaincu que 80 % de mes
clients en savent plus long
sur les valeurs mobilières
que 80 % des représentants
dans les firmes de cour-
tage ».
C'est exactement pourquoi

les grandes banques ne se
sont pas contentées d’enva-
hir le courtage traditionnel.
Elles comptent attirer une
partie des investisseurs re-
poussés par ce courtage vers
leurs nouvelles filiales qui
oeuvrent dansMN
BERNARD Hii!

 

     
     
        

    

  

  

       
  
  

   
  

   
   

Ste-Foy (Québec) G1V 448

(418) 653-4901 Fax (418) 653-1836

Ville Saint-Laurent (Quebec) H4T 1E3

Tél. (514) 739-3391 Far (514) 739-6591
  

   
semaine de vacances.
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LE GROUPE CFC HONORE
 

 

Raymond Tremblay, Marcelle Léger et
Laurent Chartier

 

LE GROUPE

CFC
Les spécialistes

des nouveaux défis
de l'entreprise

Montréal - Trois-Rivières -

L'EXCELLENCE EN CONSULTATION

Lors de la dernière graduation du
programmeConseils, MM, Raymond Tremblay
et Laurent Chartier, présidentet vice-président
duGroupeCFC,remettaientlaquatrième édition
du prix GroupeCFC - Conseils àMmeMarcelle
Léger, adjointe au premier vice-président à la
Fédération des caisses populaires Desjardins
Richelieu-Yamaska.

MmeLéger s'est vu décerner ce prix en
raison de ses réalisations exceptionnellescomme
conseillère en gestion au cours des dix dernières
années.

Le Groupe CFC a créé ce prix pour
stimuler l'excellence chez les gradués de son
programmeConseils, lequel en était cette année
à sa onzième promotion, Ce programme,unique
au Canada, implique trois années d'entraînement
et forme des participants provenantde diverses

Québec
entreprises québécoises au rôle de conseiller en
milieu organisationnel.
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Frais d'administration : les courtiers filiales
de banques sont plus gourmands
=i vous croyez que les

courtiers en valeurs mobiliè-
res se contentent seulement
des commissions que peu-
vent générer l'argent accu-
mulé dans vos comptes chez
eux, détrompez-vous.
De plus en plus, les cour-

tiers font payer pour une
panoplie de services admi-
nistratifs. Ces frais, souvent
de nature bancaire et fidu-
ciaire, étaient auparavant ab-
sorbés par le courtier à titre
de service aux clients.
Le tableau ci-bas présente

un échantillon des frais que
peuvent exiger les courtiers
en valeurs mobilières.

I] est cependant important
de signaler que la plupart des
frais relatifs aux régimes en-
registrés, tels les réèrs, réas,
ferrs et réés, peuvent être dé-
ductibles d'impôt s’ils ne
sont pas prélevés de l'actif
du régime. Par contre, cer-
tains de ces frais sont sujets
à la TPS de 7 %.
En outre, plusieurs de ces

frais sont générés lorsqu'un
certificat ou titre est imma-
triculé au nom du client et
non à celui du courtier.
Par exemple,tous les cour-

tiers assurent sans frais la
garde des valeurs immatricu-
lées à leur nom.
Les frais de garde d’un titre

immatriculé au nom du
client s'expliquent par la pa-
perasse qu'il faut remplir et
la manipulation du certificat.
Ces certificats doivent en ef-
fet être conservés séparé-
ment de ceux enregistrés au
nom du courtier. Les écarts

larges à cet égard.

Culture bancaire

« La venue desfrais de ser-
vices dans notre industrie est
étroitement liée à l'acquisi-
tion de courtiers par les ban-
ques. Elles ont amené avec
elles leur culture bancaire »,
a déclaré Jean-Claude Pa-
radis, vice-président admi-
nistration et directeur régio-
nal, Québec, chez Richard-
son Greenshields.
Bert Thomson, analyste

chez Securities Trading de
Toronto, n'est pas tout à fait
d'accord avec cette affirma-
tion. I] admet que le segment
du détail a vu une proliféra-
tion de nouveaux frais de
services et la majoration
d'autres frais.
En revanche, la concurren-

ce dans le segment institu-
tionnel du courtage se fait
plus féroce et limite cette
prolifération.
Observateur de longue date

de l'industrie du courtage,
M. Thomson croit que la ten-
dance vers les frais de servi-
ces a pris naissance aux
États-Unis, chez des géants
tels Goldman Sachs et Salo-
mon Brothers.

Certains courtiers
plus gourmands

À la lumière du tableau ci-
contre, il est également évi-
dent que les courtiers filiales
de banques sont plus gour-
mands dans leurs frais que
les courtiers indépendants ou

Interrogé à ce sujet, M.
Thomson s’est dit d'avis que
ce n'était pas tant la nature
du propriétaire du courtier
que le type de clientèle ct le
marché visé par les courtiers
qui déterminaient la struc-
ture desfrais.
« Les courtiers achetés par

les banques sont particulière-
ment friands des comptes
institutionnels et des indivi-
dus très fortunés. Leur cul-
ture est institutionnelle.
« Quand un client transige

des centaines de milliers si-
non des millions de dollars
par année, des frais de garde
de 50 $ par compte par mois
sont dérisoires », a-t-il fait
valoir,
Par contre, le courtier indé-

pendant et la boutique adop-
tent une mentalité plus entre-
preneuriale et cherchent à
combler la niche du petit et
moyen investisseur. Or, ce
client est beaucoup plus sen-
sible aux frais qu’un client
d'envergure, à enchaîné M.
Thomson.
Non seulement certains

courtiers ont-ils accru la
commission minimum sur
les transactions à 70-75 $.
mais encore ont-ils instauré
toute une structure de tarifs
pour l’exécution de diverses
démarches afin de générer
des revenus et d'améliorer
leur rentabilité. « On absor-
be délibérément plusieurs
frais d'administration. D'a-
bord, ils sont marginaux par
rapport à nos revenus. Par
contre, ils cnnuient les
clients », a expliqué le vice-

l'un des derniers courtiers
indépendants au Canada.
Même son de cloche chez

Tassé et associés ct chez
McNeil Mantha (Mil,
0,76 $) où la plupart des
coûts reliés aux services spé-
ciaux sont absorbés.
Chez Tassé, la facture dé-

pend du client. Si vous déte-
nez 25 000 $ dans votre
compte régulier, ou un réèr
SNF-Tassé, ou un compte
réa chez Tassé ou 10 000 $
de bons du Trésor ou encore
que vous générez 200 $ de
commissions par trimestre,
aucun frais de garde ne vous
est facturé pour vostitres.
Richardson est le seul

courtier à offrir un réèr auto-
géré sans frais, Il exige un
minimum de 7 500 $ et
n'achète pas d'actions. « Il
est beaucoup moins coûteux
de gérer la manipulation et
les transactions de titres à re-
venu fixe que d'actions ».
De nouveaux services sont

disponibles chez Lévesque,
Beaubien Geoffrion, filiale
de la Banque Nationale
(Mtl, 8 $). Il est dorénavant
possible d'effectuer certaines
démarches relatives au règle-
ment d'une succession, de
faire évaluer certains certifi-
cats méconnus ou de faire
faire une recherche histori-
que comptable remontant à
plusieurs années.
Un taux de 75 $/l'heure est

alors facturé. La plupart des
courtiers affichent le même
taux horaire pour toute con-
sultation spéciale que ce soit
pour la planification finan-

SUCCESSION,
D'autres services sont éga-

lement disponibles. Même
s'ils sont moins utilisés, ils

requièrent une attention par-
ticulière du personnel admmu-
nistratif et sont l’objet de
frais depuis le ler octobre
1990, peut-on hire dans un
déphant de Lévesque, Beau-
bien.
Ainsi, l'immatriculation

spéciale d'un certificat d'une
tierce partie, au nom d'une
SUCCESSION OU une MMNAUI-
culation multiple, vous coû-
tera 25 $ par certificat.
Dans le cas des frais exigés

pour la perte où la recherche
d'un certificat ou encore
pour un chèque sans fonds,
les courtiers ne font que pas-
ser au client les frais qu'exi-
gent la banque ou l'agent de
transfen.

Il est quand même étonnant
de retrouver des frais de
SO $ pour recevoir un état de
compte détaillé des transac-
tions annuelles chez Wood
Gundy, par exemple, ou en-
core de 50 $ partitre pourla
livraison de bons du Trésor
chez ScotiaMcLeod.
ScotiaMcLeod, en outre,

facture 15 $ par transaction
pour le rachat de parts de
fonds mutuels immatriculés
à son nom, 25 $ pour ceux
immatriculés au nom du
client et 2S $ pour l'achat de
parts de fonds qui n'exigent
pas de frais d'acquisition
(no-load) et enfin 25 $ pour
la livraison d'un certificat de
fonds mutuel.
Le courtier propriété de la

Banque Scotia (Mil,

12,18 $1 vous facturera aussi
100 $ si vous demandez de
recevoir livraison d'un cei
ficat d'action plus rapide-
ment que le cours normal
des affaires. Wood Gundy
exige 60 $ par ttre pour la
même tâche.
Comme 11 s'agit d'une te

quête rare, la plupart des
courtiers en absorbent le
coût à moins d'abus de la
pat du client
RBC Dominion Securi-

ties, filiale de la Banque
Royale (Mtl, 24 $1, est de
lon le courtier le plus gout
mand. Il facture mème § 3
par chèque pour l'emission
de tout chèque excédant trois
par mois (à l'exclusion evi-
demment des cheques emis 3
la suite d’une vente de titre).
Un virement électronique

de fonds ou par telex vous
coûtera 15 $ par requête plus
les trais bancaires chez
Wood Gundy, fithiale de la
Banque CIBC (Mil,
27.50 $).
Partles courtiers détenus

par les grandes banques,
Neshitt Thomson Deacon,
tait bande à part, absorbant
plusieurs des frais que ses
concurrents facturent Ans,
le courtier de la Banque de
Montréal (Md, 31,13 $)
n'exige ren pour un transfer
de fonds à une autre mstitu-
tion où une ummatriculation

spéciale ou encoie pour
l'achat et la vente de tonds
mutuels sans frais d'acqurst-
tion.
owlou
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Fonds mutusls Frais de garde de Traitement

achats’ rachats’ titres Immatriculés accéléré
| au nom du client * de transierts
' .

25% aucuns | 100 $ par an , aucuns

aucuns aucuns aucuns , variable

50 $ 50$ 5 $partitre/mois  : nd
i

aucuns aucuns | aucun , Aucun

50 $ aucun nd , variable

aucuns aucuns 100 $ par an° , vanable

25% 20% 50 $ par comptams | 60 $ttre

aucuns aucuns | aucuns aucuns

25% 25% | 5C$parmos 10 | 100 $requédte
50 $ 50$ ! 20 $ par trimestre® | aucuns‘

75 25% 50 $ par compte/ms 60 $ tie

entre les courtiers sont très de plus petite taille. président de Richardson, cière ou le règlement d’une

' *FRAIS D'ADMINISTRATION DES COURTIERS
__. pmnp ee + 2 oo, _

Courtiers Réèr Réa Ferr Réé Transfert ™ Immatriculations Chèques visés/ Chèques sans

autogérés autogérés (an) (an) à une autre spéciales virement provision
(an) (an) institution électronique arrét de paiement

Burns Fry> [125%| 75% | 125% 125% 100%75% | aucuns _ aucuns/100 $ aucuns

Desjardins
Deragon 100$ | 75% non  jnon| 45$/compte'" aucuns 3 $ chacun { aucuns

Lévesque | 7 |
Beaubien 100$ 85$ 125$ | 100$; 50$/compte _|_25$titre — | _15$chacun? | 15 $/chéque
McNeil || TT
Mantha®~~ [125% | 75% 150 $ | non 50 $/compte 25 $titre variable aucuns

Midland
_Walwyn__|100$ | 508 100$ | non |_100$/50$ |10 titre aucuns | 15 $/chèque
Nesbitt

_—Thomson* | 125$ __| 80,25$ _| 107$ 80,25? aucuns __ aucuns aucuns 10 $/chèque
RBC u
Dominion 117$ | aucuns 117$ [_117 $ 100 $/75 $ __ 26 $titre aucuns 20 $13$

Richardson® |
Greenshields 125 $ _ 75$_| 125$ |75$ aucuns aucuns aucuns aucuns

Scotia-
McLeod’ 120$ | 75$ _ _| 120$non|100$/compte| 25$titre __ aucuns | 15%
Tassé & ass.‘| 100 $ 90$ 100 $ non 50 $" aucuns aucuns frais banc.

“Wo TT TT TT

Gundy * | 125 $ 80$ 125$ 75$ 100 $Ÿ75 $ aucuns 15 $ chacun‘ 15 $ chacun

* Certains de cesfrais sont sujets à la TPS de 7 %; n.d. : non déterminé; variable : dépend du montant, charge fiduciaire ou type de client, ms . mois,

réèr : régime enregistré d'épargne-retraite ; réa: régime d'épargne-actions, ferr: fonds enregistré de revenu de retraite; réé: régime d'épargne-études

‘: coût par transaction pour l'achat de parts de fonds sansfrais d'acquisition; *: rachat de parts immatriculées au nom du client | * en vigueur à partir du 1er mars 1991,

*. min: 10 $ max: 35 $ facturés trimestriellement: *: en vigueur à partir du 1er avril 1991; *: inclut la TPS; " pour le premier enfant,

* 10 $ de plus pour chaque titre excédant cing, *: aucuns frais de transferts pour comptes réèr, réa, terr ou ree; °: a l'exception des OEC, OEQ et titres de soaétés en commandite,

"'. pour un compte réèr, ajoutez 50 $; *: plusfrais bancaires; *: exempté si 25 000 $ dans compte régulier ou si client à réèr SNF-Tassé ou si compte réa ou si 10 000 $ de bons du

Trésor ou génère 200 $ de commissions partrimestre, ‘*: coût absorbé si bon client; *: compte enregistré/compte non enregistré, “ sans frais dans le Mouvement Desjardins

Renseignements colligés par Dominique Beauchamp LES AFFAIRESTableau
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MARGE BÉNÉFICIAIRE DES SOCIÉTÉS
(Bénéfices avant impôts en pourcentage des ventes)

 

I BANQUE NATIONALE
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Sources : Statistique Canada; oiatistiques financières des sociétés

Tout comme au nnuheu de la dernière récession, la rentabilité
des entrepnses canadiennes est très précaire actuellement.

—
ndicateurs économiques

EEE ÉTATS-UNIS HR
Croissance mensuelle en % Var.moy.

Mois dernier mois ann.on %
4. mois préc. 12 mois

(1) (2) (3)

Ventes au détail déc -04 -01 3,9

Nouv commandes nov - 59 2,5 16
Commandes en carnet nov. -14 06 6,1
Mises en chantier (000) déc. - 0987 1127 1,209
Production industrielle déc. -06 -18 10

Solde commercial (M$) déc. - 9702 - 10,988 - 10170
Prix à la consommation déc. 03 - 03 54
Prix à ka production déc. -06 0.5 49

Taux de chdmage dessarsonalisé (%) déc. 6.0 58 54
Revenu personnel nov 03  -00 61
Indicateur avancé US nov -12 -13 -04

rem CANADA—
Éconotlash (Ba. Nationale) oct. -0,6
Indicateur avancé (Stat. Canada) oct. 28 -0,5 8:

J DEMANDE INTERIEUREIER
1 Ventes au détail nov. -03  -02 nd.

Ventes de voitures (000) nov -08 -3,1 nd.

2 Livraisons manufacturières nov. -03 2,4 -256
Nouvelles commandes nov. -28 2,1 -36
dont biens durables nov -37 1.0 -65

3 Inventarres manuf. (M$) nov - 02 03 -14
Ratio stocks/expéditions nov. 1,55 1, 50 1,53

4 Mises en chantier (000) déc. 136 132 182
- Québec déc. 420 340 40,4

Jl PRODUCTION
Produit intérieur réel oct - 0,1 -07 14

Production industrielle oct. 0,1 03 -23
dont manufacturière oct 0.1 -0,6 -28
Construction oct -29 -28 30
Services oct 01 02 2,4

ME SECTEUR EXTÉRIEUR
Exportations de marchandises nov. -67 5,0 33
Importations de marchandises nov -93 84 07
Solde commercial (M$) nov. 12676 10240 108703

- INFLATION

Prix à la consommation * déc. 02 0,7 48
Prix industriels * nov 01 03 0,0

MN MARCHÉ DU TRAVAIL|
Mois de Mois lys
référence préc. unan

Taux de chômage dessaisonalisé (*)
- Canada déc. 93 9,1 8,1
- Québec déc 117 114 10,1
Rémunération hebdomadaire oct. 08 0,7 5,9

mu STATISTIQUES TRIMESTRIELLESEEN
Variation (base annuelle)

Trim. dem. trim.
deréf. trim. préc. 1989

PIB CANADA } ne -10  -12 30
Investissements | (1-90 -92 -6,3 5,5

Revenu personnel disponible t 11-90 99 -73 53
Protits des entreprises Œ H-90  -41 -333 -49
% d'utilisation des capacités indus! 11-80 nd 83,0 852
PNB ÉTATS-UNISt 111-90 17 04 25
 

* Variation entre le mois de référence et le mois précédent
* Vartation entre le mois précédent, le mois de référence et le mois antérieur
* Croissance annuelle moyenne des 12 derniers mois
* Non dessaisonalisé
* dollars constants * dollars courants

Source : Service des études économiques, Bançue Nationale du Canade

ELNÉECESPCDCE

$Sombres perspectives pour

l'industrie du bois d'oeuvre
IDD epuis quelques an-

nées, l'industrie du bois
d'oeuvre au Québec se fait
mutiler. Faute d'une reprise
dans la construction résiden-
tielle, les difficultés se pour-
suivront jusqu’en 1992.
Les taux d'intérêt élevés, la

chute des mises en chantier,
la force du dollar CA et la
taxe à l'exportation ne sont
que quelques exemples des
embâûches qu'elle doit af-
fronter. À cela s ‘ajoutent des
baisses moyennes de prix de
plus de 10 % depuis un an.
La production de bois

d'oeuvre a dégringolé de
près de 21,5 % depuis 1987,
passant de 5 028 millions
p.m.p. (pied mesure de
planche) à un niveau prévu
de 3 965 millions p.m.p. en
1990. On ne compte plus les
arrêts temporaires de pro-
duction, les fermetures
d'usine et les emplois per-
dus, tant ils sont nombreux.

Autres baisses des
mises en chantier

Le principal débouché du
bois d'oeuvre est la cons-
truction résidentielle.
Le nouveau programme

d'aide à la construction et à
la rénovation résidentielle du
gouvernement du Québec
mettra un baume sur les
plaies dont souffre l'indus-
trie. On s'attend à augmenter
de 8 000 le nombre d'unités
mises en chantier en 1991.
Quoique optimiste, ce pro-

gramme permet d'espérer
près de 40 000 mises en
chantier au Québec cette an-
née. Malgré tout, cela repré-
sente une baisse de 17 % par
rapport à 1990. Le marché
québécois absorbant 35 %
des expéditions de bois
d'oeuvre, l'inquiétude se

 

PRODUCTION DE BOIS D'OEUVRE AU QUÉBEC

ET CONSTRUCTION RÉSIDENTIELLE
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MISES EN CHANTDR |
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1MISES EN CHANTIER: Qué.+ Ont. |

  
transforme en angoisse.
En Ontario, qui représente

21 % de notre marché, les
mises en chantier ne de-
vraient pas dépasser 62 000
unités, soit un niveau équi-
valant à celui de 1990. Quant
au nord-est des États-Unis, il
y est prévu une chute de
15 % des mises en chantier
en 1991.
Ensemble,ces trois régions

représentent 83 % de nos ex-
péditions de bois d'oeuvre.
Les perspectives sont donc
peu reluisantes et on estime
la chute de production en
1991 à près de 5 %.

Efforts de
diversification des
marchés

Des efforts importants ont
été réalisés ces dernières an-

 

    

Gens d'affaires,
on vous offre
le Mexique!

Jouez un appartement au RicheBourg.

pendant deux mois consécutifs en 1991,

ci recevez, gratuitement.

d'avion pour le Mexique.

Vous avez bien lu.

Le RicheBourg vous propose le confort

d'un appartement meuble, avec tous les

services, au centre-ville

de Montreal.

Réservez maintenant!

Nos prix sont plus

qu'abordables et les billets d'avion

sont gratuits!
Le RicurBot ge

2170, ave Lincoln, Montreal H3H 2NS

Renseignements et reservations

935 9224

Deux billets alter-

retour au depart des principaux aéroports

du Canada pour n'importe quelle

destination au Mexique.

deux billets

En collaboration

avec CANADA

PROMOTION  

Source:: Statistique Canada Graphique : Mouvement des calsses Desjardins

nées, notamment par le Bu-
reau de promotion des indus-
tries du bois, pour diversifier
les marchés d'exportation.
En 1989, les exportations

d'outre-mer représentaient
6 % des livraisons, compara-
tivement à | % en 1985.
Des percées non négli-

geables furent obtenues dans
les pays du Proche-Orient
tels l’Arabie Saoudite, la Tu-
nisie, le Koweit et Israël.
Depuis la crise du Golfe, ces
espoirs sont compromis, tout
au moins temporairement.

Taxe à l’exportation

La seule bonne nouvelle
pourl'industrie en 1991 est
la diminution de la taxe à
l'exportation de 8 à 6,2 %.
Pour les trois années subsé-
quentes, elle sera abaissée
respectivement à 3,1 %, 3 %
et 3 %.

I] ne faut pas se faire d’il-
lusion. Cette baisse sera in-
suffisante pour relancer l’in-
dustrie du bois d'oeuvre.

 

Tout au plus, elle limutera les
dégâts.
L'industrie ne peut qu’es-

pérer un retour de la con-
fiance des consommateurs
dans l’économie pour repar-
tir sur une base solide. Seule
une baisse des taux d'intérêt
conjuguée à un règlement ra-
pide de la guerre redonne-
ront de la vigueur aux con-
sommateurs.
Pour le moment, une baisse

du taux de change serait ap-
préciée pour améliorer la
rentabilité de nos scieries.

VUE [HINER

 

Yves St-Maurice est économiste à la
Confédération des caisses popu-
laires et d'économie Desjardins.

 

 

Votre décision

n'aura jamais
été aussi facile.

Voyez la
page 17.   

a

 



 

 

  

    

AUCUN PRENEURM CAMIONS
PIERRE THIBAULT
Les partenaires financiers intéressés à la
relance du fabricant de camions de
pompiers tardent à se manifester pp. 14-15
Jean Navert

FARIS
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LA VIVE CONCURRENCE ÉTOUFFE
|

LES STATIONS DE RADIO
La récession, l'apparition de nouveaux
médias et la concurrence dela télévision
font mal aux stations de radio pp. 18-19
Jean Archambault

Chiffre d’affaires de 50 M$ par an dansles plastiques et le caoutchouc-mousse

RCR International de Longueuil est à l'affüt
de nouvelles
EL_e groupe RCR Inter-

national, de Longueuil, est
engagé à nouveau sur le sen-
tier des acquisitions, après la
réorganisation des activités
desfiliales qu’ils avaient ac-
quises en rafales, il y a qua-
tre ans.
En décembre dernier, le fa-

bricant de produits de calfeu-
trage, de jardinage et de di-
vers articles de plastique et
de caoutchouc-mousse a vu
lui filer entre les doigts l'ac-
quisition de Garant, le fa-
bricant de pelles à neige.
Cette entreprise de Mont-

magny, alors propriété fami-
liale, est passée aux mains de
la multinationale britannique
Hanson.
Pour RCR,l'acquisition de

Garant aurait constitué une
bonne occasion d'ajouter
une gammede produits com-
plémentaire à ceux qu’elle
fabrique déjà pour le marché
du bricolage et du jardinage
à domicile.
Visiblement déçus, les

deux dirigeants principaux
de RCR, Jean-Guy Séguin,
président, et Gaétan Martel,
vice-président exécutif, se
déclarent néanmoins tou-
jours à la recherche de telles
Occasions.
Selon le président de RCR,

le secteur manufacturier ca-
nadien est particulièrement
touché par la récession après
deux ans de libéralisation
des échanges avec les États-
Unis. Une telle conjoncture
fournit des occasions d'ac-
quisition, estiment les pa-
trons de RCR.

Croissance rapide

L'entreprise peut d’ailleurs
comptersur l'appui financier
de son actionnaire majoritai-
re à 56 %, la société de capi-
tal de risque Investisse-

  

 

pou vesen oecone
Pour votre contribution REER 1
Investissement... optez pour la
monétaire du Fonds SNF,

Un investissement sûr et rentable à la portee de tous!

Institution msc tite a ia Regie 0 assurance depôts du uetied
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Le libre-échange et la récession frappent durement le sec-
teur manufacturier canadien, ce qui crée des occasions
d'acquisition, estime Jean-Guy Séguin, président de RCR.

ments Novacap.
RCR et son actionnaire

principal, Novacap, ont l’ha-
bitude des acquisitions. En-
tre 1983 et 1987, après son
rachat par ses cadres, RCR
avait effectué quatre acquisi-
tions au Québec et en Onta-
rio, faisant passer son chiffre
d’affaires de 4 à 45 M$.
Les trois dernières années

auront été consacrées essen-
tiellement à la réorganisation
du groupe, en plus de l’intro-
duction de produits issus de
la nouvelle synergie de ses
filiales.
« Depuis un an, nous avons

lancé six nouvelles lignes de
produits, incluant une gam-
me complète de couvre-plan-
chers protecteurs de vinyle,
qui a nécessité un investisse-
ment de près de ! M$ dans
une nouvelle usine, indique
Gaétan Martel.
« Autre exemple, nous

   
dons vote EER

990, securisez votre
section Marché

avons une nouvelle gamme
de boyaux à pression pour le
marché industriel depuis l'an
dernier. À lui-seul, ce mar-
ché a un potentiel de 10 M$
par an au Canada. D'ici cinq
ans, nous prévoyons que
près de la moitié des ventes
du groupe proviendra ainsi
de nouveaux produits. »
Cette réorganisation aura

par ailleurs fait une victime.
Performance Plastics, une
filiale ontarienne de produits
d’extrusion qui a déjà comp-
té pour 20 % des ventes de
RCR,a été fermée. Sa pro-
duction a été relocalisée dans
les neuf autres centres de
production du groupe, re-
groupés en trois endroits au
Québec et en Ontario.

Exportation

En attendant une autre oc-
casion d'acquisition, RCR

    

 

quisitions
 

UN COUPD'OEIL 

Activités...

 
met par ailleurs les bouchées
doubles afin d'élargir son
marché d'exportation, parti-
culièrement aux Etats-Unis.
Elle vise aussi l'Europe, via
la Grande-Bretagne, où elle
à son agent manufacturier.
Avec quelque 50 M$ de

ventes par an, neuf centres
de production et 375 em-
ployés au Québec et en On-
tario, RCR de Longueuil est
désormais l’un des princi-
paux fabricants canadiens in-
tégrés dans sa gamme de
produits de plastique et de
caoutchouc-mousse. Ses
ventes hors des frontières ne
comptent toutefois encore
que pour environ 7 % de ses
revenus. Au Canada, RCR a
un réseau de distribution qui
comprend les principaux ré-
seaux de détaillants de pro-
duits de quincaillerie. Par
ailleurs, un peu plus dutiers
de ses ventes proviennent de
clients industriels majeurs,
comme General Motors,
pour divers produits d'étan-
chéité en plastique et de
caoutchouc mousse.
Aux États-Unis, RCR choi-

sissait la région de Chicago
l'an dernier pour installer
son directeur des ventes
américaines, et un entrepôt
pour ses produits.
« La plupart des grandes

chaînes de vente au détail

MRC
Jusqu au } mars 1991,
profitez d'un
rabais de 50 $
applicable surles frais
d'administration
de la première annee
à l'ouverture
d un nouveau REER

Taux de rendement courant annualse pourls periode du 11 au 18 janvier 1991 autogere SNF

RCR INTERNATIONAL EN

rereeesLongueuil
50 M$ (approx. cie privée)
PES375 (9 usines)

fabricant d'articles divers de
plastique et de caoutchouc

Siège social...
Chiffre d'affaires..................
Nombre d'employés ............

Marchés principaux ................... Quebec, Canada, USA

Actionnaires ............. Investissements Novacap (56 %).

Jean-Guy Seguin, Gaetan Martel

   

   
    

    

 

mousse pour les marches
residentiels et industriels

  
qui nous intéressent ont leur
siège social à Chicago, com-
me Sears, Ace Hardware
ou Service Star. Certaines
de ces chaînes comptent jus-
qu'à 5 000 magasins, indi-
que Jean-Guy Séguin.
« H faut être près des bu-

reaux de leurs acheteurs,
avec une adresse américaine,
pourles intéresser à nos pro-
duits. Leur habitude du Buy
American est difficile à délo-
ger. Nous avons accentué le
développement de RCR
comme producteur intégré,
et à plus bas coût dans cha-
que catégorie de produits où
nous sommes, rajoute son
collègue Gaétan Martel. Aux
États-Unis, nous avons cons-
taté que nous pouvons être
concurrentiels même avec un
dollar canadien élevé. »
Pour l'Europe, RCR muse

d'abord sur le marché britan-

SERVICES SPÉCIALISÉS

mique, où elle a tetenu les
services d'un agent manu-
facturier.
L'entreprise de Longueuil

participe d'ailleurs au cours
des prochains jours À une
importante foue commercua-
le en Grande-Bretagne, avec
une gamme de ses produits
pour le marché résidentiel

Grande-Bretagne

« Le marché britannique
est celui qui ressemble le
plus au nôtre pour notre
gamme de produits. Les
techniques et leurs normes
de construction sont les plus
près des nôtres, comparative
ment aux autres pays euro-
péens », souligne Gaétan
Martel.
À plus long terme, ics pa-

trons de RCR envisagent que
les ventes à l'exportation
pourraient attemdre 20 % du
chiffre d'affaires, « mas pas
à n'importe quel prix ».
« La rentabilité est unpor

tante dans nos résultats fi-
nanciers, souligne Gaétan
Martel, vice-président exé-
cutif de RCR. D'ailleurs,
NOUS SOMMICS CNCOFC TENLA-
bles malgré la récession sé-
vere qui touche nos clients
depuis neuf mois. »
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Rencontre Sclecte Plus inc.

S “Agence Jrofessee nulle de rimentre.

qui se distingue par une chentele de

gens d'affaires et de professionnels

(514) 466-8653  
 

 

Appelez-nous

Un de nos conseillers

5 occupera de vous

Montreal centre ville

1514) 844-2050
1 800 361 862%
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(514) 687 7360

Sillery av Maguire
(418) 681-1550
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La faillite de février 1990 a coûté 175 emplois

A
F
F
A
I
R
E
S
.
s
a
m
e
d
i

2
f
é
v
n
e
r

1
L
E
S

Le Fonds de solidarité n'a
&_— cs partenaires finan-

ciers tardent à se manifester
pour ressusciter Camions
Pierre Thibault.
La firme de camions de

pompier de Pierreville a dé-
claré faillite le 7 février
1990, entraînant la perte de
175 emplois. Parmi ces victi-
tnes de la fermeture, 151 tra-
vailleurs étaient membres du
syndicat des Travailleurs
canadiens de l’automobile
(TCA),

Le secrétaire général de la
Fedération des travailleurs
du Québec (FTQ), Fernand

Daoust, s'est engagé l’au-
tomne dernier, à Trois-Riviè-
res, à tout faire pour relancer
l'entreprise afin de sauverle
maximum d'emplois aux
usines dc Thibault à Pierre-
ville et à Saint-François-du-
Lac. Les TCA sont affiliés a
la FTQ.
Thibault était I'un des prin-

cipaux fabricants de camions
de pompier au Canada avant
sa dissolution. Sa notoriété
dépassait même les frontiè-
res nationales. En 1989, l’en-
treprise à vendu aux États-
Unis huit des 55 véhicules
 

Apprenez l’anglais
à Toronto

CANADIAN
ENGLISH
LANGUAGE
CENTRE
LIMITED

la méthode - Une formation linguistique
en milieu d'immersion, exclusivement en

anglais. Nos cours sont donnés par des
professeurs diplômée et sont adaptés aux
besoins et au rythme de chacun des étu-
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Demande:

> fun led Avenue

Loronte, Ontarte
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Situe au pied du Mont Sainte-Anne, à prox

diasus. Les groupes sont limités. Inscrivez-
vous dès maintenant.

notre brochure gratuite

let 1 416 36% 6226

Fax 1 416 365-074)

QUETLE EXPÉRIENCE!

 

qu'elle à produits.
« Thibault était reconnue

pour la construction de ca-
mions-pompes », déclaré
Don Glendinning, éditeur
du magazine Fire Fighting
in Canada.

Recherché :
un spécialiste

Le Fonds de solidarité des
travailleurs du Québec re-
cherche actuellement une en-
treprise spécialisée dans l'as-
semblage de camions-pom-
pes pour mettre la main sur
la compagnie 173381 qu’il a
fondée l'été dernier. Cette
entreprise a acheté l'actif de
Thibault.
La société 171911 - une

autre compagnie à numéro
du Fonds - s’est engagée au-
près du Groupe La Lauren-
tienne à remplir les derniè-
res commandes de Thibault.
Le fabricant devait réparer

12 échelles et assembler 11
camions-pompes pour Mont-
réal ainsi que monter un vé-
hicule pour les villes de
Saint-Louis-de-France, de
Baie-Comeau, et de Surrey,
en Colombie-Britannique.
La valeur totale des contrats
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Jean Navert des Camions à Incendie Phoenix a reçu la visite
valileurs du Québec. Il lul à dit non.

est évaluées à 4 M$.
Seulement 24 des 175 em-

ployés de Thibault ont trou-
vé de l'emploi à la société
171911. Lafiliale du Fonds
n'exploite que l'usine de
Saint-François-du-Lac pour
l'instant.
Le vice-président à la pro-

duction de 171911, Ray-
mond Marquis, prévoit que

mité de Québec,l'Hôtel Château Mont-Sainte-Anne met tout en oeuvre pour que vos congrès
et réunions soient des réussites à tous coups. Plus de 250 chambres, 12 ateliers, 5 salles de conférence, un centre de congrès
(700 personnes), une foule d'activités sportiveset de plein air, sans oublier un tout nouveau spa ultramoderne: voilà notre garantie de
succès. De plus, que vous soyez 12 ou 700 personnes, nous vousoffrons tout cela à un prix plus que raisonnable, grâce à nos forfaits sur
mesure. Qui, nous avons vraiment tout pour que vous Soyez pleinement satisfaits.

500, boulevard Beau-Pre Beaupre (Quebec) GOA 10 Tel. (418) 827-5211 Télécopieur: (418) 827-5072 Est du Canada, Nord-Est des États-Unis: 1-800-463-4467

toutes les commandes seront
remplies au plus tard le I
novembre 1991.

Aucune offre
formelle

Le vice-président, Investis-
sements, du Fonds, Gaston
Meilleur, affirme que sa so-
ciété a déjà approché des en-

0

 

HOTEL
CHATEAU MONT
SAINTEANNE

pas encore trouve

  
   

ce i

  

du Fonds de solidarité des tra-

treprises du Québec, des
États-Uniset de l'Europe.
« Nous n'avons reçu aucu-

ne offre formelle pour l'ins-
tant. Nous pensons conclure
une transaction au cours des
prochains mois. C'est notre
objectif », ajoute-t-il.
Le Fonds a déjà frappé à la

porte de Camions à incen-
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preneur pour Camions Pierre Thibault
die Phoenix de Drummond-
ville. Phoenix est au-
jourd'hui le principal four-
nisseur de camions-pompes
au Québec. H s'attend à ven-
dre 35 véhicules neufs cette
année.
Le président de Phoenix,

Jean Navert, a refusé l'offre
de la société de capital de
risque. « Les conditions
techniques ne nous satisfont
pas », explique-t-il.
Le temps n’est pas néces-

sairement propice aussi pour
Phoenix. Les propriétaires
veulent placer cette année
700 000 $ dans le fonds de
roulementet les immobilisa-
tions de l’entreprise.
Tibotrac de Terrebonne —

l’autre principal fabricant de
camions à incendie du Qué-
bec — n'a pas été approchée
par le Fonds. « Nous ne
sommes pas intéressés de

toute façon », affirme Robin
Thibault, contrôleur de Ti-
botrac.

Invasion des
Américains

Le leader dans l'assembla-
ge de camions à incendie au
Canada doute que le Fonds
trouve preneur. « Ils vont
avoir toutes les misères du
monde à ressusciter les Ca-
mions Pierre Thibault ».
soutient Robert Mather,
président de Superior

Emergency Equipment, de
Red Deer en Alberta.
Pour appuyer ses dires, M.

Mather évoque la saturation
du marché canadien et, sur-
tout, la concurrence accrue
de grands fabricants des
États-Unis, comme Emer-
gency One ct Grunman.
Grâce à leur capacité de

production, ces deux sociétés
américaines peuvent satisfai-
re toute la demande cana-
dienne. Il se construit en
moyenne 300 camions à in-
cendie par année au Canada.

Superior en a assemblé envi-
ron 120 en 1990.
Les camions-pompes amé-

ricains peuvent maintenant
entrer en franchise au Cana-
da. Avant le libre-échange
entre le Canada et les États-
Unis, un droit de douane de
10,5 % leur était imposé.
Scion M. Mather, cette me-

sure — conjuguée à l'aug-
mentation du dollar CA — a
fait en sorte que les Améri-
cains ont réussi à mettre la
main sur 25 % du marché
canadien, évalué à 65 MS.

Le Fonds dit qu'il n'hésite-
ra pas à sonder le terrain
chez d'autres fabricants pour
dépanner Thibault.
La feuille de route de l'in-

dustrie des camions à incen-
die n'a pourtant rien pour
rassurer les néophytes. Une
série d'échecs a marqué son
histoire récente. De 1972 à
1990, Thibault, par exemple,
à été relancée trois fois sous
différents noms.
La présence de Carl Thi-

bault dans les parages risque
aussi de décourager les in-

 

Contrôleur pour la Division de papiers fins

de Domtar Inc., Michel Milot est un membre

Michel Milot cma
Unevision élargie pour réussir en affaires

« Quand je voyage. que ce soit pour atiares ou pour mes dons, papporte toujours

mon appareil-photo. bn tant que mordu de Li photographie. fame tare des mes

Vestisseurs provenant de
l'extérieur du secteur. Len:
vice-président du marketing
de Thibault a fondé en juillet
dernier sa propre compagmie
Son nom : les Camions

Carl Thibault Son cre
neau : la fabrication et lu re-
paration de canuons meen
che. Son siège social Notre
Dame-de- Pierreville, tout
près de Pierreville et Saint
1
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important d’une équipe de direction dont je sus fier Test donc important pout mon de bien connatie fe suet cde save
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Manon Vennat
 

P. J. Fennell, président de
SpencerStuart & Associés
(Canada) Ltée est heureux
d'annoncer la nomination de
Manon Vennat au poste de
présidente du conseil,
SpencerStuart - Montréal.

Avant cette nomination,
Madame Vennat, qui est
associée principale et mem-
bre du Groupe de Marketing
International de la firme,
assumait les fonctions de
vice-présidente. Auparavant,
Madame Vennat avait occu-
pé divers postes de direc-
tion dans le milieu des
affaires et dans le secteur
public. Madame Vennat, qui
par ailleurs oeuvre active-
ment auprès d'organismes
et institutions charitables,
culturels et éducationnels,
siège sur plusieurs conseils
d'administration de corpo-
rations canadiennes.

SpencerStuart est, à l'é-
chelle internationale, l'un
des trois plus importants
cabinets-conseils spécia-
lisés dans le recrutement de
cadres supérieurs. Les 150
conseillers du réseau de

Au Canada, la firme opère
des bureaux à Montréal et

Toronto.  
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les performances par rapport aux plans

stratégiques a court et a long terme et de

veiller a ce que soient appliquées de saines

pratiques de gestion financière.

«À CORPORATION
PROFESSIONNELLE
DES COMPTABLES
EN MANAGEMENT

VE> COMPTABLES
EN MANAGEMENT

« Au cours de Ma periode de tormuation pour devenir COM AN 0 pu acques les aps

tudes en Management qui me permette davon une vision de -

comprendre toutes les consequences des decisions dlatbares Nuss le noovean pro

cessus d'accreditatton ters en sorte que les CM AN de laveunt seront encore mice

préparés pour contaibuer à l'essor dun mieu d'atfanes cn pleme evolution

Bien gerer l'avenir, de taçon mnovataice. CestLospecntsaton des COM N lorsque

vous retenez les services d'un comptable cn management accredite. vous prenez

une longueur d'avance

MANITOBA
(04) 943 1538/9

SASKATCHE WAN
(306) 359 6461

ALBERTA
(403) 269 55-41

TERRHOIRES
DU NORD QUES"
+403) 873 2875

SpencerStuart sont répartis ATLANTIQUE OM

dans 31 bureaux et 17 pays. HOA AS HBG ET YUKON
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communiquerles résultats financiers et ment»

d'exploitation de quatre usines, d'évaluer «Mans une mdustrie concurrentielle commie Le notre on engagement ass assed
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Æ_— à firme Environmen-
i tal Technologies (ETI), de
Calgary, prévoit démarrer
l'automne prochain la pre-
mière usine de biogaz com-
mercial au Québec, sur un si-
te d'enfouissement sanitaire.
ETI vient en effet d'acqué-

mit les droits d'exploitation
des gaz du site d'enfouisse-
ment sanitaire de 'ex-carrie-
ie Meloche, 3 Kirkland, dans
l'ouest de l'île de Montréal.
l'entreprise 1nvestira

1,$ M$ sur le site au cours
des prochains mois afin de
produire 2 M de pi’ de bio-
gas dès l'automne prochain.
Ce gaz combustible sera

vendu à Gaz Métropolitain,
qui envisage d'ailleurs de
prendre une participation au

projet.

Pour le moment, ETI est à
finaliser son contrat com-
mercrd avec Gaz Métropoli-
tan, en plus de solhiciter les
approbations nécessaires du
mnimustère québécois de l’En-
vironnement
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1 vos decisions d'affaires

Four, voir de plu,

Mallette Mahen

L'accord des autorités Inu-
nicipales serait acquis, selon
la direction de ETI.
L'investissement prévu de

3,5 M$ ira à l'installation
des équipements nécessaires
à la purification, l'assèche-
ment et la pressurisation du
biogaz selon les normes
techniques de Gaz Métropo-
litain, Cette dernière n'aura
par ailleurs que 300 pieds de
canalisation à installer pour
relier la future usine à son
réseau de l'ouest de l'île de
Montréal.
L'entreprise albertaine éva-

lue à 10 ans la durée d'ex-
ploitation du site de Kirk-
land. La valeur commerciale
du biogaz sera d'environ
4 000 par Jour, à pleine
production, selon le prix ac-
tuel d'environ 2 $ par mille
pr.
Pour financer son projet,

ETI vient d'ailleurs d'initier
un appel public à l'épargne
en Alberta. L'entreprise est
inscrite à la cote de la Bour-

Quel, sont les impacts de la TPS
>

pres.

Cy peer ou oder

Presents dans
38 villes
au Quebec

se de l'Alberta, à Calgary.
Les dirigeants d'ETI sont

des spécialistes de l'industrie
gazière dans l’ouest du Ca-
nada, et c’est la technologie
issue de cette industrie qu’ils
appliquent à leurs projets de
biogaz sur les sites d'en-
fouissement, a expliqué
Alan Pippard, vice-prési-
dent, exploitation, rejoint au
siège social d'ETI à Calgary.
ETI a déjà deux réalisation

de ce genre sur d'anciens si-
tes d'enfouissement sanitaire
dans le Colorado.
Au Canada, l'entreprise a

cinq projets en développe-
ment, dont un presque com-
plété à Edmonton, ainsi que
ceux de Kirkland, au Qué-

bec, et de Halifax, en Nou-
velle-Écosse.
La réalisation de son usine

de Kirkland en fera le pre-
mier centre de production de
biogaz commercial au Qué-
bec.
A Kirkland, ETI a acquis

les droits d'exploitation du

1

 

Mallette Maheu
Comptables agréés
 

biogaz de la compagnie de
produits de béton Meloche,
le propriétaire du site, qui
doit encore brûler le biogaz
collecté en surface.

Eaton: 20 M$
dans des
magasins
québécois
d'ici deux ans

H__ a chaîne de magasins
Eaton prévoit investir
20 M$ en immobilisations et
rénovations dans son réseau
de magasins au Québec d'ici
deux ans.
Ce programme d'investis-

sement prévoit la rénovation
de trois magasins, ainsi que
l'ouverture d’un magasin en
1993 à Terrebonne, en ban-
lieue est de Montréal.
Le magasin principal du

centre-ville de Montréal sera
l'objet de la plus importante
partie des travaux. Tousles
neuf étages seront rénovés et
réaménagés.
Ce magasin doit notam-

ment réaménager ses ni-
veaux inférieurs aux deux
centres commerciaux qui ont
été construits à proximité ré-
cemment : le Centre Eaton
du côté ouest et les Prome-
nades de la Cathédrale du
côté est.
Les deux autres magasins

rénovés seront celui des Ga-
leries d'Anjou, dans l’est de
Montréal, ainsi que celui du
Carrefour Laval.
L'annonce de ces travaux

survient par ailleurs alors
qu’Eaton s'apprête à effec-
tuer 190 mises à pied à son
centre de distribution et en-
trepôt de Ville Saint-Laurent.
Ce centre employait 500 per-
sonnes.

Nouvelle
usine de
recyclage
de solvants
en Estrie

@_W ne nouvelle entrepri-
se, Chemrec, prévoit démar-
 

    LA CONFEDERATION VIE

  

Zool H. H. Samji

La Confédération Vie annonce
la nomination de Zool H. H.

Samji au poste de vice-prési-
dent, Caisses de retraite. || sera

responsable du marketing, de
l'actuariat et de l'administration

dans le secteur des caisses de
retraite au Canada. | relèvera de
Thomas D. Pitts, vice-président
principal, Canada.

Le groupe La Confédération
Vie, dontle siége social est situé
a Toronto, a des bureaux au
Canada, au Royaume-Uni et aux
Etats-Unis. La Confédération Vie
et ses filiales possèdent un actif
géré de plus de 21 milliards de
dollars, ce qui en fait des chefs
de file dans la vente de produits
d'assurances individuelles et

collectives, ainsi que dans la
gestion des caisses de retraite.
Elles offrent une variété crois-
sante de services financiers, de

services bancaires, de crédit-
bail ainsi que de services de

tiducie, y compris des fonds

mutuels.    
 

Une firme de Calgary entend devenir le premier
producteur commercial de biogaz au Quebec

rer son usine de recyclage de
solvants industriels en avril
prochain à Cowansville, en
Estrie.
L'usine aura une capacité

initiale de recyclagle évaluée
à 1 M delitres par an, soit
l'équivalent de 250 000 gal-
lons impériaux.
L'investissement réalisé

approchera 3 M$. Le projet
est piloté par deux ingé-
nieurs, Joe Michel ct Pierre
Godbout, qui se sont aussi
assurés l'appui financier de
Gestion Estrie Capital.
l’une des sociétés régionales
de capital de risque pour
PME mises sur pied par la
Caisse de dépôtet diverses
autres sociétés financières.
La future usine utilisera un

procédé de recyclage de sol-
vants chlorés mis au point
par ses deux promoteurs, à
partir de diverses technolo-
gies existantes.
L'entreprise sera la premiè-

re dans ce secteur d'activité
à s’implanter en Estrie, selon
Joe Michel.
Dans sa phase initiale,

Chemrec vise le marché des
industries de Cowansville,
Granby, Bromont et de la ri-
ve sud de Montréal.

JVC Canada
Investit 3 M$
à Montreal

Ha société JVC Cana-
da, filiale du fabricant japo-
nais d'appareils électroni-
ques du même nom, érigera
un nouveau centre de distri-
bution à Kirkland, en ban-
lieue ouest de Montréal.
Le futur centre, évalué à

3 M$, servira tout le marché
de l’est du Canada. Le siège
social canadien de JVC est
situé à Scarborough, en ban-
lieue de Toronto.
JVC Canada prévoit em-

ménager dans son nouvel
édifice montréalais dès l'été
prochain.
Le nouveau centre compte-

ra un entrepôt de 25 000 pi’
ainsi que des bureaux admis-
tratifs. JVC Canada emploie
sept personnes actuellement
à Montréal. Elle prévoit au
moins doubler ce nombre à
moyen terme.
Ces employés ont d'abord

la responsabilité des produits
électroniques de consomma-
tion de JVC.
Sa division de produits

électroniques professionnels,
présentement centralisée à

Toronto, devrait venir s'a-

jouter aux nouveaux bureaux
de Montréal à moyen terme,
pour le marché de l’est du

Wry
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| App e rend maintenant votre décision plus faci
en rendantvotre choix plusdifficile

Lors d'unerécenteétudeindépendante, menéeaux États-

Unis, des dirigeants d'entreprise ont attribué aux ordinateurs

Macintosh” d'Apple” une cote. en termes de productivité, de 37 %

supérieure à celle des systèmes MS-DOS” et de 32% supérieure à

celle des ordinateurs personnels fonctionnant avec Windows”

Ceci équivaut à 17 semaines supplémentaires dansle cours

d'une année. Et ceci devrait rendre votre decision d'acheter un

Macintosh plusfacile.

Par contre, le choix d'un Macintosh est devenu plus difficile

depuis la venuedetrois nouveaux ordinateurs Macintosh encore

plus abordables.

Le Macintosh Classic possede tout ce qu'un authentique

Macintosh doit posséder et est oftert a seulement 282 5° Ceprix

Les resultats sont fines d'une etude menee en 190 par be time Dragons Rescant Inc ‘Par de detail comeitle Les concesunnnaees peuvent vendre à feux maire Age a leone Ape val de mange depres Je Ape ongine Mone Wa Maomeek thine Macon? 10 Maced Ho App Theory andy

comprend des possibilités intégrées de nuse en reseau, un

lecteur de disquettes SuperDrive? un ecran integre, un clavier, une

souris, un système d'exploitation et 1 Mo de RAM tun disque

rigide de 40 Mo est offert en option!.

Ensuite, il y a le Macintosh LES Te plus abordable des ordi

nateurs Macintosh couleurs, à seulement 2 659 $°

[fait fonctionner des nulliers de programmes Macintosh 4

une vitesse impressionnante Et, muni d'une carte Apple He”

offerte en option, il peut Lure fonctionner des milliers d'autres
programmes Apple [111 est meme accompagne d'un micro:
phone pour obtenir des sons et d'un disque rigide, en option

Enfin il y à le Macintosh Hsqui manipuletes chattres a lu

vitesse de l'éclair, au paix te plus bas qui sou pour un Mac 1

Nous ses dehors avant gardistes, ab allie toute Li puissance de

serie Mac 1a celle si vous de désirez des sestemes de reseaux

les plus avances. comme FtherneC et Token Ring. oud un dis

Heide de w ou de 56 Mo De plus le Macintosh list possede

des puces video mtegrees pouvant fire tonctonner nmport

quel des quatre ecrans Apple etil comprend un aucrophon

Alors, tout ce qu'il vous teste à tite maintenant que

connaissez les trois ordinateurs Macintosh Jos plus abordables

cest d'aborder li question

Composez le {shroos lee peur connatre lee

mare autorise Apple Canada le plus pres de cher vous

€. Le pouvoird'allerplus loin.
Cnet ye ey rs

poke Computes Inc MY DOS ct Rindom wn des mangoes depeaes de Wes ep Eine es mung agemen dh Lorn 0 Et +
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La vive concurrence étouffe les stations de radio

Les télédiffuseurs se lancent
Æ_— ‘industrie québécoise

de la radio est en train de
suffoquer.
La récession, l'apparition

de nouveaux médias ct la
concurrence de la télévision
étouffent lentement les 58
stations MA et 36 postes MF
du Québec, qui doivent
maintenant composer avec
une chute importante de
leurs revenus.
« Depuis un an, le marché

de la radio au Québec a ac-
cusé un recul moyen de
12 % de ses revenus pour les
stations francophones et de
0 % pour les stations anglo-
phones », à déclaré aux AF-
FAIRES le président de
Communication Mont-
Royal, Pierre Béland, qui
possède les stations CFCF et
CFOR et qui gère CKVL et
CKOI, à Montréal.
Selon le service de recher-

che du Publicité Club de
Montréal, les ventes publi-
citaires totales de la radio at-
teignaient 185 M$ en 1989,
en hausse de 11 % par rap-
pont à l’année précédente.
Des renseignements re-

cucillis par LES AFFAIRES
indiquent toutefois que cer-
taines stations, situées tant à
Montréal qu'en région, ont
enregistré une baisse de
40 % de leurs revenus publi-
citaires en 1990, une situa-
tion qui risque de se répéter
et même de s’amplifier au
début de 1991.

hud
REUSSIR ENSEMBLE

Signe des temps, méme
CFGLde Laval, qui domine
son marché depuis des an-
nées, dispose de temps d’an-
tenne ct offre, pour la pre-
mière fois de son histoire,
des fants préférenticls pour
Janvier et février.
Même si tous les médias

souffrent de la récession, les
analystes notent que la radio
cst celui qui est le plus sensi-
ble aux revers économiques.
Selon les données publiées
par le Conseil de la radio-
diffusion et des télécommu-
nications canadiennes
(CRTC), les stations de radio
tirent 75 % de leurs revenus
de la publicité locale et seu-
lement 25 % de la publicité
nationale.
Or, ce sont les marchands

locaux qui sont les plus vul-
nérables en période de réces-
sion. Ils sont les premiers à
couper dans leurs leurs dé-
penses publicitaires, une si-
tuation qui frappe les sta-
tions de radio de plein fouet.

Rentabilité perdue

De telles conditions écono-
miques ont d'ailleurs rayé le
mot profit du vocabulaire de
plusieurs propriétaires de
stations de radio.

« Selon les données recen-
sées par l'industrie, en 1989,
40 % des stations de radio
québécoises étaient déficitai-
res et la compilation de 1990

indiquera sûrement une
hausse appréciable, qui pour-
rait atteindre 50 % », a indi-
qué aux AFFAIRES, Jean
Fortier, vice-président res-
ponsable de la radio et de la
télévision chez Cogeco (Mt,
2.85 $).
Selon Jean Archambault,

qui est propriétaire du Grou-
pe Radio, une agence de pu-
blicité spécialisée dans les
campagnes radiophoniques,
de telles conditions ne peu-
vent qu’annoncer une ratio-
nalisation sévère dans ce
secteur.
« D'ici la fin de l'année,

dans le marché montréalais,
il y aura sûrement une con-
solidation autour des postes
de Radiomutuel (Mil,
3,05 $), Télémédia, Com-
munication Mont-Royal et
Cogeco. Tous les autres de-
vront travailler très font pour
rester dans le marché. »
Ce mouvement est d'ail-

leurs déjà amorcé. À Qué-
bec, Télémédia (Mtl,
4,25 $) a fermé sa station
CKCYVà la suite de l'acqui-
sition de la station CHRC.
Cogeco a, quant à elle, mis
fin aux opérations d’une sta-
tion MA de Saint-Hyacinthe
et d’une station MF de Baie-
Comeau.
Jacques Dorion, président

de l'agence de placement
média Stratégem d'Outre-
mont, avance d'ailleurs que,
dans les marchés régionaux
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Jean Y. Archambault « Les grandes campagnes corporatives et soclétales ont disparu de la
tadilo. Malntanant, nos cllents ne demandent qu'une chose : faire sonner leur caisse enre-
glstreuse et bouger leur Inventaire. »

où il y a deux stations, la
deuxième est presque tou-
Jours un luxe.
« Par exemple, à Trois-Ri-

vières, Hull et Sherbrooke,
Radiomutuel et Télémédia
s'affrontent sur les fréquen-
ces MA et MF. « Ajoutez à
cela les hebdomadaires ré-
gionaux, les quotidiens et les
trois réseaux de télévision
qui s’affrontent aussi dans
ces marchés qui ont un bas-
sins d'annonceurs restreint et
vous pouvez juger de la dif-
ficulté et de la complexité du
média radio », soutient Jac-
ques Dorion.

Selon plusieurs spécialis-
tes, cette concurrence de la
télévision est d'ailleurs au
coeur des problèmes que
connaît l’industrie de la ra-
diodiffusion.

La télévision
au pilori

Le directeur général de la
radio au CRTC, Peter Flem-
ming, reconnaît que la réces-
sion frappe durementles sta-
tions de radio, mais admet
aussi que la concurrence que
leur livre les télédiffuseurs
accentue les problèmes de

 

UNIVERSITÉ DE MONTRÉAL.

ÉCOLE POLYTECHNIQUE

ÉCOLE DES HAUTES ÉTUDES

COMMERCIALES

Afin de combler leurs besoins les plus urgents qu'elles évaluent à 75 millions de dollars, l'Université

de Montréal, l’École Polytechniqueet l’École des Hautes Études Commerciales lancent la campagne

REUSSIR ENSEMBLE,la plus ambitieuse campagne de souscription jamais organisée par une

université francophone. L'objectif à été fixé à 50 mullions de dollars.

Les trois établissements sont fiers d'annoncer la nomination des chefs de file suivants à la direction

de la campagne RÉUSSIR ENSEMBLE:

 

M. Paul Desmarais
President du conseil

et chef de la duection

Power Corporation

du Carada.

President du

Comité d'honneur

M. Bernard Lamarre
President directeur

genéral,

Groupe Lavalin Limitee,

Président général

de la campagne

RÉUSSIR ENSEMBLE

M. Alfred Powis

President du conseil.

Noranda Inc.

Coprésident

 

Mme Guylaine Saucler

Administratrice,

Coprésidente

 

M. Paul Ivanier

Président-directeur

général,

[vaco Inc.;

Coprésident  

cette industrie.
« Depuis quelques années,

la concurrence féroce qui
anime le marché de la télévi-
sion a créé une pression à la
baisse sur les tarifs publici-
taires des télédiffuseurs.
« Lestarifs télé sont main-

tenant plus abordables, ce
qui fait que ce média débor-
de du côté du marché publi-
citaire des radiodiffuseurs.
Ce problème est plus pro-
noncé au Québec qu'ailleurs
au Canada », assure M.
Flemming.
Cette affirmation d'un haut

dirigeant du CRTCfera sûre-
ment sourire les exploitants
de postes de radio du Qué-
bec, qui pointent le CRTC du
doigt quand vient le temps
d'analyser les problèmes qui
frappent leur industrie.
« Le CRTC n’a pas tenu

compte du marché quand il à
accordé tous ces nouveaux
permis de télévision au Qué-
bec. En quelques années, on
a assisté à une augmentation
de 60 % du temps d'antenne
TV et c’est à ce moment là
que nos plus gros problèmes
ont émergé », a déclaré le
propriétaire d’une petite sta-
tion en périphérie de Mont-
réal, qui n'a pas voulu être
identifié.
Selon Pierre Delagrave,

vice-président, recherche et
placement média de Cosset-
te Communication Marke-
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marché publicitaire de la radio
ting à Québec, dans les faits,
les tarifs de la télévision sont
égaux ou légèrement infé-
rieurs à ceux de la radio dans
plusieurs régions périphéri-
ques du Québec.
« C'est notammentle cas à

Chicoutimi et à Rimouski.
Et, dans ces marchés, la ra-
dio est doublement pénali-
sée, car non seulement ses
tarifs ne sont-ils pas concur-
rentiels, mais la télévision
couvre un plus grand territoi-
re et offre de plus gros audi-
toires. »

Marché
montréalais

Un important annonceur a
par ailleurs confié aux AF-
FAIRES que la concurrence
entre la télévision et la radio
était tout aussi intense dans
le marché montréalais :
« J'ai en main un projet de
contrat d’une station de télé-
vision montréalaise qui
m'offre des spots de 30 se-
condes pour 400 $. C'est
seulement 10 $ de plus que
mon contrat avec une grosse
station de radio de Mont-
réal. » ;
Selon Paul-Emile Beaul-

ne, qui est vice-président
exécutif de Radiomutuel, là
concurrence est aussi très vi-
ve de la part des autres pos-
tes de radio.
« Dans le marché de Qué-

bec, un de nos concurrents
offre aux annonceurs une
promotion. Le client paie la
moitié de sa publicité comp-
tant et ne règle le solde que
s’il a obtenu des résultats au
chapitre de ses ventes. C’est
une stratégie commerciale
qui en dit long sur l’état de
l’industrie. »

Difficile retour
à la rentabilité

Jean Fortier, de Cogeco,
croit d’ailleurs qu’il faudra
encore quelques années
avant que l’industrie ne se
rétablisse.

 

 

 

Évaluation en
équipement
e industriel e

BUT:
- Assurance
- Financement
- Achat/Vente d'actifs
- Ré-évaluation aux états
- Expert en sinistres pour les
assureurs

« Valeurs de remplacement
* Valeurs dépréciées

«DES VALEURS SÛRES
& INDEPENDANTES...»
Conrad Berthiaume, Ing

(514) 335-6249  
 

« Avec la concurrence de
la télévision, la radio n’est
pas encore en mesure de re-
lever ses tarifs. La négocia-
tion est toujours la règle du
jeu et c'est d'autant plus dif-
ficile à surmonter que, pour
les stations qui font face à

 

des problèmes financiers,
c’est difficile de refuser de
l'argent.
« Tous les artisans de la ra-

dio savent qu’il faut rétablir
une bonne carte de tarifs.
Mais, plusieurs n'ont pas les
moyens de se permettre la

perte de revenus qu'exige un
tel exercice », remarque M.
Fortier.
Peter Flemming est toute-

fois convaincu que l'horizon
de la radio s’éclaircira dans
les prochaines années. « La
radio est bien positionnée.

C'est une industrie qui offre
de bons tanfs et une excel-
lente disponibilité de temps
d'antenne », affirme-t-il.
« Ce secteur devra toute-

fois jouer avec plus de fer-
meté son grand avantage, qui
est d'offrir des formats spé-

cifiques, une particularité qui
permet de cibler des auditos-
res très précis et de répondre
à un besoin pressant des an-
nonceurs. »
CALE HITTITE

$ ROBERTS

SEULE MA CANON
SAURA LE FIN MOT DE L'HISTOIRE.
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TPS et TVQ: les fabricants de croustilles ont réagi pour en limiter l'impact

B_ ov fabricants de
croustilles voient leurs pro-
duits frappés de deux nou-
velles taxes de vente, la TPS
fédérale et la taxe de vente
du Québec élargie (TVQ.

depuis le 1“ janvier.
Or, ils rapportent un effet

encore peu perceptible sur
teurs volumes de ventes, ces
fabricants de croustilles ont
néanmoins dé ajuster leur
production et leur marketing

afin d'en timnater l'impact
ya trois fabricants prn

crpaux de croustilles au Que
bec Hostess Frito Lay,
Humpty Dumpty ct Yum
Yum
Hs ciploient en tout pres

d'un millier de personnes
dans leurs usines et leurs re
sceaux de distribution.
[es croustilles et les fran

dises constituent l'un des
groupes de produits alimen
taires desormais taxes du
[SS 70 Ta Caisse, peu mm
porte le format de l'emballa
ve, avec l'arnivée de ta TPS
etde la TVO.

Seule la taxe lederale des
manufacturiers de 13,5"
s'apphiquait auparavant, In-
cluse dans le prix, elle pas-
sait toutefois maperçue aux
veux des consommateurs.
« Les achats de croustilles

sont umpulsifs à 80%, et le
marché est très compétitif,
explique Pierre Viau chez
Hostess Frito-Lay, une filiale
de l'empire Pepsico, qui em-
plore pres SOO personnes
son une de Lévis et dans
son reseau de distribution

« Afin de minimiser l'um-
pact des deux nouvelles
taxes, NOUS avons réduit par
60 015$ grammes le format
de nos sacs andividuels De
cette façon, le prix payé par
le consommateur, en In-
cluant les taxes, demeure s1-
muiatire au prix antérieur

« Nous avons aussr lancé
une nouvelle campagne de
publicite, et C'est ce qui pro-
duit souvent le plus de résul-
tats À court terme. »

Un autre fabricant de
croustilles, mais à capitaux
quebecors celur-1), Yum
Yumi redurra Tui aussi le tor-
mat de ses sacs individuels
athde nuuntemla compéti-
tivite de ses prix.
Yum Yum emploie 250

personnes à son usine de
Warwick, près de Drum-
mondville, aunsi que dans
son réseau de distribution.

« Ce n'est pas tant la TPS
tédérale que la nouvelle taxe
de vente du Québec qui nous
chranle, constate son direc-
teur des ventes, Pierre Zi-
cat De plus, plusieurs dé-
taillants ne refilent pas aux
consommateurs l'économie
de [a taxe fédérale aux ma-
nufacturiers de 13,5 %. Des
clients nous ont appelés pour
se plaindre. »
Le directeur des ventes de

Yum Yumcraint par ailleurs
que l'arrivée d'une double
tixe de vente accentue la

progression des marques pn-
vées des détaillants au détri-
ment des marques nationales
des fabricants.
Soustraites de frais impor-

tants de publicité, de distri-
bution et de droits d'espace-
tablettes, les marques privées
des détaillants font déjà une
vive concurrence de prix aux
marques des fabricants.

« Les contrats des dé-

ISA OR

laillants pour leur marques
privées nous’ fournissent du
volume, mais c'est nettement
moins rentable que nos pro-
pres marques, constate Pierre
Zicat de Yum Yum.
« Ces marques privées

comptent pour environ 22 %
du marchés et elle sont en
pleine croissance. Elles ont
d'ailleurs adopté une politi-
que de prix agressive depuis

- VISA OR

le début janvier. »
La double taxe de venic au

détail sur les croutilles arrive
aussi au moment où les pro-
duits importés de spécialité,
les croustilles Cape Cod par
exemple, viennent gruger un
marché déjà très disputé.
En quelques années, ces

produits se sont emparés de
7 4 8 %du marché, selon les
estimations courantes dans

l'industrie.
« Ces produits se vendent à

prix forts, et signifient sou-
vent de bonnes marges de
profit pour les distributeurs
et les détaillants. Nous de-
vrons sans doute réagir avec
des produits similaires »,
commente Pierre Zicat de
Yum Yum.
Les deux principaux fabri-

cants de croustilles à capi-

taux québécois, Humpty
Dumpty et Yum Yum, ont
d'ailleurs investi au cours
des récentes années pour
élargir leurs gammes de pro-
duits avec des produits dits
légers, à teneur réduite en sel
et matières grasses.
Ces deux entreprises à ca-

pitaux québécois disposent
toutefois de moyens limités
pour y arriver.
 

  

  

LA VRAIE VALEURDE L'OR:
LA SÉCURITÉ

La carte VISA OUR" vous offre une securite mégalée Elle est la bienvenue

a travers le monde dans deux fois plus d'endrons qu'American Express

La certitude d'être en securite vient dufait que la carte VISA OK

ous protêge par un service complet d'assurance voyage De plus, les

services d'urgence comprennent l'avance de fonds et le remplacement de

LA Catte dans plus de 300 000 centres de service à travers le monde

Quant à ASSURANCE ACHATS ET GARANTIE PROLONGÉEelle protège vos

whats importants 
Votre sécurité vent aussi du fait qu'avec la carte VISA OR, vous

pouvez obtenir des devises locales dans plus de 38 pays, 24 heures par jour,

par l'intermédiaire des guichets automatiques où apparaît le symbole VISA

Et avec une limite de crédit d'un minimum de 5 000 $, vous pouvez

puiser a mêmece crédit les sommes nécessaires lorsque désiré

Pour obtenir plus de renseignements sur les avantagesde la carte

VISA OR, adressez-vousà l'une des banquesou Instttutions financières

membres de VISA énumérées ci-dessous Vous verrez VISA OR répond mieux

à vos besoins

"VISA OR designe a la tors les cartes VISA OR et VISA Premiere

  



 
Tarifs du
porc : les
arguments
américains
mis en doute

Æ_ ‘industrie canadienne
du porc vient de nouveau de
marquer des points contre le
tarif compensatoire imposé
par Washington sur ses pro-

duits exportés aux États-
Unis.
Le Comité binational mis

sur pied pour examiner le li-
tige, selon les termes de
l'Accord delibre-échange,
estime que les arguments
américains en faveur du tarif
demeurent encore trop fai-
bles.
Du même coup, le Comité

à accordé un délai de 21
jours, d'ici le 12 février, à la
Commission américaine du
commerceinternational pour

 

réévaluer et mieux soutenir
sa position. \
Si le Comité binational

s'estime encore insatisfait au
terme de ce délai, la Com-
mission américaine pourra
alors faire appel ou simple-
mentretirer son dossier.
En cas de retrait, Washing-

ton devrait alors annuler le
tarif compensatoire sur les
exportations canadiennes de
viande de porc et rembourser
les quelque 20 M$ collectés
à ce jour auprès de l'ensem-
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PARTOUT OÙ VOUS AVEZ LE GOUT D'ALLER*

à conféderation des caisses popuiaites et à econothie Desparares tu quebec 26
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ble des exportateurs .
C'est la deuxième fois de-

puis août 1990 que le Comu-
té binational américain met
en doute les arguments de
Washington en faveur du ta-
rif compensatoire. Ce litige
dure depuis 1988. Les pro-
ducteurs de porc américains
ont obtenu l'imposition d’un
tarif compensatoire par Wa-
shington en soutenant que
leurs homologues canadiens
étaient subventionnés de fa-
çon déloyale.
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Sanimal
s'intéresse à
une fillale de

Canada
Packers

HE < groupe québécois
Sanimal songe à la reprise
de la filiale d'équarissage
Orenco de Canada Packers,
st le Bureau federal de la
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concurrence en refusant la

fusion aux activités similai-
res de la fihale Rothsay de
Maple Leaf Mills
Canada Packers et Maple

Leaf Mills sont passées re-
cemment sous le contrôle du

groupe britannique Hills-
down, qui à entrepris La ra-
tonalisation de leurs activi-
tés.
Sclon le Bureau federal, la

fusion d'Orenco et de Roth-
say rédurrait de façon impor
tante la concurrence dans le
marché de l'équatissage en
Ontario.
Le Burvau contestera la fu-

sion devant le Tribunal fede
ral de la concurrence
Or, au Québec et dans l'est

de l'Ontarto, Les activites
d'équarissage de Hillsdown
concurrencent le groupe Sa-
mmal. « Le refus de la tu-
sion d'Orenco et de Rothsay
par le Tribunal de la concur-
rence nous ouvriraut une oc-
casion d'achat sur le marche
ontarien, 1ndique Andre
Couture, de Samumal l'ac-
quisition d'Orence nous pet-
mettrait d'aller vers l'impor-
tant marché de Toronto +

MAREs

ALLIÈRES
 

Coote abe bananas ne

Alvearcoon Powe:

Michael K. Badham

M Denis Giroux. président de

la Corporation Financière d'In-
vestissement Power, a le plaisir
d'annoncer la nomination de

Michael K Badham à titre de
vice-président et associe

M Badhametait jusqu a re

cemmnent l'associé responsable

du groupe conseil en finances

corporatives d'une firme de

comptabilité internationale à

Montréal Au fil de dix années
dans ce champ d'activités, il à

dirigé de nombreux mandats
d'évaluations, d'acquisition ou

de ventes d'entreprises, ainsi
que des transactions de finan-

cement de divers types

La Corporation Financière
d'investissement Power (CFIP)
finance des entreprises de taille

moyenne ayant démontrées
leur protfitabilité qui sont din-

gées par de solides équipes de

direction

(CFIP) agn également a titre de

conseiller aux dingeants d'en-
treprises confrontées à des

problèmes de financement, de
Succession ou d'expansion   
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LAISSEZ L'HIVER
SUR LE QUAI!

Venez vivre vos réves au
plus impressionnant salon
nautique du Quebec. Vous
y trouverez de tout,
pour tous!

PROFITEZ DE
SUPER AUBAINES

PRE-SAISON

Découvrez notre gamme
1991 d'embarcations à
moteur et de pêche, de
bateaux de plaisance et de
moto marines.

UN OCÉAN DE
RENSEIGNEMENTS.

Assistez à des séminaires
sur la sécurité nautique.
l'entretien et les techniques
de navigation. Venez
entendre des représentants
del'Institut maritime du
Quebec et de la Garde
côtière ainsi que d'autres
professionnel du milieu
maritime.

UE

 

 

EXPONAUTIQUE
INTERNATIONALE
Jos MONTRÉAL

   

     
L’AME LA VAGUE

 LE FILM SUR LA
COURSE

« LA WHITBREAD »

Venezvoir le film sur la
course autour du monde de
voiliers la plus enlevante,
« La Whitbread ». Écoutez
le capitaine Bruno Dubois
vousraconter les aventures
de son voyage de 9 mois,
durantlequelil a parcouru
57 000 km.

UNE JOURNÉEÀ
LA PLAGE.

Passez unefroide journée
d'hiver sur l'une des plages
intérieures les plus chaudes
au Québec. Venez vous
divertir en assistantà:
+ des matches de volleyball;

» des défilés de tenues
de plage;

des vidéos sur les
sports d'été:

* et plus encore!

OUVERTJUSQU'A
DIMANCHE 10 FEVRIER
 

Jours de semaine: midi à 22 h

Samedis.

Dimanches

 

* Taxesoncluses Les

10ha22h

10hà19h

STADE OLYMPIQUE
Admission.

Adultes:

Étudiants ettroisième âge

 

7,50 $°

6,00 $*

Enfants de moins de 12 ans: entrée libre

 

s quichets fermeront une heure avant la fermeture du Salon

[ Association quebecoise delindustre du nautismeet Les Salons des Sportsmen conjuguent
leurs efforts en faveur du nautisme au Quebec Les profits de ce salon seront verses à des
projets et à des organismes

| | association québécoise de
l'industrie du neutieme inc

; Sans but lucratif

Les Salons des

rtsmen

 

PARC
OLYMPIQUE

MONTREAL

Stablex passe sous

controle americain

H_e recycleur de déchets de contrôle à la firme Con-
industriels solides Stablex, cord Resources Group, de
de Blainville, passera sous Pittsburgh.
contrôle américain au cours Les détails de l’entente ain-
des prochains jours. si que la valeur de la transac-
Son actionnaire majoritaire, tion n'étaient pas connus au

la société de capital de risque momentd'écrire ces lignes.
Investissement Novacap, a La signature de l'entente fi-
conclu une entente de princi- nale de vente était prévue
pe pour la vente de son bloc — 

LES CAHIERS SPÉCIAUX|:
 

 

 

 

 

 
SOYEZ PRÉSENT!

MONTRÉAL: Normand BERGERON Tél.: (514) 842-6491
TORONTO: Phyllis NOWELL Tél.: (416) 459-9348  VANCOUVER: Donna FOX Tél.: (604) 688-5914 

    

 

   

  
   

 

    

 

   
GÉRER SON
RÉÈRAVEC
Tee  

Passez dès maintenant à la gestion active de votre réer.

ACHETEZ POUR UN MILLION DE DOLLARS D'IMMEUBLE
AVEC UN RÉÈR

FAITES DE VOTRE RÉÈR UN VÉRITABLE COMMERCEDE
PRÊTS HYPOTHÉCAIRES

3 FAÇONS D'UTILISER LA DETTE ET LE RÉÈR POUR S'ENRICHIR

POURQUOI ET COMMENT JUMELER 2 RÉÈRs
DANS UNE TRANSACTION IMMOBILIÈRE

3 PLACEMENTS SPÉCIAUX DU RÉÈR
RAPPORTANT 15 % ET PLUS L'AN

MULTIPLIEZ PAR DEUX LE RENDEMENTDE
VOTRE RÉÈR GRACE AU SURLEVIER

Comment évaluer l'efficacité d'un réèr? Quel placement éviter dans son
tégime? Comment dresser un plan financier à la retraite incorporant le
téèr? Doit-on vendre ou non sa maison à la retraite? Commentutiliser
votre réèr pour acheter des actifs financiers en dehors dudit régime?
Quelles sont les avenues à privilégier pour effectuer des retraits du réèr
à la retraite? Qu'est-ce que le réèr collectif? Comment fonctionnentla
vente d'une propriété par viageret l'hypothèquerenversée?

Jamais un séminaire ne vousaura révélé autant de facettes

méconnues sur la gestion active du réêr.

AU CEGEP ROSEMONT, LE SAMEDI 9 FÉVRIER 1991

INSCRIVEZ-VOUS DÈS MAINTENANTEN TÉLÉPHONANT AU:
(514) 331-0763

Prix: 95,00 $ (taxe en sus)
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Ha|lc édition du gala
des Mercuriades de ta
Chambre de commerce du
Québec aura licu le 20 juin
prochain.
Les Mercuriades visent à 

Les Mercurlades auront Ileu le 20 juin
reconnaître l'excellence des
entreprises québécoises.
Le concours sera lancé of-

ficiellement le 21 février
prochain.
I est organisé cette année

avec la collaboration de
plusieurs partenaires, dont
l'Ecole des Hautes Etudes
Commerciales et les com-
missions de formation pro-
fessionnelle.   

avantla fin de cette semaine,
indiquait-on chez Novacap,
sans plus de détails.
Par ailleurs, LES AFFAI-

RESa tenté en vain de re-
joindre les dirigeants de
Concord Resources Group.
Stablex traite environ

96 000 tonnes par an de dé-
chets solides inorganiques.

Seule usine du genre au
Québec, Stablex ne traite en-
core qu’une fraction de la
production québécoise de
déchets dangereux, qui est
évaluée à 1,3 M de tonnes
par an.
L'entreprise est impliquée

dans un projet de seconde
usine de traitement, mais de
déchets liquides cette fois, à
Valleyfield.
Le nouveau propriétaire de

Stablex, la société Concord
de Pittsburgh, est un partena-
riat des sociétés Consolida-
ted Rail Corp (Conrail) de
Philadelphie, et OHM,une
firme de l'Ohio qui est spé-
cialisée dans le traitement
des déchets dangereux.
Conrail est déjà active dans
 

[AAU
D ABORD"Fa isisonDuCafe
KHAFT GENERAL FOODS CANADA INC
GROUPE CAFE-SERVICES ALIMENTAIRES

NOMINATION

 

Rodrigne Oueilet

Monsieur Derek J. Hall, vice
président de Kraft General
Foods Canada Inc. et directeur
général du Groupe Café.
Services alimentaires, a le
plaisir d'annoncer la nonnnation
de monsieur Rodrigue Ouellet
au poste de président de la
Maison Du Café, Montréal.

Monsieur Ouellet a acquis une
vaste expérience dans l'in-

dustrie alimentaire ayant oeuvré

pendant vingt ans au sein

d'importantes entreprises cana-

diennes aux niveaux du

marketing ct de la direction

générale

Maison Du Cale est une

entreprise spécialisée dans le

rôtissage, l'empaquetage et la

mise en marché du café pour le

secteur des services alimen-

taires, sous les marques de

commerce London, National.

Quartier. Maxwell House ct

Chase & Sanborn.

Maison Du Café exploite une

usine de rôtssage et d'em

ballage de cafe à Quebec et

dessert tes marches da Quebec

et des provinces de FAtlantique

Maison Du Cale a sa place

d'affaires a Montreal au 5550

boulevard Pie IN   

le transport de déchets dan-
gereux dans le nord-est et le
centre des États-Unis.

ferroviaire prévoit que cette
activité lui rapportera des re-
venus de 40 à 50 M$ US par

D'ici 1994, le transporteur année.

Culmar
ferme une
usine à
Montréal
HE a société Culinar

abandonnera la fabrication
dc patisseries Stuart A son
usine de la rue Laurier, à
Montréal, le 15 décembre
prochain.
L'entreprise explique cette

fermeture par la désuétude
de l'usine et par la capacité
inutilisée dans ses installa-
tions de Sainte-Marie de
Beauce.
Cette fermeture touche 298

personnes; 256 emplois se-
ront progressivement élinu-
nés d'ici le 15 décembre pro-
chain.
Les autres employés seront

relocalisés dans les diverses
activités de Culinar.
Cette étude a notamment

 

   
  
  

 

 

LA MAGIE
DES CHIFFRES

AU BOUT DES
DOIGTS.

kn ce qui concerneles calcula-

trices de bureau, les avis ne sont pas

partagés. Les geus sontunanimes:

les calculatrices Canon offrent des

caractéristiques sur lesquelles vous

pouvez compter.

Des caractéristiques comme

un clavier agencé de façon agréable.

Des touches bien espacées au

toucher doux pour augmenter la

rapidité et La précision des caleuls.

Vous pouvez compter sur la tech

nologie de Canon pour vous offrir

une netteté d'impression. L'ampres-

sion se fait silencicusement sar

un rouleau de papier ordinaire pour

vous faire économiser de l'argent.

Et le rouleau est facile à changer

grâce aux dispositifs d'alimentation
de Canon. Et Canon vous offre un

large éventail de calculatrices de
bureau. Des modèles compacts aux

gros modèles de bureau.

Pour mettre la main sur une cal-

culatrice Canon, consultez les Pages

Jaunes pour connaître le nomet

l'adresse du détaillant Canonle plus

près de chez vous. Et voyez pourquoi
Canon vous offre la magie des

chiffres au bout des doigts.

- Canon
Canon Canada Inc.

6390 Dixie Road, Mississauga

(Ontario) L5T 1P7

 

, "canest une marque déposée de Canon Inc.
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démontré qu'il était impossi-
ble d'effectuer des modifica-
LOIS MAJCUFES OÙ UNC CAfMN-
sion sur le site actuel, qui est
devenu au fil des ans au
coeur de l'un des quartiers
les plus à la mode à Mont-
réal.
Culinar entend se departir

duterrain quiest situé sur an
tronçon commercial en vo-
gue de la rue Laurier, entre
l'avenue du Parc et la tue
Saint-Urhain.
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|PANINEEIENT
Terrains contaminés : de nouveaux pouvoirs

pour le ministere de l'Environnement
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Æ_ cs amendements ap-
portés à la Lou sur la qualité
de l'environnement en juin
dernier ont donné au munis-
tre de l'Environnement
deux nouveaux pouvoirs en
ce qui à trait à la décontamu-
nation et à la restauration de
l'environnement.
Premièrement, lorsque le

ministre a des motifs raison-
nables de crore qu'un conta-
minant est présent dans I'en-
vironnement (c'est-à-dire
dans l'eau, l'atmosphère ou
le sal) al peut mettre A
Pegard du responsable une
ordonnance de lui fournir
une etude de caractérisation
de l'environnement, un pro-
gramme de décontamimnation
ou de restauration décrivant
les travaux à réaliser ainsi
qu'un echéancier de réalisa-
tion de ces travaux.
Le nunistre doit alors ap-

prouver les travaux proposés
de meme que leur échéan-

cier. Le responsable visé doit
alors les exécuter tels qu'ap-
prouvés dans les délais pré-
vus.
Deuxièmement, lorsque le

ministre constate la présence
dans l'environnement d’un
contaminant, il dispose d'un
pouvoir d'ordonnance plus
étendu. H peut alors ordon-
ner au responsable d'enlever,
recueillir, neutraliser ou
prendre toutes les mesures
qu'il indique pour déconta-
miner oùrestaurer l’environ-
nement.

Critères

Pour l'exercice de ces deux
pouvoirs d'ordonnance, les
motifs raisonnables ou la
constatation du ministre doi-
vent porter sur un contami-
nant répondant à l'une des
caractéristiques suivantes :

+ 11 existe en quantité ou
concentration supérieure à la

 

Opération
 

 

   

norme prévue par règlement:
* sa présence est prohibée

dans l’environnement par rè-
glement,

+ il est susceptible de porter
atteinte à la vie, à la santé, à
la sécurité, au bien-être ou
au confort de l'être humain,
de causer du dommage ou de
porter préjudice à la qualité
du sol, à la végétation, à la
faune ou aux biens.
Avant d'émettre l’une ou

l'autre des ordonnances dé-
crites ci-haut, le ministre
doit signifier à la personne
visée et, le cas échéant, au

-FEU
|VERT

 

ÀCentre de
perfectionnement

=

 

Mi
 

Animateur:

 

4, 5 et 6 mars 1991

09:00 à 17:00

M. Marc Filion
B.Sc.A.

Pour accroître votre performance

Gestion efficace
de l'équipe de vente

Apprenez comment établir les critères de sélection pour
l'embauche des vendeurs et comment choisir un système
de rémunération adapté à votre organisation; examinezle
rôle du directeur des ventes et la gestion de son temps;
voyez la façon de gérer et de contrôler les activités et le
temps des vendeurs.

M.B.A (Columbia University)

Protesseur agrégé de marketing aux HE.C.,
M. Filion a oeuvré pendant plusieurs années
dans le secteur privé a des postes de direction
en marketing et en planification.

Participants: tous les gestionnaires qui sont responsables
de la direction d'une équipe de vendeurs.
(Aucun préalable académique n'est requis.)

N.B.: Afin de favoriser des échanges enrichissants, le nombre
de participants est limité.

Comment s'inscrire: communiquez sans tarder avec
le Centre de pertectionnement de l'Ecole des Hautes
Etudes Commerciales au (514) 340-6001. 

   

  
SOM

propriétaire du sol concerné,
un avis d'au moins quinze
jours énonçant les motifs à
l’appui de l'ordonnance,le
délai requis pour fournir les
documents exigés, les tra-
vaux à réaliser ainsi que leur
délai d'exécution, la date
pour la prise d'effet de l’or-
donnance ainsi que la possi-
bilité et le délai accordé pour
faire des représentations au
ministre.

Décontamination
et restauration
des sois

De plus, la Loi prévoit que,
lorsque le ministre constate
la présence d'un contami-
nant dans le sol excédant la
quantité ou la concentration
prévue par règlement, 11 peut
signifier au propriétaire de
ce terrain un avis que le sol
est contaminé.
Cet avis énonce les motifs

du ministre, mentionne la
possibilité de faire des repré-
sentations, et est accompa-
gné des documents dont le
ministre à tenu compte pour
rendre sa décision.

II faut souligner qu'après
l'expiration du délai prévu
poureffectuer les représenta-
tions, cet avis doit être enre-
£istré par dépôt au bureau de
la division d'enregistrement
où est situé le terrain conta-
miné si le terrain demeure
dans l’état décrit à l'avis.
Le registraire devra alors

inscrire cet avis à l'index des
immeubles sous le numéro
de chaque lot où partie de lot
Visé.
En plus d'avertir tout ac-

quéreur éventuel de l’état
des lieux, cet enregistrement
entraîne, à l'égard du pro-
priétaire du terrain contami-
né, l'obligation d'obtenir do-
rénavant l'autorisation du
ministre avant de :
a) changer ou modifier

l'usage du sol conformément
aux règlements de zonage
municipaux;
h) entreprendre des travaux

d'excavation ou de construc-
tion;

c) démanteler ses équipe-
ments ou bâtiments, Pour
obtenir l'autorisation requi-
se, le propriétaire devra four-
mir au Ministre :

1) une étude de caractérisa-
tiondu sol:
2) un programme de dé- contamination ou de restau-

 

Réalisée avec la collaboration de :

o RÉSEAU RADIOMUTUEL CJMS 128

 RADIO-QUÉBEC

o CENTRE DE FORMATION
EN ENVIRONNEMENT

  

    

 

ration du sol décrivant les
travaux et l’échéancier de ré-
alisation;
3) la description du chan-

gement ou de la modification
de l’usage ou des travaux
d'excavation, de construc-
tion ou de démantèlement
suivant le projet à entrepren-
dre.
Le ministre approuveratels

quels ou avec modifications
les travaux et l'échéancier
soumis. Les travaux doivent
donc être effectués confor-
mémentà l’approbation don-
née.
Une fois complétés et une

fois que le terrain atteint le
niveau de décontamination
prescrit par règlement, le mi-
nistre pourra autoriser le
changement ou la modifica-
tion de l'usage du sol, les
travaux d'excavation, de
construction ou de démantè-
lement.
Lorsque le ministre consta-

te que le niveau de contami-
nation du sol est inférieur à
la quantité ou la concentra-
tion établie par le gouverne-
ment, il doit demander la ra-
dhation de l’avis qui a été en-
registré.

Activités
contaminantes

La Loi impose dorénavant
des obligations à ceux qui
exercent une activité suscep-
tible de contaminer le sol, ce
type d'activité devant être
précisé par règlement.
Ceux-ci doivent également,

dux même conditions que le
propriétaire d’un terrain
contaminé à l'égard duquel
le ministre a enregistré un
avis, obtenir l'autorisation
du ministre avant de déman-
teler leurs équipements ou
leurs bâtiments.
La Loi ajoute à la respon-

sabilité des administrateurs
et dirigeants de corpora-
tion.Ceux-ci pourront doré-
navant être poursuivis per-
sonnellement lorsqu'ils amè-
nent la corporation « par un
ordre, un conseil, un encou-
ragement, à refuser ou à né-
gliger de se conformer à une
ordonnance ».
Lorsque quiconque refuse

ou néglige de se conformerà
une ordonnance du ministre
lui enjoignan: de faire quel-
que chose, celui-ci peut faire
exécuter la chose aux frais
du contrevenant.

 

Qe dittuse @0
à 17 h le dimanche

l'émission Feu vert
e consacrée a

_ l'environnement

I] peut en recouvrerle coût
du contrevenant, intérêts ei
frais comme pour une dette
due au gouvernement.
Dans le cas d'une corpora-

tion, la Loi permet doréna-
vant au ministre de faire exé-
cuter l’objet de son ordon-
nance aux frais des adminis-
trateurs et dirigeants de la
corporation qui refusent ou
négligent de le faire.
Le coût de l'exécution de

la chose, intérêts et frais.
pourra être recouvré solidai-
rement des dirigeants et ad-
ministrateurs dans le cas où :

1) ils ont autorisé ou en-
couragé la corporation à re-
fuser ou à négligerde le faire
ou lui ont ordonné ou con-
scillé de refuser ou négliger
de le faire;
2) ils ont toléré que la cor-

poration refuse ou néglige de
le faire.

Mise en vigueur
et application
des amendements

Les amendements sont en-
trés en vigueur le 22 juin
dernier à l'exception des ar-
ticles régissant l'envoi par le
ministre au propriétaire de
l'avis à l'effet que le terrain
est contaminé ainsi que des
articles portant sur l'exercice
d'activités susceptibles de
contaminer le sol.
Par ailleurs, aucun règle-

ment n’a été adopté à ce jour
en vertu de ces amende-
ments.
Ces règlements pourront

notamment préciser la quan-
tité et la concentration des
contaminants au-delà des-
quelles tout élément dans
l'environnement devient
contaminé.
Ils pourront aussi établir

divers niveaux de déconta-
mination à atteindre.

h {HITT

 

Pierre B. Meunier est directeur du set
vice du droit de l'environnement chez
Martineau Walker
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Allez àà NewYork,
à l’américaine.

American Airlines’ annonce son nouveau service
sans escale vers New York.

American Airlines a le plaisir d'annoncer ses Vols sans escale entre les

aéroports de Dorval à Montréal et de La Guardia à New York. Vous avez maintenant

le choix de + vols quotidiens aller-retour.

Un nouvel horaire américan.
Valable dès le 31 janvier, 1991:
 

 

 

 
 

No de vols Départ Heure Arrivec Heure Frequence

1443 Montréal 9h30 NewYork 10h52 Quotidien

1447 Montréal 12h30 NewYork 13h51 Quotidien

1457 Montréal 16h10 New York 17h37 Quotidien

1513 Montréal 18h45 NewYork 20h09 Quotidien

1408 New York 7h15 Montréal 8h27 Quotidien

1410 New York 10h10 Montréal 11h38 Quotidien

1418 New York 14h00 Montréal 15h19 Quotidien

1504 New York 16h30 Montréal 17h13 Quotidien

New York, vous pourez choisir American

 

 
‘ PE

Le grand boni américan. Nous
avons même augmentéles primes-voyage

AAdvantage’ d'American. En effet, jusqu'au

28 fevrier, vous mériterez 1000 milles de

plus dans chaque sens” sur chaque vol

American entre Montréal et New York.

Alors la prochaine fois que vous irez à

AmericanAirlines
du spécial dansl'air”

| Hotiite des vois est sujet à Changement sans préaus Le trajet est couvert par Amencan Airlines sous SUTONSANON du JÉpament améncan des L'ansports at est suret à Changement “ On peut Hécites u6 total se IX
f s 5 ê ç

M AvEL d'autres promotions. rabais OÙ « Oupons offerts par Anencan oupar d autres —QNES AécONNOS 1x JUANt les VOYAGES Gratuits AAUVantage = est 216 ua pue de
28 fevner 31 Cette offre nest pas valabde en - one te

Hrott de modifier sans préans les statuts at reglernents les primes voyages et les offres Spéciaies ‘du programme Advantage et ce mettre fin au Drograrens AACyantage à 31s os de préaus

Airlines et découvrir le plaisir de voyager à

l'américaine.

Pour plus de renseignements où pour faire

une réservation, appelez votre agent de

voyages ou American Airlines, sans frais,

au 1-800-433-7300).

 

Y ruley AAtage haley at a teloap aevtre Mortea mt La ha ta) a

Ne àanim I Aen a Artes bn Aes a Av en we ther no

 

 
4
0
}

L'
ID
AL
LE
S
S3
yi
vd
sy
S
I
N

v t
s



9

>LEALFFALORNEETOYLLCO

Une divergence entre la police d'assuranceetla
proposition est interprétée contre l'assureur
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Mn matière d'assurance
de biens, surtout dans les af-
fares commerciales, là pro-
cédure généralement suivie
pour l'obtention d’une nou-
velle police est ta signature
par l'assuré d'une proposi-
tion d'assurance.
Dans un premier temps,

l'assureur accepte la propo-
sition; puts, quelques semai-
nes plus tard, une police
d assurance formelle est
CHS
Par ailleurs, il arrive sou-

vent que l'assuré ne prenne
pas le som de lire attentive-
ment le contenu de la police

 
NOUS OFFRE CN BON VINUT,

: Vous préparez un voyage d'affaires
+4 Quebec? Plus que jamais c'est

d'assurance formelle.
Qu'arrive-t-il alors, en cas

de sinistre, si la police d’as-
surance formelle contient
des obligations de l'assuré
qui n'apparaissaient pas dans
la proposition établie dès le
départ et auxquelles l'assuré
ne s’est pas conformé préala-
blement au sinistre ?
La compagnie d'assurance

est-elle tenue d'indemniser
l'assuré dans un tel cas ?

Réponse de la
Cour d'appel

Dans le jugement qu’elle à

rendu le 3 mai 1990 dans
l'affaire opposant Gaston
Robitaille à J.A. Madill, La
Souveraine et une autre
compagnie d'assurance, la
Cour d'appel du Québec a
répondu à ces deux questions
en faveur de l'assuré.
Dans ce dossier, M. Robi-

taille, propriétaire d’un éta-
blissement hôtelier, avait in-
stallé un système d’extinc-
leurs automatiques dans la
cuisine de son établissement
à la demande de ses anciens
assureurs.
Quelques années plus tard,

les compagnies d'assurance
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LE CONCORDE

le temps de réserver une chambre
A Thotel Loews |e Concorde.

Profitez de tarifs particulière

luxueuses et utilisez ce certificat

cadeau d'une valeur de 20% a la
meme occasion

Unc offre intéressante? Une
offre qui ne se refuse pas!

ment avantageux sur nos chambres We da. Le! Vvle da Compagnie!

subséquemment poursuivies
ont proposé à M. Robitaille
de l'assurer et, le 20 août
1980, un inspecteur et un
courtier se sont rendus chez
M. Robitaille. Après avoir
inspecté l'immeuble, l’ins-
pecteur a déclaré que le ris-
que était acceptable et le
courtier a fourni à l'assuré
les taux applicables.
La proposition d'assurance

a été rédigée et acceptée sur
place et le courtier a même
déclaré à M. Robitaille que
la police entrait en vigueur le
soir même.
Trois semaines plus tard,

 

 

 

     
   
  

  
    

du Noctobre A
| hotel Loews Le Concorde
vous offre sa Gasse Affaires
au tant speaal de 95'S ot
te Qub 1225 0 125$ par
nuitenplus d'un certificat

cadeau de 20%
Pour reservations

Appelez sans frais au
1800 465 5356

fautes vite! l'offre
termme le 28 mars 19°

lors de votre sep im

   
  

  

 

 

 

 L_ L HÔTEL SUR CES CHAMPS EUYSEE JEBEC

 

 

 

 

IN \ANC ATEN INS
nous, ce certificat vous per
mettra d'obtenir un crédit
de 20'S sur votre note de

bars et restaurants. Ce
certificat n'est pas valable
sil est jumelé à une autre

offre de tarifs réduits
d'hébergementet il ne

s'applique pas aux groupes
et congrès. Limite d'un seul
certificat par chambre, par
séjour Non monnayable

  

       

     
 

 

 

 

 

une police d'assurance for-
melle était émise.

Obligation nouvelle

Cependant, la police d’as-
surance formelle contenait
l'obligation pour l'assuré de
souscrire à un service d’en-
tretien pour son système
d'extincteurs.
En fait, la proposition d’as-

surance initiale ni l’ancienne
police d'assurance que déte-
nait M. Robitaille auprès
d'une autre compagnie ne
contenaient un tel engage-
ment.
Quelques mois plus tard,

en 1981, lors d’un incendie à
l'établissement de M. Robi-
taille, le système d'extinc-
teurs n’a pas fonctionné adé-
quatement et l'établissement
a subi des dommages impor-
tants.
Les compagnies d’assuran-

ce ont refusé d'indemniser
M. Robitaille, invoquant son
défaut de respecter son enga-
gement de souscrire un con-
trat d’entretien.
M. Robitaille a donc pour-

suivi les compagnies d'assu-
rance pour se faire indemni-
ser. La Cour supérieure a
d’abord accueilli l’action de
M.Robitaille.
Plus tard, la Cour d'appel,

à la majorité, renversait ce
jugementet rejetait l’action
de M. Robitaille; d’où l'ap-
pel de ce dernier jugement
devant la Cour suprême du
Canada.

La proposition est
un contrat complet

Dans un premier temps, la
Cour suprême a conclu que
la proposition d'assurance
acceptée le soir du 20 août

1980, qui ne contenait pas
l'exigence du service d'en-
tretien du système d’extinc-
teurs, était en soi un contrat
d'assurance complet.
Or, compte tenu que la po-

lice d'assurance formelle
émise plus tard contenait une
divergence par rapport à cet-
te proposition initiale, la
Cour suprême a aussi conclu
que l'article 2478 du Code
civil devait s'appliquer.
Cet article prévoit spécifi-

quement que:
« En cas de divergence en-

tre la police et la proposition,
cette dernière fait foi du con-
trat à moins que l'assureur
n'ait indiqué par écrit au pre-
neur les points de divergen-
ce, »

Les assureurs n'ayant pas
indiqué par écrit à M. Robi-
taille les points de divergen-
ce entre la proposition et la
police d'assurance formelle,
la Cour suprême a conclu
que la proposition faisait foi
du contrat d'assurance et de
son contenu et que, en
conséquence, l'obligation de
souscrire au contrat d’entre-
tien du système d'extincteurs
ne faisait pas partie de l'en-
tente entre M. Robitaille et
ses assureurs.
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Me Jean H. Gagnon fait partie de
l'étude Pouliot, Mercure.
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Le premier centre de
produits et
services boursiers
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* Logiciel d'analyse technique
* Banque de donnéeshistoriques, sur tous lestitres
canadiens en plus de ceux de NYSE et AMEX

* Comprenezet anticipez les fluctuations du marché
* Apprenez à choisir les meilleurs titres à transiger

 

Tél: (514) 392-1366 
Nom: Prénom:

« Adresse:

: Ville: Province: _—_.!
: Code postal: Tél: ( ) :

: Retourner à : INFO-BOURSE :
+ 455, St-Antoine Ouest, Bureau L2, ;
» Montréal (Québec), H2Z lJ1, Pour Information |
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Depuis plus de soixante ans, les &
Jaguar suscitent l'admiration de tous Vv
ceux et celles qui savent reconnaitre Y,
l'élégance suprême d'une voiture. Les 3
connaisseurs du monde entier qui adop-
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CLUB
JAGUAR

  
vraiment toutes ses qualites.

y Toutes les Jaguar neuves s accom-
V pagnent de l'adhésion exclusive au

Le Club Jaguar comprenant l'entretien
régulier sansfrais, le dépannaged'urgence

avantageuses pendant toute la durée de la

tent la Jaguar pour sa race et son irrésisti- Q jour et nuit ainsi que d'autres prestations

des plus recherché-—le ClubJaguar.
Naturellement, la classe Jaguar s'ex-

prime aussi dans le raffinement d'un intérieur

somptueux doté de riches garnitures en cuir, de
marqueterie en ronce de noyer polie à la main et
d'agréments électroniques tout confort.

Venez vivre vous-mêmel'expériencesti-
mulante de conduire une berlineJaguar.
Même si ses avantages sautent aux
yeux, il faut la piloter pour apprécier JAGUAR

garantie de 3 ans ou 60 000 km. Vous
pouvez aussi, si vous le désirez, acquérir un

supplément de garantie ClubJaguar de deux ans
ou 40 000 km. Voyez un concessionnaireJaguar
pour tous détails.

Votre place vous attend au Club Jaguar.
Rendez-vous sans tarder chez un conces-

sionnaire pour y découvrir toute l'éle-
gance et la performance des meil-

leuresJaguar de tous les temps.

L'ACCORD PARFAIT DE L'ART ET DE LA TECHNIQUE

Les Moteurs Décarie
55, rue Gince

Ville St-Laurent, Québec
(514) 334-9910

Automobiles Élégante
4350 est, boui. Métropolitain

St-Léonard, Québec
(514) 374-6550

 

 

Jaguar de Québec
4475 boul. des Gradins

Québec, Québec
(418) 622-3193

Jaguar d'Ottawa
1450 ch. Merivale
Nepean, Ontario
(613) 723-0300
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VISITEZ LES 3 SALONS
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3 SCULPTURE
% ANTIQUITÉS

* OBJETS DE COLLECTION

 

  

  
  

 

   
L'ÉDUCATION DE VOS ENFANTS

PRÊTS ET BOURSES

COMMENT PARTIR EN AFFAIRES

LES VRAIS ABRIS FISCAUX

COMMENT CHOISIR UN FEER
LA RETRAITE DANS LE SUD

LA LOI 146 ET VOS BIENS

DDE

NS

CHOIX D'HYPOTHÈQUES

RÉNOVATIONS-INVESTISSEMENT

COMMENT VENDRE SA MAISON

m LES BONS ACHATS m LES REER PAYANTS CARRIÈRES D'AVENIR * TIMBRES ET MONNAIES

m LES GRANDES FORTUNES mu LES MEILLEURS TAUX D'INTÉRÊT @ RETOUR AUX ÉTUDES * CHEVAUX DE COURSE

m INVESTIR DANS LES TERRAINS m LES FONDS MUTUELS GAGNANTS m CHOIX DE COURS a
m GÉRER SA PROPRIÉTÉ À REVENUS Bm CONSULTATIONS SUR VOS IMPÔTS BW CLINIQUE D'ORIENTATION
m LES CONDOS BW LES EXEMPTIONS A RECLAMER B LE CV. GAGNANT
m RÉSIDENCES SECONDAIRES Œ LOGICIELS POUR GAGNER m LES PÉNURIES D'EMPLOI
Œ CLINIQUE SUR LA TPS À LA BOURSE Em CONFÉRENCES DE MOTIVATION
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 POUR 10 000

PROFESSIONNELS WU SALON DES PROFESSIONNELS
> oiesmon DE LA FINANCEETDE L'IMMOBILIER |

> BANQUESET UNE EXPOSITION «3CAISSES POPULAIRES

   

 

> FIDUCIES ‘ POUR MAÎTRISER LE CHANGEMENT

> DROITET COMPTABILITÉ DES CONFÉRENCES D'ACTUALITÉ

  

POUR PROSPÉRER DANS LES ANNÉES 90  
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GRAPHITE
Stratmin, Mazarin et Graphicor se
disputent le marché mondial pp. 30-31

Jean Depatie

Rentabilité en baisse

Avec 27 MS dans ses coffres, Kaufel se

NANCCEIIIe
À L'ASSAUT DU MARCHÉDU SUPER RENDEMENTS

Il est possible d'amasser des
sommes colossales dansles réèrs.
Mais que vaudront 200 000 $ dans
20 ans ? pp. 36-37

ERE

LES AFFAIRES Samedi 2 lever 1991 29

 
le REËR maître de \a croissance

A long terme nu Canada.

Fonds de croissance
Industriel

Plani-Gestion Quatre Saisons Inc. » Rend SAWODNY
6100 Auteur! bureau 215 + Brossard Québec (Canada) 147 3%
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prépare à acquérir des firmes américaines
« Avec des liquidités

de 27 M$,je suis en mesure
d'acheter des bénéfices nets
additionnels avant impôt de
12 M$. »

Ces paroles sortent de la
bouche même de Bruce
Kaufman, le maître d'oeu-
vre du Groupe Kaufel (Mil,
5 $), le fabricant numéro un
de systèmes d'éclairage de
secours et de systèmes d’ali-
mentation auxiliaires en
Amérique du Nord.
M. Kaufman se prépare à

effectuer plusieurs acquisi-
tions en 1991. « Nous tra-
versons une récession sé-
vère. Plusieurs concurrents
américains sourfriront au
cours des prochains mois. Ce
contexte sera favorable à
l'acquisition d'un ou deux
fabricants de produits élec-
triques. »
Kaufel a pour politique

d'acheter les firmes de son
secteur à quatre fois leur
profit avant impôt. La com-
pagnie paie 50 % au comp-
tant, le solde du prix de
vente étant payé sur une pé-
riode detrois ans.
Selon ces barèmes, M.

Kaufman estime pouvoir ac-
quérir de nouvelles entre-
prises qui ajouteront près de
12 M$au bénéfice avant im-
pôt de Kaufel.

Capacité de
production accrue

En plus de jouir d'une en-
caisse élevée, Kaufel a cons-
tammentaccru sa capacité de
production à Porto Rico. De
1987 à 1989, elle doublait la
capacité de production de
cette usine. En 1990, Kaufel
l’a triplée.
« Nous utilisons présente-

ment entre 60 et 70 % de
notre capacité totale. C'est

 

GROUPE KAUFEL

Activités ::

triques.

Cours récent B : 5 $
Haut (52 sem.) : 12,38 $

Ventes

(M$)

1990 1198

1989 108,3

1988 88,4

1987 56,2

1986 27,5

L'exercice financier se termine le 31 août

Fabrication de systèmes d'éclairage de secours, de systèmes
d'alimentation auxiliaires d'urgence et d'autres produits élec-

Bas (52 sem.) : 5 $

 

Bénéfice “Bénéfice par
net (M$) action ($)

7,4 0,51

12,2 0,92
10,7 0,89
6,9 0,58
3,8 0,37

  
dire que toute nouvelle ac-
quisition sera rationalisée
afin de profiter de cette ca-
pacité excédentaire de pro-
duction de notre usine de
Porto Rico », a précisé M.
Kaufman.
Kaufel transfère actuelle-

ment la production de trois
usines américaines aux ins-
tallations agrandies de Porto
Rico. Grâce à ce transfert,
Kaufel réalisera des écono-
mies d'échelle. Selon Aslam
Kathry, vice-président aux
finances, Kaufel épargnera
entre | et 2 % du coût total
de manutention de ses
stocks.
Cette concentration des ac-

tivités de production à Porto
Rico éliminera les problèmes
d'embauche et de coût de la
main-d'oeuvre prourss par
l'entreprise aux États-Unis.
« En Nouvelle-Angleterre,

sauf pour les derniers mois
de ralentissement écono-
mique, trouver des employés
fidèles et efficaces n'était

Tableau : LES AFFAIRES

 

pas une chose simple.
un certain moment, le

taux de chômage dans la ré-
gion a été inférieur à 1 %. À
New York, le problème est
similaire, en plus d'un coût
de la vie très élevé. »
En revanche, à Porto Rico,

la main-d'oeuvre est dispo-
nible et de qualité. Avec un
taux de chômage de 21 %,
les Portoricains restent très
fidèles à leur employeur, de
témoigner M. Kaufman.
Au 31 mars prochain, près

de 80 % des produits élec-
triques vendus par Kaufel
ux Etats-Unis proviendront

de l'usine de Porto Rico.

Rentabilité
moindre

Pour son exercice terminé
le 31 août 1990, les ventes
de Kaufel ont crû de 1! %
pour s'établir à 119,8 M$.
Le bénéfice net a toutefois
reculé sensiblement, se chif-
frant à 7,4 M$ ou 0,51 $
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Bruce Kaufman: « Plusieurs concurrents US souffriront au cours des prochains mois. Ce
contexte sera favorable à l'acquisition d'un ou deux fabricants de produits électriques. -

l'action contre 12,2 M$ ou
0,92 $ l’action sur une base
diluée lors de l'exercice
1988-89.
Le ralentissement de l'acti-

vité économique en Amé-
rique du Nord explique en
partie cette rentabilité moin-
dre. D'autres facteurs ont eu
également un effet néfaste
sur les profits.
Les dirigeants de Kaufel

ont décidé de radier au qua-
trième trimestre de l'exerci-
ce 1989-90 des dépenses de
recherche et développement
jusqu'alors capitalisées.
L'aménagement du nouvel
espace à l'usine de Porto Ri-
co a également exigé des dé-
penses supplémentaires non
récurrentes. Sans ces dépen-
ses additionnelles et ces ra-
diations, le bénéfice net par
action de Kaufel aurait été
de 0,60 $ au lieu de 0,51 $
pourle dernier exercice.

Hausses prévues
en 1990-91

Pour l'exercice en cours,
Kaufel prévoit une hausse à
la fois des ventes et du béné-
fice.
M. Kaufman entend ac-

croître sa part du marché aux
États-Unis même si la con-
currence se fait plus vive.
Cette conquête du marché
américain se fera par des es-
comptes de prix. « Nous de-
vrons produire davantage
d'unités pour chaque dollar
de vente. »
La marge bénéficiaire nette

de l'enteprise devrait se si-
tuer à près de 8 % pour le
présent exercice, celle-ci
ayant été de 6,2 % en 1989-
90. Lors de l'exercice 1988-
89, la marge bénéficiaire
nette de Kaufel s’établissaut
à 11,3 %.
Le retour à des marges bé-

néficiaires nettes de plus de
11% sera difficile à réaliser
à court terme. « Nos concur-
rents américains presentent
une gamme diversifiée de
produits électriques. Ainsi,
ils peuvent offrir aux clients
un ensemble de produits à un
prix global.
« Cette offre globale com-

prend souvent des systèmes
d'éclarrage d'urgence A prix
fort réduits. Une telle tac-
tique force Kaufel à réduire
le prix de ses propres svs-
tèmes d'éclatrage. »
Pour contrecarrer cette

forme de concurrence, Kau-
fel devra mettre la main sur
une ou plusieurs firmes amé-
ricaines lui permettant d'of-
frir à ses clients une gamme
plus vaste de produits élec-
iriques
UNINTE
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Actuellement, les Chinois répondent à 60 % de la demande mondiale

Stratmin, Mazarin et Graphicor se disputent le
marché mondial du graphite
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A pres presque deux
ans d’efforts, Stratmin (Mtl,
0,80 $) a tennuné la période
de rodage de son exploita-
tion de graphite de Mont-
iLaurieT.
Elle espère réaliser des

profits en 1991, mais s’in-
quiète de la mise en branle
de deux autres projets de
graphite au Québec qui ris-
quent de saturer le marché.

« Le graphite est la variété
de carbone enstallisé la plus
difficile à traiter qu’on ait
vue », Ont déclaré aux AF-
FAIRES Jean Depatie et
Daniel Goffaux, respective-
ment président du conseil et
chef de l'exploitation de
Stratmin Graphite, une fi-
liale A 75 % de Stramin.

Deux usines en
exploitation

Stratmun Graphite exploite
deux usines de traitement de
minerai de graphite à Mont-
Laurier.
Le première, d'une capaci-

té de 400 tonnes métriques
par jour ct louée d'Asbury
(Graphite, est située à Notre-
Dame-Du-Laus.
La seconde, d'une capacité

de plus de 1 (XX) tonnes par
jour, à Été construite par
Stratnun à S0 km au nord à
Samnt-Armé-du-Lac-des-Îles
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Jean Depatle: « En fait, I! n'y avait pas de spéclalistes dans le domaine du graphite au
Canada. Maintenant, les spécialistes, c’est nous. »

et mise en exploitation en
avril 1990.
Stratmin vient tout juste

d'annoncer la fermeture du
concentrateur d’ Asbury, qui
fonctionnait à 100 % de sa
capacité, pour une période
de quatre mois en raison de
la faiblesse du marché du
graphite et de la bonne per-

formance du nouveau con-
centrateur.
Celui-ci débite maintenant

environ 875 tonnes de con-
centré par jour. L'objectif de
production pour 1991 est de
400 et 950 tonnes par jour
respectivement, totalisant
quelque 26 000 tonnes de
concentré à la fin de l’année,

comparativement à 14 400
en 1990, à partir de minerai
titrant en moyenne de 6 à
7 % de carbone graphitique.

Les spécialistes du
graphite

Commel'explique M. De-
patie, Stratmin a dû bâtir

 

elle-même sa technologie de
traitement du graphite. « En
fait, il n'y avait pas de spé-
cialistes dans ce domaine au
Canada. Maintenant, les spé-
cialistes, c’est nous. »
La mise en marché du gra-

phite a nécessité également
une période d'apprentissage.
Les Chinois sont leurs prin-
cipaux concurrents. Stratmin
leur livre bataille, particuliè-
rement sur le marché japo-
nais, en insistant sur la fia-
bilité des approvisionne-
ments et la qualité, qu’on dé-
termine par la pureté et la
grosseur des paillettes.
Asbury est le principal dis-

tributeur de graphite pour
Stratmin.
Imétal, qui détient 25 %

des actions de Stramin
Graphite, joue ce rôle en Eu-
rope tandis que Mitsubishi
Corporation est devenue ré-
cemment le principal agent
au Japon.

Hausse annuelle de
la consommation

de 6 %

On évalue la consomma-
tion mondiale de concentré
de graphite à environ
225 000 tonnes par année;
elle augmente à un taux an-
nuel de près de 6 %.
Les Chinois fournissent

 

 

(Chaque matin, nous appelons nos 10
principaux concurrents
nos taux CPG-REE! 

de garantir que
R sontles melleurs.

Franchement, on doit leur tapersurles nerfs !

 

Cette année encore,les

meilleurs taux setrouvent au5,0
)8) Montréal Trust, C'est garant. Nos

Cpc-REER taux d'intérêt annuel CPG-REER

(déchéance (] an à 5 ans) sont égaux ouce +2 mois

Asupérieurs à ceux annoncés à
IA GARANTIE

 

Depot mammal de Song

du Montreal Tous

 

l'échelle nationale parles 10
MEILLEUR TAUX plus importantes institutions
—financières du Canada“
Mieux encore: si vous choisissez un denos CPG-REER

à échéancesouple, nous vous offrirons une prime
d'intérêt annuel de 4%" Deplus, si vous effectuez
un transfert de 20000 $ ou plus au Montréal Trust,
nous vous rembourseronsles frais de transfert
(jusqu'à 50$) enles déposant dans votre REER.
Pour vos placements,faites confiance à la compa-

gnie qui à fait enregistrer en 1957 le premier REER
au Canada et qui aujourd'hui est détenuepar la plus

importante compagnie au Canada: BCE Inc.
Les TAUX peuvent saner sans press be taux annonce comprend ane prite de taux d'interet
annuel de te Loffre de Le paie d'interet se termune de 1mars 1991

“da Banque Rovale du tascaé La BE La Hanque Loronto Dostimion la Banque de Montreal

La Banque Sons ba Hanique Nanonade du Catada de canada rast Compagnie Trust Central

Cadranle Trust Rosal Je Trust Nauenat

La prune de ov est aus en siguens sur an CPG deendans un HERR ou un regime autugere

ste MONTREAL TRUST   

60 % de la demande. La pro-
duction de Stratmin repré-
sentera 10 % de la demande,
et jusqu’à 20 % dans cer-
taines catégories de graphite.
« 11 n’y a définitivement

pas de place pour d'autres
producteurs dans le contexte
actuel », soutient M. Depa-
tie, qui trouverait par ailleurs
injuste que le gouvernement
subventionne d’autres pro-
jets concurrents qui menace-
raient sa survie.
Jusqu’à maintenant, Strat-

min a investi 36 M$ dans
son complexe de graphite,
créant près de 140 emplois.
Le gouvernement a versé
une subvention de 300 000 $
pour la formation de la
main-d'oeuvre.
Sur le plan financier, la si-

tuation de Stramin demeure
serrée. La longue période de
rodage a retardé l’encaisse-
ment de revenus sur lesquels
la compagnie comptait pour
rembourser ses dettes.
Pour rétablir la situation,

Siratmin a effectué une
émission de droits à la fin de
1990, qui n'a cependant pas
rapporté le succès escompté
auprès du public.
La compagnie examine

d’autres solutions, dont l'ap-
port de fonds des action-
naires principaux.
Après neuf mois d'exploi-

tation en 1990, Stratmin a
subi une perte de 1,82 M$
ou 0,11 $ par action, sur des
revenus de 7,87 M$, par rap-
port à une perte de 0,5 M$
ou 0,03 $ par action en
1989, sur des revenus de
3,69 M$. Stratmin compte
environ 17 M d'actions
émises.
Au 30 septembre 1990, le

passif à court terme de Strat-
min, incluant une portion de
4 M$ de la dette à long
terme, s’élevait à 10,4 M$, à
comparer à un actif à court
terme de 5,64 M$.
La dette à long terme s'éta-

blissait à 15,3 M$ et l'avoir
des actionnaires à 12,49 M$.

FRANÇOIEUN
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Mazarin-Cambior désirent pénétrer le marché
mondial; Graphicor veut reprendre son seuffle
B_ a Société minière

Mazarin (Mtl, 0,40 $)
compte sur la richesse et
l'importance de son gise-
ment de graphite du lac
Knife à Fermoni, sur la
Côte-Nord, pour pénétrer le
marché mondial.
Le dernier calcul des ré-

serves montrait un volume
de 8,1 M de tonnesà unete-
neur de 16,7 %, le plus riche
et l’un des plus gros connus
dans le monde actuellement.
Mazarin a signé une lettre

d'entente avec Cambior
(Mtl, 11,25 $) par laquelle
cette dernière peut acquérir
50 % du gisement et la gé-
rance de l'exploitation en
amenant la propriété au stade
de la production. Cambior
s'engage, selon certaines
modalités, à acheter des ac-
tions de Mazarin et en orga-
niser le financement.
« La signature finale des

contrats liant les deux com-
pagnies devrait se faire au
moment de l'obtention du
permis environnemental,
qu'on attend vers la fin de
Janvier », a déclaré aux AF-
FAIRES Régis Labeaume,

président de Mazarin. Cette
dernière doit, de son côté,
s'assurer d’une certaine
quantité de commandes de
concentré de graphite pour
répondre aux conditions de
Cambior.

Déterminer la
bonne méthode de
traitement

Le complexe graphitique
de Fermont, dont le coût est
estimé à 31 M$, amorcerait
ses activités en 1992.

Il comprendrait une fosse
d'extraction à ciel ouvert et
une usine de traitement
d'une capacité de 400 tonnes
de minerai par jour et d’où
sortiraient près de 23 000
tonnes de concentré par an-
née.
L'extraction aurait lieu

pendant l'été, ce qui permet-
trait d’accumuler le minerai
en tas pour la période hiver-
nale.
Tirant les leçons des expé-

riences des autres, M. La-
beaume préfère prendre le
temps d'exécuter toutes les
études métallurgiques néces-

saires pour bien déterminer
la bonne méthode de traite-
ment du minerai. ce cha-
pitre, dit-il, l'expérience de
Cambior s'avérera un atoul
important.

Marchés
importants

L'Europe constitue le prin-
cipal marché visé, avec l’AI-
lemagne comme pivot.
La fiabilité des approvi-

sionnements garantis par
l'importance et la teneur du
gisement et par le faible coût
d'exploitation sont les prin-
cipaux arguments de vente
utilisés.
« Le marché est capable

d'absorber tous les produc-
teurs du Québec, Par contre,
le critère de base si le mar-
ché se resserre, c'est le coût
de production. Les nôtres se-
ront parmi les plus bas », af-
firme-t-il.
Actuellement, on sent un

plafonnement du marché et
des prix du graphite à cause
de la récession. Depuis deux
ans, le prix moyen de la
tonne a baissé de 5 %.

Graphicor : sans
les problèmes
techniques...

Ressources Graphicor a
failli devenir pour sa part le
deuxième producteur québé-
cois de graphite en 1990, à
peine un an après sa forma-
tion.
Après avoir investi 11 MS,

des problèmes techniques à
l'usine de traitement ont em-
pêché toute production, pla-
çant cette compagnie privée
en situation de faillite au
mois de décembre 1990.
Graphicorétait alors en dé-

faut de versement de capital
et d'intérêt sur un prêt s'éle-
vant à l’origine à 6,5 M$. En
outre, elle devait 448 287 $
en comptes divers.
Rodolphe Bouchard, pré-

sident de Graphicoret ancien
cadre de Stratmin, tente
maintenant de redonner une
seconde vie au projet. Si tout
se déroule bien, il veut re-
commencer la production en
avril 1991, avec comme ob-
jectif de produire 1S 000
tonnes de concentré par an-
née.

H doit d'abord retinancer
sa compagnie. Trois de ses
plus importants actionnaires,
dont Dresser Canada ct
Graphite Capital Corp.
ont consent en décembre
1990 À lui prêter 2,8 MS
pour acquitter ses paiements
mensuels à la banque.
M. Bouchard compte éga-

lement sur une émission de
droits pour aller chercher le
restant des 5,6 M$ néces-
saires À la reprise de La pro-
duction.
Graphicor détient un bail

minier ainsi que 13 proprié-
tés s'étendant sur 482
claims, situés à proximité du
complexe mimer de Stratmun

à Mont-Launer.
Le principal gisement,

celui du lac Carmun dont elle
vient d'acquérir SOde So-
quem, renfermerait des re
serves prouvées de [4S M
de tonnes à 10,36 % de car
bone graphitique
Les deux autres gisements,

incluant celui de Diotte ou
l'exploitation à commencé.
contiennent ensemble des re-
serves probables de 2,33 M
de tonnes à environ 7,40 %
de carbone graphique es
gisements sont séparés de
pleurs dizaines de km.
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Votre régime d'assurance
dentaire est-il trop sucre?

Vous pouvezle faire examiner par des professionnels. Et cela, gratuitement.

La situation économique actuelle vous

incite-t-elle à réévaluer votre régime

d'assurance dentaire ? Un régime
d'assurance ne se modifie pas au hasard.

Encore faut-il faire les bons ajustements
sans que la qualité n'en soit affectée.

Autant d'aspects qui exigent l'examen

approfondi d'un expert.

Par l'entremise de son service de

consultation, l'Association des chirurgiens
dentistes du Québec examinera votre

régime actuel et vous conseillera sur tousles

aspects de l'assurance dentaire, y compris

les diverses options de souscription.

Ensemble, nous pouvons bâtir un
programmed'assurance de haute qualite,
ou réviser votre régime actuel de façon a ce
qu'il soit en tous points conforme aux
besoins de vos employes et a votre budget
Tout cela, absolument gratuitement.

Alors, si vous craignez que votre régime

d'assurance dentaire ne soit trop sucre,

confiez-le à l'oeil exerce des experts de

l'Association des chirurgiens dentistes

du Québec.

Pourplus d'informations sur notre service de

consultation gratuit, communiquez avec le

responsable du comite d'expertise des

regimes d'assurance dentaire au

(514) 282-1425.

Association

des chirurgiens

dentistes du Québec
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Louvicourt: il faudra plus de deux ans de
‘travaUx avant de commencer l'exploitation
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Bi n'y à plus de doute que
le gisement Louvicourt de
Ressources Aur (Tor,
3,25 $) et de la Société mi-
niére Louvem (Mtl, 3,50 $)
deviendra une mine.

Il faudra toutefois encore
plus de deux ans de travaux
avant d'extraire la première
tonne de minerai, pour creu-
ser les puits, définir les para-
mètres, déterminer l'ampleur
optimale de l'exploitation ct
l'investissement requis pour
la mettre sur pied.
C’est à cette tâche que s'at-

taque Bob Bryce, vice-prési-
dent, Exploitation, d’Aur,
que LES AFFAIRES a ren-
contré à ses locaux situés sur
l'emplacement du gisement
Louvicourt, découvert à la
mu-1989. I] s'agit en fait des
bureaux rénovés de l’ancien-
ne mine de zinc Louvem ex-
ploitée par Soquem dansles
années 1970.
M. Bryce venait à peine de

commencer ses nouvelles
fonctions pour le compte
d'Aur, après avoir quitté Les
Mines Selbaie où il occupait
le poste de directeur général
de l'exploitation, Il à été le
principal artisan de la mise
sur pied d’un complexe mi-
nier à ciel ouvert et souter-
rain de 6 500tonnes par jour
à Setbaie.
« Tous les futurs travaux

d'exploration sont orientés
vers la production. Mais il
reste plusieurs paramètres à

ATERNA-VIE,
COMPAGNIE D'ASSURANCE

Claude M. Genest,
président et

chet de la direction

ASSOCIATION PULMONAIRE
DU QUÉBEC

Michel Zarbatany Hamel,
Co-président

BANQUE DE MONTRÉAL
Gilles Jarry,

premier vice-président

Direction du Québec
Pierre Beauchamp,

vice-président,

Est de l’Ae de Montréal

Roger Boutin,
vice-président,
Laval et I'Ouest du Quebec

Donald Carpentier,
vice-président,

Quest de l'Ae de Montréal
Gérard Carrier,
vice-président,

Montérégie et Estne
Alain Jarry,

vice-président,

centre-ville de Montreal

déterminer avant de prendre
la décision finale quant à la
forme et à l'ampleur optima-
les de l'exploitation et de
l'investissement requis. »
Nommé Phase V, le pro-

gramme d'exploration en
cours, au coût de 4,6 M$,
mobilise actuellement cin
forcuses. Deux de celles-ci
sondent le roc afin de déter-
miner le meilleur emplace-
ment pour le fonçage des
puits de ventilation et d’ex-
ploitation. Les autres conti-
nuent à tester des zones mi-
néralisées dans le gisement
et autour de celui-ci.
Des sommes sont aussi al-

louées à l'exécution d’études
environnementales, de tests
métallurgiques et d'études
d'ingénierie en préparation
pour lc programme d’explo-
ration souterraine.

Défis techniques

À la fin de ce programme,
prévu pour le début de mars,
commencera une autre pha-
se, celle de l’exploration
soutertaine.
L'exploration souterraine

comprendra le creusage des
puits et de galeries dans le
minerai, l'extraction d’un
gros échantillon de minerai
et l'enregistrement de don-
nées géotechniques.
La mise en production d’un

gisement comme celui de
Louvicourt comporte plu-

sieurs défis techniques. Pri-
mo, le gisement est situé en
plein marécage, ce qui limite
le choix de l’emplacement
de l'usine de traitement, bien
qu'un esker (sillon de gra-
vier laissé par les glaciers)
traverse la propriété.
De plus, le gisement sur-

plombe trois bassins hydro-
graphiques. L'eau filtrant au
travers des rejets peut donc
emprunter (rois voies d'eau
différentes.
Étant donnél'ampleur de

l'exploitation envisagée et la
présence de rejets sulfureux
dans le futur parc à résidus,
le contrôle environnemental
du complexe peut être diffi-
cile et coûteux.
Enfin, le coeur du gisement

est situé à environ 2 600
pieds de profondeur, distan-
ce A partir de laquelle la
pression sur les murs des ga-
leries cst très grande.
Le gisement se divise en

trois lentilles parallèles avec
espaces stériles entre elles,
qui ne seront pas nécessaire-
ment minées en un seul bloc.
Par contre, la richesse du

gisement permet de surmon-
ter tous ces défis. Les tra-
vaux d'exploration ont déli-
mité des réserves de 37 M
de tonnes à 3,6 % de cuivre,
1,59 % de zinc, 0,62 oz d'ar-
gent par t et 0,026 oz d'or
par t, avec des zones allant
jusqu’à 10 % de cuivre à
l’intérieur du gisement.

Les coûts de la mise en
production ne sont pas enco-
re évalués avec précision.
Les exploitants ne seront ef-
fectivement pas en mesure
de dire quelle sera la caden-
ce d'exploitation avant que
les études d'ingénierie soient
complétées.
Les plus grosses mines en

exploitation actuellement au
Québec sont celles de Sel-
baie (à ciel ouvert et souter-
raine), avec 6 500 tonnes par
jour, Doyon (souterraine),
avec tout près de 4 000 ton-
nes par jour, et de Mines
Gaspé (souterraine), avec
3 000 tonnes par jour.

Financement

« Toutes les options sont
ouvertes : 3 000 tonnes par
jour ? 6 000 ? I est trop tôt
pour se prononcer », a dit M.
Bryce.
Quant à l'investissement

requis pour la mise en pro-
duction, les chiffres les plus
souvent cités varient de 150
à 200 M$; le mode de finan-
cement n’est pas choisi.
Toutefois, selon des sour-

ces proches de Louvem, les
deux compagnies se sont en-
tendues pour financerle pro-
jet dans son ensemble,et non
chacune séparément. Com-
me la mine produira des on-
ces d’or, un financement par
emprunt d'or n’est pas exclu.
Pour le moment, c'est Red-
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path, un contracteur minier,
qui assiste M. Bryce pour les
études d'ingénierie. Cepen-
dant, le vice-président d’Aur
a l’intention de bâtir sa pro-
pre équipe pour l’exploita-
tion éventuelle du gisement,
« en allant piger quelques
bons éléments dans chaque
société concurrente ».
Aur détient 55 % du gise-

ment Louvicourt et Louvem,

 

 Les NOMINATIONS du MOIS
 

Les nominations suivantes ont été publiées dans le journal LES AFFAIRES durant le mois de

JANVIER 1991
Yves Guay,
vice-président,
Est du Québec
Jacques Labrèche,

vice-président, Centre
bancaire privé de Montréal

B10 GEO ENVIRONNEMENT INC.
Jean-Jacques Hardy,
président
Dr Donald Desaulnier,
Pierre Hudon, ing.,
vice-présidents

COLLÈGE CHARLES-LEMOYNE
Con: il d'administration
1990 31
Bernard Miron,président
Paulin Hovington,
vice président

Renée O'Dwyer, secrétaire
Laurent Bleau, trésorier

Administrateurs:
Jacques Dupont
Yvon Lamontagne
Michel Loignon
Jean-Yves Ferland
Membres de la Corporation
1990-91
Robert C. Benoit
Julien Boucher
Me Pierre Donati
André Houle
J. Robert LeBlanc
Raymond Lynch
Michel Richer
Guy Vaillant

DATAMARK INC.
André Lemay,

directeur promotionnel,
Projets et Services Spéciaux

FONDS D'ACCROISSEMENT
IMMOBILIER METFIN

Valérie Berry,
directrice régionale, Montréal

HYDRO-QUÉBEC
Gilles Béliveau,
vice-président exécutif,
Clientèle et Distribution
Jacques Régis,
vice-président exécutif,
Production, Transport et
Télécommunications
Jacques Duguay,
vice-président, Communica-
tions et Relations publiques
Jean-Marie Gonthier,
vice-président, Qualité
Robert Proulx,
vice-président, Informatique

LAVALIN INC
Yves Bérubé,
président et
chet de l'exploitation

LES CONSEILLERS EN
PLACEMENTS CONFED LTÉE

John H. Watson,
président et
chef de la direction

LES MAGASINS M INC.
Mario Bertrand,
président du c.a. et membre
du c.a. de Socanavinc.
Pierre E. Daoust,
président

MONTRÉAL TRUST
Jean Fortier,
vice-président adjoint,
Expansion des affaires,
Est du Québec

PRICE WATERHOUSE
Gilles Savard, syndic,
associé

SOCIÉTÉ IMMOBILIÈRE
OMNI INC.

Pierre Ferland, c.a.
Normand Clermont, c.a.

associés

Pour de plus amples renseignements concernantla publication de vos avis de nomination,
appelez-nous au (514) 842-6491, poste 253

Source : Info-Bourse Inc.

 

45 %. Noranda (Mil, 16 $)
détient 23 % des actions de
Louvem et la représentera
dans l'entreprise conjointe
avec Aur pour la mise en va-
leur du gisement. Teck (Tor.,
19,87 $) et Cominco (Tor.
20,87 $) possèdent ensemble
22 % desactions d’Aur.
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IVERIN

SOCIÉTÉ POUR L'EXPANSION
DES EXPORTATIONS

Roger Pruneau,
premier vice-président,
Assurancesà l'exportation
Glen Hammond,
premier vice-président,
Marketing

SPENCERSTUART
& ASSOCIÉS (CANADA) LTÉE

P. Marc Dufour,
directeur général, Montréal
Jean Dumoulin,
vice-président

TRANSIT Il
Peter E. Firlotte, Ph.D,
partenaire sénior

UNITED PARCEL SERVICE
DU CANADA LTÉE

Chris Mahoney,
président
MichaelTierney,
vice-président,
Affaires publiques
Glenn C. Smith,
responsable,
planification stratégique,
niveau international   
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Déflation des
matières premières

Be spectre déflationniste est venu hanter les com-
merçants mondiaux de matières premières la semaine
dernière (du 21 au 25 janvier). Cela a eu pour effet d'en-
traîner en particulier une baisse généralisée des prix des
métaux usuels.
Le prix du cuivre est tombé à son niveau le plus bas de-

puis juin 1988 cette semaine, avant de se ressaisir vendre-
di pour terminer la journée à 1,04 $ US la livre pour le
contrat de février.
Le cuivre a terminé la semaine en baisse de 4,6 % par

rapport à la semaine précédente. La perte de vigueur de
l’économie américaine est à l'origine du pessimisme dont
fait l'objet le métal rouge.
L'argent, pour sa part, a perdu presque 5 % de sa valeur,

terminantla semaine à 3,81 $ US l’once pour le contrat de
mars, après s'être négocié temporairement à son prix le
plus bas atteint depuis 1974.
Les stocks du Commodity Exchange de New York

comprennent un total de 266 M d’onces du métal blanc,
presque un record historique. Encore une fois, le prix de
l'argent a baissé, pendant quecelui de l'or s'appréciait lé-
gèrement.
L'indice des marchés à terme du CRB (Commodity Re-

search Bureau), composé des prix des 21 principales ma-
tières premières, reflète depuis un certain temps cette ten-
dance déflationniste.
L'indice CRB voisine son plancher des quatre dernières

années. Depuis la fin d'août, il a perdu 12 % de sa valeur,
terminantla semaine à 214,80.
Le prix de l'or a résisté malgré tout au pessimisme dont

ont été l'objet les autres matières premières. Sur les mar-
chés à terme, le contrat de février était en hausse de 2,80 $
US à 376,10 $ US l'once par rapport à la semaine précé-
dente.
Le prix du platine a réagilui aussi diamétralement 2 1'in-

verse du prix de l'or, perdant 16,50 $ US l’once à
392,30 $ US.
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Fermeture Fermeture Variation
25-1-01 18-1-01 %

Métaux
Aluminium ($ US la Ib) 0,67 0,69 -29
Argent($ US l'once) 3,83 4,04 -52
Cuivre ($ US la Ib) 1,05 1,09 -3,7
Nickel ($ US la Ib) 3,91 3,81 26
Or ($ US l'once) 373,80 380,00 -16
Platine ($ US I'once) 391,75 413,00 -5,1
Zinc ($ US la Ib) 0,53 0,53 0
Indice CRB 214,89 216,23 -06
Indice Dow Jones (denrées) 125,15 125,78 -05

Pétrole (prix par baril, $ US)
Western Texas Int. 21,35 19,25 10,9
Brent (Mer du Nord) 20,85 19,00 9,7

Bois de sciage'
(prix des producteurs pour le 2 X 4, longueurs assorties)
Bois vert (Montréal) $CA 228,00 233,00 -22
Prix composés
Toronto CA $ 213,81 215,73 -0,9
Columbus $ US 232,25 233,77 -0,7

Marché a terme (Comex)
Livraisons Var. (%)

Argent (US $ l'once) mars 3,81 401 -50
mai 3,85 406 -52
juil. 3,90 412 -53

Cuivre ($ USlalivre) fév. 1,04 1,09 4,6
mars 1,04 108 -37
avril 1,04 1,07 28

Or ($ US l'once) fév. 376,10 373,30 08
avril: 37920 375,90 0,9
juin —38240 37950 0,8

Platine ($ US l'once) avril 392,30 408,80 4,0
jui. 39560 41240 -41
oct. 39920 41610  -41

* : prix fournis par l'Association des manufacturiers de bois de sciage du Québec
 

Source : McNell Mantha et Dow Jones

 

Cambior vise une production
de 300 000 onces d'or en 1991
€ ambior (Ml,

10,50 $) s'attend à produire
300 000 onces d’or en 1991
comparativement à 239 391
onces en 1990.
Si l’objectif est atteint, la

compagnie enregistrera une
deuxième année consécutive
avec une croissance de la
production de plus de 25 %.
La division Valdez Creek

en Alaska apportera la plus
forte contribution à la crois-
sance de la production. La
part de Cambior devrait at-
teindre 40 000 oncesà la fin
de 1991, comparativement à
3966 en 1990. Les mines Si-
lidor et Mouska combieront
le reste de l'augmentation
prévue.
Sur le plan de l'explora-

tion, Cambior entend consa-
crer 10 M$ en 1991, dont
4 M$ au Canada, le reste aux
États-Unis, en Indonésie et
en Guyane. Le budget d’ex-
ploration de 1990 était de
11,1 M$.
« Quand on regarde le coût

de découverte par once d'or
et le coût d'exploitation des
autres pays, une compagnie
ne peut faire autrement pour
l'intérêt de ses actionnaires
que d’y explorer, entre au-
tres, pour réduire les risques
d'exploration », a expliqué
en entrevue aux AFFAIRES
Louis Gignac, président de
Cambior.
Quant aux coûts élevés

d'exploitation au Québec,
phénomène qui n'est pas
unique au secteur minier, le
président de Cambior pense

|
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que la seule façon d'y faire
face, c'est la recherche et la
haute technologie.
« Les gisements en veines

ne sont plus économique-
ment exploitables à 380 $
US l'once. I faudrait un gain
de productivité de 100 %
pour nous rendre concurren-
tiels. »
La stratégie d'exploration

de Cambior dans les autres
pays consiste à surveiller les
occasions d'affaires, straté-
gie qui a porté fruit avec la
propriété Omai. Au Québec,
la stratégie repose davantage
sur l'exploration intensive de
ses propriétés, en mettant
l'accent autant sur la recher-
che de métaux usuels que
d'or.
Pour ce qui est des petites

compagnies de ressources
(Juniors), M. Gignac rejette
complètement l'accusation
selon laquelle sa compagnie
et les grandes compagnies
ontariennes ont fait des pres-
sions auprès du gouverne-
ment fédéral pour faire dis-
paraître le programme des
accréditives.
« C’est dans notre intérêt

personnel que les juniors
aient du succès. Elles créent
des occasions d’affaires pour
nous. ma connaissance,
aucune grande compagnie
n'a lutté contre les accréditi-
Ves. »

Projet Omai

D'autre part, M. Gignac ne
croit pas que son projet

La prochaine décenmie
lance de grands défis
aux gens d’affaires. Et ce
sont eux qui prennent

la parole au radio-magazine quotidien
de Bell Canada. Une occasion en or de
mieux connaître les entrepreneurs
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Omai soit aussi risqué que
celui de Colomac dans les
Territoires du Nord-Ouest,
piloté indirectement par
Northgate Explorations
(Mil, 1,17 $). Après avoir
investi plus de 166 M$, les
exploitants font face à de sé-
ricuses difficultés financiè-
res.
Nonhgate comptait sur une

cadence de traitement de
10 000 tonnes courtes de mi-
nerai par jour pour rentabili-
ser l'exploitation d'un gise-
ment de 27 M de tonnes à
0,055 once d'or par tonne.

Omai, on parle d'un g1-
sement de 52 M de tonnes à
0,046 once d'or par tonne
qu'on exploiterait par fosse à
ciel ouvert à une cadence de
traitement de 13 200 tonnes
parjour.
« On ne part pas de zéro.

Les circuits de l'usine de
traitement seront comme les
nôtres au Québec, sauf qu'on
passera 13 000 tonnes de mi-
nerai au lieu de 1 500. Tou-
tefois, ce qui est plus impor-
lant, c'est la marge de profit
par once. »
Le projet Omai coûtera

175 M$ et le coût de produc-
tion prévu est de 212 $ CA
l’once. Le conseil d'admunis-
tration de Cambior a donné
le feu vert en décembre,
conditionnel à l'obtention
d'une assurance pour les ris-
ques politiqueset d'un finan-
cement adéquat.
Ces exigences devraient

être remplies vers la fin du
deuxième trimestre.

Jean
Rainvilie à la
préskience
de Yorbeau

Æ_— c conseil d'adiminis-
tration de Ressources Yor-
beau (Mtl, 0,20 $) vient de
nommer Jean Rainville ct
David Crevier aux fonctions
de président et président du
conseil respectivement,
M. Rainville remplace

Karl Glackmeyer, qui con-
tinucra d'occuper son poste
de directeur de la sociéte.
« Il y aura un changement

de stratégie pour Yorbeau,
qui ne s'occupera plus verr-
tablement d'exploitation,
mais cherchera à s'associer
avec des producteurs cxis-
tants pour continuer la muse
en valeur de ses gisements».
a déclaré aux AFFAIRES,
M. Rainville, qui ne saut pas
encore s'il occupera le poste
sur une base permanente ou
intérimaire.
Les deux principales pro

priétés de Yorbeau sont Asro-
rig, pres de Rouyn-Noranda,
et Ellison, dans le canton
Bousquet, située entre les
mines Doyon et Dwmayganu

Astoria renferme un gise
ment de 1,4 M de tonnes À
0,17 once d'or par tonne, ac-
cessible par un puits de
1700 Un de Pro

Hl[mn
FR og

VERIN“La parole
est dor.d'ict, leurs réalisations, teurs projets et

leur vision des grands enjeux de l'avenir.
La parole aux gens d'affaires : des

capsules d'une minutetrente diffusées |
le matin ct en fin d'après-midi, du lundi

au vendredi, sur les stations Télémédia

de Montréal et de Québec

Mi
ABE

oh 4

Ah ow
17 hit

Bell

T
6
6
I

19
UA
3;

Z
ID
OU
JE
S
'S
IH
IV
A4
Y
S
F

@ e



 

MÉPARCONERETRANTENT
L
E
S

A
F
F
A
I
R
E
S
.

s
a
m
e
d
i

2
fe

xn
er

1
9
9
1
£

 
jusqu

 

d'interêt en bon
sur le taux d'interêt en vigueur!

Avec un REER 1 pertormance maximale,
l'epargne-retraute, Cest l'epargne richesse.

Un outil de choix pour limiter l’appétit du fisc

Allocations de départ:
IDD cpuis avril 1990, on

compte quelque 210 000 per-
tes d'emplois au pays. Lors
de la récession de 1981-82,
les pertes d'emploi avaient
atteint 331 000 (entre août
1981 et avril 1982). Bon
nombre des personnes tou-
chées se demandent comment
mettre l'allocation de départ
reçue à l'abri de l'impôt.

La conjoncture économique
particulièrement difficile que
nous traversons a pour effet
de multiplier le nombre de
mises à pied à tous les éche-
lons dansl’entreprise.
Lorsque la personne mise à

pied reçoit une allocation de
départ, elle peut éviter d'a-
Jouter à ses difficultés en
mettant cette somme à l’abri

 

Lm

vie ala retraite

volte REFER

dLagner pour votre REER

    

“>Vousallez
cotiser aun REER?

Lisez vite ceci.
Gratuit! Ensemble complet de documen-
tation éducative pour vous aider a prendre
la bonne décision pour votre REER.

Cenestpassisimple de choisir judicieusement un REER
Entait, le REÉR que vous choisirez aujourd'hui

aura probablement une influencesurvotre niveau de

Donc avant de prendre votre decision, demandez et
Lisez attentivement notre ensemble complet de docu
mentation presente de fagon concise et tres tacile a ire
Ceslgratuit, sans aucune obligation pour vous Il a

reçu l'accord de l'equipede gestion qui est mastre de
la croissance a long terme au Canada Nous sommes
surs quil vous atderda à prendrela bonne decision pour

Etabiens penser, vous n'avez ten a perdre

Pout recevoir la documentation complete, renvoyez
le coupon cr dessous ou appelez un negoclant mde
pendantentonds de placementou un courtier

Les ofires ne sont faites que

 

el tout

de l'impôt, en la transférant
dans un réèr.
Le transfen de cette alloca-

tion de départ dans un régime
enregistré d'épargne-retraite
(réèr) est fortement recom-
mandé, même pourla person-
ne qui prévoit avoir besoin de
cette somme d'argent.
Le transfert d'une alloca-

tion de départ dans un réèr
est possible dans la mesure
où cette somme d'argent re-
cue en bloc peut se définir
comme étant une allocation
de retraite. Entrent dans cette
définition :

* les sommes reçues en re-
connaissance de longs états
de services ;

+ les sommes reçues à
l'égard d'une perte d’une
charge ou d'un emploi:

* les congés de maladie non
payés.
N'entrent pas dans la défi-

nition précédente, les arréra-
ges de salaire et les journées
de vacances accumulées.
En d’autres mots, toute al-

location de départ peut aisé-
ment prendre la forme d'une
allocation de retraite.
Le montant forfaitaire reçu

lors d’un licencement ou
d'un départ est généralement
calculé selon le nombre d’an-
nées de services. De la même
façon, les sommes pouvant
être transférées dans un réèr
dépendront de ces années de
service.
Ainsi, le montant admis est

établi de la façon suivante:
2 000 $ par année de service
plus 1 500 $ par année de
service avant 1989, années au
cours desquelles l'employé
qui quitte n'a pas contribué
au fonds de pension de I'em-
ployeur.
Toute fraction d'année est

considérée comme étant une
année complète. Et. de tels
transferts n’affectent en rien
la contribution normale pou-
vant être effectuée au réèr.
« Il est bon de préciser que

le montant forfaitaire sera

S
E

4
4

Nous regardons des
deux côtes. Pour la
gestion de votre REÉR

Mackenzie
Le Groupe de fonds Industriel

 

  
  

< So par prospectus
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imposé dans l'année où il est A
reçu, et non dans l'année où
il y a perte d'emploi, a expli-
qué Daniel Lachapelle, fis-
caliste chez Raymond, Cha-
bot, Martin, Paré (RCMP).
Ainsi, une personne perdant
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e transfert dans un reer est avantageux :
à

l'année aurait avantage à de- égalementà conseiller. Les allocations de retraite pôt minimum. taire sigrificatif. « [est pos- entrons, cr, dans du cas par ~

mander que son montant for- Trois retraits de 4 999 $ se nc peuvent être transférées Cet impot nunimumde- sible de réduire ou de cas» a moute le fiscaliste de $

fautaire lui soit versé au dé- verront imposés au taux de au réèr du conjoint. De plus, vient une variable importan- contourner l'impôt nunimum  RCMP. ?

but de l’autre année, surtout 21 % chacun, unretrait de l'instar des abris fiscaux de te à considérer d'autant plus en répartissant l'allocation [AH5
s'il s'écoule un certain laps 15 001 $ sera imposé à tout acabit, les contributions que l'allocation de départ de retraite sur deux années, RARD. D

35%. à un réèr se heurtent à l'im- implique un montant forfai- par exemple Toutefois nous RUBÉ

a
s

de temps entre la perte de
son emploi et l'obtention
d'un autre. »

Ne pas toucher
à l’argent

Le transfert au réèr doit se
faire directement de l’em-
ployeurà l'institution finan-
cière fiduciaire du réèr de la
personne licenciée.
Cette dernière ne doit, en

aucun moment, « toucher »
à l'argent.
Ce faisant, seuls les reve- §

nus ne pouvantêtre transfé-
rés en vertu des plafonds
mentionnés précédemment
seront imposés, par l'inter-
médiaire d’une retenue à la
source.
Le montant qui n'échappe

pas au fisc sera imposé selon
trois paliers :

+ moins de 5 000 $ : 21 %
en 1991 :

+ entre 5 000, mais moins
de 15 000 $ : 30 % ;

+ plus de 15 000 $ : 35 %.
« Il est préférable de trans-

férer le maximum à son réèr
pour éviter que le montant
forfaitaire soit entièrement
imposable, a insisté Daniel
Lachapelle. Ce transfert de-
vrait égalementêtre envisagé
par la personne qui prévoit
avoir besoin d'une partie de
son allocation.
« Si c'est le cas, il a avan-

tage à transférer le maxi-
mum, pour éviter les rete-
nues d'impôts, puis de reti-
rer, par tranche, les montants
nécessaires pour combler ses
besoins. » Lors de ces re-
traits partiels, l'institution fi-
nancière effectuera les mê-
mes retenues et utilisera les
mêmes paliers que ceux
mentionnés précédemment.
Le retrait par tranche est

 

Avis de dividende

Le 23 janvier 1991 le conseil

d'administration de BCE Inc. a
déclaré le dividende trimestriel

suivant:

- payable le 31 mars 1991 aux
détenteurs enregistrés à la ferme-

ture des bureaux le 28 février

1991:

- dividende N° 8 de neuf mille
cinq cent cinquante dollars
(9 550,00 $) par action privi-
légiée de premier rang, Série J, à
dividende cumulatif, rachetable.

Guy Houle

Vice-président et
secrétaire de la société

BCEInc.

 

 
|
|
|
|
f

A L } pr )

“LA REPARTITION DESACTIFS@
SERA LE FACTEURDÉTERMINANT
DU SUCCES DESPLACEMENTS?

(PPR

PE

SITETERde1991,revueFortune
11582208

’ ) Répartition
des titres er
portefeuille
AGF

le modèle attaibue une ponderation plus grande à la vatégone

de titres qui dégage un écart positf Le modèle detinit ainsi

une répartition des titres, selon la comoncture, les ponderations

peuvent vaner de 0% à 100%pour chacune des catéaones

SON UTILISATION AU CANADA
Pour son Service de répartition des titres en porteteuille.

ACFfait appel à trois fonds représentatifs Fonds AGF d'actions
canadiennes Limitée (actions), Fonds AGE d'obligations canadien

nes (obligations) et Compte AGF de marché monétaire(hquidités)
Les essais du modèle, menésrétrospectivement. ont donné des

Àtons résultats éloquents, comme l'illustrele graphique à aauche Une

{3 canadienne: somme de 100 000 $ investie dans un REERle 31 decembre 1975
ST] 4900208 aurait valu | 158 220 $ le 31 decernbre 1990 Nous avons déduit tour:

CompteA les frais de gestion, unputé des frais detransfert de 2 ©. pour cha

monétaire que modification et supposé que les dividendes of distnibuation::

465 450$ sont rémnvestis

COUT
L'investissement dans un RER est repart entre les trois fond:

moyennant desfrais de vente initiaux où différes (veu les

prospectus). Des frais allant de O + a 2 + sont perçus su! chaque

transfert, jusqu'à concurrence d'un maximumannuel de 20 de

la valeur liquidative lobale du portefeuille

POUR PLUS DE RENSEIGNEMENTS
Consultez un courtier en valeurs mobilières ou un expert

enfonds d'investissement il vous renseignera davantage sur
le Service AGFde répartition des titres en porteleuille et vous
fournira des prospectus Vous pouver
auss! remplir le coupon ci dessous
ou nous appeler sans frais au
| 800 387-1780* et noux vous
ferons parvenir la documen
tation nécessaire

*A Tbronto appelez au 367 3967
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ET DAVANTAGE POUR LES REER
Cette affirmation de la revue Fortune s'applique encorc

plus aux REER,car les dividendes et les gains en capital sont

réinvestis avant impôts. La répartition de votre REER entre
les actions, les obligations et le marché monétare peut avoir

plus d'impactsur les rendements à long terme que le choix

de vos placements. Laclef, c'est d'agir en temps opportun. Quand

doit-on se retirer de la Bourse? Quand convient-il d'investir
dans les obligations? Est-il plus prudent, dans le contexte actuel,
de conserver son REER en liquidités?

DES RÉPONSES OBJECTIVES
Le Service AGF de répartition des titres en portefeuille vous

propose un système informatisé qui détermine à quel moment

vous devez changer la composition de votre REER. Le systémees! ee

basé sur un modèle mis au point par une grande Inaison de SE NEUILLEZ ME TAIRE HARVENIE

courtage améncame, qui évalue les rendementsrelatifs des | DE LA DOCUMENTATION SURLE

liquidités, des actions et des obligations sur une pénodede 17 ans SERVICE ACTCEEEEEE
Le modèle a été testé dans tous les genres de marché: bien [+ oo

entendu, le passé n'est pas garant de l'avenir, mais les résultats imid ed

sont impressionnants. Par exemple, à la veille de la débâcle | AGF See

d'octobre 1987, le modéle donnatt les ponderations suivantes

9% en liquidités, 86 % en obligations et 5% seulement en actions

LE FONCTIONNEMENT DU MODELE

Le modèle calcule sans cesse les rendements prévus

des liquidités, des actions et des oblhgations aux Etats Unis

compare les appréciations actuelles avecles appréciations

passées. Lorsque les écarts par rapport à la normale augmentent

AGF SERVICE DE REPARTITION DES TITRES EN PORTEFEUILLE

+ + +
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Je suis un peu surprise de
; vou les journaux financiers
faire les mêmes calculs que
les banques lorsque celles-ci
nous font miroiter des pro-
Jections faramineuses dans
le but de s'attirer la clien-
rele
Ne devrait-on pas corriger

ces projections en fonction
de la dépréciation de la
monnaie ” Que vaudront

- 200 000 $ dans 20 ans ?
Anne F.

Drummondville
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WW ous avez parfaite-
ment raison. En supposant
un taux d'inflation annuel de
S %, 200 000 $ dans 20 ans
équivaudront à environ
75 500 $ aujourd'hui.
C'est donc dire qu’un litre

de lait devrait, selon ce taux
d'inflation de 5 %, coûter
3,32 $ en l'an 2010 et un
litre d'essence, 1,86 $.
Si une famille a actuelle-

ment besoin d'un revenu an-
nuel de 40 000 $, ce revenu
devra être de 106 000 $ dans

CHOISISSEZ VOTRE DESTIN.

20 ans.
Dans votre question, vous

abordez deux aspects. Si
vous me demandez combien
totalisera, dans 20 ans, un in-
vestissement annuel de
2 000 $ à un taux de rende-
ment annuel moyen de
10 %, je vous répondrai
comme les banques:
126 040 $ avant impôts, et
69 438 $ après impôts.
Par ailleurs, si vous me de-

mandez quelle est la valeur
de ces montants aujourd'hui,

 

Tous les moyens
sont bons

Des rendements faramineux qui ne disent pas tout

II revient à l'épargnant de déterminer ce que
je vous répondrai également
comme les banques :
47 562 $ et 26 203 $ respec-
tivement.
Cette notion de l'érosion

du pouvoir d'achat de la
monnaie ne devrait jamais
être perdue de vue dans le
calcul de nos besoins finan-
ciers à l'âge de la retraite.
Ne dit-on pas que le seul
rendement qui compte est
celui que l’on obtient après
impôtset inflation ?

Il reste que ces projections
faramineuses auxquelles
vous faites allusion sont
réelles. Vous avez la respon-
sabilité d'ajuster ces projec-
tions en fonction du pouvoir
d'achat de la monnaie et,
aussi, en fonction de vos be-
soins financiers à l'âge de la
retraite. Ces besoins d’ail-
leurs, en dollars constants,
devraient être inférieurs à ce
qu’ils sont aujourd'hui.

Vous pouvez vous procurer
des tables et un livre vous
expliquant l'abc des mathé-
matiques de l'intérêt com-
posé dans toutesles librairies
spécialisées, y compriscelles
des facultés d'administration
des différentes universités.

* * *

Comptabiliser

une perte

d'un fonds de

placement

Comment calcule-t-on la
perte fiscale résultant de la
vente de parts d'un fonds
d'investissement ?
Mon investissement com-

prend des frais d'acquisition
et inclut des revenus d'inté-

rêts, de dividendes et de
gains en capital réinvestis.
Ces revenus de placement

distribués par le fonds ont
déja été inclus dans mes dé-
clarations de revenus anté-
rieures.

Philippe S.J.
Gatineau

H_ a perte se comptabi-
lise de la même façon que
toute perte en capital. Elle
doit être comptabilisée dans
l’année où il y a disposition
de vos parts.
Ces pertes, dans une pro-

portion de 75 %, viennent
s'appliquer à l'encontre des
gains en capital dégagés du-
rant la même année. Elles
peuvent être appliquées sur
les gains en capital déclarés
au cours de l’une oul’autre
des trois années antérieures,

»
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pourcotiser
à voire REER
Desjardins.

Choisir son destin, co ne veut pasdire qu'il faut sacrifier sa qualité de vie actuelle
pour ne penser qu'a l'avenir. C'est pourquoi votre caisse Desjardins

vous offre une foule de moyens pour vous aiderà cotiser régulièrement
a votre REER Desjordins et ainsi favoriser la progression de votre investissement.

LE PRÊT POUR UN REER
Si vous manquez momentonement de liquidites, n'hesitez pos à emprunter pour cotiser 0 votre REER

cor les reductions d'impôtet les interéis de votre placement compensent largementle cout du prét

LE REER PAR VERSEMENTS
Chaque mois, vous versez un monfont dons un REER o toux variable, en le déposant directement

ou fout ssmplement en autorisant votre caisse © effectuer un virement outomatique

Choisir son destin n'aura jomais eté auss: focile.

LE REER DE VOTRE CONJOINT
Une bonne momere d'equilibier vos revenus ou moment de lo retraite, c'est de cotiser au REER de votre compini,
suriout si son revenu imposable est moindre que le vôtre (ela vous permel d'obterur de meilleures reductions

des aujourd'hui, Toul en repoitissont mieux l'impôt 0 payer durantles onnees de retraite

Alors, n'hesitez pas a prendre les grands moyens pour choisir votre destin.
Consultez sons tarder un conseiller de votre coisse Desjordins.

VALUE
LeLLL
DESJARDINS

La caisse populaire
Desjardins

i a . M . ) 9 A A

%) Desjardins Lmcrovable force de la cooperation.

   
   

  

  

  perfectionnement
   

Pour accroitre vos habiletés de négociateur

Négociation d'une convention
collective

5, 6, 7 et 8 mars 1991

09:00 à 17:00"

 

    
     

  

   

Grâce à une simulation de négociation d'une convention
collective, vous apprendrez comment préparer une
négociation, quelles sont les qualités d'un bon négociateur,
la scienceetl'art de la négociation.      

  

 

  

Animateur:

Py

ya

 

   

      Me J. P. Lalancette
LL.L., avocat, C.R.I.

Arbitre depuis 1974, Me Lalancette a été
membre, vice-président et président de la
Conférence des Arbitres du Québec. Il a
travaillé plusieurs années tant dans les
milieux syndicaux que patronaux.

      

   

      

  
   

  

 

  Participants: toute personne impliquée actuellement ou
prochainement dans des négociations de conventions
collectives.
(Aucun préalable académique n'est requis.)

   

  

 

N.B.: Afin de favoriser des échanges enrichissants, le nombre
de participants estlimité.

   

 

“Horaire: le troisième jour, l'activité se prolongera tard
en soirée.    

   comment s'inscrire: communiquez sans tarder avec
le Centre de perfectionnement de l'École des Hautes
Etudes Commerciales au (514) 340-6001.
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vaudront 200 000 $ dans 20 ans
ou être reportéesà l'infini.
Dans votre déclaration, 1l

faudra prendre soin de bien
distinguer entre la perte en
capital réalisée et les revenus
de placement (déjà déclarés).
Le relevé (T-5) expédié par

le gestionnaire du fonds de-
vrait contenir toute l'infor-
mation nécessaire vous per-
mettant de distinguer ce qui,
de la valeur de la part, repré-
sente un revenu d'intérêts ou
de dividendes. Si ces reve-
nus ont déjà été comptabili-
sés dans vos déclarations an-
térieures, il faudra évidem-
ment éviter de les déclarer
de nouveau.

* * *

Taux
d'escompte,
taux

préférentiel.

Pouvez-vous m'expliquer
les différences et l'interac-
tion entre les divers taux
d'intérêt ?

Paul L.
Montréal

 

H_a rubrique Votre ar-
gent vise à répondre, cha-
que semaine, aux préoccu-
pations de nos lecteurs en
matière de finances person-
nelles, de placement et de
fiscalité.
Les questions et réponses

seront publiées dans le
journal.
Nous vous invitons à

communiquer vos ques- 

Faites-nous parvenir vos questions
tions directement à l'auteur
en composant le (514) 842-
6491 ou les faisant parve-
nir à l'adresse suivante:

Gérard Bérubé
LES AFFAIRES
465, rue Saint-Jean
9 étage
Montréal, Québec
H2Y 354  
 

Bc taux d'escompte est
celui que fixe la Banque du
Canada le jeudi de chaque
semaine lors des adjudica-
tions hebdomadaires des
bons du Trésor,

Il est fixé à un quart de
point de pourcentage
(0,25 %) au-dessus de celui
des bons du Trésor à 91
jours mis en vente chaque
jeudi.
Ce taux d’escompte est un

des instruments de la poli-
tique monétaire. Il sert de
guide pour l'établissement
de l’ensemble des taux d’in-
térêt dans l'économie.
Quoique les institutions fi-
nancières, habilitées à le

faire, peuvent emprunter des
fonds auprès de la banque
centrale à ce taux, il est gé-
néralement reconnu que sa
valeur en est surtout une de
référence.
Les institutions ont de plus

en plus recours aux prêts au
jour le jour pour équilibrer
leurs positions ou combler
leur insuffisance temporaire.
La Banque du Canada peut

également intervenir sur le
taux des prêts au jour le jour
afin de dicter une certaine
conduite aux intervenants et
enrayer tout écart par rapport
à la politique monétaire sou-
haitée.
D'ailleurs, l'évolution du

taux sur les prêts au jour le
jour donnera généralement
une indication du mouve-
ment à prévoir du taux d'es-
compte durant la semaine.
Le taux d'escompte étant

principalement une réfé-
rence, les institutions ban-
caires rajusteront leurs taux
d'intérêt en fonction de cet
indicateur.

Il en va ainsi du taux préfé-
rentiel des banques, qui est
le taux fixé sur les prêts con-
sentis aux clients qui présen-
tent les garanties les meil-
leures. Historiquement, le
taux préférentiel se situe en-
tre 0,75 et 1,25 % au-dessus
du taux d'escompte.

leur tour, les banques
établiront l'ensemble de leur
structure de taux (taux sur
hypothèque, marge de crédit,
prêts personnels, certificats
de dépôt, dépôts à terme,
comptes d'épargne, etc.) en
fonction du taux préférentiel,
de la marge bénéficiaire dé-
sirée et de leur politique
d'appariement actif-passif.
Ces différents taux seront

également soumis aux pres-
sions du marché, de la con-
currence entre institutions et
de la conjoncture écono-
mique.

 

financières.

TAUX REER
 

sarl

15 MOIS
intérêt à échéance

ce taux peut changer sans préams    

Le Trust Général sait combienilest
important de profiter d'un bon revenu à
la retraite afin de réaliser tous ses projets
C'est pourquoi nous vous offrons des

REER souples, performants, et en plus.
d'excellents conseils. Les conseillers du
Trust Général sauront vous aider à choisir
judicieusement la formule de REER qui

conviendra parfaitement à vos exigences

Si votre espérance de vie est de
et que vous désirez prendre votre retraite à — 55 ans

votre REER devra alors subvenir à vos besoins durant

FAITES LE CALCUL
78 ans*

23 ans

Planifiez votre retraite dès maintenant en tirant

le maximum des conseils du Trust Général.
N'hésitez pas, revez à tous vos projets de

retraiteL…. et passez à une suceursale du
Trust Genéral, un de nos conseillers se
fera un pliasir de vous servir promptement

et professionnellement, où communiquez
avec nous par telephone, c'est tellement
simple ef rapide"

Demandez nous unexemplaure de notre
édition spéciale “Info Placement” surla
réforme fiscale des pensions, c'est gratuit’

PRÊT REER DISPONIBLE

TRUST GÉNÉRAL

|

  

Ainsi, le taux hypothécaire
(terme d'un an) a générale-
ment tendance à s'établir au
niveau du taux préférentiel.
Le taux sur les marges de
crédit et prêts à la consom-
mation s'établissent, en
moyenne, entre | et 3 % de
plus que le taux préférentiel.
De plus, les marges des

institutions bancaires (écart
entre les dépôts et tes prêts)
se cristalliseront générale-
ment entre 3et 5 %.

Il ne s'agit évidemment pas
de règles absolues. Ces taux
ce! ces écarts peuvent être
plus ou moins élevés selon,
entre autres, la concurrence,
la conjoncture économique.
les efforts de commercialisa-
tion de l'institution bancaire
ou la politique d’apparie-
ment actif-passif.

HIT   

 

 

 

 

Association
pulmonaire
du Québec

 

 

  
Gaëtan Laflamme

co-président

M Claude Robitaille, directeur

général de l'Association
pulmonaire du Québec, a le plaisir

d'annoncer la nomination de M
Gaëtan Laflamme, comptable
agrée et associé de Samson
Bélai/Deloitte & Touche comme
co-président de notre campagne
corporative dont l'objectif a ete
fixe à 100 000 $ Rappelons que
l'Association contribue à la
recherche et I'education pour les
maladies pulmonaires dont

I'asthme en partculier   

 
Laval: 682-3200 « Montréal: University 871-7200 /Gouin 745-1515 /P.V.M. 871-7300 + Pointe Claire: 694-5670 + Ville Mont-Royal: 341-1414 «Anjou. 355-4780 + Outremont Vincent d'Indy
739-3265 /Laurier 272-4777 « Lasalle: 366-0730 « Brossard: 466-2500 » St-Lambert: 466-8666 « Joliette: 752-0666 * Rivière-des-Prairies: 643-4040 + Ste-Foy: 652-7000  Sillery: 681-8282
Québec: 522-4618 » Lévis: 833-4450 + Chicoutimi: Racine Est 693-6000/Champs-Élysées 549-6490 + Jonquière: 695-6490 « Rimouski: 724-4106 « Sept-lles 986-1830 « Trois-Rivières des
Forges 378-7230/Royale 379-7230 + Hull: 771-3227  
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Investors
lance un 21e
fonds

Apanoplie de quel-
w 20 produits offerts par le
sroupe Investors (Tor,
25,75 $), 11 faut désormais
ajouter le Portfolio Fund
Assets, un fonds de fonds.

; Le plus important grou
; de fonds au Canada, établià
“ Winnipeg, avec 6,6 milliards
* de dollars d'actif, a lancé le
: concept l'année dernière,
mais 1] gagne en popularité.
Un investisseur peut sc

monter, dans un fonds mu-
tuel, un portefeuille diversi-
fié de parts d'autres fonds de
la famille Investors.
Cette création a permis à

Investors de freiner le ryth-
me des rachats dont souf-
frent la plupart des fonds
d'actions.

Mackenzie
participe à
l'émission de
Midiand

EVE ackenzie Finan-
cial Corp. Mtl, 7 $) a fait
part de son intention de par-
ticiper à l'opération de finan-
cement supplémentaire du
courtier Midland Walwyn
(Tor, 2,40 $) dont elle est
l'actionnaire principal.
Mackenzie s'est engagée à

acheter 3,6 M d'actions du
trésor à 2,50 $ chacune, por-
tant son intérêt à 35 % dans
Midland Walwyn. Il s'agit
d'une injection de fonds ad-
ditionnelle de 9 M$ de la
part de Mackenzie.
Les autres investisseurs

sont Gordon Capital, les
cadres de Midland, Mont-
réal Trustco, filiale de BCF

 

INDICES KHOURY-MARTEL DES FONDS MUTUELS*
 

Ferm

25-01

Indice global’ 1143.40
Sous - indice actions’ 1195.00

Sous-indice revenu fixe’ 101290

* base do | 000,00 bobbie on livre 1984 
1 compost ¢vm achentilon de 60 forais de toute catégorie sauf esfonds momdleires
2 composé d'un échentlon de 30 fond: d'ecsons consdisanes ot étrangères

J composé d'un échestilinn de 30 fonds oblgnieises ol hypothécaires

Var en Var 52 dern. sem.
1sem. en% Haut Bas

910 080 135100 1 107,30
1030 087 14725 116390
610 061 104360 964,30

Tableau:LESAFFAIRES

 

 

XLous avez des ques-
tions sur les fonds mu-
tuels ? LES AFFAIRES in-
vite ses lecteurs à lui faire
parvenir leurs questions re-
latives à cet instrument de
placement.
Toute question reliée à

l'industrie des fonds en gé-
néral, aux structures de
frais, aux spécialistes qui
dirigent leurs destinées
sont les bienvenues. 

Faites nous parvenir vos questions
Les questions et réponses

seront publiées dans le
journal.
Faites-les parvenir à

l'adresse suivante :
Dominique Beauchamp
Fonds mutuels
LES AFFAIRES
465, rue St-Jean
9 étage
Montréal, Québec
H2Y 354   

(Mtl, 39,50 $) et Confede-
ration Life,
Le financement de Midland

comprend deux étapes. La
première consiste en l’émis-
sion de 8,4 M d'actions à
2,50 $ chacune dansle cadre
d'un placement privé avec
divers investisseurs.
Dans un deuxième temps,

Midland émettra des droits
de souscription permettant à
leurs détenteurs d'acquérir
1,8 M d'actions à 2,50 $
chacune. Mackenzie estime
que le plein exercice de ces
droits diluera sa position à ce
qu’elle était auparavant, soit
environ 26 %.
Ensemble, les employés et

cadres de Midland détien-
nent 15 % du courtier.
Confederation Life détien-

dra 19,1 % tandis que Fair-
fax Financial Holdings
(Tor, 11,50 $) conservera sa

débenture de 8,7 M$.
Confederation Life et Fair-

fax ont conclu une entente
par laquelle la société d'as-
surance se portera acquéreur
du bloc de 13,8 % que Fair-
fax détient dans Midland.

Fonds global
Royal Trust
vise l'Europe

& ompagnie Trust
Royal (Tor, 8,88 $), fidu-
ciaire et gestionnaire du
Royal Trust Global Invest-
ment Fund, a annoncé des
changements dans la politi-
que d'investissement de ce
fonds.
Pour refléter l'accent qui

sera mis désormais sur l’Eu-
rope, le fonds porte le nom

Royal Trust European
Growth Fund depuis le ler
février.
Jusqu'à maintenant, les in-

vestissements du fonds ont
consisté principalement en
actions européennes, asiati-
ques, américaines et cana-
diennes.
Trust Royal et le conseiller

en placement du fonds, Cor-
porate Investment Associa-
tes, une filiale du Trust
Royal, ont retenu les servi-
ces de Bankers Trust In-
vestment Management de
Londres pour lui fournir des
conseils en matière d'inves-
tissements et de gestion de
portefeuilles.
Bankers Trust Investment

Management est elle-même
unefiliale de Bankers Trust
Co. of New York (NYSE,
44,63 $US), une importante
institution financière avec un
actif sous gestion de 4,3 mil-
liards de dollars US.

Beutel
Goodman
gérera
la calsse
de Southam

Ha firme de portefeuil-
listes Beutel Goodman Co.
vient de décrocher la gestion

LE CONCOURS PROVINCIAL DE

LA JEUNE CHAMBRE DE COMMERCE DE MONTREAL

AVIS DE RECHERCHE
La Jeune Chambre de Commerce de Montréal est à la recherche de jeunes prodiges

désirant se propulser au sommet du monde desaffaires de la province.

Caractéristiques spécifiques
Jeune cadre, âgé(e) entre 21 et 35 ans, entrepreneur(e) ou professionnel(le), doué(e) de

leadership, d'un sens de l'organisation et d'un esprit de décision et d’innovation.

Doit être décidé(e) à faire de son entreprise et de sa carrière un succès retentissant.

Vous pourriez être proclamé(e):

Jeune Cadre - Grande entreprise

Jeune Cadre - PME

e Jeune entrepreneur(e) - Nouvelle entreprise
* Jeune entreprencur(e) - Entreprise établie

Pour plus d'informations et/ou pour recevoir le formulaire de mise en candidature,

veuillez contacer le secrétariat -

La Jeune Chambre de Commerce de Montréal
555, boul. René-Lévesque Ouest

Bureau 1100

MONTREAL (Québec)
H2Z 1B1

(514) 866-5226

Hâlez-vous, la période de mise en candidature se termine le 8 mars 1991 !

de la caisse de retraite de
Southam (Mtl, 16,38)$).
Beutel a ainsi obtenu

100 M$ d’actif précédem-
ment gérés par Mu-Cana
Investment Counsel.
Environ 110 milliards de

dollars des éléments d’actif
des caisses de retraite sont
confiés à des gestionnaires
externes.
Beutel Goodman gérait les

Fonds Dynamique, mais el-
le les a perdus lorsque Ned
Goodman a quitté la firme
pour se consacrer entière-
ment à Dynamic Capital
Corp., maintenant Dundee
Capital (Tor., 5 $) et fonder
Goodman & Co.
Beutel Goodman, avec sept

milliards de dollars sous ges-
tion, est le deuxième ges-
tionnaire canadien en impor-
tance.
Beutel a également lancé

sa propre famille de fonds
mutuels en décembre 1990,
dotés de frais de gestion dé-
gressifs selon le montant in-
vesti. Ils sont sans frais, ni à
l'achat, ni à la sortie.
Ces fonds ont 25 M$ sous

gestion pour l'instant. Il
s’agit des fonds d'actions ca-
nadiennes, revenu fixe, équi-
libré, marché monétaire,
américain et international
Beutel Goodman.
IIETHA
DOMINI UE

EAUCHAMP
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Rendement des fonds mutuels au 31 décembre 90
CATÉGORIES, Les tableaux qui suivent répartissent les fonds
mutuels en quatre catégories, mis à part les indices du marché.
+ Les fonds d'actions comprennent les fonds qui visent des ob-
Jectifs d'appréciation du capital à long terme, ou à la fois des

pour comparer le rendement des fonds principalement com-
posés de valeurs américaines); l'indice composite de la Bourse
de Toronto sert à comparer le rendement des fonds c
d'actions canadiennes (ceux qui sont admissibles aux réère) à

mers versements où le conmussion de vente pas ables au crus

ment de l'achat. La plupart des frais de sente sont négociables
en fonction de l'importance du placement total et de nombreux
épargnants paient moins que le maximum. Ces frais sont

41% de ves tonds s'avèrent arumne vulanle Une rang de 97 ug
tufie que 4)% des toads Tarsant partie du mde groupe sont
plus valatils don que 961% le sont suns Aime, Nue le rang
percentile cel élevé quue la vadatilité du funds est grande en

objectifs d'appréciation du capital et de revenu. Us regroupent l'ensemble du marché. payables à l'agent vendeur et ne constituent pas des frais vu comparmison des autres fonde faisant pate du méme groupe
les fonds d'actions, les fonds équilibrés, les fonds aurifères et dépenses de gestion. * L'écart type, un indice statretique, vert à meeurer les sara
les fonds immobiliers. En outre, ils se subdivisent eux-mêmes DÉFINITIONS * Les symboles présentent les sens suivants): NL). sans frase tions de rendement mensuel 1) indique la nwesure dans laquelle
en deux): les fonds admissibles aux réère et aux feer, et les
fonds qui ne sont pas admissibles à ces deux abris fiscaux
parce que des valeurs mobilières étrangères constituent plus de
10)% de l'actif total. Toutefois, un épargnant peut consacrer à
des fonds non admissibles jusqu'à 10)% des placements faisant
partie d'un réèr autogéré.
* Les fonds d'obligations et d'hypothèques sont pratiquement
tous admissibles à un réèr.
« Les fonds de dividendesprivilégiés visent à procurer un ren-
dement après impôt élevé par le truchement de placements
dans des actions privilégiées.
+ Les fonds du marché monétaire s’a ntent souvent A des
comptes d'épargne); ils sont habituellement sdmissibles aux
réers.
+ Les indices du marché permettent aux épargnants de compa-
rer les rendements des divers fonds entre eux. L'indice des prix
à la consommation sert de baromètre de l'inflation); les rende-
ments des bons du Trésor du Canada à échéance dans 91 jours
servent à établir un rendement type pour ce qui est des place-
ments non risqués à revenu fixe.
Les trois derniers indices tiennent compte des rendenænts to-

taux, c'est-à- dire après réinvestissement des dividendes ou des
intérêts, permettant ainsi une comparaison plus juste avec les
rendements des fonds mutuels. Grâce à l'indice obligataire de
Mcl.eod Young Weir (long terme vise des échéances obligatai-
res de 15 ans ou plus, et moyen terme, des échéances de cing 2
10 ans), on peut comparer les rendements des divers fonds
obligataires. On peut utiliser indice Standard & Poor's 500

» La valeur liquidative (valeur d'actif net par action, VANPA)
indique la valeur monétaire à la fin du mois de chaque unité ou
action. On a déduit de cette valeur les dividendes versés au
cours du mois précédent.
» Le tableau indique les dividendes qui ont été versés au cours
du mois précédent. La majorité des fonds mutuels sont tenus de
verser, occasionnellement, des gains en capital); ceux<i pren-
nent la forme de dividendes.
* On exprime en pourcentage les rendements mensuel,
trimestriel et annuel), ceux-ci tiennent compte des dividendes
réinvestis, le cas échéant. On ne soustrait pas les conunissions
de vente, s'il y a lieu, mais on déduit les frais ct dépenses de
gestion.
+ Les taux de rendement pour trois, cing et dix ans constituent
des taux de rendement annuel composé moyen. Us tiennent
compte des dividendes réinvestis répartie sur la période visée.
On ne soustrait pas les commissions de vente, s'il y a lieu, mais
on déduit les frais et dépenses de gestion.
+ L'actif total, exprimé en millions de dollars, représente la
valeur du fondsà la fin du mois. Le point d'exclamation carac-
térise les fonds dont l'actif équivaut à moins de 1)MS.
* Le placement étranger(étr.) précise le pourcentage de valeurs
mobilières étrangères composant l'actif. Pour être admissible
aux réèrs, un fonds doit conserver 10)% ou moins de telles
valeurs.
+ Les frais d’ acquisition maximums désignent le pourcentage le
plus élevé de prélèvement de frais d'acquisition sur les pre-

 

          
 

d'acquisition (aucuns frais de vente)), KR): des fras s'appliquent
au rachat (des frais de vente ne s'appliquent qu'au moment du
rechat d'un fonds); généralement, plus l'épargnant garde les
fonds longtemps, moins ces frais sont élevés), X): dis-

ponibilité restreinte (le fonds n'est accessible qu'à des partx-
uliers membres d'un certain groupe)); Pi: le fonds est die
pourles régimes de retraite.

Le classement selon la variabilité fourm! des renseignements
sur la volatilité de tous les fonds qui existent depuis au moins
36 mois. Le classement se divise en deux catégories): la pre-
mière colonne indique le rang percentile ef {a seconde présente
l'écart type.
* On donne le rang percentile parce que la majonté des gens
comparent les niveaux de volatilité des fonds fareant parte
d'un même groupe); les fonds ont été classée en fonction de
leur variabilité à l'intérieur de classes plus larnes, en donnant
leur rang percentile. Les fonds d'actions se comparent à d'au-
tres fonds d'actions); ceux d'obligations, à d'autres fonds d'o-
bligations, et ainsi de suite. Par exemple, un fonds de crou-
sance admissible à un réèr ce voit rattacher le rang $ ut 95)%
des fonds faisant partir de ce groupe s'avèrent plus volatils),

le rendement d'un foods vane par rapt su rendene nt mensu
el moyen Un écart type de 6,00 signifie que le fonds vise
s'avère deux fois plue volahl qu'un foads (arm ténse per un
cart t de LOU Par exemple, un & art type de S91 sgnihe
que le fonds est 2.7 fois plus volanl qu'un fonds dont l'écart
type se situermit à 2.20 {06 écarts types care téraant les fonde
sutres que les fonds d'actions sont conuxdéraldement plus far
Nes que les @arta ty caracténeant bes foods d'a trons mére
si les range percentiles des fonds (avsant parte dun mine
groupe peuvent être élevée. Les fonds eunfêres s'avèrent être
les fonds les plus volanls alors que les fomds du man he nwne
tare sont les mens volatils

S.G. Kelman & Asseuiates, Financial Sennes, Tomate, et
Financial Models Co, Toroam, ont comple pou le compe du
Financial Times Jes données qui ont servi à produire les ta
beaux. Les renseignements peuviennent des fonds eu x-mémes
ou de leurs agents Hien que le Financial Fumes ait déplore
tous fes efforts puesibles peur sasurer l'exactitude des données.
il ne peur être tenu responsable de Joules erreurs cu sessions
Ces taleaux, préparée par le Fanancial Tres, sont pautiies
chaque mois dans le journal TES AFFAIRES

 

Ce tableau est protégé par des droits d'auteurs. Toute reproduction ;
en tout ou en partie est interdite sans le consentement écrit du

Financial Times et du journal LES AFFAIRES. i
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i) ae A Frais Ac
max u aux de max (%) ufs Tour de

Classement |a rac. Co to Dwi- Fonds mutuels rendement Classement|a ac. Co to om. Fonds mutuels rendement
selon la quisi- des taux étr. [dende Vanpa Vanagon en % annuel composé selon la quis; des taux ét. |dende Vanpa Vanaton en arvusel composé I
variabilité tion (M$) (%) $ $ imo. 3mo, 1an |3ans Sans 10 ans variatalité tion (M$) () $ $ imo Amo. Len tans Sans 10 ent

a me ape, , — qu “Le 350 ? - + Donumun Equity Resource 10 12°’FONDS D'ACTIONS - ADMISSIBLES AUX REERS Coa ae ise 0459 x Dynamic fund of Canada Lh ve
“ood : ai 0113 «+ Dwnamic Managed Portfoi 4 ‘

va R 64 + 015 341 20-20 Cdn Asset Allocation Lo 41 : NA 23 0 369 “Dynamic Partners Fund 1
4 a 8 0493 1125 2020 Cdn Growth Fund a: 44 I . »w 0 000 Dynamic Precious Metas Fun: «
‘4 R 5 10 34 2020 RSP Growth Fund or 38 “4 "EF Canadian Fund 1
JE 165 92 © 0935 1204 20.20 Sunset Fund FN 45 ; 8 MA 300 2 0 297 1 +4 Eliott & Page Balanced Foro '

va XP 5 3. 0270 513 ABC Fully Managed Fund 4 38 AR “A 900 : 4 9010 1" Elhott & Page Equity Fune +
44 NLP ! + 0540 +6” ABC Fundamental Value Fund [I 30 . “3 500 J tu. Empire Balanced fund 8 4.

53 418 900 255 “31 AGF Canadian Equity Fund + 03 AN 05 : 81 5 45 900 168 “ i~ +n Empire Equity Growth Fung à os

26 s&" 900 39 ; 813 AGF Cdn Resources Fund . 32 144 14 2u . 1; ; ‘ :, à Empire Equity Growth Fung 3 ; on

va 900 18 . 0282 753 AGF Convertible Income fund 11 oe 1°" 200 13 . “1 <e Empire Equity Growth Fung & 4 +
#3 500 900 121 900 AGF Growth Equity Fund LR 06 Ir. ui 2 254 sa “ 14 “ 0081 > Endurance Can Balanced f° 4

24 538 900 8 lv 360 AIC Advantage Fund Te 97 ne 13 . “a ® 9 0225 +» Endurance Can Equity Jn
“A R 4 0153 466 Admax Canadian Performance À 05 rs dv nN ; 2: Equity 2000 “A ea

3 28: B00 13 1127 13 39 All-Canadian Compound Fund im 02 45 ag REE) 8 0147 12 Ethical Growth Fund in LÀ

8 à se 800 15 0392 y 74 All-Canadian Dividend Fung So 02 45 94 ~ 4 : 0038 1 + 3 Everest Balanced fund is ai

83 42 Ne ' 0.088 398 Allied Canadian Fund 3 20 10 5 3 - 0044 «+ Everest Growth Fund Je
: J4 3532 NL 38 0.598 987 Attamira Balanced Fund Ll 21 17€ 18 . : 12 0186 .: ‘ Everest North Amencan : 4 ; oo
3 4 do! “PP 5 0030 552 Altamuwa Capital Growth Fund ss 11 .° 83 te 85 2 0132 11% Everest Special Equity Puno on )

i AE SLP 33 0272 1491 Altamira Equity Fund 2e 40 Ts PAA 43 - +43 FMOQ Omnidus to na

; là 138 ALP 16 » 0285 546 Altamira Growth & Income Fund + 25 ie 119 MA 118 1. + F4 Des Pro! Du Que Baiames ad

Ad 3 466 Altamira Resource Lo 102 BR ! ted : 12 1 71 Fa Des Prof Du Que Equity he *

oN SL 7 0301 “08 Altamira Special Growth Fund i 12 us 54 + Ni 400 . 11 0 080 1 wl Figenty Cap Balanced Puna So

W433 100 R 8 0.080 6/1 Associate Investors ‘2 45 th "9 + 296 a 400 : 15 0165 : 4 Fidelity Cap Consenation fn 1

“A NL 3 900 BPI Cdn Equity Fund RE 15 ie VA 400 , 17 0036 1. Figehty Capital Builder Fung 4°

33 303 500 18 11 0170 995 BPI One Decision Balanced Fund 13 55 dy 52 “a “ 16 0138 «#3 Fist Canadian Balanced fund +
JS 24 NL 8 4 1297 Balanced 2000 2 68 : 89 va KS 24 9067 “eu  Furst Canadian Equity Inder ve
B47 NL 2 16 0690 14 55 Bissett Canadian Fund 25 45 83 51 i aoe 8 0073 1 «& First Cety Growth Fund - "à »

55 423 9.00 68 8 0877 1325 Boiton Tremblay Cda Cum Fund 21 RIK] 156 38 56 ! 133 600 203 0035 ik First City Reattund J tv.

va 900 4 0100 462 Boiton Tremblay Cdn Balancea 2 51 31 ddd 24 0098 “CR Fonds Desjardins Actions “4 52
31 285 900 4 0.275 402 Bolton Tremblay Discovery vi -08 161 25 11 208 » 22 . 0 060 "1 Fonds Desjardins Equilidre nd Ti

50 410 500 5 9 0179 625 Bolton Tremblay Optimal Cdn 3 20 128 51 ts Woods Nt 115 ‘ 0054 : 4 Futurlink Can Growth ; 4; an

95 591 900 19 10 19 Bolton Tremblay Planned Res 04 70 5R 16 . 29 Ib 225 NF 9 «0135 14 Futurtink Select Fund “ [3 “a

va 9.00 P 1 > 0325 941 Bullock Balanced Fund 3» 60 "3 “a 300 Fr 6 ‘ +1 GBC Canadian Growth OR
3; 499 900 5 9 197 Bullock Growth Fund Lh 15 2 09 :L. cu va : 8 0187 «11 Global Strategy Canadian à no 1 -
14 22 x 10 3009 CDA RSP Baianced Fund 1 46 06 82 =; 90 p5 4° 1 * + Global Strategy Corp Lo ro. ..

8° 428 x 29 10 15 75 CDA RSP Common Stock Fund °c 46 8: 74 “3 111 io» 875 24 . Goiotrust Li $e No
vA NS 43 8 0166 10 15 CIBC Bal income & Growth Fund i 45 > 01 * 4“ sit "1 Great West Life Diversified RY 4; th
“a SL 20 0055 1000 CIBC Canadian Equity Fund ir 35 MA » 2 115 4 Great West ute Eqt Bond ; [x3

41 353 x 917 9 727 CMA Investment Fund 1 01 57 ; 119 be den Nib 92 1164 Great West Life Equity Va Pa)

0 237 18 7 20 74 Caisse de Sec du Spectacle 2 62 70 ii 107 IE uÉ 171 WH Great West Lite Equity Indes ~ 4 te

6 176 900 5 0317 611 Cambridge Balanced Fund 0° 07 68 43 120 . Tr St 336 10765 Great West Lite Real Estate : 18 - + : >

41 365 900 14 0.386 674 Cambridge Growth Fund [i 24 ig bi 128 a hp) 11 0137 +h Green Line Can Balanced 0 4

81 493 900 2 #8 0050 187 Cambridge Resource Fund 2° 94 76 > 35 NA . 14 0291 “KB Green Line Cdn Equity . yh

»5 546 500 2 7 0 487 665 Cambridge Special Equity 04 137 34 {1 4 200 26 0227 tt Green Line Cdn Indes “ IN “ 4,

65 452 900 P 68 8 6 38 Canadian Investment Fund 3k 45 46 35 74 Is: 900 13 Le Guardian Balanced Fund 5 4

3 110 R 2 10 75 Canadian Protected Fund 1H 17 60 Bi n° 45» 900 21 0113 4 Guardian Con Equity Fa : Le PN

39 324 NL 6 9 0061 624 Capstone Investment Trust 4 82 40 68 v3 101 "à 1s1 900 11 0263 + 4 Guardian Enterpeise Fund . de :

"8 480 700 R 21 9 164 38 Cda Lite Bal Eqty Income E-2 34 35 133 48 £0 98 ‘4 450 3 0 402 Jr Guardian vantage Balances Ju -

64 146 PR. 163 3 "429 Cda Lite Cdn & Intl Equity 5-9 3 25 16 4 40 . 89 va 450 : 3 0289 » Guardisn vantage Equity + 32

26 261 R 280 11 1911 Cda Life Managed Fund $35 1 44 53 64 fa Le, 43 1173 3 Grro Equity . a. be

52 416 NL 54 8 937 Cdn Anaesthetists Mutual Accum : 33 89 58 n° 90 D Je 6: 1248 Imperial Growth Cdn Equity . LN we

63 346 NL 15 8 0039 622 Central Guaranty Equity AR 47 116 63 as 94 “ 4 7 ; 1113 impenal Growth Diversihed IN

19 235 R 4 0146 934 Central Guaranty Inc & Growth = 65 4 54 s J4" 900 192 0150 “5 ingustnal Dividend Fung . 28 os

3 104 9.00 27 100 * Central Guaranty Property Fd 3» 34 100 nd 44 900 67 0320 1 24 industrial Equity Fund J - és

3 248 900 1 & 0954 941 Chou RRSP fund 4 51 55 it 104 500 : 118 0 240 $<, Industral Future Fund . 03 29

8) +496 250 P 5 993 Citadel Premier Fund i 54 57 + 89 vd 900 1338 ‘ 0370 10° Industria! Growth Fund Lh 08 40

AE] R 18 321 Coloma Growth Fund Hl 23 LT - 1406 - 0240 11 Indusinat Motizon fund . 15 . 41

49 406 900 p 6 10 0232 642 Conted Growth Fund ar 05 36 I 80 = 33° 900 83 0370 : | + industnel Pension fund . 1 : a

NA 9.00 ! 0133 926 Cooperants Group Balanced Fund 2 57 21 “4 5 00 12 0175 + "+ integra Balanced fund “ 8) -

va 9.00 ! 0047 855 Cooperants Group Cdn Equity 15 42 13° ve 5 3 0330 : 1 InvesNAT Balanced Funé . vi :

40 3434 9.00 9 11 16 Corporate investors fund 3 42 118 44 D 80 Sd * 8 0341 151 InvesNAT Equity fund _ 5: -

85 504 900 9 3 517 Corporate Investors Stock Fund 01 20 149 85 se 01 ed 267 ~ 00 = Investors Con Equity Fund ce. a 6.

: 102 NL 73 0367 71 81 Counsel Real Estate Fund Gy 02 LA 110 Loe Js 4°" B00 59 0196 "1 41 investors Gr Tr Pooied Equ-t A an 4

60 436 (P 5 17 41 Crown Lite Commitment Fund PE 51 121 49 4 «321 0023 : ! Investors Income Plus Pont Te 51 :

59 435 25 100 4166 Crown Life Pen Foreign Equity ir 26 34 45 : “a “oom 0039 I Investors income Porttoiio 4 :

8 190 LP 47 10 14355 Crown Life Pensions Balanced 29 50 oR 7 : 4 x 24 oon Jt investors Real Property fund 12

5; 415 LP 81 9254 Crown Lite Pensions Equity 4 46 8° 13 “i 78 MA “ 190 : 0021 : od Investors Retire Plus Pont 52

3° 2i 875 17 9 1208 1166 Cundill Security Fund 1° 22 139 12 ih 85 1 41 - 896 ‘ - investors Retirement Mutua an LE 
 

 

 

  Ayez toujours le mot pour R.E.E.R.: PF amears recevoi,sansobligation de ma part. volre documentation gratuite I

Sécurité et revenu pendant 20 solides années Et 20 années de croissance ininterrompue sont aussi synonymes de stabilité i NOM:2 Le 2 Le -——- |

Dansl'édition du 10 septembre 1990 du Financial Post, le prestigieux indice financière. Pour la période de dix ans se terminant le 31 octobre 199%, le | ADRESSE: LL0 1

Robertson décernait au Fonds de revenu Altamira la cote du meilleur fonds rendement annuel composé du Fonds de revenu Altamira a ¢1é de 12.2%. i _— —— i

d'obligations au Canada * Le rendement annuel composé moyen inclui le réinvestissement des dividendes | VILLE: PROV... i

’ arte ‘indiquent écessairement les rendements futurs
Chez Altamira, 20 ans de croissance ininterrompue se mesure autrement Les rendementsani ! urs n Malquent pas nécessaire JCODEPOSTAL:_weeLE|

que par les seuls rendements financiers. Comme par exemple l'accès Téléphonez dés aujourd'hui i em555,

instantané à votre argent quand nécessaire et des transactions entiérement Pour une documentation gratuite, composez le 1-800-361-2354. I Alamia ruCubes MP ICT I
sans frais. Ou des conseils opportuns et l'information pour vous permettre : , TH (514) 633-0246

de prendre vos meilleures décisions de placement. À Montréal, composez le 633-8255. LeAeeor emaES    



 

 

 

              

 

  

 

 

         

 
   

f
4

.
Fras A T de a

max (%) Tous de max (% us aux 8 ass

Classement [à le. Co om Fonds mutuels rendement Classement|à lee. Co to Om: Fonds mutuels rendement sel
mlonia [quiu des dende Vanpa Vanation en % shnuel composé selon ia qusi- des taux ét. |dende Vanpe Vanation en % annuel composé 4 van

i vanataitd ton $ $ imo. 3mo. 1an [3ans 5ans 10 ans variabilité von (M$) (%) $ $ imo. 3mo. lan |3ans 5 ans 10 ans —

Je 4 - 4 ; LL investors Summa Fund 3. 91 . 3: - me eee0 0 0e 1 Creme ST 0 § FOI

wr v 0050 - +4 ansiomshy Finsco Balanced + 48 5 ,

, ; 0265 Li jarnionens Frnee Con a Loa FONDS D'ACTIONS - NON ADMISSIBLES AUX REERS €
+ 0431 k Jones Heward Cdn Balanced 4: : 6 - - - more 0m rr TTT TT x

. ‘or 4 3095 4. nes Meward Fund . 42 >. ze . To 4 # 49 ir 0397 SL. 20.20 Amer Tact Asset Ailocat .ù 49 100

kK 4 nie i Langmars Canadian ; oh “A - 23 +4 0325 WF ‘+ 2020 US Growth Fung 3 04 \ 4

n° J; 003 +“ Uoyds Bank Balarced ' 15 + Coil : 58 «0121 x 44 2020 Worid Funa 15 50 06 .

." 5 17611 © tioyés Bank Eqt Ing Lo id A <6 900 oy nt “et AGF Amencan Growth Fund “a 49 i 54 9a *

wt LY] 1 London Lite Diversified Fund te 41 , ‘ .. 900 44 - vÀ  AGF Japan Fund i 76 05 3: i 16 2 33

Lu 135 .. “+ London Life Equity Fund ès Ld 2e ‘ 85» : “= 900 119 = + 49 AGF Special Fund 43 117 4 77 114 i

ol 4 : Sib Lotus Fund 4 51 54 : We : 3 + x 31 AIC Value Fund = 174 va

: , 4 + MOD Realty Fund À Le 18 = 13) “I Nd - 14 =. 454 Admax American Performance Be 24 4 4 À

» 106 3 34 MONTY Gold Builion Fund : 39 ++ she se a 0268 +15 Allied International Fund 26 00 > 20 0

oO té) at »  Machenne Equity Fund ME 14 1 4 HE + 44 x 16 0269 15 Altamira Diversitied Fund ec 45 23 46 33

how 0 41 Mackenzie Sentinel Cda Eqgt Sr 8e Ls 13 “A 0 : ‘ 5b BPI Emerging Growth Fund 4 84 5 35

34 *,*  Manutile 1 Capital Gains i 23 23 51 s : 4 900 ! i" + £5 BPI Europe & Far East Fund 33 14 4. 110 es

- 1°5 * Menuiite 1 Diversified ins Lu #3 + 62 ‘ 44 Si “ 18 : 0535 :, OÙ BPI Global Equity Fund & 46 11 -

202 [A Manylite 1 Equity ; 21 Len 42 66 Nd * ' À 121 BP) Option Equity Fund 4 09 9 va

i4 «1 Manulile 2 Capital Gains 2: 3 43 34 “A In 0390 1301 Bissett Special Fund JH 53 eo 1

375 © +, Manyuhte 2 Diversified Ll 32 54 . 8e 44 900 179 + 0553 uv Su Bolton Tremblay Internationa! "6 66 43 43 4 135 35

202 «+ Manutite 2 Equity , 1K “4 4 - 1s Jo 900 18 = { "4 Bolton Tremblay Taurus Fund 0 72 7 39 * 67 99

it FL) Margin of Safety Canadian oy 63 Ge ‘Ad: 900 19 ge 12 46 Bullock Amencan Fund is 16 8 Vo 146 Le 109 3

64 .  Mantime Lite Balanced Fund . hi HS | AA 5 Mt 0051 +5 CB Global Fund = 34 çà

dn . +. Mantime Life Growth Fund : 40 ol 2 Td “A + 12 RY 0028 493 CIBC Global Equity Fund FD T9 =. 8

co J “41  Mariborough Fund CU "5 oe ny ~ 44] ss» *e" 500 4 0265 561 Cambridge American Fund i 68 ; 62 4 À

" 0818 oe McLean Budden Balanced fury 5 + an . 3 | “30 ‘ … 0371 30 Cambridge Dwersitied Fd “E 56 LR 05 “ 94 J 54

thi «nk Mclean Buaden Balanced Grow . EC : | “ ‘il B50 4 i 0336 4 28 Cambridge Pacific Fund 24 30 “4 160 115 va

014 + Mclean Budden Equity Growin Lo 50 a | 2° 340 tou 0011 £03 Capstone International 5 119 ; 40 ça

‘ + © Mellte MVP Balanced Le Pa Es ÿ a 444 100 26 1" 129 Cda Lite US & Intl Eqty 5-34 ; 87 £1 115 ; 4 8

4h . I Metiife MYP Equity Lo 25 cd Le ! ~ -r5 900 : ton 0117 SAC Century DJ Mutual Fund te 145 ie 7 ça

ion © «Metin Real Estate Growth tn 07 4 te 148 900 3 5 1198 1988 Chou Associates Fund CO 57 FE 66 az

01s T+ Metropohiten Balanced Growth : 51 i 44 se | “4 900 RSE! 0005 +49 Cooperants Group American Eat > 53 or 7

Lo -> Metrgpolitan Cdn Mutual Fund ; 43 > ‘ Ï * 19 B75 371 19 1967 Cundill Value Fund th 29 ad 59 148 ça

9334 «+. Montreal Trust Balanced Lo 51 tm | “A 900 16 "4 0042 451 Developing Growth Stock Fd 14 16 HE -

1 5148 . "1 Montreal Trust Equity Fund . 66 “. Tl | (4 ' 46 !" 0715 “26 Dynamic Amencan Fund a 36 =i 56 ; 122 5

. Nos “+ Montreal Trust RRSP Balanced 51 + ] LNA ‘ 6 + 0572 3 74 Dynamic Global Green Fd 14 33 13 13 3°

064 i Montreal Trust RRSP Equity Lo 59 On &. dj NA + se ! EIF international Fund tl 84 dE # 18

2059 1» Montreal Trust RRSP Tot Ret 102 3 | : ji. 200 : 42 | 1117 Empire Group Equity Growth 6 2 47 86 81 ‘a

i) 18H «à Montreal Trust Total Return : 92 - |A 500 = “67 Empire internationat Fund 9 i 11 29 ;

‘ur 3 Multiple Opportunities Fund © 55 oe 125 Lo RR " 9 4 0177 4 /5 Endurance Global Equity 1 35 8 3

h 4 RET - +, Mutual Canadian index Fund : 40 Le 45 | NA 57 ud 0302 +11 Europe 1992 Fund Li 37 EX 4

… 4 UB : Mutual Diversitund 25 13 40 Ve 69 ' ! ! 2 2: 1 59 Everest International Fund 2S 03 5 157 “9

co sue vin Tr Mutuai Divers:fund 40 - 5e : 55 1 + 413 850 20 0096 426 Extro international ve 68 182 34 , 8

» ' 0 683 © Mutual Drversitund 55 . £0 . 18 i “3 . 2 "69 Extro Tiger Fund es 18 1 La

if ; 0 JOH Mutual Equitund Lo iH Te 32 +. 2 a 0077 1152 FMOQ Fonds de Placement 21 76 EC 88 ne * Si

nu | © NAL investor Blue Chip « 16 13 47 “A H 8 100 0039 1051 Fidelity Growth America 29 va

: 145 « # NN Balanced Fund . 51 ! 44 fi 85 SUV : 57 10U 10 91 Fidelity Int! Portfolio Fund 09 56 58 60 +

: 14# «. + NN Canadian 35 Inder Fung 2° 28 + 19 474 4 "6 0033 16 06 Fonds Desjardins International 20 65 12 58 j 88 * 4

4 = NN Canadian Growth Fund . 54 Lo 20 ; 85 T5851 300 116 46 269 GBC North American Growth 2° 28 235 06 . 65 ; 4 4

> 5 0020 = NW Canadian Fund 4 49 oid To ' 107 vi 51: 900 1 8 0024 976 Global Strategy Americas 31 62 86 33

. ‘ 9139 «National Tryst Balanced . 61 J& Jg0 900 22 #8 0021 542 Global Strategy Europe 24 22 134 15 =

CE) 0064 «3. National Trust Equity Funo i. 63 ‘“ 54 : 9 M 637 900 16 9 0027 1096 Global Strategy Far East 05 20 173 49 3 5

‘ ; 9329 =a National Trust PRO Fund ~ 16 ir 37 +3 15 468 900 109 31 0113 14 64 Global Strategy Fund 19 14 110 21 sl va

+ 5 oan . +3 Naturat Resources Growth fund 45 ch 97 3 04 V4 R 8 94 0039 794 Global Strategy Int! Real Est il 44 çà

: : 16 , 1 4#  O01Q Ferique Actions 1 65 113 57 us 76 9s 65" 875 8 476 GoldFund 55 04 2 90 13 06 ça

41 "1; 0:Q Ferque Equilibre . 6b 1 82 Ki 107 V6 5.00 200 25 (UV 0156 611 Green Line US. index 26 82 42 118 33

. 12 . 031% © mE Ont Teachers Grp Balanced ‘ 62 : 79 s2 501 900 15 100 1947 Guardian American Eqty Fd 23 76 81 46 3 55 Là

i. ’ 2 0190 : 46 Ont Teachers Grp Diversified . 43 13 58 oo 92 153% 900 5 100 369 Guardian Global Equity Fd 11 31 247 04 232 70 -

. Lt ' 4 0 220 : M Ont Teachers Grp Growth . 42 1e 4 71 = 10 4 8: 558 900 1 100 0186 427 Guardian North American fund 01 58 18 7 31 22 37 .

od i 0568 “lé PH&N Balanced Fund 2° 64 06 “a 450 !: 100 0031 394 Guardian Vantage International 07 62 193 .-

€ » 4 0454 +1 PH&N Canadian Fung : 55 174 8e k 96 AA 450 * 100 477 Guardian Vantage US Equity 15 77 83 5

: . 53 : 1 408 +315 PH&N Pooled Pension Trust © 59 Ik 73 Te 94 54 593 LR 3 1 &69 Imperial Growth NA. Equity 05 -2.4 207 -15 3. 70 i

si 1 0 205 : ‘+ PH&N RRSP Fung 53 10% 85 8 93 ‘3 5J3 500 245 95 0140 721 industrial American Fung z4 34 110 45 53 122 Là

cc 4 0148 «ti Protecied American Fa “= 22 ir 72 om Se 4." 8200 170 77 5 50 Industrial Global Fund 04 18 139 14 €5 Us

No NH 5 0091 3H3 Prudential Diversitied Iny ; 47 i “A R 12 80 0004 486 Investors European Growth 01 -23

. 850 HO 0 180 "1.  Prudentiai Growth Fund $e 00 15€ 31 ; 65 Je 4° H 266 90 569 Investors Global Fund Lid 09 101 42 33 4 4

Nt 850 t 0 089 ih Prudential Natural Resource 1 68 H. 4) R 459 SI 818 Investors Growth Fund of Cda 34 11.0 62 10.2 8& 101 is

“+ H 50 4 0 DRO 44 Prudential Precious Metals so 61 19 = NA R 96 4 0019 492 Investors Growth Plus Port 2 67 32 2°

40 2 Ù 492 1. 6 Pursuit Con Equity Fund “4 102 tr 08 so LE) R 103 70 0 007 491 Investors Growth Portfoilo 13 75 102 : J

yo He - 0148 11 Royfund Balanced Fund . 31 - 64 96 eus R 196 93 11 84 Investors Japanese Growth Fund 10 104 271 70 105 150 ; ~

: “ 649 0 220 «x  RoyFund Equity Ltd 2° 14 “4 35 :; :6 LS 248 R 291 : 0300 ?59 Investors Mutual of Canada 30 63 63 65 9 86 43

ne 2 0379 «is Roval Life Balanced Fund ; 3B AR R 15 ve’ 0016 194 Investors Pacific init 02 01 VA

= - 3 : 0269 x" « Roval Life Equity Fund a. 39 (4 R 71 À 0010 478 Investors Retire Growth Port 30 49 88 - -

‘ 120 0058 _ +: Roval Trust Adv Balanced fd 1e 12 9; vo EN R 70 8 369 Investors Special Fund so 105 78 85 oR 69 a

: 192 0124 : Royal Trust Cdn Stock Fund Cl 47 13 48 te 58 sg 510 R 226 % 1109 Investors US Growth Fund 40 92 04 68 "0 88 an

. 29 0435 = + Royal Trust Energy Fund Ll 130 us 89 1. 04 SC 4,1 900 5 100 10 65 Jarisiowsky Finsco Amer Eqt 66 145 19 47 31 : +4

“ 9 «© Rovat Trust Precious Metals 1 57 su ss “té 900 5 0060 755 Jones Heward American Fung 40 87 8" 68 30 Pp ei

st ude Roycom Summit Realty Fund 00 Le. 118 AA R 21 vl 0196 489 Landmark American 23 71 03 + ‘

h 0164 : Roycom Summit TDF Fund ; 01 “i 126 a R 177 tv 0069 543 landmark (nternational ? 74 09 4 ç3

“ 0 4% © +. Sawn Balanced Fund Lo 27 oe 11 . va Nu 17 37 395 London Lite U.S Equity Fund 12 17 151 .-

on « 0240 + Ty Sawen Small Cap Le 19 >} 32 5 vd vis x 698 + 0044 384 MD Growth Investments 04 06 15 7 35 73 137 1 24

nu v 280 + Saron Stock Fund 3 06 RE 33 i : 1589 160 1662 MD Realty Fund B 2 20 :9 109 113 ; ER

- ned 0312 11 + Sceplre Balanced Fung 63 ’ is + n° 527 500 > 14 5 2450 “33 Mackenzie Sentinel Amer Eqt 23 32 104 77 : 16

~ nee 2 0227 166 Sceptre Equity Fund > 32 1 0 + 534 500 23 °: 524 Mackenzie Sentinel Global Fd 06 13 137 09 à 63

ne 9 : 0100 - +4 Scotia Canadian Balance fd : 24 € 51 “A H 4 Hl 0425 10 27 Margin of Safety fund 58 105 35 # 31

ne 25 0230 ~ +: Scola Canadian Eqt Growth Fd - 41 11 41 “A + 2 Ny 0217 1352 McLean Budden Amer Growth 36 90 74 ‘“ pe

no 28 O 118 #1 Scotia Stock & Bong Fund Toe 24 à" 5H Joo dae 26 10 16 51 Metropolitan Collective Mutual 21 84 03 64 lc 79 3 : -

V0 ? © Sovereign Growth Equity Fund 4 16 Le 43 cH A 2 100 0104 699 Metropolitan Speculators 2 95 08 46 93 i \

sw . + Sovereign Revenue Growth func Lr 52 * 55 ré 5 21 100 932 Metropolitan Venture Fund 11 64 19 58 A2 79 } I

15 I» Sovereign Save & Prosper ‘ 18 4x 65 Co “1 5 Ne 16 100 0092 2339 Montreal Trust Int! Fund 19 53 127 40 5. 105 i “

4 "16 Special Opportunities Fund Loe ca 15 145 si 5 600 6 # 1167 906 Mutual Ameritund 37 63 143 28 4 +

. : 2h “++ Spectrum Canadian Equity Fd 52 1. 29 J 13 1175 NAL-Investor Diversified 24 47 31 63 -

“ 4k 02649 «4 Spectrum Diversified Fund . «1 4 60 ‘ x. 5 (uw 509 NN Global Fund 3 50 154 07

“ 0055 “1m St Laurent Actions Optimum : 51 a 37 is S 00 2 9 1197 NW Equity Fund Ltd 48 96 36 109 55 87 >.

“ “+ Stcaurent Retraite Optimum : +5 i. oh sd * 51 + 0210 [669 PH&N US Fund 41 117 33 10 4 6 115 :

BRC qe © Strata Fund 60 . bl : 4 175 : 5. 76 PH&N US Pooled Pension Fund 41 118 2° 115 6 131 “3

fu » SIT} :. Strata Growth Fund Du SR 1 + ph he 8 0 1 84 Perpetual Growth Fund II 28 16 :38 18 4 ; in

aN … 3593 “à Stratafund 40 . 64 Co Js Sye 4 À 184 Perpetual Growth Fund Ltd 1 17 85 66 à De

; «1 Sunnse Fund Lt so 31 Le ss » ‘+ 900 * 1u0 0268 G56 Pursuit Amencan Fund € 128 to 55 | ys

tin £1 Jae ++ Tatvest Diversified Fung Lo 48 “ 81 4 3 " 10 iB 0044 10 13 Royal Trust Adv Growth Fund 19 42 5 66 3 -

ax we! 0 280 “+ Tatrest Growth Fund . 69 : s5 - 9 oS 811 “ 43 10C 0038 46 Royal Trust American Stock 8 83 24 79 Tu 88 4

wi 16 a1 : Tempieton Balanced fund ‘ Ri a cr 10 100 “ol Royal Trust Global Invest Jt 43 12° 21 | ç 1

4 [VERRY : .  Templeton Heritage Retremen! . 43 ; Le “ 8 10 3153 Royal Trust Japanese Stock 4. 28 284 111 D 44

= Vi - +" Top Fifty Equity Fund 2 3 ; REN fue 3 100 0140 "82 Saxon World Growth 11 26 218 17 3 3 od

4 i. Total Return Fung . ig 1 NTA EY 4 10 0361 1. B1 Sceptre International Fund A 10 4 aU 119 ; NS

us 036 Trades investment Fund ct : ser sy oe 92 sos “© 16 «1 0017 "37 Scotia Amer Eqt Growth fd vs 37 46/21 i hs
Nh 14 VU na . Trans Canada Equity Fund . 15 se 16 os 109 is Je “ 6 ik 0149 < 3? Spectrum Intl Equity Fund 4 69 DE 14 L

Ww . 0 29¢ ~ Trans Canada income 10 TH Co 1: Jus 900 3 wo 0432 “UL Talvest American Fund Lu 67 38 31 2,

A 0529 «Trans Canada Pension Fund 1° : 65 . ve “ 23 1 0 104 80 Talvest Global Diversitied 13 16 ic 60 N

“400 423 Us . Trimark Canadian Fund co 29 J 15 vo. Lod TR 850 946 Ai 146 Templeton Growth Fund 13 40 136 55 To 11b “

‘ + 001° 141 Tamark income Growth Fung : “e | ye Nd “ 25H 0096 45°  Templeton Heritage Fd ; 14 115 va

4 vo? 1 Trmark Select Balanced Lo 69 ; . - !: 90 515 + 1184 5 Trimark Fund 39 98 29 87 ' .

Jet D14B 1<4 Temack Select Canada Fund i 1) TL. VA 400 126 + 0111 4830 Trimark Select Growth fd 1K 100 A <

‘042 + Trust General Baianced Fund . tod : 44 va hs 0030 : td Tryst General international : 36 & =

ca D114 me Trust General Canadian Équits . 48 51 fa. 80 : 1 140 q 14 76 Trust General US Equity 11 44 153 36 ak >

2052 +4 Trust Generai Growth Fund 10 > PER 3 i Jb 40 Trust Pret Revenu American 1 80 26 54 4 7 i

4 9059 +L Trust A Laurentienne Action i fo 4 18 LL 4r* 900 214 tC “080 United Accumulative Fund ds 120 66 90 "4 103

, . 0158 «Ue Trust (a caurentienne Equihbr . “on 33 1<" 200 12 5 18 United American Fund Ltd Bi 115 66 ;5 3 101

Le “au = 120 Trust Pret Revenu Canadien : in : SH . PR “= 11 0 440 : 13 United Portfolio of funds 72 *3

25 Trust Pret Revenu Retraite ; 4 : tH 5 i 1, Vue 2 De 34 United Venture Fund Ltd 31 vd 50 14

+ A va I Lrted Accumulative Retirement ; 45 . ood te LI ra +1 - = 0620 “13 Universal American 29 si 52 vi 143 F
no VE . tnited Portfolio of RSP ds LL 44 i 2 ot 0055 <1 Universal Global : 34 Le 13

’ ' vas : Untied venture Retirement furs [) LL us ; it 2! " 53 À 0215 "77 Universal Pacitic 13 15 155 34 4 ?

153 "208 Unnersat Canadian Equity LT : HE 190 ! 9 0u 12 + 0200 565 Universal Sector American Si 19 99 42 ’ Vo

20 040 : Ln:versa: Canadian Resource LR te st i «0 : 900 8 . 0270 SOI Universal Sector Canadian Fd 1° 15 163 10 tv

an J 94K 1, Univest Growth fund + 94 id 22 52 14 9 00 6 + * 1° Universal Sector Global Fo # 34 109 10 .

150 : I Jad twining Canadian fund L19 . 4 JK Loe rd i 900 2 0130 * 41 Universal Sector Pacitic fd 1€ 16 150 :5

> - 600 5 BRE 143 vintage fund : or : 124 = 900 2 . 0250 418 Universal Sector Resource Fd JU 110 136 59 '

oe 40 0 186 sux Waltaine Balanced Func . se : 2 pa 2: 350 » 168 -- 0069 583 Viking Commonwealth Fund RES 53 +5 74 si 135 *

5 ne “14 Walaine Dridend Growth fa 2 Bd bt : 3560. # 8012 #12 Viking Growth Fund 23 27 125 46 102 ;
, | © Working Ventures Cdn Fund - 2 ; 150 - 1e 0117 “2° Viking international Fund 92 43 ‘3 70 K3 125 ;

Hendernent lo plus élové ur de. ve Rendernent le plus élevé 88 244 V5 157 140 162 y
Handemont le plus bas 11137 38° US 1 2e Rendement le plus bas 42 110 192 184 115 06 >

Moyenne av - 42 CR Moyenne Le 53 Kc 34 LA az



 

INET111

 

 

              

  

  

          

   
  

  

   

  

 
 

 

 

c
e
-

6
6
1
B
U
Y

Z
I
D
A
U
R
S

'
S
T
H
I
V
4
4
v
S
3
7

T >

-

  

Frais ke I Frans Ac: ; oT
max (%) vfs Tour de mex (% ue Ton do

Classement 4 'ac. Co to Ov Fonds mutuels rendement Classement| à l'ac- % to Dm Fonds mutuels ronsement
selonia |quisi des taux ét. dende Vanpa Venston en % annus! composé selon ls [qua des toux st. Vends Vanpe vanstan en annus camposd
vanabalité tion MO oe) $ $ 1mo. 3mo. 1an |3ens 5ens 10 ans venatslté ton CHIN SEER) $ tmo Imo 1en [3er Sans 10 ane

v AA “ 6 0186 * Montreai Trust Divigens tune Qu 6

FONDS D'OBLIGATIONS ET D'HYPOTHEQUES ¥ La DRT Le pan Dera on ee a
ee ee  — —— el Ae ©. se 3 0 084 TRE Prugential (ngend fund +4 ve

od 1d R 54 0159 K 44 2020 income Fund $s 45 à, 76 NE KY} : VIX = 4. Roval Trust Pref Bive Cup Lr À

x 40 900 422 0034 44t  AGF Canadian Bond Fund 1 71 “+ ? - 131] v1 07 Kl 25 0019 nl Spectrum Divdend Fung “4 ne
507 300 36 1 0111 969 AGF Global Govt Bond® RE 70 Les 46 4 2 3e 350 «139 2 «viking Drvsoend fund (19 en au 1

44 R 2 : 0098 430 Adma Canadian Income A 51 ; HRondemunt » plus élevé : “4 vt W
TAs 800 1 0096 328 Ali-Canadian Revenue Growth A] 23 "° 90 = 10° Hungement le pus bas : A Hi v.

we 2 AT ! 0 246 536 Allied income Fund 16 52 = 12 1» Moyenne 5” cr yy

33 130 NLP 4 0274 1. 44 Altamia Bone Fund J 58 "3 88 ~
opus Noo 0192 © 38 Altamira Income Fund 16 65 : ° ste - 12s] FONDS DU MARCHE MONÉTAIRE
va NL 10 0 050 373 BPI Canadian Bond Fund UT 50

Nd 500 1 4 8 +3 BPI Global! income Fund® 23 34 + NF " 27 0094 1° 2020 Money Mamet 29
9 189 AL 2 0860 3 "4 Bissett Fiduciary fund Sn 56 ru tt ‘4 : x 174 0 096 1 —  AGF Mones Morel Account ve 11
43 148 900 20 0036 “21 Bolton Tremblay Bond & Mort 1° 62 D 93 4 13 “ 2 004 Lo Aled Money fund 29 à

35 260 A 4 1400 Bond 2000 4 16 “> 106 ie x 8 0085 © «BP Money Mamet Fung °°
vi 180 900 2 0045 "29 Bullock Bond Fund : 63 … 67 » TO] 44 : 200 133 009° LN Botton Tremdisy Money Fung JY
7 164 24 ""B6 CDA RSP Bong & Mortgage 1: 59 - 102 ol 125] si 200 > 3 0 085 : + Balioce Money Marnet Fund ah

va NL 17 0241 959 CIBC Fixed Income Fund ce 67 ; ‘4 JL ' 19 © UXT CDA Money Market Fund AR} ‘
1 043 300 20 0276 980 Canada Income Ptus Fund 1987 AR 28 126 105 “4 “ 735 [UGX LW CIBC Money Market fund {RY

5 165 100 R 74 4948  Cda Lite Fixed Income S19 :2 62 +; 84 Te 1171 44 Le ‘ 180 Je 44 CMA Shon Term Depot Tone 29 2

à 290 Ni 3 0236 44B Central Guaranty income nd 115 3 84 Coe 113 va RE 5 Dvd : + Capsione (ash Management 3} » >

3 113 NU 5 0226 1C 46 Central Guaranty Mortgage 8 37 ER] 95 - 111} sa A «167 » .. Coa Lite Money Market 529 te - Lo
“4 2 0212 977 Church Street Income 19 60 +4 “4 } 1088 tv Church Street Money Market 29 to.

¢c (5 900 P 3 0.049 S04 Contes Mortgage Fund : 39 1 102 . 1223 44 >. 9 144 Crown Lite Pen Shon Tem ‘i
44 300 ! 0162 969 Cooperants Group Income Fund : 62 An V0 " 83 0102 tr" Dynamic Money Maret Fung iy

4 1e P 66 3405 50 Crown Lite Pensions Bond Fund 20 71 Ti 97 - 93/44 + 134 0011 1 > Elvott & Page Money Fung tt +4

> 110 iP 80 092 74 Crown Life Pensions Morigage 1 5 49 :+ 100 = 1330 5 vis 4 “1. Empire Money Maret bund i
4 R 12 BC 0136 50% Dynamic Giobal Bond Fund® € 78 113 “i NN Everest Short Term Auset 5,

28 126 R103 0142 531 Dynamic Income Fund 59 DE 98 . 123 \ 3 : 21 FMOQ Monetare Lt

A 900 P 46 0643 <0 04 Elliot & Page Bond Fung 51 ot \ 8 © 6a Des Prof Du Que Mone Ver +

“5 lu. 500 4 1385 Empire Bond fund 2 68 à 93 Ad 100 4 9 096 : finsco Can Money Ma! 0 Co

3 137 200 F 23 : 29 Empire Fixed Income Fung 4 33 71 “. 93 13 :: 400 246 0082 Fnsco Can T Bit Fur LH tow
vd Mn 24 0114 © 15 Endurance Government Bond id 44 [a So 100 : 0087 ; finsco LS Donar MMR HN

wd Ivs 500 20 0065 + 43 Everest Bond Fund Pe 22 | 84 Nt 93 9 009 ; First Canadian Money Mase’ .h

“4 to: 0043 392 Everest US Bond Fund” ’ 12 + 126 Qoe7 Fest Lits Gost Moner où

Coors 126 ‘ 1310" Fd Des Prof Du Que-Bonds 42 - 98 - 121] 4 009 Fonds Desjardins Marche Monet s AL

is Iss 400 12 0098 $ "3 Finsco Bond Fund si: 39 ’ 79 \ \ MB 0094 Futuslink Money Market 1

“a NLP 16 0214 ich First Canadian Bond Fund Jl 65 + \ a0 h 0 098 GBC Money Maret bung :

13 CV NL 451 0 104 1126 First Canadian Mortgage Fund ; 47 La 108 125| x: + : 0008 Global Strategy 1 Bit Sav-ngs .

3 254 7 0.058 486 First City Income fund 46 : 109 , . : 9005 Gloda' Stratexs LS Mones : ce

+ 049 95 0037 139 Fonds Desjardins Hypotheques 2 38 Ll 102 - 123 \ of 0261 Groda! Stategs Word Moses

sy SX 30 0033 443 Fonds Desjardins Obligations + 64 vo 86 = 106] v0 - 160 : Great esl Lite Money Mane: +

"8 21 ALP 32 0212 393 Futurlink Government Bond 4: B4 . 79 Lu : 84 due Greer one (ar Money Ma

4 NLP 3 0283 1% 25 Futurlink Mortgage Fund 3 38 a 16 Qo Green (ne |S Money Wa! Tm

SISOS 400 20 0 284 1! 34 GBC Canadian Bond x 91 ' 101 EH 3, : Guardian Short Tern Money # :
“A 900 36 "4 0126 924 Global Strategy World Bond ; 61 + . » "AR: : Guardian LS Mones Market” 18

5 194 MP 304 111 17 Great-West Life Bond Investmen . 66 “ 82 Wal ya 1 "201, impenal Growth MMR fund 1

4119 NLP 300 119 04 Great-West Life Mortgage 3 56 ce 90 = 110] va S200 204 009: : ‘ndustnal Cash Management §. it

“a NL 17 0203 376 Green Line Canadian Bond ; 14 is “1 : 362 0010 : investors Money Marnet funy +

Sn A 73 0 288 1. d" Green Line Mortgage . 41 Lo 110 : 122 sr 10 0082 : Landmark Short Term interest oh

3 162 500 5 0134 8 11 Guardian intl Income Fund - 33 re 11 No. 4 0 082 TL Lloyds Bank Money Mat Là

13 093 5.00 5 19 0146 341 Guardian Strategic Income . 44 D 64 5 1, * + ondon Lite Money Marnet oo

va 300 F 2 0169 +17 Guatdiar Vantage Bond tl 35 To. Nd ~ 6 pos . Mackenzie Sentinel Lda Mtr ‘
“a 6 0676 958 Gyro Bond 15 52 : va : 45 11 Manylite 4 Short Ter Ja 18

Bg ça NP. 989 0070 1C 02 Industrial Bond Fund Ca. 68 Lo va ; : 45 2 1 Manulile 2 Short Ter ° :

i S306 900 245 0250 #90 Industnal income Fund 1 74 LT =3 1224] vi 50 > Maritime fe Money Maree ;
i “a NL 7 0094 435 InvesNAT Income Fund 15 49 © Ve : BTU : Mclean Budaen MMR Fung vr

4 R967 3 0031 421 Investors Bond Fund ‘ 65 Te 95 =. 113| si 3 0h46 «Metropolitan Protection 8

195 800 71 0079 wd Investors Gr Tr Pooled Bond 1 68 ~~ 107 : 127] va ~ 30 0292 : Montreal Trust Money Marke: A
1 U66 R 1400 0 040 491 Investors Mortgage Fund 1° 40 1° 100 . 120 v2 12 @05 34 0087 1 Montreat Trust HRSP MMR 2

s 063 BOO 162 0073 “83 Investors Pooled Mortgage : 42 cu 109 : 128] va = * 101 0009 : Mutual Money Marne! Fung JR
40131 8 4 0254 +67 Jones Heward Bond : 42 ta 83 Nd 1 0 088 : Nationat Trust Money Mat °°

4 R 54 0046 £01 Landmark Bond & Mongage ; 1 - 1 . : 19 +  O1Q Ferque Monetaire i .

WS 281 500 200 94 85 London Life Bond Fund 2° 51 Cl 83 - 130| va I. , 99 v 100 : PHAN Money Marne! fund i

JJ T8500 95 “314 London Lite Mortgage Fund 32 = 100 D 133] 44 : IN 61 0100 ; Prudential Money Market Fur i

44 246 1130 MD Bond Fund® in 62 : 4 …- 0 085 «+ Pursuit Money Market fund 3

“$209 900 330 0090 1 13 Mackenzie Mortgage & Income > 71 7a 1332 44 [a … 219 0098 : Royfuné Money Market Fo +. 9

4< 242 400 26 0070 +16 Mackenzie Sentinel Cda Bond 97 >? “4 » 133 0 094 i Royal Trust Cdn Money Me: AR] C4

‘: 190 30 1109 Manulife 1 Sond Lo 64 97 sa … a 0 096 ; Sceptre Money Market Sync +

3 0 181 R 30 133" Manulife 2 Bond Ct 62 + 89 . VE >1 0 090 ; Scotia Money Marthe! Ta

| “a 19 iv 86 Maritime Lite Bond . 64 : Ne or ‘ 226 9010 : Spectrum Cash Reserve Funo ‘ 10

va LP ' 0832 10 22 McLean Budden Fixed Income PE 64 4 Ad 42 0010 : Spectrum Savings Fund* Le 212

°° 123 250 3 Ww 12 75 Metlite MVP Bond |] 36 ne 71 “4 is ne 012% LE eo St Laurent Epargne Optimun .

so 203 Nl 9 0134 261 Metropolitan Bond Fund 2 68 Td 84 ‘ 83/44 » 16 0 009 1 Strata Money Marnet F4 SY

"166 L 14 0176 803 Montreal Trust Income Fund “€ 65 pe 82 - 112} 44 - 200 ! 0098 : Tahvest Money Fung 9

{ Hoo NL 10 0248 12 02 Montreal Trust Mortgage Fung LN 35 J 10 3 … 11°} 44 21 0010 1 Templeton Treasun Bu :

si 5 NL 57 0115 1° 27 Montreal Trust RRSP-Income 13 7: 8. 69 “. 117 ça "if 2 0093 © + Trans Cds Money Marne! ++ a '

SC 44 Si 49 0076 10-53 Montreai Trust RRSP-Mortgage 1 37 + 99 : 134 V4 ! 200 64 0100 ; Trmark interest Fund i :

si 2 0046 13 20 Mutual Bond Fund = De Is 8 0090 1" Trust Generai Mones Marne! ti

Tres 6 1289 NAL-Investor Bond 22 63 is 84 “A 6 0092 104 Trust Pret Revenu Money Mar lu

94 257 ne 9 0116 9 11 NN Bond Fund 3 57 uh 89 ‘3 200 57 0095 17United Cdn Money Market Fund 29

“158 11 0238 10 3€ National Trust Income Fund 2 59 ca 76 115] v1 200 J 0019 ’ bnsted US$ Money Market” >
Jé 154 x 22 25 4x O1Q Ferique Obligations 10 53 4 93 “ 120 44 4 Vng” : M Lavera) Mone, Market

es 180 127 0 108 8 19 PH&N Bond Fund 5 54 2 102 Lo. 129 NA . 900 4 * + Universal Sector Cutrency® :

{21 143 850 44 0122 498 Prudential Income Fund 2° 64 ‘8 95 > 119] V4 NN 54 0 098 LUX Viking Money Market Fund 10
-- 1856 900 ; ! 0170 118 Pursuit Income fund : 54 cL. 53 MA H 010M : Waltaine instant MMF }

: Ded 208 0248 473 RoyFund Bond fund LU 60 Co 82 > 105 Rendernert le plus dlove nt 2:

A R 4 0237 142 Royal Life Income Fund 2 48 Rendement le plus bas ‘2 n°

à 15" » 68 : 0062 55. Roval Trust Adv Income Fa " 54 is 85 Moyenne JR td

s. 199 “ 360 0066 = "1 Royal Trust Bond Fund x 63 vo 90 =. 321 >

12 06 Ni 831 0088 1045 Royal Trust Mortgage Fund Le 38 se 103 D 122

134 SP 5 5 0479 1052 Sceptre Bond Fund 0 60 . 105 INDICES DU MARCHE

"36 WP 16 0081 978 Scotia Defensive Income Fd Lo 52 81 … Hors du Tresar canadien à 91 oun Le co

158 ff 20 0085 96" Scotia Income Fund tl 42 "3 1 dr Indie des prt é la consommation cc a.
140 300 ! 13 79 Sovereign Capital Sec Bond i. 55 = 90 sd Indice obligataire Scotia Mel end “oe ..

R 15 0351 s ‘6 Spectrum Government Bond <4 73 se Lu Indie § & 1' 00 BE) . 89

NEE uw 109 0065 «47 Spectrum Interest Fund sf 49 “1 88 Lu Indice composé du TSE 100 4; . 4
18 NLP 1 0105 1264 St-Laurent Obligations Optimum 4 45 » 80

“A 600 4 0214 +99 Strata Income Fund = 66 “
> 192 900 48 0078 i004 Talvest Bond Fund 52 4 93 131
I~ x" 400 8 0086 : :3 Tatvest Income Fund 45 “3 9b ~ 113
x 850 19 + 0539 384 Templeton Global Income* 54
DE # 14 0032 5 14 Templeton Heritage Bond 4 45

$ na 5 0114 - ÿ. Top 50 T-Bill Bond Fung . 48

; sa 7 0633 : 14 Tradex Security Fund : 39

» 13 ‘500 10 0303 101% Trans-Canada Bond Fund : 38 ~ 4 LEA Q

LS OA 880066 415 Trust General Bons Fans Coesenw onds d'investissement aut rendement
0 Te ET 34 0075 : 55 Trust General Mortgage Fund 24 30 Li 96 cn 123 A La

ve 139 Nok 1 0168 +43 Trust La Lautentienne Obligati A 53 + 79

NN - | 123 î i
yi : A 5 . poll Re pu pet Revert oe” : 8 so 10 122 0 Rendement reel du 0 Rendement annualise

L Lé 500 3 0113 - ii United Mortgage 35 :s 82 -. 106 Fonds “Marche coutant du Fonds

% 1:18 900 6 0080 411 United Security Fund Le 58 a TK : 103 0 Monétaire” 0 “Marche Monétaire”
2 # 71 0037 - 16 Universal Canadian Bond . 8: + 88 : 126 J , M. y

158 350 97 0090 1 Viking Income Fund is 55 8: - 119 lrodentietle Proadentelle

DA + 10 0 088 #5 Waltaine Income Fund A 52 Lm ? !

Rendement lu plus élevé "0015 ' 116 33 | Les fonds d'investissement se quahiient a ttre de RETR et de FERR Decouvrez
Rendement le plus bas . 12 11 . 79 ; , ;
Moyenne Le 68 . 88 RIAN comment vous pouvez (nvesur dans la Gatume des Fonds Prudentelle Telephones aa

FONDS DE DIVIDENDES PRIVILÉGIÉS ; CSTD BOT OORT, ou envoyez UN Message au CST4) B61 7077 délécopreur

Le ee ee sece - [Tous les dividendes sont rétavests Rondoment pur ne tenant pas compte dos frais d'acquisition Tous,
pi Le 0221 . 2020 Dividend Fund LL 55 ; 83 | les taux do rendement sont on date du 31 décembre 1990 Le tondement passé n'est pas

vi : 0018 AGF High Income Fund 132 nécessairoment indicatif des résultats futurs
1 0120 Atiied Dividend Fung Lo 10 - 24

2 BP! High Yield Fund 42 +

: 500 33 0124 Bolton Tremblay Income Func 39 . 68 . è la sens Amérique.

, : 900 2 0160 . Bullock Dividend Fund . 65 - TR ; . Compagnie ssurance

, JN 9 0048 4°1 Dynamic Onidend Funo oo Ib : TO LaPrudentielleBk 1080. Côte du Beavor Hall, 11° étage
vi Les ,. ; 0517 +30 Futurlink Income Fund i 83 D 5e Montréal! (Québec)

»4 118 400 8 9060 = {1 Guardian Pref Dingend fund 4 18 i 5: . 1497 158

da I 96 # 1079 +, 1 Investors Dimdend Fund . 80 9: cr 95

a

-. a



42

L
E
S
A
F
F
A
I
R
E
S
.
s
a
m
e
d
i

2
f
é
v
n
e
r
1
9
9
1EATONEPCRATMD6TETEAIR

La situation actuelle doit être suivie de près

La guerre du golfe Persique influence surtout
EL « 23 janvier dernier,

moins de six jours apres le
debut de la guerre dans le
golfe Persique,l'indice com-
posé du Dow Jones montrait
les premiers signes de débui
d'une nouvelle tendance
haussière. Bien que tous les
indices aient été en hausse,
le principal responsable de
cette nouvelle tendance à été
l'indice des transports, qui a
connu une plus forte pres-
sion de la part des acheteurs.
Par ailleurs, les indices des

services publics et des titres
industriels ont connu des
hausses intéressantes, mais
ne confirment pas encore
cette tendance.
La hausse de tous les sec-

teurs est attribuable à l'atta-
que massive du président
américain Georges Bush qui
laissait présager un dénoue-
ment rapide et une victoire
assurée des alliés contre
l'Irak. Depuis, cependant, les
observateurs déchantent et
parlent d'une guerre plus
longue.
Au point de vue technique,

la situation présente est très
explosive et doit être suivie
de près. Le jeu de l'offre et
de la demande suit de longs
cycles, mais il a parfois des
soubresauts.

La prudence est
de mise

Historiquement, nous fai-
sons toujours face à un dou-
ble sommet qui sera difficile
à dépasser. L'investisseur qui
achète dans le moment doit
le faire avec précaution. Il
prend quelques positions
d'achat dans fes secteurs les

@SORTEZ VOS CONGRES DE L’'ORDINAIRE!@®
LES GRANDES IDEES
«Les affaires sont les
affaires»

20 ans d'expérience dans
les réunions d'affaires

*14 salles ultramodernes
dont une pouvant contenir
jusqu'à 1000 personnes

«300 chambresspacieuses et
confortables

 

Guide
d'analyse
technique
gratuit

Æ"our vous familiari-
ser davantage avec l'anal-
yse technique, vous pouvez
demander et recevoir gra-
tuitement le guide sur
l'analyse technique et le
comportement des investis-
seurs écrit par Michel Ca-
rignan, président d'Info-
Bourse.
Ce guide comprend plus

de 30 pages de textes et de
graphiques. Pour l'obtenir
prière d'appeler chez Dis-
nat aux numéros suivants :
Montréal : (514) 842-
8471 ; ailleurs au Québec :
1-800-361-1845.    

plus forts, mais conserve ses
positions à découvert sur les
tendances négatives.
Même si la guerre cessait

demain, cela effacerait-il le
spectre de la récession, des
déficits gouvernementaux,
etc. ? Le risque de rechute
des marchés est toujours pré-
sent : il faut agir avec pru-
dence.
À la Bourse de Toronto,il

semble, par contre, que l'eu-
phorie ne se soit pas propa-
gée au rythme des marchés
américains. La majorité des
indices ont connu des haus-
ses, mais sans toutefois indi-
quer de nouvelles tendances.
Les indices des aurifères et

des pétrolières ont poursuivi
leurs tendances baissières ct
rendent la situation des plus

d'été.
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intéressantes à suivre. Men-
tionnons, entre autres, Free-
west Resources (Tor.
2,75 $) qui, tout comme
Americain Barrick (Mtl,
22,50 $), semble abandon-
nées à la baisse par les ven-
deurs. Ce sont deux parmi
les rares titres à avoir résisté
à la chute du prix del'or.
Si le métal précieux persis-

te à la baisse, ces titres de-
vraient suivre le mouvement.
Parmi les indices qui ont

repris te plus de terrain, un
des plus intéressants à analy-
ser est celui des services fi-
nanciers. Les banques ont
fait très bonne figure derniè-
rement, mais tout n'yest pas

LE GRAND AIR !

«Toutplein à faire»

eSurle site:
centre sportif avec piscines,
randonnée pédestre, vélo de
montagne, tennis, théâtre

Et à proximité:
ski, golf, équitation, glissades
d'eau, concerts au Centre
d'Arts Orford, motoneige, 3
croisiere au Lac
Memphrémagog. In

A UNE HEURE DEWit INFORMATION: 1-800-567-6132

 

Source: Info-Bourse Inc.

 

parfait pour autant.
En observant les graphi-

ques ci-contre, on remarque
que la confiance des inves-
tisseurs diffère pour chaque
institution. On peut même
les diviser en deux groupes.

Les banques les
plus solides sont
plus chères

La Banque Royale (Tor.
23,88 3), la CIBC (Tor.,
27,88 $) et la Banque To-
ronto-Dominion (Tor.
17,75 $) ont surpassé de loin
les indices boursiers en gé-
néral.
Le TSE 300 égalait, en jan-
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vier 1990, son sommet histo-
rique d'avant le krach, mais
ces trois banques profitaient
d'une poussée de confiance
des acheteurs qui ont haussé
les prix entre 35 et 40 % au
delà de leur sommet histori-
que de 1987.
Subissant la faiblesse de

l’économie comme tous les
autres secteurs, elles se sont
repliées durant 1990 pour fi-
nalement demeurer au-des-
sus des sommets de 1987.
La Banque Royale, dont le

prix est plus élevé par rap-
port aux autres, oscille, de-
puis janvier 1990, à l’inté-
rieur d'une zone neutre et

LA GRANDE BOUFFE!

«Une affaire de goût»

Une cuisine lauréate du
premier prix au concours
«La Cuisine régionale
au Québec, 1990».

De bonspetits plats préparés
avec attention, des menus
santé, des mets savoureux.
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monte présentement vers ses
points de résistance à
24,50 $ et 26 $.
Son volume de transaction

a, dernièrement, été plus fai-
ble en moyenne que les au-
tres banques. Le titre semble
manquer quelque peu de po-
tentiel.
La Banque Toronto-Domi-

nion a récemment connu une
augmentation de transactions
appréciable et tente d’inter-
rompre la tendance baissière
de 1990 et débuter une nou-
velle tendance à la hausse.

La Banque de Commerce
à déjà ddébuté sa nouvelle

-

Chéribourg
E PRÉMIEH CENTRE DE oourg

DE LA STATION TOURISTIQUE MAGOG ORFORP  



MOMRTEMENTDESINVESTISSEUTRSI o
a
a

es 

 

 

 

  

 

  

 

     

 

 

    
  

       

 

  

 

ANT
à tendance. de sa tendance à la baisse 1 ,

après avoir brisé son support FIT DOLLARS:
on Les banque les à court et à long terme de
ai- 9 $ qui était son pointle plus
o plus boudées bas apres le krach. :

le Contrairement aux trois
banques décrites précédem-
ment, la Banque de Nou-
velle-Ecosse (Tor, 12,63 $),

La Banque de Nouvelle-
Écosse (Banque Scotia) a
connu à peu près le même
sénario que la Banque Natio-

SALE
AFFAIRE|

ne la Banque Nationale (Tor, nale et, tout comme cette §
ns 7,75 $) et la Banque de dernière,elle représente une Foux tableaux,
or Montréal (Tor, 31,13 $) des meilleures aubaines. promesses non tenues,
re n'ont même pas égalé leurs Cependant, comme elles oeuvres surévoluées,
u- sommets d'avant le krach. suscitent peu de confiance certificats douteux. c'est

Cestitres bancaires sont de- chez les acheteurs, ces au- " de
ce venus les moins dispendieux  baines pourraientse transfor- PO" MiNers que ces

lle pour les chasseurs d’aubai-
nes lorsqu'au deuxièmetri-
mestre de 1990, ils sont re-
tombés à leur niveau d’après
le krach.

mer en super-aubaines si les
autres banques se mettaient à
fléchir.

Une des meilleures

Québécois ont été floues

por des galeries d'art

trop entreprenantes.

fau pendant 2c153 stratégies ALEAor
cher peut souvent devenir techniques |IMPOT?
encore moins cher si person-
ne n'en veut.
Malgré la bonne perfor-

mance de ses grande soeurs,
la Banque Nationale s'est
permise de briser son point
de support à 11 $. La faible
hausse des dernières semai-
nes n’est pas convaincante.
Elle est toujours à l'intérieur

Le meilleur signal d'achat
à été donné par la Banque de
Montréal sur un graphique
hebdomadaire, lorsqu'un si-
gnal d'achat du Stochastic
9,3 en position de survendu à
été appuyé par l'indication
d'une nouvelle tendance à la
hausse et une augmentation
considérable de volumes
 

 

Logiciel bilingue
pourla préparation
et la planification
d'impôts conçu pour
les spécialistes en
fiscalité Québecet

Canada

Un monde sans impôt ? Un

rêve de fou, direz-vous.

Pourtant, des économistes

réputés veulent remplacer

l'impôt sur le revenu par une

taxe à la consommation.

VOS HOMMES
\ MOSCOL
Au cours des 18 prochains

mois, 40 ingénieurs et

comptables du Québec iront

privatiser le logement à

Moscouet y implanter un

FALL
\ PLRGATOIRE

DIE L'ENFER AROMES DE ROME
À Rome, sur le coup de 18 heures,

 

augmente la marge de ma-
nocuvre qui permet de de-

= = F = = meurer en position plus

es investisseurs américains essa tendance haussière

BANQUE NATIONALE sous 28 $. rer temporairement de la po- de prendre une position
Les investisseurs ont dé- sition pour la reprendre par d'achat au début d'une nou- ju nb,

Ly NA Hebdomadaire montré ainsi une augmenta- la suite si le titre, après s'être velle tendance haussière et So
ll _—_ tion de confiance certaine.  replié, repart à la hausse de se protéger au cas où une

0 Ils avaient d'ailleurs soutenu avecun signal d'achat de situation imprévisible ferait
le litre au point de support à l’oscillateur. Le titre ne dou retomber le titre au niveau

1800 court et à long terme et don- pas avoir percé A la baisse de son dernier support, ce
mon nn p 15 00 naient de plus une indication son dernier point de support qui serait une position très

sis ~~. woo de risques limités. Le titre et, surtout, il doit démontrer désagréable avec le danger
Losimame s 200 poursuit toujours sa tendance une reprise assistée d'une que le support soit percé à la

van à la hausse malgré le signal augmentation de volume. baisse.
(BAISÉE 1200 de suracheté. Pour quece si- On peut observer ce phéno- Cette stratégie à court ter-

1100 gnal soit valide, la tendance mène de vente et de rachat me apporte un minimum de
1000 devra être interrompue. aux points A et B illustrés sécurité pour éviter une perte

mont 50 Une bonne stratégie serait, sur le graphique hebdoma- lorsquele titre redescendet Michel Carignan est président d'Into
=F overOT à l'heure actuelle, de se reti- daire. Cette stratégie permet Bourse de Mure al

#00

mo 10%
80

| 60%

40%

= 20%

—_ .SIOCHASTICY3_ — — SUMVENDU 20%

3520K

2640K
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, 880K
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toute la cupitale vibre ou bourdon dessystème de taxation
camponiles avant de s'embraser au

Tous les entrepreneurs-faillis le confessent: ce

municipale. sont eux qui ont péché. Des récits émouvants de
, . répuscule, laissant crépiter |

gens qui ont tout perdu, maison, voiture, ¢ vie. tat an op! or axe
comme un feu d'aiguilles de pin| PUISSANT ! SOUPLE!

| et FACILE À UTILISER !
5180, Chemin Queen Mary, bureau 300
Montreal, Québec H3W 3E7
MONTREAL Tel (514) 481-8355

Fax (514) 481-4237
Tel (416) 287-6412

économies, ef respect d'eux-mêmes.
porosol

AFAIP@S™ Le magazine des gens qui comptent !
POUR VOUS ABONNER (5314) 842-3133 ou 1-800-381-7213

 

Logiciel Dr Tax inc.
 

Démonstration gratuite
sur demande   TORONTO   
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ROTENTE

Les organismes de charité enregistrés doivent

distribuer 80 % des sommes recueillies
EH cs organismes de cha-

rité enregistrés doivent con-
sacrer chaque année des
sommes définies à leurs acti-
vités charitables sans quoi
leur enregistrement peut être
annulé.
C'est l'enregistrement d'un

organisme de charité qui lui
assure le traitement fiscal
avantageux dont il bénéfi-
cle - exonération complète
d'impôt et possibilité d'é-
mettre des reçus permettant
aux donateurs (sociétés ou
individus) de réclamer leurs

dons de charité en déduction.
Les exigences de débours

annuels s'appliquant à cha-
cune des deux grandes caté-
gones d'organismes de cha-
rité, les oeuvres de charité et
les fondations de charité, ne
sont pas Jes mêmes.

Organismes et
fondations

les contraintes imposées
aux organismes de charité
qui recueillent des dons pour
les utiliser dans leurs propres
activités charitables sont
moins sévères que celles qui

sont imposées aux fonda-
tions de charité.
Ces dernières sont des sor-

tes de conduits qui recueil-
lent des dons pour ensuite
les remettre à des ocuvres de
charité pour qu'elles les uti-
lisent à des fins de charité.
Si elle ne veut pas risquer

de voir son enregistrement
annulé, une oeuvre de chan-
té enregistrée doit en princi-
pe consacrer chaque année à
ses activités de bienfaisance
au moins 80 % du montant
des dons qu’elle a reçus au
cours de son année d'imposi-
tion précédente.

Dons excius

Certains types particuliers
de dons sont spécifiquement
exclus de cette formule.
Si le plancher de 80 % est

dépassé dans une année don-
née, l'oeuvre de charité peut
reporter l'excédent sur l'an-
née précédente et sur les
cinq années subséquentes.
Elle peut tenir compte des
débours ainsi reportés pour
déterminer si elle a atteint le
plancher de 80 % des dons

reçus dans l’année précéden-
te pour l'année sur laquelle
ils sont reportés.
Si les administrateurs

d'une oeuvre ne peuvent,
pour une raison valable, con-
sacrer à leurs fins de charité
à chaque année un montant
au moins égal à 80 %des
dons de charité qu’ils ont re-
cus dans l'année précédente,
ils peuvent s'adresser aux
autorités fiscales pour leur
demander de réduire le mon-
tant annuel minimum qu’ils
doivent consacrer à leurs fins
de charité afin ne pas perdre
leur enregistrement.
Si les motifs exposés pour

demander une telle réduction
sont valables, les autorités
fiscales devraient l’accorder.

Réserves

L'exigence quela loi impo-
sc à une oeuvre de charité de
consacrer chaque année à ses
activités de bienfaisance une
partie très importante de ses
ressources pourrait l’empê-
cher de constituer des réser-
ves en vue de financer un
projet essentiel à ses fins
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INNOVATION

linover, toujours innover : dans les produits.

les emballages, les méthodes de gestion.

Découvrez comment Jean-Paul Barre assure

la croissance des Industries Lassonde dans l'édition

de février de Commerce

MAINTENANT EN KIOSQUE
Pour vous abonner : 1-800-361-7215  

charitables et qui requiert
des capitaux importants.
Ainsi, une oeuvre de chari-

té pourrait devoir construire
un immeuble qui lui serait
indispensable pour mener à
bien ses fins charitables.
Lorsque les administrateurs

d'une oeuvre de charité en-
tendent mettre sur pied un
projet mettant en jeu des ca-
pitaux importants, ils doivent
obtenir l'approbation des au-
torités fiscales pour accumu-
ler des biens aux fins du pro-
Jet selon les modalités et
pendant la période pour les-
quelles 11s auront obtenu
l'approbation des autorités.
Si les sommes ainsi accu-

mulées excèdent les mon-
tants éventuellement consa-
crés au projet ou si celui-ci
est abandonné en cours de
route, les fonds excédentai-
res ou ceux qui avaient été
accumulés pour le projet
abandonné sont présumés
être des dons reçus par
l'oeuvre de charité dans l’an-
née où le projet a été com-
plété ou abandonné.
Ces montants sont donc as-

sujettis dans l’année suivante
à l'obligation de débourser
pour des fins de charité un
montant au moins égal à
80 % des dons pour lesquels
des reçus ont été émis par
l'ocuvre de charité dansl’an-
née précédente.
Quant aux fondations de

charité, elles se divisent en

fondations publiques et en
fondationsprivées.
Une fondation publique est

une fondation dont plus de
50 % des administrateurs ne
sont pas liés entre eux et
dont plus de 50 % des capi-
taux ont été versés par des
personnes non liées entre el-
les (plus de 75 % si la fonda-
tion a été enregistrée avant le
16 février 1984).
Les fondations privées sont

tout simplement des fonda-
tions de charité qui ne répon-
dent pas à la définition de
fondation publique.
Étant administrées et finan-

cées majoritairement par des
personnes liées, les fonda-
tions privées sont traitées de
façon plus sévère que les
fondations publiques au ni-
veau des débours annuels
pour fins de charité qu’elles
doivent effectuer.

Minimum distribué

Les fondations publiques
doivent consacrer chaque an-
née aux fins de charité un
montant au moinségal au to-
tal de :

1. 80 % des dons qu'elles
ont reçus au cours de l'année
d'imposition prédédente
pour lesquels elles ont émis
des reçus aux donateurs;

2. 80 % des dons reçus au
cours de leur année d’impo-
sition précédente d'un autre
organisme de charité enre-

gistré, et
3. 4,5 % de la valeur des

biens de la fondation qui ne
sont pas affectés directement
à une activité ou à son admi-
nistration, moins 5/4 des
montantsétablis en | et 2.
Les exigences de débours

annuels pour fins de charité
s'appliquant aux fondations
privées sont les mêmes que
pour les fondations publi-
ques sauf qu'elles doivent
débourser chaque année
100 % et non 80 % des dons
reçus d’un autre organisme
de charité au cours de l'an-
née d'imposition précédente.
Les mesures à l'égard des

oeuvres de charité permet-
tant soit de faire réduire le
plancher de débours pour
fins de charité, soit d'accu-
muler des fonds pour un pro-
jet spécial ou de reporter les
débours annuels excédentai-
res s'appliquent aussi aux
fondations de charité.

LEEROBE)
  

Robert Rivard, avocat, m.fisc, et c.a.,
fait partie de l'étude Lapointe Rosen-
stein.

 

Ecole des
Hautes Etudes
Commerciales

Atihee a
thimverate de Morea:

Victoire aux Jeux du commerce 1991

L'équipe de 80 étudiants de l'École des H.E.C. a remporté la Coupe des
Jeux du commerce 1991 devant 10 autres équipes universitaires. Une
deuxième victoire en trois ans!

Compétitions de cas, débat oratoire, sports et activités sociales étaient
au programme. L'équipe H.E.C. a notamment décroché la 1° place en
comptabilité. en finance. au water-polo et dans les activités sociales.

Les Jeux du commerce ont été créés en 1989 par l'Association des
etudiants HE C. Ceux de 1991 ont eu lieu à l'Université Laval.

L'École des H.E C. tientà féliciter chaleureusementses étudiants.

L'esprit d'entreprise
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Lassonde : une croissance tranquille,
mais solide
"cu d'entreprises peu-

vent se vanter d'avoir pu
augmenter leurs profits l'an
dernier, en pleine récession.
La compagnie Les Indus-
tries Lassonde (Mtl, 5 $) est
une de celles-là.
Le marché a finalement re-

connu sa performance. Le
litre est passé de 3,80 $ en
Juillet dernier à 5 $ dernière-
ment, une augmentation de
31 %. Le marché boursier a
perdu plus de 8 % durant le
même intervalle.
Le Cercle Finance et Pla-

cement à reçu au début de
Janvier cette entreprise et son
président, Jean-Paul Barré,
pour connaître ses plans de
développement.

Une croissance
solide

Industries Lassonde évolue
dans les secteurs de la fabri-
cation, du conditionnement
et de la mise en marché de
produits alimentaires par
l'intermédiare de deux fi-
liales et de plusieurs divi-
sions. La plus importante et
la plus connue est A. Las-
sonde & Fils qui fabrique et
commercialise des jus et des
boissons de fruits pour le
marché de détail.
La compagnie est très bien

connue au Québec pour son
jus de pomme Mont-Rouge
et pour ses marques de com-
merce Rougemont, Oasis,
Fruité et Vac-O-Nut. Las-
sonde détient près de 50 %
du marché des jus prêts à
boire au Québec et 17 % du
marché des boissons de
fruits.
Selon le souvenir de Barré,

la société a toujours été ren-
table et a même connu d'ex-
cellents résultats lors de la
dernière récession de 1982.
De plus, les résultats ont

toujours été en progression,
sauf en 1988. À ce moment,
les profits avaient régressé
cn raison de l'intégration de
nouveaux équipements et
d'une guerre de prix sur ses
marchés.

Gestion prudente

La’ compagnie a toujours
favorisé une croissance in-
terne.
Par ailleurs, lorsqu'elle fait

des acquisitions, il s’agit
d'entreprises ayant toujours
évolué dans son domaine,
qui sont à sa portée, dans le
secteur de l'alimentation ex-
clusivement. Ces acquisi-
tions ont toujours apporté
une synergie au groupe.
Selon M. Barré, la société

continue d'envisager des ac-
quisitions, mais jamais elle
n'en effectuera une qui met-
trait en péril les acquis et
l'ensemble de l'organisation.

 

LASSONDE(LES INDUSTRIES)
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« Nous ne voulons pas ris-
quer de perdre un ou deux
millions de dollars juste pour
obtenir de la croissance.
Nous voulons prendre des
risques, mais à notre
portée. »
Cette politique sage a per-

mis de conserver une excel-
lente situation financière en
période de récession et à un
moment où les taux d'intérêt
frappaient durement les en-
treprises. Présentement, la
compagnie à une dette à long
terme de 10,4 M$ par rap-
port à un avoir total des ac-
tionnaires de 31,7 M$: elle
n'a pratiquement pas recours
aux emprunts bancaires à
court terme.
Cette situation est d'autant

plus remarquable que Las-
sonde a un grand besoin
d'équipements et d'immobi-
lisations pour ses activités.
L’actif de la compagnie se

chiffre à plus de 64 MS. La
compagnie dispose enfin
d'un fonds de roulement de
plus de 18 M$.

L'aventure
américaine

Lassonde n’est pas sans sa-
voir que 70 % de ses reve-
nus proviennent du Québec,
25 % du Canada et 5 % des
marchés de l'exportation.
Selon M. Barré, c'est

quelque chose qui préoccupe
depuis longtemps : « Il n'est
pas normal que nous ne ven-
dions pratiquement rien aux
États-Unis; c'est une anoma-
lie que nous voudrions cor-
riger bientôt, peut-être cette
année.
« L'idéal serait de trouver

un distributeur américain
pour nos produits pendant

moyenne mobile de 10 semaines

moyenne mobile de 40 semaines

Source : Info-Bourse Inc.

 

que nous prendrions en main
la distribution de ses propres
produits au Québec. »

Selon le président, ce serau
la manière la moins coûteuse
et la plus avantageuse pour
effectuer une véritable per-
cée aux États-Unis. Las-
sonde vise à lancer cing ou
six de ses produits en
Nouvelle-Angleterre pour
débuter. L'usine de Rouge-
mont est l'une des plus me-
dernes en Amérique dans la
fabrication de jus. L'Accord
de libre-échange n'a prau-

quement rien changé à cetie
industrie puisque les tarits
douaniers étaient depd nn-

nimes.

Les perspectives

La société fait face à une
concurrence féroce. Elte
s'attaque à des géants tels
FBI, Del Monte et Minute

Muid.
Lassonde essaie de se dis-

tinguer par la qualité de ses
produits et par une mise en
marché innovatrice.
« Chaque année, nous lan-
gons au moins 15 nouveaux
produits et en retirons du
marché une dizaine », à dé-
claré M. Barré.
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VIVRE... DIFFERENCE!
LES QUÉBÉCOIS DES ANNÉES 90 :
DES CONSOMMATEURS DISTINCTS

Des spécialistes de premier plan en
matière de création, medias, recherche, marketing
et communication vous dévoileront leur vision du

nouveau consommateur québécois

Pierre Audet, président et directeur de création, FOUG

Charles Choquette, vice-président et directeur media,
Paul Martel inc. / Anne Darche, présidente, Natcom

Publicité Promotion / Alain Giguère, président. CROP/
Gilles Pagé, vice-président, Affoires publiques, Trust Royal

{ Jean Paré, directeur du magazine l'Actualite

Animateur: Jean Pelletier, directeur général du PCM

Un autre séminaire du Publicité-Club de Montréal
destiné à tous les professionnels de la publicité et

du marketing.

Le mardi 12 février 1991

De 8 h à midi

Maison de la Culture Frontenac

2550, rue Ontario est, coin Frontenac

(métro Frontenac)

Croissants, café ef lait seront servis

Membres: 60 $ TPS
Non-membres: 80 $ (TPS on sus
Réservations: 875-2565

Fédération
des producteurs

VanHoutte Bf delat du Quebe: TERETE

 

 

 

Les produits Ousis el
Friate se distinguent réelle-
ment par leur format et la
qualité de leur emballage
Cette année, la compagnie

essaiera de percer le marche
de Toronto ct elle mise beau
coup sur son nouveau format
de 1,5 litre de jus de pomme
Un récent accord de distribu
ton des produits refrigéres
avec le groupe de coopera
tives Natrel s'annonce era
lement très prometteur
Les ventes pour la derniere

annee, terminée le 31 de-
cembre, devraient avoisimet
tes 10S MS et les profits par
action devrmient se situer À

quelque 0,58 $.
La compagnie a une poli

tique de verser 25 © des
profits en dividendes. Le di
vidende total devrait donc
monter à 0,14 $, depuis son
niveau de 0,12 $ où il se
trouvait en 1990.
Pour 1991, la compagnie

vise une augmentation de ses
revenus et de ses profits de
l'ordre de 8 à 10 % avec les
activités en cours.
Par ailleurs, selon M. Bar-

re, l'objectif réel est de par-

venu d'obtenir un rendement
sur l'avoir des actionnaires
de IS % La valeur comp-
table des actions se situe pre-
sentement à 4,78 $. Les pro-
fits, pour atteindre cet objee-
tUf, devraient donc dépasser
0,70 $ par action.
Connaissant la compagme.

stelle n'y parvient pas celte
année, ce sert peur l'annee
prochaine Le temps joue en

xd faveur "

NDLR L'auteur possede des 4

tions de Lassonde

 

Gus Le Blum eu editeur de La lettre
tinanière COIE [04 Les lecteurs
des AFFAIRES peuvent en recexou
un exemplaire gratuit en adressant

unc demande au SS rue Beaumont

lat, Sat Brun, (QU JIV URI
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VOULEZ-VOUS MAXIMISER
VOTRE INVESTISSEMENT DANS UN SALON ?

Un programme de formation sur mesure
a été pensé juste pour vous

Une journée complète de formation.
e Comment vous préparer à un salon

e Comment exploiter efficacement

e Commentgérer efficacement votre
présence dansle stand

e Comment approcher le visiteur

Inscrivez-vous dès maintenant pour les

prochaines journées de Cours

DATE. 13-14-15 février et les 13-14-15 mars
| participant 2258 + TPS
2 participants 2155 chacun + TPS

3 participants et plus de la
même entreprise 200$ + TPS

Une journée de cours inclut le repas avec
conférence d'un spécialiste du Média

Pour information et inscription. FORMEXPO

FORMEXPO est une filiale de GROUPE

PROMEXPO en association avec

Jean St-Jacques, consultation, formation et

514.527.9221  
Un certificat est remis à lo fin du cours.
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———ÉTATS-UNISSe—

Achat minimum de | M$

Tableau : LES AFFAIRES    

Les certificats de dépôt garantis ne rapportent
guère plus de 10,25 %

gimes enregistrés d'épargne-
retraire) feraient bien de se

D'ici au 1” mars prochain
(date limite pour effectuer un
versement au réèr qui réduira
le revenu imposable de

de dépôt. Cela se comprend
aisément puisque la majorité

bre dernier, le taux directeur
a reculé jusqu'à 10,88 % le
jeudi 24 janvier 1991. De-

tificat d'un an. Seules ces
deux sociétés de fiducie pré-

taux le plus faible sur les
certificats d'un an, soit
9,75 %. Il s'agit de Banco
Central, de la CIBC, de la

I] s'agit de la Banque Com-
merciale Italienne, à,

1. Taux d'escompte 650 650 650 650 hâter de verser leur cotisa- des titulaires de réèrs restent sentaient un taux de 10,05 %; de la Banque
2. Federal Funds 750 650 688 7.06 tion applicable contre les re- fidèles à l'institution où ils 10,50 %, le plus élevé entre Hong Kong du Canada ct. Prime Rate 950 980 950 950 : Prd ;
4 Bons du trésor venus de 1990. Ils seraient ont ouvert un réèr. tous, le mardi 29 janvier der- de la Banque Nationale de

13 semaines 622 612 612 65 même bien avisés de verser Au cours des quatre der- nier, au moment où les don- Grèce, à 10,25 %.
g 25semaines déptt 628 621 621 651 tout de suite une partie ou, si nières semaines, le taux d'es- nées du tableau ont été re- Du côté des sociétés de fi-
“(90 jours) 6% 6% 703 750 Possible, la totalité de la co- compte canadien a perdu 84 cucillies. ducie, notons que le Trust

6 Papier commercial GMAC tisation applicable contre le centièmes de point. Cinq banques se partagent Bonaventure maintenait son
{po jours) 690 700 705 705 revenu imposable de 1991 ! De son niveau de 11,72 % le triste honneur d'offrir le taux d'un an à 10,375 % le

7. Eurodollars (90 jours) 7,06 7,25 7,44 7,44 où il se situait le 27 décem-
mardi 29ti dernier.

“LE llHA

AGNON

 

PLANIFIEZ VOTRE RETRAITE DÉS MAINTENANT ENTIRANTLE
TRUST 15 MOIS

intérêt à échéance

Tauxd'Intérêt€en: vigueurlele 29janvier 1991

| | DÉPÔTS À TERME CERTIFICATS GARANTIS HYPOTHÈQUES HYPO.
, DÉPÔTS À COURT TERME “ Intérôt versé annuelioment Intérêt vorsé annuellement  RESIDENTELLES __ ___ _ COMM

Fa £3 Ê 3w- 60- ‘00 [120- !180- 1270- Dépt 1 ° 2 3 14 15 Dépot 1 ! 2 3 4 6 mots 1ans 2 3 4 5 1
82 ë o : minan 59) 89) |r 179] |269) (364) Amin ($) an ans ans ans ans min. (8) | an ans ans ans ouv fer ouv ler ans ans | ans ans an ans '

BANQUES
Banco Central 6 We — 5 000 1912 392 19'2 !9'2 |9'; 19%, — j- |—- |— |= :— EK500 M |— |— |- — = = (= |= |= |= |- —- |=
Commerce (CIBC) . 69 162 Te 5000 (8 8 8 8 84 |B8'4 1000 [9'¢ 9 9 9 9 1000 (9° 1994 [94 (Pa [Bd J12%|— [12% 11312 [12 12 (12 — =
Commerc Hal Pa Ta! 8'a 5000 :9': 19'2 1955 955 1955 1955 — j- jf |= | 1000 110,05 {10,05/10,05/10,05/10050 — |— |— [12 j12 [12 [12 [12 — |-
Lautentenne 6'2 6'« 8 3000 (8 8 8 8 8'a [8'4 1000 [Pa 194 194 19e 19 J1000 (10 10  |10'» [10 [10 120 112 [12%|12 [12 [12 (12 [1a] — |—
Hong Kong du Canada | — 7 - 5000 j8'2 [8'; !18'2 B'2 Be (8% 5000% (9% (92 |9'2 (9% [9'; Q1000 [10's 10 [10 [10 |10 — === |= = I= I= — |=
Montréal | 6416417 5 000 8 8 8 ls 8'¢ |B 1000 (9% |9 9 9 9 1000 PU Pa 194 Pa [Ma 1214 [1134 [12% [1134 [12 |12 (12 [11708 — |—
Nationale ; 690 1694 — 5 000 ‘8 8 Is i8 8'a |8'4 1000Wj9'4 |9 9 9 9 1000 [10 10 [10% [10 [10 — |— 13 |12 [12 |12 12 12 - —
Nationale ge Grèce 8 5 6'4 5000a j10 10 10 {10 10 — {+ |= |= i= 1000 [10% [10"4 [10%4 [10% [10% 12% [12 [12'2 (12 {12% [12[1214 [124 — |—
Nouvelle-Écosse Tey 7 82 5000 |8 8 8 8 8'« [8'4 1 000 9'2 19'« [9'a [9% |9'¢ 1000 [10 [94 [Fu [Pd 194 1214 |— [12% [12 |12 [12 (12 |12 - |=
République Nat (NY) -— |= 25 000 |10,55/10,40110,30/10,15/10,05{10,05 10 000 (9.80 {9,30 {9,30 [9,30 |9,30 — = |= |= |= |= - === = = |= — j=
Royale 7 64 : 7'a 5 000 ;8 8 8 8 8'e 18" 500 |9"« (9 9 9 500 1954 (Pa [Fu Pa [Ba 120 [11% [12% [113112 112 [12 112 1134 12V4
Soc Générale Canada | - — |- 5 000 19's |9 8% (8'2 J8'« [8's J10000 [B's {— |— |— |— —- |= f= |= = l= — = + - |= |= [= I= i
Toronto-Domimon | 7 62 (7'2 5000 8 8 8 8 8 |B 1000/9812 19 9 9 8 1000[$a (Pu [94 [Pu [90 f= [11% 12% 112p12 p12 (14 —|=

COOPERATIVES | |
Cais d'écon Des; ” 6% 6'4 |— 5000 8'2 8'2 18'2 18!'2 18% |8% 1000 |9 —- = |= = 1000 |10 10 110 [10 [10 12% (12 (12'2 (12 |12 [12 [12 |12 Ei ]|- !
Cars pop (Mt) iB 6d — S 000 18 8 8 8 9 9 1000 (9 = |= |= |= 1000 |10 10 (10 {10 [10 — 12 13 |12 [12 (12 [12 {12 — |= ;

Cars pop. (Qc) | 6216 |— 3000 8 8'a |8%2 [8'2 18% [8 1000 9'2 9% |9'a gt[9% 1000 [10 [9% 1954 [9% [9% P— [12% [12'2)12 [12 |12 12 (113 13112%

LaFinancidre PB E™ — TT 2000 18% (8% 18% |9'4 19'2 19% 1000 19 (9'¢ |9'a 1914 19'« QJ1000 [10'¢ (10 (10 (10 10 — — [12 [12 |12 [12 [12 —
Soc Ép Montérégie ; 5'7 Le 5 000 {194 10 (10 [10 {10 [10 1000 [— |— |— |— |— 1000 [10% {10 110 {1D 10 — [12 _|12"2[12° 12 |12 |12 12 12'2 | _ ’

FIDUCIES i
Canada Trust | 6%4 8's 5000 19'2 (9'2 [9'2 |9'2 (9'2 |9': —_ = = |= 1000 {10 10 (10 [10 |10 1206 |— [+ 112 [12 (12 |12 (12 12 112
Canadienne aliennie 7 — 8 5000 19'¢ 19'u '9'¢ (8's [94 [9 — == = = 1000 [10 110 110 [10 {10 12% 1242 [1234 [12% |— = = |— 1234 — |
Fiducie Confédération 9 905) 5000 HA 10'a 110'« 110,05/10,05\10,05 -— I~ i- |—- i= i= 1000 |10'4 [10 [10 10 (10 1212 |— [12% [12 |12 [12 (12 12 —
Fiduvie Desjardins i 5 000 10 A 10 110 {10 — d= = = j= |= 1000 [10'2 [10% |10"4 10% [1044 — |— |— [12 [12 [12 [12 |12 12! 12!
Fiducie Sun Lde | 9,26 10 000 0 te‘| 10 10 ‘10 — = = i 1000 |10 1074 {10% [10"6 [10a P12 [12% (119011134 [12 [12 [12 [12 — ;

First City 5 ‘6% 5 000 |9! ; 92 192 19%; — lei | — |j- 1000 [10% |10'4 11044 (10 [104 — |— |— + |[— |— + [|— 12 112 i
Guardcor | 3000 10's A iH 934 199 — d= = = |= |= 1000 |10's 110 [10 10 10 12 |— |— [11312 112 (12 |12 —- |= à
Guardian | — |= 3000 {10'¢ (10's |B 1934 [94 [Pd —_ = = = —- |= 1000 [10's (10 110 10 |10 12 |— |— [1312 (12 |12 12 — |= 4
Metropolitan Trust —- IX = 5000 10 (10 |10 [10 10 j10 — = |= = i= |= 1000 [10 10 (10 (10 |10 — = = == = |= |= — |=
Montréal Trust 62 54 |7 5000 94 [Pa 19e [930 [F4 194 — = A 1 |= = 500 {10 10 |10 10 10 12[12 [12% 12 [12 j12 (12 (12 12 112
Morgan |: : 734 5000 110% {10's [10's [10's {10"4 [10! - j= j= |= |= i= 1000 |10'« {10's {10'4 [10'4 [10 - = = == == |= — |= 3
Sherbrooke Trust | 7'a 63e 7'2 5 000 19% [9'2 |9'2 [912 [92 912 == |= [+ |= 1000 110 [10 [10 [10 110 122 [12 122 (12 (12 112 [11% [113 §12'2 [124 i

1 Soc Nat. deFiduce ' ~ |— |— 2000 [94 |B |10 {10 (10 {10 — + = |= = |= 500 (10'a (10 (10 (10 [10 — — |12 [12 |12 1134184} [+ 3
Trust Bonaventure l —_ le 5 000 5 95 [934 [9% [9s | -— |- | — | 1000 [10%s |10'a [10'« 10" (100 — |— |— [1134 |12 [12 (12 (144 — |— À
Trust Central Guaranty 7; 64 6° 5 000 9'2 [9'2 |9'2 j9'2 (9'4 [9's _ = = = = i= 500 {10 10 |10 [10,1510 1274 112 |12"e |1134 (12 112 |12 |11,70R 12 [1195 1
Trust Général Ta 69e 7'2 5 000 gr. 9'2 |9'2 |9'2 |9'2 |9" — |= = |- — [— 1000 |10 10 110 10 [10 12% [120 122 (12 [12 [12 |1134 [1134 12/2 1214 $
Trust Household Le 7 9 5 000 |10'« 140'a 110'4 {10 [10 [10 — = + = |= = 500 10's [10 (10 j10 10 — |= |= 2 12 (12 [12 |12 — |- 4
Trust La Laurentienne | — [= 6's 5000 10 [10 (10 10 [10 [10 —_—— = |= = |= 1000 (10'¢ (10 [10 110 [10 — |= M2f12 112 12 |12 (1% — |— 3
Trust National  8le 1 72 7a 5000 |9'2 19'2 j9'2 |9'2 |9'2 (9': —_ |= = i= |= |= 500 [1014 [1074 (10% (10% [10% — [— [12% [1430 [1130 [113 [1130 [1130 1134 1134 j
Trust Prenor (Atlan) ' - 6% 7'à 5 000 |10!2 [10'4 110 [934 [M [95 — = + je M | 1000 [10% (10 (10 [10 [1D 12 |12 [2% 1112 [12 p12 (1a f— |—
Trust Prét Revenu AFI | — 5000 1994 994 1934 [934 [Pa [Pu — {= |= |= + = 1000 j10 10 (10 |10 [10 12% |12 [12Y [11% [1134 [11% (113% (113 — — 4
Trust Royal 1641612 — 5 000 |9"2 (9'2 [9'2 [92 |9'2 |9!2 — = |= |= = |= 1000 j10 [10 |10 [10 [10 12 {11434 [12% [11% [11% 11% (1134 [1134 R12 [12 ;
Trust Standard ; 7 - 5000 {10'¢ {10'4 [10 (10 [10 |10 —_— = = |= |= |= 500 [10%2 |10Va [1044 [1074 (10'a §— |— [— [13 [13 13 |— [12% J13 [12% :
Wellington ! I -— 5 000 110"4 10" [10% {1074 {10% [10%4 — = + + = 1 1000 {10's (10 |10 (10 |10 — |— [= [12% [122 [12Y2 |12V2 |12V2 12'2 1212

A) Versement semestriel B) Minimum $ 000 $

(1) Les certificats de dépôts garantis ne peuvent pas être encalasés avant terme, sous aucune considération. (2) Les taux peuvent varler d'une Institution financière à l'autre.
(3) Le taux minimal s'appliqueauaux clients offrant les melileures garanties. (4) Intérêt progressif 4

|Source: LES AFFAIRES,.renseignements coiligés par France Weinstein of Yolande Trépanier. Tableau : LES AFFAIRES :

21 2 BL ‘épargnant aura beau 1990), les taux pourraient puis un mois, les baisses Banque de Montréal, de la
1. Taux d'escompte 1088 1108 1130 11,50 magasiner longtemps, il ne bien perdre un autre de point hebdomadaires moyennes du Banque Royale et de la
2. Taux prêférentiel 12,00 1225 12,50 12,50 pourra trouver guère mieux de pourcentage si la Banque taux d'escompte se chiffrent Banque Toronto-Dominion.
3. Bons du Trésor (3 mois) 1057 1080 1098 11,20 Pa 4 . . ; me
4 Papier commercial (90].) 1090 1110 1121 1143 Que 10,25 % dansles institu- du Canada continue de lais- donc par plus de 20 cen- Par ailleurs, la grande ma- :
5. Acceptations tions financières canadiennes ser reculer le taux d'es- tièmesde point. Jorité des institutions ins- ;

bancaires (90j.) 10,70 10,95 11,10 11.36 al'achat d'un certificat de dé- compte au rythme des der- Cette semaine encore, ce crites au tableau ci-dessus
8. Argentàdemande 11,63 1125 12,38 12:25 pôt garanti. Même que cer-  nidres semaines. sont les certificats d'un an accolent un taux de 10 % à

obligations taines institutions bancaires Toutefois, lorsqu'il s'agit qui commandent les meil- leurs certificats de dépôt
Canada 6sept 91 oy ‘ 10.73 oa os 10.92 ont fait passer leurs taux d'un réèr, bon nombre d'ins- leurs taux. Ainsi, la Fiducie d'un an.
Canada oes oy bi 10/20 1053 1046 1029 sous la barre de 10 % il y a titutions ajoutent une prime Desjardins et le Trust Stan- Seules trois institutions

8 Taux de change déjà près de deux semaines. de 0,25 % aux taux qu'elles dard affichent tous deux un bancaires accordent un taux
$SCAUS comptant 08604 08626 08667 08667 Les chasseurs de réèrs (ré- accordent sur les certificats taux de 10,50 % pour le cer- supérieur à 10 % pour un an.
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La récession canadienne est très différente
de celle des États-Unis
H_e gouvernement amé-

ricain a annoncé la semaine
dernière que le produit natio-

nal brut des États-Unis avait
chuté à un taux annuel de
2,1 % au quatrième trimestre deuxième trimestre de 1986.
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

INDICES BOURSIER

Ferm. Var.ent Ratio 52 dern. sem.
LL 25-01-01 semaine Cours/bén. Haut Bas

BOURSE DE MONTREAL

XXM 174183 1060 11,47 207576 1573,94

Banques 1786,28 50,22 756 221898 142579
Mines et métaux 167585 -845 1264 221898 1555,00

Pétrole et gaz 1462,78 2,12 2229 179313 144515
Prod. forestiers 217566 3128 106,80 308702 2046,10

Prod. industriels 1251,38 8,07 1944 172944 1175,98

Serv. publics 1642,12 384 1334 166695 1436.29

BOURSE DE TORONTO

TSE35 181,21 072 1219 21632 167,92

TSE 300 3233.92 2346 1509 404228 3007.80

Mines et métaux 279451 4,63 986 380964 247531

Or et argent 501511 -10663 5356 816656 494224
Pétrole et gaz 376055  -037 3172 463578 375704

Pâtes et papiers 3030,72 833 3191 424291 2916,30
Produits
de consommation 453926 6467 14,72 553504 415459

Prod. industriels 162779  -514 1614 215163 152136

Immeubles
et construction 7810,10  -1180 nd. 1784305 7043,09

Transport 779340 -32686 1548 1107896 700965

Pipeline 383118 -4161 14,45 401213 347056
Services publics 286017 4151 1104 318735 252737

Comm. & média 637536 16349 3424 879328 540173

Commerce 384443 83,25 nd. 478050 3458.80
Serv.financiers 2460,45 48,26 8,15 301867 208570

Sociétés de gestion 422343 11677 1558 605619 373147
Haute technologie 739,76 -14,36 —— 85058 646,19

ETATS-UNIS

DJ, 30 ind. 265941 1263 1310 302425 234430
DJ, transport 103667 3561 4050 152400 829,70

DJ, serv. publics 206,93 101 1360 23698 18794

DJ, 65 actions 957,82 12,94 nd 112099 830,62
NYSE, composé 183,38 2,51 nd 20155 161,76

Amex 308,55 4,60 nd. 39729 28693

S&P 500 336,07 384 1546 36978 294,49

NASDAQ 39428 17.29 nd. 48760 32293

AUTRES

Londres FTIMES 2103.00 0,30 nd. 246370 199020
Tokyo Nikkei 225 23 573,25 -235,05 nd. 38712,88 2096350

Ferm. Ferm. Var.en 1990-01
25-01-01 18-01-01 1sem. Haut Bas

DOLLAR CANADIEN

New York en $US 8593 8630 -037 8743 69,13

 

de 1990. Il s'agit du premier
trimestre négatif depuis le

Avec cette annonce, les
États-Unis rejoignent le Ca-
nada dans ce qu'on pourrait
appeler « le match de la ré-
Cession ».
Experts et analystes parle-

ront donc sans sourciller de
la récession nord-américai-
ne. Toutefois, il faut faire
des distinctions importantes
entre la situation économi-
ue du Canada et celle des
tats-Unis.
D'abord, la récession cana-

dienne est classique et tradi-
tionnelle : pour prévenir une
poussée de l'inflation, les
autorités monétaires ont aug-
mentéles taux d'intérêt. Cet-
te hausse du coût de l'argent
a provoqué une hausse de
notre devise par rapport au
dollar américain, permettant
en plus de financer les défi-
cits monstres de nos gouver-
nements.
L'économie fortement cx-

portatrice du Canada a donc
été durement touchée à la
fois par le dollar élevé et les
taux d'intérêt. Par contre, le
taux d'inflation est en ré-
gression,
Le remède à une telle ré-

cession est connu : baisser
les taux d'intérêt et/ou abais-
ser la valeur relative de notre
devise.
Du côté américain, le ra-

lentissement économique
survient malgré le fait que
les autorités monétaires ten-
tent d’abaisser les taux d'in-
térêt depuis plus d’un an. De
plus, les États-Unis, autre
pays fortement exportateur,
profitent d'une baisse sub-
stantielle de leur devise par
rapport aux devises comme
le yen et le mark.

Récession
financière

Le ralentissement écono-
mique américain est donc
très différent du nôtre. En

 

  

Grâce à l'initiative de madame

Lise Pratte (M.B.A. H.E.C. 88).

membre du C.À. de l'Institut des

secrétaires et administrateurs

agréés du Canada, le professeur

des H.E.C., monsieur Hugues

Boisvert, a obtenu 7 000 $ pour

son projet de recherche sur le

contrôle de gestion à l'aube du

XXI 1ème siècle en vue de la tenue

d'un séminaire sur le sujet. C'est

la première fois que la Fondation

de cet Institut canadien voué à

l'avancementde l'administration

au Canada remet des fonds à un

établissement québécois. Ci-

dessus, mmeLise Pratte (à

gauche), secrétaire de la

corporation de Bombardier,

remet la subvention à mme

Michèle Dufour (à droite) des

HEC
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fait, les Etats-Unis vivent
une crise financière. C'est
pourquoi on parle de plus en
plus de « récession financiè-
re » là-bas.
À la base de cette crise, on

retrouve les problèmes du
système bancaire, l’écroule-
ment de plusieurs marchés
immobiliers et la quasi-dis-
parition des obligations de
pacotille (junk bonds).
Donc, la recette du Canada

pour sortir de la récession a
plus de chances de réussir, et
de réussir plus rapidement,
qu'aux États-Unis. Il est in-
téressant de constater que le
marché boursier canadien
n'escomple pas cette pers-
pective. Il pourrait donc
mieux performer que la
bourse américaine.

Il y a toutefois un grand
« SI » : si les États-Unis
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s’enlisent dans une récession
interminable, le Canada éco-
nomique pourrait être très
secoué. Enfin, tout ce con-
texte dicte que les taux d'in-
térêt n'ont pas fini de bais-
ser.
Après l’euphorie de la se-

maine précédente, les mar-
chés boursiers sont revenus
sur terre. Le début de semai-
ne a été marqué par des pri-
ses de profits, motivées par
la réalisation que la guerre
avec l'Irak ne sera pas l’his-
toire de quelques jours.

Petits titres forts

Plus tard, les investisseurs

sont revenus et les indices
boursiers ont terminé la se-
maine en territoire positif.
L'indice des 30 titres indus-
triels Dow Jones a clôturé à

UN AVANTAGE DE PLUS
LE STATIONNEMENT

INTÉRIEUR

UNE DÉPENSE DE MOINS
ce ATU

POUR TOUS LES GENS D'AFFAIRES
DU 21 JANVIER AU 14 MARS 1991

(A LEXCEPTION DU 7 AU 17 FEVRIER)

POUR RESERVATION: 1-418-647-2411
QUEBEC
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Gramhique LES AFFAIRES

 

  
  

265941, en hausse de 0.5 %

Le TSE 300 a grimpé de
0,7 % à 323392.
Aux États-Unis, il est mte-

ressant de noter queles titres
à plus petite capitalisation
ont mieux fait que ceux des
grandes entreprises. Par
exemple, l'indice du Value
Line a gagné 3,7 % et les an-
dices du Nasdaq ont encore
mieux fait.
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Videotron profiterait
des dehoires de CFCF

NDLR. Nous publions sous cette rubrique les noms de
valeurs dont le cours a varié de façon sensible ou dontle
volume d'échanges a été important dans la semaine pré-
cédant celle où nous mettons sous presse.
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Vidéotron (Gr.) : + 1,50 $ (13,0 %) à 13 $
Le Groupe Vidéotron, une firme principalement active

dans la câblodistribution, pourrait profiter des déboires fi-
nanciers de CFCF (Mil, 8 $).
En effet, Vidéotron est propriétaire de Télé-Métropole

(Mi, 9,28 $), le télédiffuseur de la rue Alexandre-de-Sève à
Montréal qui rivalise avec Télévision Quatre Saisons, la
filiale de CFCF. La fermeture de Quatre Saisons se traduirait
eventuellement par une hausse des tarifs exigés pour le
temps d'antenne accordé aux annonceurs.

Banque Nationale : + 1 $ (12,9 %) à 8,75 $
Lors de la réunion annuelle des actionnaires, André Bé-  

 

rard, président de la Banque Nationale du Canada, a ré-
confoné les investisseurs. La Banque ne prendra pas de pro-
vision pour pertes dans le cas de son prêt effectué à Polly
Peck International PLC, le préi en question étant garanti
par des comptes clients.
Quant à la mésaventure Robert Campeau, c'est chose du

passé. Les provisions pour pertes liées au prêt fait à Robert
Campeau ont été entièrement comptabilisées lors de l'exer-
cice terminé le 31 octobre 1990.
Pour l'exercice en cours, M. Bérard prévoit une hausse du

profit net de la Banque.

Dofasco : + 1 $ (6,2 %) à 17,13 $
La compagnie annonçait la semaine dernière qu'elle ra-

diait de ses livres son placement dans Algoma Steel (Tor.,
9,25 $) pour une valeur de 700 MS. Dofasco ne se portera
donc pas garante de la dette d’Algoma Steel. L'aciérie n° 1
du Canada n'aura plus à consolider dans ses états compta-
bles la dette de 800 MS d’Algoma Steel.

BCE : + 0,88 $ (2,2 %) à 40,25 $
Lc profit de BCE à franchi la cap du milliard de dollars.

Pour l'exercice terminé le 31 décembre 1990, la compagnie
à réalisé des ventes de 18,4 milliards de dollars, le profit net
atteignant 1,15 milliard de dollars ou 3,50 $ l’action. Lors
de l'exercice précédent, BCE avait déclaré des ventes de
16,7 milliards de dollars et un profit net de 761 M$ ou
2,43 $ l’action.  

—HENCEIEDIRANI]——

Coscient (Gr.) : - 0,40 $ (25 %) à 1,20 $
CFCF,la compagnie de Jean Pouliot qui oeuvre dans la

télévision et la câblodistribution, éprouve de sérieuses diffi-
cultés financières. L'hémorragie provient du réseau Télévi-
sion Quatre Saisons.
Ce réseau annonçait la semaine dernière l’abandon de plu-

sieurs émissions télévisées afin de réduire ses coûts d’ex-
ploitation. La fermeture pure et simple du réseau pourrait
mêmeêtre envisagée.
Le Groupe Coscient, un producteur de séries télévisées, a

pour client Quatre Saisons. Les investisseurs craignent que
la situation de Quatre Saisons ait un impact négatif sur les
venteset la rentabilité du Groupe Coscient.

Restaur. Sportscène : - 0,50 $ (10,5 %) à 4,25 $
Lors de l'assemblée annuelle des actionnaires, Raymond

Ouimet, président et chef de l’exploitation de Restaurants
Sportscène, a constaté un ralentissement de l’achalandage
au sein de son réseau de franchises.
Amorcé en août 1990, ce ralentissement se serait même ac-

centué en janvier 1991.
La compagnie prévoit malgré tout accoître le nombre de

franchises La Cage aux Sports en 1991.
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Revue de la semaine terminée le 25 janvier 1991
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Les gagnants Les perdants Les plus actifs
Vol. Haut Bas Ferm. Var. Var. Vol. Haut Bas Ferm. Var Var. Vol. Haut Bas Ferm. Var. Var.

Compagnie (000) ($) ($) ($)  en($) en (%) Compagnie (000)  ($) ($) ($) en($) en (%) Compagnie (000)  ($) ($) ($) __en($) en (%)
PREMDOR INC 13 190 170 190 +40 26.7 GOLDEX MINES 1 135 125 125 45 -26.5 CAE INDSLTD 2467 465 430 455 -10 -22
NATL BNK SR9 . $23. 23%. 23% +4 20.3 COSCIENT GRP 7 137 100 120 -40 -25.0 BQ NATIONALE 1257 9 Th a + 12.9
IAF BIOCHM W 43 $874 6'2 8 +1 18.5 ASAMERA MNRL 1 100 100 100 -20 -16.7 LAC MINERALS 1179 0 8 9s + 14
BCE INC WT 30 295 245 290 +45 184 INNOPAC INC 1 110 V110 110 -20 -15.4 AIR CANADA 1137 9's is Bla +a 14
SOCANAV A 35 370 315 370 +55 175 TVX GOLD INC 5 400 390 400 -65 -14.0 BCE INC 1135 Br 39Vs 40% +s 22
IAF BIOCHEM 140 $13 10° 13 l'a 16.9 BIOMIRA INC 2 260 260 260 40 -13.3 MACLEAN HUNT 975 10% Vs 10Vs +a 3.8
WESTMIN RES 2 190 165 190 +25 152 MITEL CORP 7 110  V103 105 -16 —13.2 BQ ROYALE 758 4's 23% 24's le 16
VARITY CORP 21 235 208 230 +28 13.9 GALACTIC RES 1 110 V100 100 -15 -13.0 BQ MTL 701 V$32Y%  30M 32 +}, 32
XEROX CDA B : $17 17 17 +2 13.3 KAUFEL GRP A 8 $52 V5 5's 2  -128 RYL TRUSTCO 688 $9 8s Bla —Ve -14
SHL SYSTMHSE 9 430 375 430 +50 132 MITEL $2.00 8 $117 VA 11 -1%2  ~12.0 SOUTHAM INC 641 $17% 16 1714 +a 15

* - de 500 ac. Source : Corporation FRI Tableau : Les Affaires * : - de 500 ac. Source : Corporation FRI Tableau : Les Affaires * - - de 500 ac. Source : Corporation FRI Tabloau : Les Affaires

| 52 sem Vol. Div. RndBang cours 52 sem. Vol. Div. Rena.Band cours/ 52 sem. Vol. Div. Rend. Bind cours
Haut Bas Compagnie Haut Bas Clôt Var. 000 ($) (%) am($) bén. Haut Bas Compagnie Haut Bas Côt. Var 000 (8) (9%) avt.($) bén. Haut Bas Compagnie Haut Bas Clôt. Var. 000 ($) (%) avi($) bén.

A/B 160 50 BOIS FRANC 65 60 60 + 3 002 33 001 600 V420 205 CHATEAUSTRS 420 420 420 +15 ’ 048 86
; . m1 2 LL. 244 l'a BOMBARD PR 82 Nu M 1 264 122 5 92 CHENIGLDMN 145 130 130 3 050 26

M 5 ABCOURTMNE 71,7 7 4° 4 087 206 143 BOMBARDIERA $1815% 16 +” 5 032 20 137 117 16e 11% CHRYSLERCP 81470 14140 1 120$ 84 466} 27
166 1 ABITIBI-PRCE 81244 11e 1246 oa T 050 40 -047 20% 12's BOMBARDIER B $15Y 14 15% 4 213 035 23 107 141 1% 11 CIMSTLAWA $12% 1% 12% , 16 078 63 114 106
30 10 ACDS GRAPHIC 4 10 10 +5 7 003 34 2044 17 BOWVA 205 $198 1947 190 720 2 205 104 Ti 54 CINRAMLTD $e 7 7 +n 33 012 17 045 156
1 1 ACHATES RES 3 3 3 1 1644 124 BOW VALLEY | $145 a 18 20 035 414 410 135 CIRCO CRAFT 200 185 185 1 -0.03
10 2 ACSL-BIOREX 2 20 3 1 18% 13  BOLAUR $15 14h 14h 4 06 47 203 71 320 75 CITIBANKWTS 120 100 120 +10 17
8 2% ADS ASSOC 00030 0 #3 2 002 150 13246 2444 BOMTL $32% 30h 32 +1 701 242 66 0.20 1600 142 300  CMRS PACK 315 300 300 -10 8 158 19
195 100 AGNICO §P92 158 145 145 -10 13 25% 234 BOMTLSR3 $28 2480 200 4'4 1 262 106 435 a CNDN TURBO 20 345 30 +10 7 -0.02
1e 54 AGNICO-EAGLE a a Be a 48 007414 -080$ 2%, 18 BONATSR7 820% 2060 20% de 3 257 12.4 17% 14h CO-STEELINC SIG 16 16% + 5 064 39 385 43
a 9  AGROMEX INC BW 13 1 2 1" 021 Va 6's BQNATIONALE $9 Pe Bu +1 1257 080 91 112 78 12h Va COCACBEV TCC $8, Pa Or Lu 32 005 08 041 207
D 18 ACROMEX PRD how a 1 015 83 45% 19% BO ROYALE S24 23% 26h 4h 758 116 48 300 80 480 210 COGECO INC 15 20 20 + 2 008 30 016 160

où T « AIR CANADA 0 Pr We d'a 197 185 48 17% 144 BORY145 $16% 16% 18a a 7 145 B7 4 ¥305  COHO RES 315 305 305 -15 3 -0.03
We Pe NCANAUM ©3224 Zoe 33 112855 2333 88 24 20, BORY188 $2 2 2 -u 1 188 85 62 1 COLERARERS 16 13 16 «2 36 -013
254 26'« ALEXISN 740 QP. 204 204 a 1 188 75 Wa 14e BOTD $187 17" 18 Pia 490 076 41 180 102 5 V0  COLORTECH A sm 8 90 -10 5 -0.13

{0 185 AGOGRPA 200 178 190-10 10 025 132 008 317 Pia 200 BRAMPTONBA 305 375 395 +35 4 on 27 19% COMINCO LTD 21% 20 21% + 76 050 24 1.04 203
340 240 ALGO GRP PRA 325 30 310 +10 1 2594 14 BRASCANCLA $150 1445 15% + 37 104 68 175 87 15% 13/4 COMINCO PRH $15 15 15 *
WB ACOUCHET wn wow 1 023 40 34 5 BRESEARES 18 18 18 — 5 0.03 1@i 11h COMMSATLLTE  $12% 124 12% 1 080 159
Wr 2ATAEGY 775 61 28s 2s 0 2 104 80 18% 15e BRUNCOR INC $17 17% 1% 6 124 71 020 869 94 15 COMPUTERTME 28 28 28 +1 6 005 5.2
0 15% ATAEMERGY $18 15's 19% 91 033 29 065 240 8 V2 BRUNEAU MNS 3,20 2,71 59 180 25 CONS ABITIBI a #1 %
We 11% ALTANATGAS 813 124 13 oc 1 068 52 123 106 101 4 BRUNSWICKM& $7 7 Th ol 3 070 93 080 04 % 2 CONSOASISR 1 1 1 4
as 200 ALUBEC ND 200 200 200 * 020 100 031 65 Po 146 BTBANKWIC $7 Pn Ta 4h % 25 20% CONSOLTEX 24 23h 4 h 1 389 62
0 C3 AMBERONSTA 7 a1 a = 2 264 102 BTBANKWTD 250 237 250 -3 60 70 35 CONTPHARMA € 60 65 +10 43 005 77 0.09 72

190 115 AMELTD 140 130 140 +10 1 008 43 00 Ps 285 BT BANK WTA $7 Fa Pa We 7 70 40 CONT PHARM B 60 80 60 +5 6 0.15 40

Ce 10s AMERBARRICK 822% 22 2'« -'a 169 010 04 043 517 10% 175 BT BANK WTS 9 Fu Wi 4h 6 155 105  CONTL BANK 130 130 150 1 060 42 421 11
8 45 AMERRESA ss 10 010 45 2 5 commPREC re 2S,
15e 73 AMISCO ND 136 130 138 oi! 4 005 37 040 Cc/D % 23 EDPFD 25% 25% 254 + 1 201 BO

[32 3 ANODORINC 2 2 2ae 32 28% CORBY LTD A $82 3®u 92 WM 1 076 24 249 129
. &# XD ARMENORES sn 5 2 8 20% 21% CMPBK 828% Ze 284 Sh 30 152 47 403 70 Mu 350  CORONACLA #0 350 375 0 21 010 27

4% 14 ARMISTICE RS 14 11 44 3 45 170 85 CABANOEXPED 140 140 140 +5 8 040 35 = a CORONA PR A =? gn Ga ih 0.75 11,5
, 400 140 ARTOPEXINTL 180 170 100 +15 7 030 60 $ Vn CACHEEXPLOR 25 21 nn À NT A ieconoNATRE SG 1Ee Lh A
[300 100 ASAMERAMNAL 100 100 100 -20 1 003$ 266 Fa 300 CAE INDS LTD 465 430 45 -10 2467 036 35 012 370 Mas ONA PA C $13% 12% 12% Fa 3 130 10
! 10 400 ASBESTOS CP s 5 $ 1 034 147 Fu Sie CALDWELLCLA 85% 5% 54 -% 1 051 07 061 88 245 30 CORONA R92 % 3 0 -12 3
L 17e 9 ATCOLID | 81170 114 1 3 024 20 112 108 20% 9 CAMBIORINC  $10% 10% 10% — 33 014 13 073 144 ps 85 COSCIENTGRP 137 100 120 40 7 002 17
: 45 170 AUBERGEBGV 208 190 200 -2 10 010 50 005 400 31% 20% CAMBRDGESHP $28h 280 28% 14 080 23 095 2786 os, 920 COTTBEVLID 395 305 35 — 010 25 080 49
| 400 175 AUDREY RES 300 340 338 5 400 012 206 15 35 CAMPBELLRES 30 38 3% -2 5 003 120 2% 18 CROWNL250 HIT17% 17% Pi 250 145

120 3 AUDREYREWT 90 70 80 + % V23 10h CAMPBELLSP $23 22% 2 4% 3 081 27 133 178 20i 10 CROWNX$200 $ldh 13 14h 1 3 200 138
s 5 AJEWVANC ® 4 4% -0 tn 300 38 CAMPEAUCORP 45 41 4 -7 10 040 950—165 13' 450  CROWNX INC Sn Pre Fe 2 1 040 74 126 43
7 3  AUNORE RES $ 5 5 1 380 15 CAMPEAU PRD 5 2% 3 2 @h 187  CROWNX INC À 260 250 260 5 53 030 115 073 36

19e M5 AURRESOURCE 335 305 325 25 2 001 3250 Sh 265 CANAMMANAC 33% 320 X25 13 020 62 043 76 1@h 6% CROWNX WT 96 wi $a Fa nS
| 6 5 AURZONNNS “ 00875 #8 134 325 30 CANAMAXRES MU “ “ - 1 -0.39 en 4) C8 RESLTD $5'h 405 405 55 17
 @ 6  AUROCHS EXPL 0 NN 0 4 115 50 15  CANSPARRES 15 15 1 5 1 2e 1€h CT FINANCIAL us 104 15 2 080 53 192 78

140 30 AURTEC INC A » 0 0% 2 n 410 2S CANSTARSPRT 270 265 285 -10 10 118 22 10% 6 CURRAGH RES 8h 6h 6h 173 38
» M  AUTOSTOCK $10 20 200 -15 13 014 48 046 63 1% 13 CARAOPERA $15% 15% 15% + * 028 17 068 224 410 25 DATAMARKING 300 275 300 +25 4 028 107
110 2 AVCORP ND . s 8 4 001 460 18 1% CARAOPERAIN $158 15% 1+ 1 028 17 102 153 360 55 DENISON MNA 60 5 % 3 6 -1.90
104 WP BCTELEPHMNE $13 18s 1B -' 136 104 SS 176 107 2 W CARENADEVLP $0 @ OV -1 358 050 54 064 145 = ‘ 50 DENISON MN GB 5 5 5 -18 9 -0.48

"31's 20'« BCORPPR 2300 29% 30e oth 258 54 495 305 CASCADESINC 305 375 300 +5 2 043 91 4 ¥480 DENISON 9.5 40 460 460 -20 5
i 2 154 BPCDAINC $16 18 18% Me 14019 12 114 143 8 5 CASCADES 8A Sn Ph Pu M1 Ss 310  DEVTEK CORP 335 325 325 #5 5 008 25 042 77

| 284 2h BANKMILBRE $264 24h MM oa 11 225 62 $a 8h CASSIDYS $8 Sa 5h Zu * 020 38 058 95 350 255 DMRGROUPA 320 305 310 5, 5 0.08 388
“194 10% GANKNS $13' 17% 13% oh 520 100 76 233 56 10 7h CCLINDSD Sn 8h Fa2 02 34 246 33 31h 28 DOFASCO$26 $26 25h 26 +2 7 280 100
2 n'y BANKNS PRC 038 23 Dn SMT 225 05 34 13 CDAMALTING Sta 14 14 2 05 36 370 37 2@u 1% DOFASCO INC ST 16 17 +1, 813 128 75 105 183
21 1Ph BANK NS SRI $20 194 20 M3 24 123 12e 0! CDA PACKERS $11% 10% 11 11 038 35 036 306 15% 400 DOM TEXTILE $£'h 5S Ph + 135 028 52 0.48A \ 7 9 450 DOMCOLTD SU Th Th A 7 2.41Page 16% BANKNEOS% SION 194 194 JM 0 178 95 2% 2 CONMPSRS Gé 2h 206 Ju 13 225 91 , u 7 7
€ 1  BAREXOR INC 3 2 2 4 2 2 21% CON MP SAS $24 2% Bh Wh 70 222 93 2% 21% DOMTAR $2.25 823% 23% an sh 1 225 97

9 4 BATEMAMBAY s . .. % 12 #% CON MARCONI 80e Be 9e en 2 014 15 038 243 135 9 DOMTAR MC 2h 9, 24 +6 50 025 27 082
15 8e BATON BROCST BY Te Fu en 28 —00t 14h 13" CDN OCC PET $13% 13% 1M eh 8 040 29 2% 13 DOMTAR PRB N54 154 1500 oh 210 135
19% 17e BC GAS INC $10 161 164 -n 5 082 56 269 54 28h 17% CDN PACLID $20 19 AM Me 381 002 45 139 147 12%  DONOHUECL-B  $11'a 10M 11h +n 3 048 42 083 124

im 9 BCE DEV CORP 1201 12 02 Wm 435 246 10% CONTIRECLA $224 21h 27h 1h 288 040 18 116 194 485 250 DORELINOUST 780 280 280 2 053 53
| as OX BCÉDEVSR1 2 08 8 4 1 #21" CDN TIRE CP 9 2h 22 1 040 18 167 136 4 7  OUFRESNOYA 13 12 13 A ee

fé. 3@ DCE INC 40% Py 40}. 0h 1138 258 64 206 195 V2lln 18% CDN UTIL CLA Sale 20% 21 JM 115 138 66 168 125 2 12 DUMONT Nicx 12 12 12 8
| ‘ ' \ 20% 18% CON UTL OLB 820% 20% 20M +1 2 13 67 185 11 2h 22 DUPONT CDAA 4h 26 Hu 3 070 20 197 122We Wr BEINCPRO $38: I WY MA 2 260 68 5 2
: 95 170 BCE INC WT 205 245 200 4 SM 77 CELANESECOA 82 31% 2 of 1 18 58 297 108 7 205 DYLEXLTDA 205 260 260 -35 549 0s 51
"Ira 1@« OCE MOBILE $1 IPA 10% ofu 6 on 0 28 CHANESE2I6 S29 20% Mh Sa 1 2168 15
| 2a 2% BCEDCAP725 R23 20% ZW oe 1 181 70 Bu Su CENGUARNTR 85h 9h Su ou * 050 93 E/F
| 20» 1P-+ BELL CDASRO RA 224 290 7 * 100 83 Vh 300 CENT CAPCLA 400 30 400 +15 14 060 150 -084
; 264 Me BELL COA 104 R3% 24 B'e Mm * 164 83 10  VM'a CCF INC We Th 8 le 14 — 44 204 ®/s ECHO BAY MNS $10 Pn Ph An 70 007300 044$

| 0 10 BELMORAL MNS 1“ 13 13 a 12 00 11% Ta CGC INC Wa Ph Pa 7 084 00 098 89 22h 12h ELDERS 775% $18% 18 10% JA 1 104 107
tn Ty BGA PRECS A Te Te Pe a 1 10 129 000 106 90 CGI GROUP A 110 100 110 +10 9 -0.07 14h BA EMPIRECOA &h Bh Ph a 6 016 18 02
| 340 NS BIOMIRA INC 20 20 20 -40 2 0 33 12 1 CHABELA INC 3 2 3 a 180 10 9  ENCOR A JA92 10 9 ° n
1 30 200 MMITGAŒUPA 240 210 228 —25 43 006 22 0% 40 #13 CHARAN NDS «4 10 -187 200 182 ENCORINC 173 162 184 + 324 2033

6 v8 ENCORW JAS? 10 € € + 20 
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hon “Bas Compagnie Haut Bas COU Var 000 18) Rand.Seuy Ly yo On Rona Band, oa_% G sb 5e EXPLICATION DES COTES BOURSIERES | #4 fn corwaon tautwGo wr 0i behoo
190 95 EOQUIPDENA 175 325 175 +5 1 od 43 . ;
80 68 ÉQUITYINVST nn 0 4 1 Lestitres transigés à la Bourse de Toronto et à la Bourse de| : 33, TS OUTIRA Bee 760 700 0 4 im TA a i

1 v _
; | + ‘ * i:

GE ESSOR EXP R 5 T5 ‘ ol 21 Montréal sont énumérés par ordre alphabétique des noms des com-| ; 2 10 MCROTEM 13/45 45 a ou n° |

7+ 20 ETACSALES 380 350 380 1 024 63 020 190 pagnies. Vousretrouverez uniquementles titres qui ont été transigés pi a. we oe » 5 00 te oo |

ra " DIOR z 3 2 = : 008 11 -087 lors de la semaine dernière. 1 1 MIRANDOR CLA 4 ’ 4 "a ‘ a ' 1° CUT

Zu 194 FDDESISRI SIT 104 Te de 3241 US De gauche à droite, les colonnes indiquent : le haut ct le bas des| | D AUS TACOR Bee wl 1 TOME Ce |
: n i 10h 1h We 23 040 28 205 49 Ares nes - ; :

2% 19 FLETCHR2B 8212% 21% ea 3 121 $8 52 dernières semaines, le nomde la compagnue, le haut et le bas del 1 G20 BREET Dés XP. dés are tw fe swe nd
@ 250 FONDSGQUE xs zs 3 Ho 6 la semaine dernière, le cours de la dernière transaction de la se-| : 5 270 MONENCO mo 310 510 8 5 oan ’

« 3% 6 FORBEX INC 717 7 4 3 008 63 maine, la variation hebdomadaire, le volume transigé dans la se 355 2%. MOORE CORP RY 280 2840 c'e 180 CREA 1g

; A ae FORESBEC A = 4 2 + À -023 maine, le dernier dividende sur une base annuelle en argent, le ren- o' > MeV "oko gr or wr " " eine

3 02 7 vi ; ; ' » : i
; 100 51 FOREXGRPR 70 64 64 4 18 5 dement de ce dividende, le bénéfice par action des quatre derniers} " ‘ ie protien Me we ! Te Wy ee '

; 2 lo FORTISINCes gr 2 2h 7 148 69 254 B4 trimestreset le ratio cours/bénéfice. 6 16 NARARE MEY wow ; 4 ‘
{4 12 011 07 054 278 ;( SMe Ie 39 OO CE 24e

Ta 400  FPILIMITED $5la 490 5/4 423 7 001 Les cours et le volume prennent en considération les fractionne- a x rewn eo oa o> 5 NERA

3 355 155 FREEWESTRES 25 275 276 + 22 008 ments qui ont eu Heu lors de la semaine. Ta 390 NATL SEA PRD $e Se Se 94 i
i Co ; ; Co re 335 V0 NEWJORDANA 250 M0 7M 10 ‘

G/H Les courssous S $ sont indiqués en cents ; ceux de S $ et plus 2 14 NEW JORDAN 8 mn 15 15 4 ‘

- Lu _.. sont en huitième. 50 22  NEWPASCAIIS 3 53 23 3 1
2% 16 GAZPRC 22 2 1 . Qi A , OU 9 : :
91-4100 GALACTIC RES 410 100 2 ar 207 94 0144 61 Le symbole (1) à la suite du dividende ou du bénéfice signifie Ih - ‘ AAN s Cats Lome

x ; nt 15 8 *! 3 our qu'ils sont exprimés en $US. Le ratio cours/bénéfice et le rende- ww us RORANOA LT 867 26/61 0 2 264 100 017 144

7 7 GLDN GRP EXP nou NU à 1 ment sont alors calculés dans cette devise. Le symbole ) signifie 2 16 NOMAD IC. se: se oe . 5 Ta i pg ue :

300 8  GLONSTARRS 100 95 95 +5 11 0.45 un nouveau haut ou bas au cours des 52 demires semaines 2 0 NORANDAZTS 23 2400270 ta 4° 104007 |
76 3 GLOBEXMNG 8 8 8 3 005 Lu 77. 2 NORCENSBVT 821. 715 21% 18 060 26 18 030)

@u 390 GOLDCORP A 400 395 40 7 015 Abréviations: 3 27 NORCENVOIE  &£4'¢ 74 244 1 344 060 2% 16 180]

20 4 GOLDEN POND 14 11 49 RT ou RTS: droit(s) de souscription 70 N11 MORMETAL INC 16 11 85 70%
460 125 GOLDEX MINES 135 125 125 45 1 ’ TT p 8 «1120 NOKTHGATE EX 135 120 10 15 7 050 4t; J6: !

1546 10 GOLDNKNIGHT $it# Aa 14 Jy 8 027 417 WT : bon de souscription 18 41 NORTHWSPORT 8150 18s 150 Va? 030 20 016 948

390 300 GOODFELLOW 320 320 320 8 023 PR: action privilégiée Ps Ge NOVACORF sa Py WU ie JM 082 61 V24 3% |

0 50 GOYETTEINC 70 7% 70 1 020 35 ao ; ; 2. 202 NOVAS 125% SM 2B IB a * 247108 |
2 2! À GR ters es 22m 2 7 188 82 CL : suivi des lettres A, B, X, ou Y détemune la cate 85 18 NOVA-COGESCO » 017 08 1"

‘ A BM Pa —a 11 028 49 084 68 ; d'actions 10 2  NOVAIRON INF 558 A ; ve

74 67 GRONTRPRA Sa 6h 6 2 060 92 gorie d'actions Ze 1%. NRTHCONOL $18 140 140 8 1 ON 14 CE UE

Pa 315 GRONTRPRB 330 330 330 1 085 258 Source : C ; 204 157 NRTHCONSRE 814 472 170 0e 7 200 114 |

#0 90 GRONTRUSTCO 100 100 100 1 083 Source : Corporation [RY 197 15. NRTHCONSRT S180, 1M. 18. +1 © 188 199
&4 165 GREENSTONE 195 185 185 +5 2 -—0.06 38. 291 NRTHN TELE GM IP 3. Ve 4 ONG NL tT. 4 1%6

7: Sa GRILLI PROP $5% $4 Fe —a 2 014 25 154 37 52 sem. Vol. Div. Rend Ban. coun
160 20 GROUPE BOCEN 1 200 25 + 6 034 Haut Bas Compagnie Haut Bas Côt Var 000 ($) (%) avt($) dan O/P

LA oe SRTLED Si 10 1M +a 1 050 43 143 82 Comme TITI TO

“ Vu 290 29% 1 084 39 214 102 365 250 LAPERRIERE& 330 330 330 7 010 30 046 72 10. Pr OCELOTNDB ® P06 : ous :

Sa 250  GTCTRNSCNB 360 350 350 10 014 250 5. 340  LASMO CDA 430 415 Qs CE) 029 147 % 6° OGIVARIC I 0 0 1 06 i et

84 6% GUARDCOR INV $8; 8's 8 1 034 41-012 5 375 LASSONDE A $5 45 45 -5 13 012 24 057 8° 238 115 OCOPETRA 128 118 ns 1 “on 270 Où ped

8 330 GUILLEVINA 340 330 330 -20 18 010 30 060 55 395 130 LAVALIN IND 180 165 165 +15 6 — 49 14 480 ONEXCORP Ba Fa 60 oa 1 03s 8° 004 NE!
174 v8GULF CDA RES $90 Pa Bu -1 214 040 46 -0.84 128 66 LAVAINTECHA 85 80 BS +4 4 010 82 182 14 OREX INC 500% #4 wu

495 415 GULF RES SRI 40 40 40 +5 * 056 127 10s Th LAWSONMARA $8 7s 8 au 3 040 50 108 74 187 31 ORMICO EX 6 « 8 3
38 27h GWUTILMES 27% 27h 27h 10 148 186 45 18 LEADER MFG 20 20 20 2 1 -001 VP. 77 OSHAWAGRPA  $33'¢ 32. 3P. «17 8 Cd 1 J sel

235 100 HARRICANA A 106 105 106 #1 8 028 264 024 180 110 LEROUXACIER 175 165 175 4 022 80 2 2% PANCONFTE ve x» 7% Yeo: 060 21 063 M2}
Fa 350 HARTCOENTRP 380 380 380 -20 1 020 53 085 45 180 100  LESSARD INC 110 100 1t0 «5 7 017 150 020 54 199 65 PANTORAMA IN 15 15 75 2 Doan owe

26 20% HAWKER SIDD $24 23h 28% 42% 1 108 45 247 98 225 125 LGSGRPCLA 140 1 130 -10 6 004 31 019 68 23 7 PARQUET RES s 8 We ‘
7» Wz HEES INT WTA 16 12 12 -8 51 19 13a LOBLAW CO S1B 17% 184 da 6 020 11 104 175 |; 7 0310 PEERLESSCPT 315 310 M0 + ; a

2Mu 13% HEES INTL BC §16% 18 16% Us 43 094 58 276 59 40 10 LOGIBEC GRPE 20 15 20 «3 à 052 : T1 ¥6'. PERKINS PAPA $e 6. EU CU 1 oN A 06 JOUE

20 9 HEMLOGOLD $10% 9% 9% -1 37 020 21 027 352 1 8h LOGISTEC CLB 88 a Ba Ba ea 1 083 59 161 55 1.6 PERPETVII Ba Ga 62 Nr |

400 255 HEROUX INC 385 350 385 +20 13 023 187 224 18 LONDONINSUR $20 19% 20 + 7 110 55 231 87 | 200 46 PETROSTARPT 118 410 10 5 4
13% 9% HOLLINGER $10% 10% 10% + 2 040 37 105 102 22% 17% LONDONPEDA  $19% 19 19% o'« 3 107 102 : 25 15% PLACER DOME $18's 15s 16% -'u IS O3) 1H 400 164

50 20 HONGO INC 4 024 4 #4 4 021 11 24 2 LOUBELEXA 20 » 2 3 195 8  PLASTIBEC 0 © 0» 10 ‘ so

12%  @ HORSHAM(THE) $a 8h Fa sh 4 088 98 Bs 340 LOUVEM M{LA) 390 365 380 +15 13 011 28 035 109 Ba 9. POCOPEIRA $y Pe Pa a 1 O1 $?

250 120 HUBBARDDYER 140 140 140 © 016 114 021 67 Tu 310 LOUVEM PRA 350 350 350 2 09427 16's 124 POTASH SASK $16 19. 18 a 15 O7 45 neh 168

20 17 HUDBAYCPR  $18V 18% 18% «1's 1 180 09 16's 14 POWER CORP 161 16. 160 C1 8 070 43 212 77)
334 16 HUD BAY CO $20% 20% 20% + 7 080 39 341 60 I ; 8 4 POWERCPSSE $407 402 401 ETI

44 13 HYPOCRAT 15 15 15 #2 6 -139 NOUS VOUS PRESENTONS 20 1644 POWER FINCU $18% 180 16e M 070 30 742 781

| v i Wu 415 PREMCHOIXA 4/5 485 460 -10 4 04 98 u70 66°
“x Û 410 150 PREMOOR INC 160 170 190 +40 13 on

Fonds équilibré Industriel 15 PEN wm mw no
1574 T's IAF BIOCHEM $13 10% 13 + 140 0.09 1444 0 q 180 8 « PROVIGO INC $10% 100 107 or LUE 224 I3 04

Ps 5  IAFBIOCHM W Su 6% 8 Au 43 Une 5 he o hbtee
j 142 109 IBM S141Va 134% 141% 45% 19 484% 40 1051$ 115 ne approche cdguaiibres Q/R
. 20 100 IDEAL METAL 110 104 10 + 18 010 91 008 122 pour la gestion de votre i

‘ i 7 77 A 15 005 65 013 58 ’ s 19e 190 13. QUETEL 14% 144 1 or tw "1 i

Wa 25a IMASCOLTD QT 20 27% —u 162 128 48 297 93 REER Des aajound hun ns pat le EE NL au à 28 C8
265 2 IMASCO7.375 $242 24h 244 * 184 75 . | 161  @» QUEBECORB $14 192 44 04 03 096 17 07% 077
6 1 IMCO RES LTD 1 1 1 4 Nats regardons des deus cote 5'y 226 RADIO INC A 05 300 300 5 Bus 117 097 280

3 67% 53'« IMPONL A’ $58 56% 57% a 46 180 31 349 166 Pout La ce onde votre REER 70 10 RADISSON INC 13 13 4 9

175 105 IMPERIAL MTL 135 135 135 45 1 001 135.0 F1 1 RANGEROIL fu 7 Pa 3 Ww 0354 178

Ba 26% INCOLTD $30% 207 30 au 122 100$ 38 494$ 53 a 372 Ps REEDSTENHSE $6 26 26 2 © ter oan tie me

i 305 160 INFORM 2000 35 220 225 —0 8 008 36 027 83 ac enzie ; 79 100 REGISTAYRES 128 110 124 5 8 |

82 V110  INNOPAC INC 110 110 110 -20 1 -0.91 [2 vi37 RENAISENRGY $14 134 1d 1 Das 380

9 que INTERMOME x sae ® on 1 200 43 341 136 Le Groupe de fonds Industriel : 9 « 490 REIPAPENINC $57 S's Sr 0 8 "08 il
: EB 15 RES GRANISKO & 5 5 66

265s 20° INVESTORS GR 826% 2% 25 4 1 080 31 202 127 tesofires ne sont faites que par prospectus 30 v10 RES WILLIAMS 160 %0 10 3 y |

45 330 IPLING 385 370 375 +5 6 004 11 034 110 | 22e 167 RIOALGOM $7. 47 07 Va 6 108 62 28 74

16 10 IVACO $2.00 $107 10% 10% + 5 2.00 18.4 {10's 9" RO-NADS PR 80e Fe Va eu 1 0S 0F

19% 12 IVACO $2.25 $13 13 13 2 225 173 325 25 LOUVEMWT-D 305 305 305 1 & 5 ROBEXRES 16 16 16 «2 ?

î11ta 6" IVACOINCA $6 6% 6% +a 1 064 102 047 133 33 11 LYON LAKE MN 13 Nn M 3 65 -00/ 140 90  ROCTEST LTEE 105 105 105 1 004 38 O4 rs]

12% 6% IVACO INCB $8 64 64 «M1 053 79 047 144 m 8 ROGERSCMMA $0 9 9 ov ° 116

2 1D IVACO SER 4 $10 18% 19 +1 2 25 135 M/N | 8én §. ROGERSCMMB Se @u Pa 0 27 059 |

16% 7 NAG 20-42 $10% 10% 10% -% 1 2.00 190 20 1 ROGIINC 58 3 5

, LTEE 10 10 10 4 6 12 _ | 100 @. ROLLAND A wa Fo Fy Su 7 149

18h 11% JANNOCK LTD $13 12% 124% + 20 080 63 116 110 82 " aA so at a ! 5 020 24 eu | 181 65 ROUYNMNSARS 68 68 68-7 ? 006 113

Age 12% JEANCOUT A $19% 1 19 +1% 42 020 11 114 187 325 175  MABAIE INC 230 215 5 + 3 028 77

15 JILBEY EXP 18 1 16 1 19 12 2 MACAMIC INC 3 3 3 € 5 1 —

18's 480 JOURNEYS END $5 Sh Hu + 8 020 35 043 134 10 7h MACLEANHUNT SI 9h 10% to 975 025 25 93 ne

194% 1@h MACMLLANBL $17 16% 16%  —/ 126 080 47 O8 190
K/L 24 18%MACMILLNSRE  $1%4 10%1s o%  ° 230 122 023 853 PASSEPORT AUTOMOBILES INTERNATIONALES

82 50 MACYROGRP 75 75 75 7 007 107
12% V5  KAUFEL GRP A $5 5 M un 8 051 100 Pi 305 MADELEINEMN 440 420 420 -50 8 001 ERRATUM
f vero KAUFELGRP B ss an 470 30 4 089 47 11% 8h MALETTE INC $0 8h 0 + 6 030 33 344 28

GLD 28 8 2 1 0.04 26Us 244 MANITOBAG25 $25's 25% 25 #10 231 92
30 4 KIMEX (RES) 6 8 12 -8 28 19 154 MARITIMET&T $18% 18% 18% 25 116 64 102 95 ’
Wa dowochs Ee ra’ 008 9 15: MARIETEL Hl iA 1 Des erreurs se sont glissées dans l'annonce SAAB du

LA FOSSE 13 13 13 = 4 0.04 370 220 MARSHLLSTA 240 240 240 5 1 015 63 043 Ü

2 10 LA GARE INC 18 13 18 2 304 -0.04 380 265 MARSHLLSTB 320 320 320 1 015 47 08 26 Jane dernier. On aurait dû lire 695 $ par mois

LA VERENDÀ 155 150 150 + 2 005 33 062 24 82 50 MATCO MART » © % 2 202
23% 1% LABATT JOHN $03 204 22 o% 48 078 35 202 110 10 1 MAUFORT RES 2 1 2 + 88 005 03 pour 1a Saab 9000 avec acomple minimum de 3 600 $.

a0 - LACMWTA 8, “oun wom 24 016 570 105 vas MAZARI NC 0% ¥ 3 8 Le régulateur de vitesse n'est pas de série sur la Saab
a fs + . . . Rk 200 70 EIL MANTH 9B 8 5 214 15 033

5,8 LAFARGC PRE 1st 15% 19h oN * 047 30 Fh Th MEMOTECDATA $7 7% Th eu 18 028 37 011 682 900 et l'acompte minimum est de 5 200 $. Nous nous

1 184 LAIDLW INC À nn 19 20 -1 38 032 18 110 182 22 1 MENORARES 3 2 2 #1 5 0.04
28% 18 LAIDLWINCB $20% 19 20 -1 521 032 16 094 213 1" 4  MESSEGUAY MN » 4 8 68 excusons des inconvénients causés à notre clientèle.

125 100 LAMBRTSOMEC 120 120 120 4 012 100 12% 117 METALL MIN 812 12 12 WM  
 

“Dil forses 00
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rmam event 0 —_

MECN U ® 00 99 RUE ! eS

soupap@dd}f 1 L. systèm stil om du PRE LU manuelle a 5 vitesses. direction

antiblocage. radio AM/FM assistée vsysteme de freinag® antiblocage.

Yo] A yo » > . . 10 / KS TEN ¢ lecte ry Ti bd

téréo avec lecteur degasgette (Depuissanceet d'elegancetu l'enrichis radio AM-FM stéréoavec lecteur de cassettes.

s1 tu la loues dès aujourd'hui) 8 A

* lards de location tondes sur un Programme de location
Com .

Smart euseMs de 36 mors etun prix de detail suxgere de 24 96< $ . g ( oe" Saab qu . , Saut NHK)

pour une Saab 900 trons portes de bitse tacomple mimmum PASSI-PORT | - m Saat. de base vil de base |

300%) et de 33 680'S pour une Saab 9000 cinq portes de base -
4

racompte minimum de 3 600%) pour les acheteurs au détail A Ville 11,5 12,5

| admissibles. Tarifs en vigueur pour les véhicules livrés entre le
|

| IS janvier et le M mars 1991. Certaines conditions s'appliquent. Nous SAVOIIS Ce qe Yous voulez Route 7.9 8.4

voir le concessionnaire pour tous les détails
mae —_—
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52 sem. Vol Div. Rend Bn cour 52 sem Vol. Div. Rend. Bén/ cours/ 52 sem. Vol. Div. Rnd. Bnd cours/
Haut Bas Compagnie Haut Bos CM Var 000 (8) (%) svi.(b) bin Haut Bas Compagnie Haut Bas CIôL Var. 000 (S) (%) avL(8) den Haut Bes Compagnie Haut Bas Côt. Var 000 (8) (%) avt.($) bén.

Be 274 MOINBURE B2M 26% 200 00 6 228 81 180 00  STBAUVEUR 0 8 3 07 31 uv
284 z pr ane es 2 da Came 13 - STABELL RES 4 2 3 69 00
7 oo 00 053 132 7 a STELCONCA $10 #4 10 +4 8 050 50 -1@ Wu 19 UAPINCA 8194 15m 15% +N 1 046 20 140 132

15 M APMTECH 0% % 4 7 004 80 001 21 411 STELCO 184 812 11 11 -Va 13 104 176 8. 6 ULTRAMAR son @u @u1 019 28 054 125
Zs 18. AYNTHN RI'« Nn 276 #1 3 200 5% STRATMINA 75 55 55 -% 1 -018 Du 84 UNI-SELECT $7 7 7 a 1 012 17 0982 76
D we mi RATS 8 ie 1. 1247 130 170 72 SUMNERSPORT 116 110 110 1 608 73 —021 485  V55 UNICRP CDAA ss 55 5 30 37 787 01

BOOM RMIRGEAM 81D eeea aw io 306  SYNERGI6A 350 350 350 1 038 100 Ba 8 UNIGESCO 65 Son 8h Oh 9 065 76
264 99 RUIAGERG 823 23 2. 4 z In 2 > % TANDEM Pes 2 7 0 -3 3 A 470 240 UNGESCO'A' 300 275 25 -25 1 014 51 +10
4 #4 RYLTAUSICO 6 8e ®e yess 074 83 170 52 2 AURUS A 54 4 3 3 3 410 190  UNIGESCO B' 250 235 245 +10 48 014 57 030 82

170 75  TCANPIDC92 145 130 141 — 18 19% 15e UNION CARBID $16 15% 15% + 5 030 10 088 170
ST v6 10 TECHMIRE LTD s 3 35 +13 8 040 19 11% UNIONENERGY 812% 12 12% +u 2 050 41 089 138

Z'n 19's TECK CORP A $190 190 19a Me 020 10 105 189 201 204 UNIONG 865 Ou 284 241 50 216 87
" “ ' 2 "e. Te VAN RAMPR Ba 5.» 4 087 tee 24 19 TECK CORP B 820% 10" 20 » 47 020 10 112 170 18% 350 UNIT DOM INO Pu 9h Pe 2 020$ 24 038% 23.0

; 73 2  TEE-COMMEL 63 5 8 4 A 018 JH $16 15% 15% -1 8 2.38 153@ 00 GANFANCISO 470 8S (5 85 2 0s7 82 , 4 TA 224 Vis UNITDOM RS 52 8 TELE-METROB $6 0 Wu le 1 24 Pu 5. UTDWESTORNE $70 Tu Ph 6 02 35 083 89wo 140  BANIMOBA 315 m5 Ho, 10 1€ 008 26 018 172 264 Ma TÉLEBEC PR 3 $24 24 4 oa "* 213 89 035 686 20 2 VAL D'OR RES 3 3 3 60

We AV BASKORGCP $11 Be 11h We 715 012 ms 24 2'n TELEBEC1875 $242 240 2407 o's 188 77180 1 BASKOAG BERT $113 110 117 4 24 8% 400 VAL ROYAL 40 400 400 30 1 008 20 043 93
35 ‘10 SATURN DIS an na % 019 Ya 215 TELEMEDUA 40 405 425 2 0e 6 415 VANHOUTTE 854 Sa Sa ea 7 052 101
és 225 SCIPTREREE 260 350 388 4 5 059 60 joa Te THUSCORP AE NE, 1 08 68 405 195 VARMYCORP 235 208 20 «28 21 038$ 52
1552 12 SGLPTREM% $13 13 13a -V4 1 175 130 or fe TMCmes 015 52 on 89 25 VENMARINC 0 3% » 1 023 13
©. 13 SCOTT HSPC $15 18. 18, 4 026 18 086 172 16’ 12'n THOMSON CORP $16%¢ 16's 18 + 376 0454 31 19% Pa VIDEOTRON $13 114 13 +14 42 012 09 028 464
16. 324 BCOÛTHSPILS 8142 1P4 144 17 026 18 00 152 200 70 TMMWCOLTD 80.80 80 5 1 PI 258 37 VIORMIN(LA) 60 51 5 + 187
Wa 15 BCOITPAREH 8174 17) 17s su 3 036 21 123 139 125 95 TOLGECOGRPE 10 105 105 11 or 50 12 VIRGINIAGLD 17 16 77 10

104 844 SÉAGRAMUID 8101 994 101 +1". 83 200823 7374 118 2514 22'c TORDOMSRE $2600 244 244 9e O2 225 91 5 1 VISIONTRNA 2 2 2 3 —018
12e Pau SEARSCANADA  $10'7 87 10-3 571 024 24 063 159 ‘ VS 5, SE 2 150 65  VSMEXPLORAT 94 90 90 +5 216 SÉCHURAL À wi vi mm ew "1 na Nn 20 TORSTARCLE  $24's 20% 24 Pa 177 084 35 185 131

120 730 SENSORMATIC 285 260 M$ 5 2 + 10 123 4 TOIN GRRE 10 mo 0-5, 2 00m W/x
4210 SERTECH WF g 0 8 4 3 027 aN a 080$A -

. : ‘ 1 ' 4 “ta -

We An SMICCANNA $7 36. SR. 04 D 040 24 078 01 18 16e TR-CDAPNEW $17 16%164 —a 148 072 43 0%5WESTOU pe OO25 SHERMAG INC % 30 30-13 10 an 16's 12's TRANSMINP 8137 12% 17% -17 | 080 84 128 98 105 92, EST QUEMES or ah oa Qu 37 080 40 123 164
215 65 GHIAMAXFA5H 80 80 80 85 5 035 10 VA TRANSATAT 52 4 4 -20 8 045 224 \Oe WESTOOMSTEN 820. 204 20 ® 78
100 319 SHLBYSTMMSE 40 375 430 +50 ÿ 213 16s 82 TRIDEL ENTRP $3P4 82 Fr Zi 2 080 84 103 83 30 V26t4 WESTCST 8.25 ST 254 27 = 2 206 76

12 8  SICOINC $7 6s 691 sa 8 044 64 065 106 135 70 TRILOGY RES 9 95 95-5 60 0.03 219 V8WESTMIN A PR $F: Bn Pa 4 2 213 254
20 20 SIMARD BEAUD 85 350 35 15 012 34 051 70 1961 11 TRLONFA $11% 11% 11e —a 33 090 BO 212 53 @a 150  WESTMIN RES 180 165 180 125 2 020 105 094 20
35 5 SIMON LEM 15 15 15 1 004 37 Ba 8% TRIMACLTD 62 Ph PA 8 020 31 022 200 42'7 36% WESTON GEORG $4074 40h» 40h +a 070 17 300 136

35 77 « SINTRA BA 304 366 D0 2512 14 240 100 TRITON CDA 105 105 105 : 008 131 94 29 WISESTRA 4 40 & #3 2 -0.08
161 Po BNC GROUP A $13 13 13. 87 036 27 2869 4% 2% 10% TREZECCPA $12'e 1% 12% su 63 036 29 002 6125 225 115 WOODWARDSA 150 145 150 #13 25 020 133 -157
7 290 SOCANAV A 370 315 370 +55 35 035 05 018 206 23 15% TRIZECSR 4 $17 17 Ta 3 244 142 54 11 WRIGHTBARMN 12 12 12 4
284 16 SOUTHAM INC $17. 16 Wa + 641 080 46 099 174 217s 13 TRIZECSRE $16 157 18's —« 4 206 135 22% 12s XEROX CDAB $17 17 17 +2 117 69 0986 177

| +170 70 SPARAEHOGP 8126 110 Vy Wy 26 012 10 -023 137 11% TRNSALTAUTL $120 12's 1% oe 125 088 77 035 364
| 196 4  SPIAITLAKE 105 90 105 +10 3% 20% 23 TANSALTAT2 82440 24 244 +h 180 74 Y/Z
M Ga 315 GPORTBCINEA 450 425 425 60 4 105 40 370 V230 TRUSTCODESJ 245 230 245 13 022 90 10 23
“157 106  SPORTSCNPRA 157 145 157 +7 11 018 115 020 78 2'n 16» TRUSTCOGPR $187 18 18-2 4 247 137 73 15  YORBEAURA 25 20 0 + 4
95 240 SR TELECOM 22 280 282 3 1 012 43 004 708 Th 5 TRUSTCOGNRL $5 5 5 1 020 40 038 132 263 23% ISTBSHARES $26 26 26 4 50 252 97

L195 88 6T GENEVIEVE 15.68 72 0 3 -015 8 380 TVXGOLDINC 400 390 40 —5 5 005 12 008 500

(TTCONTONCOM Bessdole semeie toumings lo Bs lanier 1851

Les gagnants Les perdants Les plus actifs ER
Vol. Haut Bas Ferm. Var. Var. Vol. Haut Bas Fem. Var. Var. Vol. Haut Bas Ferm. Var Var.

Compagnie (000) (S) (8) (5) en(s) en(%)| [Compagnie (000) (§) (5) (8) en(s) en(%)| [Compagnie (000) (5) (8) (§) en($) en (%)
COGNOS INC 52 V$13'e 10% 13% +3% 30.9 ALGOMA ST 8% 1 io v160 160 -590 -78.7 LAIDLW INC B 5379 207/s 19% 20 -1% -5.3
SCINTREX LTD 207 315 210 260 +55 26.8 ALGOMA 9.75% 3 V2 V175 175 -625 -78.1 TOR 35 TIPS 3568 18% 177s 187s +a 14
NEWBRDGE NTW 294 $7'e 475 6 +14 24.4 GREEN FOREST 3 100 100 100 -50 -33.3 NOVA CORP 3087 $8%s 8a 8s 2s -4.3
WESTMIN RES 8 190 155 190 +30 18.7 PLATINOVA A 483 167 110 118 —49 -29.3 BANK NOVASC 2776 13a 12's 13 +s 3.0
SOCANAV A 19 370 515 370 +55 17.5 CANBRA FOODS 1 $5 5's 5's -Via  -263 TOR-DOM BANK 2163 18/2 177 18%4 +2 2.8
AGF MGMT BPH 35 $6 5% 6 +a 171 NHI NELSON * 200 200 200 -20.0 BCE INC 1877 0 39! 40Y4 +34 1.9
IAF BIOCHEM 49 $13 11 13 de 16.9 URANIUM RES 55 $5 425 425 -100 -19.0 NORTHGATEEX 1775 135 V115 120 -16 -11.8
GRAFTON GRP 18 350 350 350 +50 16.7 CEN GRNT 1.6 : $13 13 13 -3 -18.8 MACLEAN HUNT 1769 $10%s D 10e +4 2.5
METALORE RES 2 $7 6's 7 +1 16.7 CONS ENF PR 4 $6 5 5 -1s  -184 CORONA CL À 1700 440 v350 80 -10.6
PREMDOR INC 6 190 165 175 +25 16.7 ELKS INC . 225 v225 225 -18.2 CDN PAC LTD 1573 $202 19%2 20%s + 3.2

* - de 500 ac. Source Corporation FRI Tableau : Les Affaires “ : - de 500 ac. Source : Corporation FRI Tableau : Les Affaires “ : - de 500 ac. Sourre : Corporation FRI Tableau : Les Affaires

52 sem Vol. Div. Rend.Bén/ cours/ sem. Vol. Div. Rend.Bén/ cours 52 sem. Vol. Div. Rend. Bên./ cours/
Haut Bas Compagnie Haut Bos CO Var 000 ($) (%) avi($) bén. Haut Bas Compagnie Haut Bas Clôt. Var. 000 ($) (%)avt($) dén. Haut Bas Compagnie Haut Bas Côt. Var. 000 ($) (%)avt.($) bén.

A/B 200 110 BRACKNELLCP 130 127 130 +4 31 060 462 033 39
21'e 174 BCTEL 704 820 Wh 19% sa 3 176 90 19 S's BRAMALEALTD $5 5% 5% 145 037 87 -0.85

480 11. ABITIBI-PRCE $120 110 1206 Se 55 050 40 -047 19's 16's BCTELEPHNE $19 18% 18% —« 208 104 55 176 107 25% 20% BRAMALEAPRB $24 24 24 8 247 103
36 11 ACADIA MNRL vo. 6 1° te 314 28% BCORP PR 830% 20% 30 oe 11 253 84 Tia 250 BRAMPTONBA 415 370 405 +50 16 0.77
8 2 ACCUGRAPHA 77 5 4 5 023 2 15% BPCDAINC $16% 18'« 18% i 151 019 12 114 144 48 7 BRANDEVOR 14 13 14 +2 17 001 140
244 19. ATNAINPRA 8034 224 224 3 rel 84 25's 2404 BG GAS B62 $25 25 25 +u 50 216 86 40» 32 BRASCADEPRA $3@4 38h 38' 1 360 94

7° 415 AGFMGMIBPR 6 Sa 6 cu 35 03 60 055 109 Ve 7 BAARC $8. 8 8 0-2 11 02 28 037 216 40'; 19  BRASCADEPRB $87% 37% 37% —u * 342 92
198 100  AGNICO 6P92 155 145 165 18 1 65 16 BACHELR LAKE 7 17 7 4 2 0.28 25% 14 BRASCANCLA  $1¥ 14% 15% +% 201 104 68 175 88
12s $4 AGNICO-EAGLE a € 64 - 99 007814 -089% 22'a 20% BANCSHARE PR  $22'« 2's 22's 3 192 86 26 21% BRASCAN 1875 8234 23% 23% * 188 81
9 6'« AGRAINO À $7. / 7 +1 1 014 20 04 152 12 T+ BANISTER INC $8 Ta Ta "a 3 -123 25 2¥s BRASCAN 8.5% $24 24 24 =a , 213 89

9 54 AGRAINDB © ©. 7 or 1 016 23 08 110 26 237 BANKMTLSR3 $25 244 244 su 12 262 105 250 ¥50 BREAKWATER 60 50 5 + 85 -0.04
1" To AIR CANADA $0: Ba Be +4 1003 185 48 25's 22'« BANK MTL SR4 $25 244 244 41 225 92 18 11 BRENDA MINES $11% 113% la 1 040 34 -226
28 1% ALCAN ALUM $23 22. 2 So 1196 1128 55 2333 BS 24 19 « BANK N SC PR $200 1966 1970 ‘a 3 247 124 185 85 BRICK BREW 170 150 155 #8 7 -0.14
We 191 ACANSAC OV 21 Me we 5 254 120 1574 10% BANKNOVASC $13 12's 13 #1 2776 100 77 233 56 19 7. BRIGHT&COA $i2 114 1l'a 3 025 22 062 185
26 22 ALCANSRD $25 240 25 S 188375 25 21 BANK NS PRC $23 23 231 4e 42 225 96 300 7 BRL ENTERPRI 280 280 280 :
23 18 ANCANERT © 19 D 1 ] 246108 19'4 16% BANKNSOS% $187 18 184 a 31 176 96 18 15% BRUNCORING $17% 17% 17% —a 14 124 72 020 863
291 23 ANCANSRT LP. 24 2464 + 2 200 81 V32's 247 BANK OF MTL 8324 M0 32% +1 1237 212 66 020 1606 244 22% BRUNCOR 7.25 $24 280 2440 a 1181 75
2994 24 « ALEXIS N 740 Qui 26. 0 24 5 188 75 225 120 BARRINGTONP 165 165 165 —+ 2 004 412 10h @4 BRUNSWICKM& 87% 7 7% 10 070 93 080 94

450 75 AGOGRPA 190 175 180 15 + 025 132 006 37 We 5, BATONBRDCST 854 Pa 50 +s 4 001 75 20 BRYNDONVENT 20 20 20 1
a7 ANCONA CENT Wr Be VA 3 034 272 161 105 BATTLECREEX 115 108 108 —7 25 1% 140  BTBANKWT C $e Tu Th + 627
23 V160 ALGOMASTE SM. 160 160 690 1 Aa 8e BATILE MGLD Sa Th Ta —u 6 D10$ 16 0324 201 265 100 BTBANKWID 253 240 247 — 152
29e "178 ACOMAGIS S175 178 625 3 157 13% BC GAS INC $14 145 194 0 126 082 56 269 55 @« 138 BT BANK WIA $7 6% 6h 44 18
Te Te ALED.LYONS SIM. 10% 10% a 13 033 32 049 212 81 7 BCE DEV CORP 1210 10 71 438 15 480 BTBANKWIB SI13% 13% 1% 2
Wr 23 ATAEGY 775 Le. 24 We Sy 8 194 80 450 30  BCEDEVSR 1 8 so 50 5 11 152 BT BANK WTS $9 87 Bh +4 118

Ia 18's ALTAENERGY $16 15 15% a 408 033 21 065 240 225 15  BCEDEVO75 5 3 23 #0 1 35% 28 BUDDCDAINC $20% 28% 20 1 600 207 492 59
194 11 ALTANAT GAS $130 134 13 aa 42 068 52 123 108 4s 34% BCE INC $4070 39à 404 44 1877 256 64 206 195 203 18  BUNKERH MNG 3 18 1 -17 33

450 025$ ALTEX RES 288 255 265 -2 66 027 98 38's 3'« BCEINCPRO 8 he 384 y 41 280 68 68 15 BYG NATURAL 20 18 18 2 n
; 5 - 38 170 BCE INC WT 205 240 200 +40 247

se » PES op. jo > > 2; 002$ 45 0884 314 44% 354 BCE INC 205 $40'y 40's 40% 41a 1 205 51 C/D

284 187 AMERBARAICK 83 22 2'« 0 B75 010 04 043 517 Z's 184 BCEMOBLE $19 182 19m +1 80 028 — —
34 24  AMERLEDUC 4 24 7 3 002 120 2309 DO BCEPLTOTS $23%4 2915 274 a 7 184 78 180 40  CABLESHAREA 6 55 60 17 0.18
197 14 ANDERSNEXRL $16 14, We dy 14 072 198 ia 2008 BCE PL 775% a 2, 21 - 106 92 9% Sa CABREEXPLOR  $P4 7 Th Ta 36 030 237
We 8 ANDREBWNSA 8 9 0 se * 060 66 087 93 23" 22 BCEDCAP725 8230 28'4 23% ou 10 181 77 8% 390 CAE INDS LTD 465 435 450 -15 629 016 36 012 375
1B ANGCTELRIS $63 33 33 et © 315 95 85 v25 BCUINO INC 5 O5 O5 501 01s 17 2547 2@h CAL CTR 8125 $25's 244 244 —u 320 203 #2
60 8 ANGLOCONMN 12 10 10 3 2! ~0 06 70 30 BEAUCDAA s «87 ! Fu Sie CALOWELLCLA $5h S% 5% —'a 3 051 97 061 86
62 22 ANTHES INDS 3% A -4 228 0301071 -010 + 5 BEAUFIELD RS 8 6 7 40 200s $s CAMBIOR INC $10 10% 1054 23 014 13 073 148
v#a 7 ARBOR CAP A $$: 9 Pa de 5 007 07 141 68 2 3 BEAVERRES 5 4 O5 7, 8 008 31% 20% CAMBRDGESHP  $26'% 26% Æ'h 18 060 23 095 279
9 62 ARBORCAPE ru PU Bu de 1 007 08 147 60 20m 10h BELLCDASRO $234 23 23) eu 2 188 82 9 475  GAMCO (ONT) Su 6 8h -u 52 03 55 062 105
Wy Pu ARCHERCOMM 49. 80 of 164 2415 Ze BELLCDA104 824 234 23% sh 2 194 83 125 35 CAMPBELLRES 2% 35 % 106 003 120
32 28 ARGUSISOPRA 80 20 9 “ 260 99 82 V13 SELMORN MNS 15 O3 13 2 14 ou V23h 19 CAMPBELLSP  $23% 22 23% + 10 061 26 133 175
Wa 26 ARGUS Z70PRE 826 2004 26% -'1 + 270 10% 460 185 BEMAGOLDCP 270 240 25 + 7 005 300 35 CAMPEAUCORP 4 41 41 7 86 040 9764165

180 108 ARIMEICONT 143 125 128 -3 15 3 38, BETHLEX RES 7. 5, 3%, +, 1 006 480 20 CAMPEAUPRB 6 50 50 3
$1 18 ARMETCOWTS 20 20 2 -10 2 12 T's BGRPRECS A Sh Th Th Oh 22 100131 080 375 20 CAMPEAUPRC 3 3 3% 1 1
9%» ARMBROENT € 8 0 * 015 25068 360 130 BIOMIRA ING 0 no 70 0 3 053 375 15 CAMPEAUPRD 25 22 25 43 00

310 75 ASAMERAMNRL 105 106 108 ‘ 003$ 301 155 37 BIONAIRE INC 5% 8% 55 2 018 31 140 85 CANADEXRES 109 100 100 +11 6 -0.08
Va 00 ASBESTOS CP s +; s 1 1 034 147 4 13 BLACK CLFF u 134 254 5% 265 CANAMMANAC 330 330 330 +5  * 020 61 043 77
17¢ Pv ATCOLTD! 812 11h 12° + 67 024 20 112 107 130 35 BACKHAWKM 50 51 58 4 12 001 325 29 CANAMAX RES 0 3508 4 32 -0.39
17 We ATCOLTDH $2 Wa 12° sa 3 024 20-108 U 12, BMACKSWN 1e 7 M 2, 1 0.08 Th 350 CANBRAFOODS $6% 5% SU -ta 1 050 9.8 -051

300 100 ATCORRESA 230 211 216 51 110 2 1a BMOIIFINPR $2174 21% 214 4e 33 102 88 450 VSS CANCAPITAL 110 $5 55 45 47 0.13
200 200 ATCORRESD 28 200 216 «8 103 0 Pa BMONTFINCL 8% 7h D va 14 001 9000 27 2 CANDOLDEVEL 8 2 2 A 12

‘38 10 ATHABASKGLD 12 10 12 #1 22 120 % BMRGADCP 105 8 8-15 23% 18h CANFORS225 SV" 20 21% 4h 2 225107
135 30 ATLANGOLD 4 35 34 10 123 154 Fe ENTUIDCS $14 100 130 0 19 20% 18 CANFORCORP $21 20% 21 #4 15 040 19 182 115
65 0 ATLANTIS RES 4 60 0 4 3; 002 300 QUES 8274 77h 27h a 253 02 59 55 CANHORNMNG 40 39 40 +5 7 -0.39

‘400 170 AUDREYRES 388 358 30 +10 17 012 300 2404 2a BOMBARDPR SON 2120 1 264 122 360 125 CANLANINVST 140 140 140 ‘
"120 4 ADREYREWI 95 85 BS +25 7 hv 14h BOMBARDERA $16154 164 «2 3 032 20 137 119 410 260 CANSTARSPRT 265 265 265 -10  °* 18 22

193 290 AURREBOURCE 335 305 330 30 191 001 3300 20 12'a BOMBARDERB 81554 14h 15 sh 498 035 23 107 Mo 20 3  CANUCRESRCE 3 3 3 3 2
43 AURZON MNS 7on 303 -134 105  & BONANZAOSG . ns % 3 051 250 20% CANUTILTTS  SO4u 24 2 1 104 80
Me 294 BCBANC222 RS 29 2 1 222 87 I ait 6 BN 4 128 064 17% 13 CARAOPERA $15 15% 15% -r 38 026 17 068 222
197 140 BCBANCORP 197 187 188 «3 520 0% 73 16, IZ BOWVALSRY 18a 152 154 ew 3088 87 18 13's CARAOPERATN $18 15% 15% 13 026 17 102 150
20 24 BCRALPR RS 25 Be 0e 40 231 02 We 7 BOWVALSRZ $28 20 27h eu 2 2008 89 20 V9 CARENADEVLP $10 9 0 —Vu 28 050 56 064 141
17 13% BCSUGAR A $Y. 15% 18 ‘6 080 52 082 189 3 2 BOWVAIETS 2 29 20 Se 2 188 63 9 3 CARTIER RES 3 3 3 A 4 001
ss 47 BCTELATS Bi 5 051 afe 1 478 93 We 17 BOWVAL20S S@Me 1Miu 1Mh 4 12 205 104 485 310 CASCADESINC 35 385 38 0 0

tés 114 BCTEL C4 814 134 44 1 121 86 ra mrri Rah 2h 0h oh 0202 89 1860 90 CATHEDR.GLD 95 95 @ + 5 -0.15
85 57 BCTEL475 ma © @ a © 575 03 358 0 ra Sigh 1a ue 035 414 10 TV CCLINDS A $8 8 86 + 1 023 28 215 38
$2 47 BCTR SSP so sn» % « 475 #5 BOWTEX 0.15 10h 7 CCLINDS® $c 8 Bu SW TI 028 34 246 34
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52 sem Vol. Div. Rend.Bén/ cour 52 som. TT "VoL Ov.Rend Bén/ cours/ 52 som Val ON Rand Bén/ cour|
Haut Bas Compagnie Haut Bas CIOL Var. 000 ($) (%) av4($) dén. Hat Bas Compagnie Hout Bas OX. Var 000 ($) (%)avi(3) bin. Hout Bes Compagnie Mast Bas Q& Va 000 (5) (%) mM) dn

S415 COAMALTING $16u 19% 164 + 18 050 35 379 35 En © CSRESLTD CAN IE 8 D1) RDERSTITII SIFY 16) 160 on 18 184 108
S45 COANWENRGY 51 & 0 4 180 08 Pia 935 CEAMGMT A us us 3 © 018 43 002 1725 11 4 MECTROMEX 99e 6e @ 2 1 C0 08 OM 31
137 240 CDANWT75% 380 350 350 18 230 144 CT FINANCIAL $15 184 18 3 os 53 1m 76 " Sa ELECTRONME Ÿ We Po Pa ov 6 008 OF OO 3
16% 9 CDAPACKERS  $11% 10% 11 88 038 35 09 306 2 3 CUMAUSTECH 6 8 6 3 13 on as vs EKS NC mom om 0 au
40 205 COABOUTHERN 260 22 260 -10 4 — 0 10 Fe CURRAGH RES we Pa Fu 0e 2 175 30 Be 20 EMPRECORI 2s Wy Nv 50 233 Da
2012 17COATMPRC 810 18 104 Wo 11 200 106 110 38 CUSAC INDS ss“ 7 1 -00$ 16. PP. EMMRECOA ee #8 *. 4 0% 10 07
10'a 15% COATMEXB $19 19 19 +4 1 160 84 12. 10s CWNATGSS Hit 1 Ma Sa 3 110 06 12 # ENCOR A JAK Wo8 8 3
$s 7 CDATRSTINV $e 04 Ba 20 08 101 088 69 138 03 CZARRESACES 110 105 110 +1 25 005 220 700 161 ENCOR INC YON 2 4 7 0

des 150 COATUNGSTEN 220 220 220 © 020 910€ 8 40 DALE-PARIGX s ss * 06 120 € OW ENCORW JAR 0 8 6 À 107
Pa 450 CONENGYSER 86% a Pa Un 2 012 18 075 88 42 10 DATATECHSYS @ 3 3 -7 10 00s 117 11 2 ENERGEXMNN 1 4 4 2: 017
44% 35% CDN GEN INV $57 B® 37 Jn 4 205 55 28 128 55 13  DAVIDSONTIS 0 7 7 +4 3 016 375 310 ENMISTLEL A se 310 30 vo cos +6 Qt 221

280 30 CONHOMESHP 32 32 32 +2 1 057 3%0 180 DAVIS DISTB 185 180 180 5 2 006 33-014 Py 325 ENSERVCORP 40 85 40 M 1 ou 2
30% 21% CONIMPBANK $28% 2714 28% Pa 1547 132 47 408 70 335 140 DAYTONDEVEL 182 165 170 8  & 20 25 ENVRN SAH 35 38 00 1 0134 33

101 054 CDNIMPSA3 $@h 06% 06h 1%  * 1018 105 113 20 DEAK RES 5 20 0 + 8% 287 10  % EQUINOX RES Ww 15 1% a 28
95 80% CONIMPSR4 $82 BI 81 —# 1 996 123 18 5 DEJOURMNS Ts 5 160 -002 168 75 EQUITY PRERY 15 7% 7 3 aw
200 20% CONIMPSRS $215 2020% Ve 1 244 113 200 90 DELANACORP 130 120 130 +5 4 001 4 © EOUTY SVR A 0 8 75 3 14 02027 08 12
25e 22 CONIMPSRE S2@4 29% 284 ou 35 225 01 %0 V52 DENISONMNA 65 52 65 + #5 -100 0'u 200) ETACSALES 30 Mo 10 $ 05 63 ON 190
28% 14 GUN IMP SR 8 $24 2354 271 an 60 222 93 335 45  DENISONMNS 60 50 Ss + 148 — 46 1's NM. EURC-MEVADA 8100 9 Fa Ce 10 ou Md

195 V115 CDN JOREX 125 M5 125 + 5 016 76 20 1 DENISON WT 2 2 à 1 N M EXALRISOUR 48 © 3 -2 3 00 Wo
250 V100 CONMANNV 100 100 100 -10 2 020 200 027 37 224 450 DENISON®S as 6 5 + 7 155 #0 EXCH ENGY 10 8 102 +2 78 com 1:
260 100 CDN MANOIR 105 105 105 +5 * oR 21 310 DENISONO7S 400 310 378 — 2 MS 228  EXCOTECH 2% 70 M +4 Qu 023 108
12% 9  CDNMARCONI Sn 9 Qu 14 014 15 038 243 20% Va DEPRENYLRES $12 1000 11M ou 105 036 31 245 10 FAINSTONA 150 145 14 vu ong 34

440 215 CONNAT RES 365 MUS %5 0 24 0233 159 8'a 5h DERLAN INDS Sa Sa Pa 85 020 49 071 B1 We We FARFAX FIR $11 108 11 oe 3 ra CA
160 15 CONNEWSCOPE 114 100 110 —# 7 005 90 20 DEVELCONEL 20 20 0 -10 1 030 231 110 FAIRLDMNRL 338 135 138 2% '
20% 13% CON OCC PET $13% 13% 131 «a 159 040 29 057 239 120 60 DEVNICENRGY 60 60 60 -12 6 00 315 170 FALCONBGAD 230 220 20 -5 6 010 48 0M 6
374 21 CONPACFRST $28 27% 274 3 040 15 112 243 155 110 DEVRAN PETE no 110 10-10 016 69 15 8 FALVO CORP so ® 0  :
%% 17% CDNPACLTD $20 19% 20% Sa 1573 092 45 130 147 $4 315 DEVIEKCORP 320 320 320 + 008 25 042 16 215 145 FARWEST IND  « 3 oop 180 oor Co
Tu Su CONROXY PET $B 0 Un an -001 240 ¥100 DEXLEIGHCRP 115 100 100 -15 8 024 42 S'e 470 FARADAY RES 8. Be 8. » 0: 46 ON 581
16 4 CDNSPOONER 9 6 6 + 5 017 7 355 DICKENSONA 355 355 355 25 2 005 14 016 222 0s 64 ICAINTLLTD 1 1 woos 11 0%
24 19% CONTIRECLA $22 21% 22% +1 361 040 18 185 136
Vois 18" CONUTL CLA $2120% 21 o% 70 138 66 168 125
20°: 18 CONUTILCLB $20" 20% 20% -' 1 138 68 185 109
6 60 CDNUTI GPR 350 60 60 © 600 100
24"e 2Vh CONUTIL 730 Ye NV AY #4 2 182 BA
25% 24% CONUTLSRI $25 25 2 284 219 87 FONDS MARCHÉ
25% 20%CONUTLSRK $25 24% 25 + 14 105 78 ’Er Sv CNUTLGRL dae 20m adn 1 Ae 70 MONETAIRE ROYFUND
2% 22% CONUTLSRN $23'n 23% 29h M4 = 177 18

490 370 CONWESTNBK 410 405 410 +10 6 035 17
20 11 CDN 88 ENRGY 15 15 15 +3 2 | id i
3% 26% CELANESECDA $32 31h 31h 4a 2 185 59 297 106 z-vous le pouvoir de transforer
19 184 CELANESE 124 $17 17 17 +t > 124 73 Donnez Vous fe pouvoirde trans rel
2 12 CENGRSI $15 14,05 , 5 247 165 sans frais et à votre guise vos Unités

i 1 ! 1 * 3 ” Al

JLFAL He 8 3 aE ie 159 RoyFund dans un autre fonds RoyFund
10% 5 CEN GUARN TR n Pa Fh + 3 050 89 279 20 Ans “FE spot à termeas CENGUARN TE EE ae à 2580 22 29 ou dans un REERdépôt à terme, —

2h 16% CENTCAPPRA  $18% 17%18% #4 18 191 10.4 tout en optant pour un rendement hors pair.
MY Si CENT CAPITAL Sen Se 8 +h 34 060 94 081 79
Tu CENT FUND À $5 45 5 -33 8 001 02-006
25% 18% CENTG23125 $2 21% 22% +1 1 231 103 |
G% 205 CENTRLCRUDE 320 300 320 -20 11 0.06

100 27 CENTURIONGD 35 30 30 -15 16 010
105 JB  CFCFINC $8 8 8 Ua 4 144 |
19% 7h CGCINC Sn Ph Ba 12 084 09 0% 89 |

340 200 CHAI-NATA 260 240 240 -10 7 010 42
100 2 CHALLENGER 0 0 30 5 10204776 -0.07¢ Rendement courant : Historique de performance}
71 20 CHANCELLOR 55 45 45 -15 12 084 05
Tin 230 CHANCLLRGRP 350 340 850 +30 1 020 57

70 35 CHANNEL RES 3 35 35 4 0.02
45 3 CHARAN INDS 5 4 5 2 1.57

435 240 CHATEAUSTRS 435 420 435 +15 1 049 89 :
18' 10% CHAUVCORES  $17% 18% 37 +'« 38 0.47 362 © 0 |
5 400 CHC HELICOP 40 435 435 2 020 46 -155
5 00 CHENIGLOMN 145 125 130 -5  & 050 26
281 V16 CHIEFTAIN IN Sie 18 16h + 12 |
2 10% CHRYSLERCP $15 14% 15 +a 2 120103 466} 28
2% 17 CHUMCLB $20 20 20 +2 4 017 08 110 182 !
25 17% CHUMLTD $20 20 2 1 017 08 137 146

225 58 CIBC CND WT 8 75 82 45 7 ;
13 @» CIMARRONPET $11710% 11'¢ + 76 010 09 035 321 |
8'u V203  CINEPLEX 20 203 20 -5 4 -213%
Ta Si CINRAMLID $7 6h 7 «60 012 17 045 156 ¢ ¢

410 125  CIRCO CRAFT 185 185 185 -20 1 0.08
68 1 CITADEL GOLD 15 12 15 +5 12 2.38
SE $ CTons wis 15 105 105 = a 080 Fondé sur le taux de rendement Historique de performance annuel |:

375 175 CLAUDERES 230 190 200 -25 125 2008 courant du Fonds en date sur une période de sept jours,
8h 490 CLAUDE75% 40 40 490 -10 1 075 153 du 21 janvier 1991. se terminant le 21 janvier 1991, |,
15% Pi CMNT EQUITY $13% MY 1% 434 174 tenant comple du réinvestissement |

1451 13% CM PREF PFD $140 13% 14 % 132 84 des revenus |
16% CMECAPA 6 3 3 3 M 0.10 , .
82 55 CMLIND 67 60 60 -15 15 017 35 Pour rencontrer un representant |

16' 300 CMRS PACK 310 300 300 19 158 19 ; , dog To
440 31, CNDN TURBO 370 us x 10, 8 20 RoyFund, appe on : |
173 14% CO-STEEL INC 161% 16/4 162 + 16 0646 39 3. 43 . DI

5 15 C08IFOODS 0 20 20 «5 7 024 1-800-3633-396T.
35 105 COCA MINES 105 105 105 -18 028 38
12% 8% COCACBEVTCC  $#4 8% @h Oh 202 005 06 041 204

480 210 COGECO INC 2 20 m0 -5 1 008 30 016 169
oo as COGECO PR B i a 28 2 am &
13% 5 COGNOS INC 13% 10% 13% +3 52 0.
6/V305  COHO RES 320 305 305 -15 7 20 4 LES SERVICES

50 20 COLONALO&G 27 M 27 1 , v
65 2 COLONY PAC 45 3B 45 +10 10 -007 2 FONDS MUTUELS
170 90 COLORTECHA 100 60 0 -10 2 0.13
28 19% COMINCOLTD $2120% 21% - 222 050 24 104 203 BANQUE ROYALE INC.
24% 19%COMINCOPRB $22 22% 22% + 1 244 110
15% 13 COMINCOPRH $15 14h 15 + 8

310 137 COMINCORES 155 137 145 9 062
14% 11% COMM SATLLTE $13 126 13h + 35 080 158

250 46 COMPUHOME 115 90 105 -5 48 on
5 280 COMPUTALOG 350 205 300 -50 31 -063 Les taux de rendement composes annuels moyens pour les placements d'un et de trois ans prenant fin de à} decembre UV ebuent tespecGuement de 1200008

260 8  CONCND EXPR 185 140 150 -30 x -0.54 de 10.80% Le rendement passé n'est pas nécessairement garant du rendement futur Offert par Les Services Fonds Mutuels Hanque Royale Îne par l'entremise

1254 4125 CON ENF CORP 140 125 140 -15 9 -072 des succursales dela Banque Royale au Canada. Les tres RoyFund sont efferts par vote de prospectus seulement, dont an peut obtensr des exemplaines

17  J4  CONMERCPRA 4 4 4 1 5 à toute snecursale de [a Banque Royale au Canada
95 v3 CON MERCTLE 33 3 3% 3 5 -0.38
60 3 CONSYHCORP 12 12 12 «5 3 083
5 V120 CONSBRINCO 180 120 10 10 3 3

270 155 CONSCARMAA 180 179 180 1 240 135 DISCOVERWST 150 140 145 — 53 010 145 185 100 FCMIFINCLA 115 11S 115 -00 1 am
(Tin 470  CONSENFPR Sam 5 5 NA 40175 350 08 70 350 255 OMRGROUPA 320 305 310 +5 4 008 388 6's 39's FED EXPRESS Main Qn Ta oy 24 474
Le $s CONS HCIB PP 31% 23 DOFASCOS26 $26 23% 25% «Be 78 260 101 B 10 FEDIND 75% Sie 424 174 19 104 150 i
wn CONSHCOENG 120 115 120 + - 2 284 19h DOFASCO INC $17 16 17% fu 227 128 74 105 164 We © FEDERAL WA $7 6e 7° va 4 020 29 044 189°

, 2 CONS NES INC on 80 5 025 39 077 83 60 Si DOFASCO475 $55 54 54 -2  * 475 88 17 10" FINNING LTD Me 12 12% Sv 73 046 30 141 06 |
7x 8 CONS NOREX San Qa Ea te 3025 BT 4&5 7 DOLPHINEXPL 008 8-2 18 008 325 110 FIRAN CORP 10120 120 + 4 00 33 076 So!
6 14 CONSNRTHLND 14 14 14 ! oo 13 3 DOMEXPLORER s 5 8 14 118 2 FLANAGAN MCA 8 7 1 3 n 017
0 10 CONSPROFMN 20 17 17 -3 S » 72 15% 5 DOM TEXTILE $5 She SM ou 40 028 51 048 235 75 FLEET AER PR 10 © 0 -20 17
74 40. CONTPHARMA 65 © 65 +15 10 moi 11%» 5 DOMAN IND A Sr Su Ph M10 030 56 058 98 200 75 FLEETAEROSP 110 110 110 —# 1 007 64 107

155 103 CONTL BANK 180 126 130 1 060 462 a 33 11% 495 DOMAN NDB Bh 5% Ph 63 030 56 165 33 A 2 FLETCHERPRE 423 2% 2%a o's 13 107 83
2 5 CONTOURBLND 10 10 10 1% ou 27 35% 18 DOMANIND7% 8204 19 1a 4 6 175 80 Bh 0 FLETCHEREX 8275 2% 224 s 200 49
1514 12% CONWESTEXA  $19% 13 13 —h 1 048 37 09 77 3 18 DOMTARS1OO 821 0 7 400 48 th 12% FLETCHA GLA Mas De PEL vi Hin it 1m 1s
15% 11% CONWESTEXB $12124 124 336 08 38 107 119 29% 21% DOMTARS225 823% 23 2% en 2 225 87 Zu Wi FLETCHRA 28 21 Ny 2 ou 0 12 86 |
6 440 COOPENRGY-A 475 450 #75 —15 5 044 13% 9 DOMTAR INC 0 oa 3025 27 0m 2h 11% FOCUS NTL $8 19 194 — 5 186105 56 7

22s, Jo GORALGLD 0 nm xn % ve 2% 13 DOMTARPRB  $16 194 15% -a 2 210 137 18 110 FORDMOTCOA $110 113 116% «a 1 1100 #4 354 320
Vita Zh CORGYBNV 881% 31h 31h + 076 24 212 43 17% Ÿn DONOHUECL-B $11 10% 11 3 0 44 098 118 Z% 104 FORTIS INC Say Hu 210 05 33 148 68 254 88
Ma 28% CORBYLTDA 831' 3131a +f I 078 24 29 415 250 DORELINOUST 280 280 280 1 We 13 FOURSEASONS  $15% 15 155 -'a 104 011 07 054 182
16's 305 CORELSYSTM 81470 13% 144 +1 383 ‘ 15 55 DORSETEXPN OR 70 5 7 à 1 40 FPYLIMITED $5940 Seed 39 on |
0 54 CORNUCOPIA cs 6 © 8 # cn 18: 13 DOVER IND $14 194 14 4 2 056 40 156 90 D 12 FRANCO-MEVDA 813% 12% 12 2. 28 010 00 0M M7,
110 V350  CORONACLA 440 356 380 45 1700 010 26 0. Ph V8 DOVERINDG% 62 Bu Ba a 1 080 98 310 268 FREEWESTRES 208 270 279 «3M
117450 CORONA CL B $5 450 5 2 010 20 1@ 230 DRECOECLA $10 8% 10 «1 30 081 110 11 ey FST AUSTR $11 10 160 Sv 92 144 156 1614 47!
9% VeCORONA PRA Sa Bu Ga Su 2 075 120 7,43 DUNDEECAP ss 5 1 010 20 1 1 FST AUSTRWIT yy 3 a ss

%' 16%CORONAPRE  $16% 164 16619 30 219 DUPONTCOAA $26 2% 24 -'a 11 070 20 197 122 10% ¥350 FET CTY FOR Wo 350 WO 0 54 004 1139
28h V12'a CORONA PRC $130 12 120 1 9 130 103 85 25  DURKIN HAYES s + s 4 024 44 Th 225 FETCTY TROT Ny Nn “ ou 54-111

250 28 CORONA R2 % 2 8 -n 18 Bu OS DYLEXLTD 8 a5 475 -715 2 00 520 fe 5h FSTCYT MN “ 0. “ 08 130
12, 4 CORP FOODS $11 4060 1 Wh 15 020 18 073 151 Th 200 DYLEXLTDA 208 270 2% 25 M1 081 34 Pe 8 FETCYTOTS $9. Sa Bu 0e 1 076 120 00 134
122¥460 COUNSELCORP 75 460 460 5 59 024 52 304 15 Mu En DYNATAIOX O8 O7 7 « 100 143 TOY FTGUANDIW 2 OR 8 5000
6 5 COUNSELCPC Sn Pu 5 WTO Fy 8 FET MARATHA We 8 Wa où 777 OÙ 60 000 06

18 2 COXHEATHGLD 5 4 4 -1 2% E/F Pa T7» FOTMARATHC 87h Pa Ta * 00 33 om Dal
126 30 CRAFTECH MNF 81 70 7 -10 el —0.08 - LL LOL 120 LL _ 50 245 FET MARITIME 26 245 243 100 02 122

2Va 14 CRESTBROOK $17% 16% 17 18 060 35 488 38 SR. 0 0 1 ow 10 Gi 7e s 7 FCPI » » 1

Wn @« CROWNBUTTE $11 107 10 Su 2 20 130 EAGLEPRECS 157 155 185 4 007 45 O1 111
5% 16  CROWNL250  $17'% 16h 17% +1 5 250 143 ! G/H

", 0, 1 ;, 1 7 200 140 340 4%  EASTMAQUE G ss 4 4 -10 19 016

A ao CROWNXS2l BETN 2 040 78 13 4 240 Wu ECHOBAYMNS 810 Fa Pa —w 393 007300 044$ —- ~ -
Tam RMN te 138 050 115 om 36 7 300 ECOCORP 30 308 30 010 12 011 23. 17 GAZ 2 on no +. 4 207 4
rTRE AN 194 lu 0a 80247075 so 38 ECONOMKNV 340 40 4 of * 150 37 406 99 Sh VS GAACTCMS 115 8 00-18 01, 55
| 19 10" CROWNX SER 3 $12 on 12 au 17 188 152 27» 10  EDPERENT A 8102 10'¢ 1044 da 8 080 78 «0 210 GANDALF TECH ns 20 305 15 101 010$ 146

L 162 82 CRONNXWTSG 89h M Be 4B 59 12 EGORESOURCE 17 13 +7 +2 109 205 110 GEACCOMPUIR 138 126 130 2 co 163
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JIECORITACO| oveomen sence 2oir 227
52 sem Vol. Div. Rend. nt cours 52 sem. Vol. Div. Rend. and cours/ 52 sem. Vol. Div. Rend. Ben cours

Haut Compagnie Haut Bas CIOL Var 000 (3) (%)avi(§) bin. Hout Ben Compagnie Haut Bas COL Var 000 (8) (%) avi.(§) dén. Haut Bas Compagnie Haut Bas CIOL Var 000 (5) (%) au(3) ben.

245 sm  GEDOEGRES 125 110 135 o$ 518 004 We 1179 JANNOCK LTD $13 128 120 6 s 080 62 116 1114 1% 185  NHINELSON 200 200 200 —0 , 030 €?

0 16  GEDDES WTS a ” 3 2 ; 134 10" « JANNOCK 8% M's 1 MN + s 120107 340 180 NiM PETROLM 200 180 200 +13 4
We 357 GEN MOTORS BF Wy We a 2 300890 498$ 67 ; 0 31 JABCAN RESRC 3 wu n +1 » 002 40 V8  NOBLE MNS&0 20 16 16 4 4

TP 0 0s GENUIS INC A 8100 106 19 = 3 052 27 14% 133 125 425 JOS NVLTD 45 450 60 -35 © 025 56-107 10's 405 NOMA IND A 450 435 450 20 024 53 007 643

0480 GENNUM CORP Ww 40 «0 4 2 047 98 | 2% YWJDE INVT 5% WwW. Pa Pu 4 2 108 278 10 410 NOMAINDB 435 435 435 +15 - 024 54 081 54
53 «$  GEOMAQUE EXP 8 $ s 3 361 001 UNI 12"« JEAN COUTU À $t9th 18 Wa M4 7 020 10 114 171 33 25 NORAMCO MN ® 0 0 2 38 -331

220 170 GESCOIND A 175 475 175 5 : 40 200 JOHN FORSYTH 0 30 3 +5 * 020 61 024 138 307 247 NORANDAALT 8266 294 28'« 4 5 264 100 017 1544

145 19 GIANT BAY RS s 3 »s 4 23 | 118 23 JONPOL EXPLR 0 ¥ II 4 = 004 194 Th NORANDA FOR re Th Pa ZW 17 040 52 053 144
1e  &: GIDRALTAR MN we dé Fe +. t 020 30 108 62 | 3% 175 JOBS ENERGY 205 195 200 «10 2 014 143 22n 14h NORANDA INC $16% 1% 18% + 710 100 62 076 212
MS 165 GLAMIS GOLD 0} 20 2% 4% 105 004 16 031 82 | Pe 480 JOURNEYS END a Ps V0 Je BB 020 34 043 137 2M 19  NORANDA775 2% 2186 220 ru 48 1.94 88
200 !  GLDN QUEEN s 25 25 100 “ 11 JOUTEL RES 18 16 17 112 ZPa 19: NORCEN SB-VT $22 274 2144 yp 176 060 28 157 138

205 80  CLONGTARRS 00 m0 80 + 6 -0 45 | 28'« 22 NORCEN VOTE $24 23 24 Ma 25 060 25 182 150
16 2 GLON TERRACE 4 4 «+1 9 i K/L 25's 22'» NORCEN 8.12% 2c 28h 200 a 6 20) 82
0 3 GLEN AUDEN 10 8 10 281 011 — wa 6 NORTH WCOMP & ha " J o 032 48 on

1% 300  GLENAYREELE so 05 300 + 7 012 36 -5% 1h ¥5'% KAUFEL GRP À a 54 54 1 10 051 100 55 8  NORTHAIR MNS 14 1 .
We B. GLOBA GPLS se Te Ta —a 58 049 82 1470 V470 EEE GRP B = 40 40 -30 8 099 47 Pav115 NORTHGATE EX 135 115 120 -18 1775 050 417 -382
69 385 GOLDCORP A as 390 405 +5 108 #15 22" 16 KELSEY-H COA $1970 19% 1 1 080 30 077 256 8 30 NORTHW DRUG 350 325 350 -50 2 ~0.15
3% 7 GOLDCORP WTA 9 ! 8 + 123 S 250 KELTICINCA 250 250 250 1 071 9 1 NOVA BEAUCAG 2 2 2 1 5 -001

188  Æ0 GOLDEN RULE 65 60 60 4 36 -00 20% 14% KERR ADDISON $157 15 15 Ja 5 060 40 04 306 Ve 4 NOVA CORP $8, 84 Pa 203087 052 62 024 349
® 155) GOLDEX MINES 140 115$ 125 -20 30 255 100 KRG MGMT 150 150 150 3 —60 22'« 17  NOVACP760 1% 21 A -—a 1 190 90
Ta €@5 GOLDFARE A Sa Ye Va ca * 044 75 104 5 Sy 205 LOMINC 205 205 205 -% . 108 2€: 18 NOVACPTIS L21%4 2 21%. , © 194 89
19e 103 GOLUN KNIGHT $11 11 He 31 027 417 55 412 LAFOSSE 4 12 42 1 ~0.04 290 V23'h NOVA CP 975 ss 2397 25 a 21 244 87
3 9 GOLDPOST RES 15° 12 14 20 N's 18 LABATT JOHN $2270 20% 22'¢ 14 078 35 202 110 2554 2317 NOVA CP 976 25 23'n 5 «1 23 244 98
65 2 GOLDOUEST EX » #5; 5% +4 3 -0 0% 470 © LAC MIN WTA gs & 46 -_ 295 21 NOVA9.125% $224 207 2 d'a 5 247 109
165 6 GOLDSTAKE EX 15 10 75 ? 18 Pa LAC MINERALS $0 8 Pie oa 02 24 018 570 84 14 NOVA-COGESCO 18 18 18 72

4 Al GOLUTECK MNS 2 17 21 10 2 13'« LAFARG C PRE $1556 15% 157 Vi 04 30 205 76 165 60  NOVAGLD RES 7 74 74, , 35 -1.28

5/0 200s GOODMTARCDA 8234 22 232 + 1140 60 -309 22% 10 LAFARGE CORP $15 15 15 ‘a 040$ 31 123$ 105 1815 134 NOWSCO WELL $1350 137 1386 2 100 014 10 020 681
6 300 GRNTONGRP 350 350 350 +50 18 -1 41 Ma 2% LAIDLAWSRG $26'« 230 254 1s 100 40 22'«  13« NRTHCDNOIL $144 14 Wa lie 37 020 14 057 248

% 8. GHANDMALEE 8 16 1 -1 221 -005 2 18'« LAIDLW INC À $200 194 200 Ii 032 18 110 183 20'2 15% NRTH CDN SR7 $157 15% 187 4e 2 188 118
215 43 GRANDUC MNS eo 55 6 4 12 001 560 286 17's LAIDLW INC B $200 19'4 20 1% 032 16 094 213 315 200 NRTHNCDAMN 315 315 315 1 011 286
254 115 GRANGES INC 1760 166 10 #6 171 0 35 2 LAIRD GRP A 5 5 5 + —012 2% V5 NATHNDYNAST 6 5 5 + 2 -0.05
5 5 GRANITE TOUR 16 18 1 37 241 19 4 LANDMARK CRP 7 5 17 22 0.10 70 20 NRTHN MNRLS 52 45 50 2 308 -0.08
1 7 GRAPH MAX 6 6 6 38 -018 3 5 LARAMIDE RES 13 13 13 344 25%NRTHN TELE $322 JO 314 1% 1164 032$ 12 172$ 156
8 5 GRONCAP sa Pe Ha 2 on Su 335  LASMO CDA 430 410 42% 109 029 147 « 460 NRTHSTAR EGY $5 480 480 —10 9 008 600

Sa WW  GRONCAPA 00 390 400 ? 085 62 Be 2e LAUR $1.875 a un 1 18 82 12 2  NSRARESINC 5 5 5 41 10
205 100 GREEN FOREST 100 100 100 -50 3 016 160 030 Pa 5LAURGRPCLB % 9 8 Jo 1 02 47 084 71 100 15  NTHWEST DIGI 3% 2° 235 + 39 -0.20
@ 170 GREENSTONE 210 185 200 2 -006 14  #  LAURASIARES 7 5 6 -1 304 90 50 NU-GRO CORP 5 50 50 15 -0.33
337 2 GREYHD LINES $827 Me Wr +1 15 120 37 230 136 10 Th LAWSON MAR A $84 7a 8 My 14 04 50 108 74 2 15 NUFORT RES 0 1 15 7 11 -0.01

45% /205 GREYVEST FN 00 2% 29% + 3 014 47 041 72 8 13 LENCOURT LTD 15 15 15 12 —0.08 so 5  NUINSCO RES 10 10 10 2 14 -0.04
“s 20 GRT LAXE MIN M4 30 0 + 12 37 #% LIDCOIND 12 9 12 12 -007 Ba 5% NUMACOIL $67 6a E14 du A7 0.02
167 Wa GRTWLIKHCO $12 1h 2 a 212 050 42 143 84 $s 400  LINAMAR MACH $5 Sa Sy Se 3 050 103

8 3% GRTRLENORA a «2 « ! 021 Brie Tie LINC WASTE u 886 4 284 O/P
290 ZP« GRWIHINV PR 24'7 200 2465 Sv 11 236 96 10% 35 LINCOLN CAP 7 3 #7 - 40 012 324

Wa 177 GRWTHINVEST $17 190 17 o's 5 026 15 027 630 18% 13% LOBLAW CO $18 1M 18 +" 25 020 11 104 173 25 50  OTOOL'S GRP 80 5 70 + 9 -0.17
2 16, GTLAESGRR R2121 Nh 3 084 30 214 102 2% 24h LOBLAWCOPR 387 7 7 1 240 89 170 159 10% 54 OCBLOTINDB $ 5h Su MN -0.05
250 23/4 GT-WESTIO Sade 200 244 100 105 78 &'% 38  LOBLAWSR2 $41 at41's * 370 90 435 275 OMEGAHYDROC 330 300 300 -5 8 013 231
5 20 GICTRNSCNB 350 350 350 : 014 250 774 17's LOEWENGROUP $23V0 227 28s Sa 411 088 257 1445 ONEX CORP $$ Su Ya 52 035 80 071 83
Ta 335  GUKLEVIN À 35 355 35 1 010 30 060 58 2% 18 LONDONINSUR $20 10% 40% + 18 110 55 231 86 410 0 OPAWICAEXPL 125 125 125 + 3 -0.02
10s “Py GULF COARES We Po Wu 1 304 040 46 -084 22h 17% LONDONPFOA $1918 19% +a 12 197 102 Th Ph ORBITO&75 $§ Pu 6 aN 2 075 125
45 405 GULF RES BR) us u 0S 9 056127 8 340 LOLVEMM(LA) 375 360 370 -5 14 035 108 135 70  ORENDAFRST 8 75 75 -10 210 015 50
4& 1 GULFSTRM RES wooo. 2 10% 004 10 Ved LSILOGIC CP 5 “1 -0.16 25 4  OROFINORES 5 5 5 1 -0.53
3% 21 GWUTILITIES 8270 240 Me Se 3 148 187 52 4 LYTTON MNRL 22 18 18 -5 187 -001 BF 2% OSHAWAGRPA  $33% 32a 33% 41% 177 044 13 213 158

470 200 HALEY INDS 285 275 285 +20 4 014 204 160 57  OXFRDPAP 69 69 69 «2 7 000 06 005 138
40 165 HALIFAX DEV 20 235 260 3% 1 004 15 025 M/N 60 15 PAC AQUA FDS 2 0 2 4 8 -0.04
770 184 MALTON REWS 184 184 184 -16 1 020 83 pe — a 235 8 PACCASSB & 85, 8, 5, 1 5 6 sos 213
225 150 HAMMONMIGA 200 200 200 5 017 ' . 7 ; Te 25 21% PAC NTHN CLA 2 20h Ah A 1 04 , . .
82 5) HARBOURPETE 63 58 65 8 37 MRTEN oe Se Br or a bn 23 Am 00 18% 16 PACNTHNG7S  $16'2 18% 16% -» - 189 102
6 20 MARRISSTLA  L0 430 40 + 17 024 36 012 358 1060 Th MACLEANHUNT  $10% bs 10's + 1760 025 25 032 316 105 8 PAC WEST INV 0 0 9% 5 0.04 225
8 390 HARRISSILB QF 410 425 +5 5 024 56 033 129 57 8 MACMILL GOLD 13 2 12-5 5 55 6 PACIFIC GOLD 20 20 2 6

Po 260 HARTCOENIRP 300 380 300 10 5 020 51 085 46 2% 20% MACMILL2175 $23 23% 28 4 17 218 94 380 30 PAFCOFIN 30 30 30 1024 80.0 ~0.02
65 54 AWKSDOPR $00 50 M 1 0 STS 07 187 1 MACMILLANBL $17 16 16% "4 1206 080 47 089 190 Fa 405  PAGURIAN A $l 5 5 74 57 060120 007 52
Xo 20 HAWKER EIDO 8237 250 207 0 4 108 46 247095 230 18 MACMILLNSRE $1@% 19% 19% 4 230 122 6 30 PALOMAPETE 420 410 420 410 2 012 350
1P+ 10 HAYESDANA $12 117 12 a 6 056 47 110 109 Via 380 MADELEINE MN 435 410 420 -10 3 ’ -001 350 60  PAMOUR INC 60 6 60 -30 1 —4.49

274 16 HEALTH CRE A 80 23 55 +31 131 030 #« 200 MAGNA INTL A 240 220 25 -19 5 -780 80 15  PAN AM MINAL 49 45 49 +4 8

2 17, MEEGI PRESS  M20P4 200 204 oa 1 247 MI Ss 415 MAJESTCONTR 460 440 40 -20 1 025 57 005 880 4 Se PAN PAC PET he Fa Pe Ne 50
27 204 HEES INT PRD Le. 200 200 —a 5 229 03 258 130  MAJESTICEL 130 130 130 00 014 93 65 35 PANATLAS EGY 3% 35 3 4 —0.05
Te v12 HEES INT WTA 16e 12 15 1 52 11%, 8'2 MALETTE INC $9 Bh 9 S22 030 33 34 26 32 26  PANCON PETE 29's 28 2854 54 17 060 21 083 308
Me 134 HEES INTL BC $16'y 16 16'« ~'« 40 004 58 278 59 28. 24 MANITOBA 925 $25' 24700 BY 44 ON 231 92 6» 375 PANCONT OIL 400 400 400 5 010 400

14, 5 MéLIXCIRCTS 117 #20 7951 &  V23'n MAPLELFGAR 820 23% 24 —-1 16 0B0 33 133 180 330 470 PARAGONPETE 200 170 170 30 12 -0.04
we v HEMLOGOLD 81046 07 Pa Da 254 020 21 027 356 1@« 12  MARIMIMELEC 813 125 13 sh 1 08 65 125 104 10% 7% PARAMONT LTD $9% Fu Ph + 6 020 21 028 348

135 0 HIGH RVAGLD 4 % 3 7 182 -013 2% 17 MARMIML PR $19 19 19 1 219 115 @u 40 PARKLAND IND $5' 490 SY +53 2 010 20 0.05 1025
%3 150 HIGHRIDGE À 190 180 180 -10 13 005 340 % 24% MARITIM PR E $25 25 3 Pe 103 196 78 45 20 PARLAKE RES 32 24 25 -15 7 001 250

10 3% MGHAIOONS 9 0 OM 8 A 206 10 7% MARITIMTS6O $10 @h @h de 2 08 81 25 V7 PARQUETRES 7.7 7 4
200 135 MILLCREST RS 190 175 185 124 -0 06 18 15' MARITIME T&T $18% 18's 18: + 179 116 63 192 96 8 130 PCL INDS 250 175 1715 5 5 010 57 024 73
14 ¥ + HOLLINGER $10°¢ 107 1070 +7 24 040 37 105 104 12% V8 MARK RES ss 8 8 te 200 002 4000 120 45 PEBENOIL 55 5 5 1 005 110
5 250 HOLLINGER wT 80 280 280 +5 10 265 00  MARK'S WORK 115 105 115 +13 8 813 Te 300 PEERLESS CPT 310 310 310 + 1 -0.21

2 HOME CA GR B 110 105 110 2 005 45 047 23 Pi Su MARKBOROUGH 88 @u 6h Zn A 15 6 PEGA CAP CP 7 7 7 4 23 003 23
280 HOPE BRK GLD 60 57 60 o7 1" -063 350 245 MARSHLL ST A 245 245 245 * 015 61 +08 18's 10% PEGASUS GOLD $135 12% 1254 74 42 010$ 09 034$ 310

180 HOPE BRK WT 5 8 Œ #4 À 380 275 MARSHLLSTB 320 320 320 * 015 47 08 65 40 PENN WEST PT 55 5 5 4 32
12 HORSHAM(THE) Ww. 8 Bo +7 425 068 98 17 8  MATACHEWAN 8 8 8 5 8% 360  PENNINGTN ST 375 360 360 -~25 2 005 14 -072

200 HUD BAY C PR $18% 184 10 oe 1 180 98 70 v40 MAXX PETROL a 0 0-2 8 15 425 PEOJEWEL ‘A 450 430 440 +10 40 044 100 012 367
Mu 16 HUD BAY CO 21% 2000 2%: 0 a 080 37 341 63 35 31 MCCHIP RES 3 3 3 5 -007 3 18  PEOJEWELLRS 0 20 20 + * 044 22 121 165
Be 5 HUD BAY SPCL $y Sr Sh 9 014 26 3 C7 MCFINLEY RED 23016 NO 4 19 45 18 PETROMET RES 2 402 «a 2 -0.08

330 160 HYAL PHARMAC 200 185 200 +8 10 021 190 75 MCNEIL MANTH 0 80 90 +5 1 033 167 10» PHILLIPS CAB $12%7 12% 12% 2 100 80 173 72
15% MYDRAEXA oo 4 1 ? 2813 11% MDSHEALTHA 8147s 14%» 14% 8 010 07 05 258 495 190 PHOENIX CAN 210 205 210 +20 2 018 117

Zh 10% MDSHEALTHB $15 144 144 4e 7 013 08 155 96 Sts 265 PINNACLE RES 200 265 280 +5 87
VJ 10'c 7's MELCOR DEV $9 6 8 tec 010 11 550 16 125 60 PIONEERLIFE 718 73 78 #H 3 —015

Va 7 MEMOTECDATA $M: Pa Pa 4 8 028 38 011 670 8 1 PIONEER MWT 1 0 0 14
218 115 16G TECH 188 165 185 +10 10 020 275 145 MERIDIAN TEC 170 150 470 +5 3 005 29 026 65 40 3 PIONEER MTLS 12 11 12 77 -3.79
19, 7 « AF BIOCHEM $13 11 13 l'a 49 009 1444 1519 10% METALL MIN $12 nu 12 ste 114 040 300 81 50  PLACERESA 50 50 50 , 3 003 167

1477 170 BM $142 135 142 «6% 16 484; 40 40513 116 205 400 METALORE RES $7 Ga 7 +1 2 25 154 PLACER DOME $167a 154 167 -'4 1376 030 18 100 165
0 1% ICAN MNRLS 27 18 2 4 n —001 200 2344 MFG LIFE PRA $280 2 245 ta 211 181 74 195 85 PLATINOVAR 167 110 118 49 483 -0.02

25e 19  ICGUTIL 785 Pa AN Wa Ne 10 19 86 205 15'7 MICC IN 8625 $170 1T Ta Ch 2 218 125 330 100 PLEXUS RES 145 135 140 10 -0.09
3Me 253 MASCOLID 8270 20 Pe -'a 305 128 46 297 93 6h 200 MIDLND WALWN 250 240 245 % -8 19 13 #3 POCOPPR-D $107 1060 10% 2 135 126

325 285  IMASCOB%PR 207 287 287 2 029 102 ji 250 80 MINERA RAYRO 95 81 88 -4 37 018 49 8s 54 POCO PETROL $Pa Ta Th 55 013 577
28 0 MASCOT £4: 260 200 4 2 184 76 90 25 MINEREX RES & 0 & -5 2 016 25 63 3 POLYSTEEL 4 4 4 16
6 53. IMPOR A $58 Sf. SO «+ 183 180 31 349 166 355 53 MINVEN GOLD 77 70 74 +44 % 001 740 16% 13 POTASH SASK $16% 154 15% Se 107 072 46 095 166
65+ 53'¢ IMPOR B 5560 567 562 d'u : 272 208 15 10 MIRTRONIC PR 1 10 1-5 7 164 14 POWER CORP $16'2 16% 16% -'n 489 070 43 212 77
175 100 IMPERIAL MT 130 130 130 20 001 1300 | 65 15 MIRTRONICS 15 45 45 6 005 30 21% 16,4 POWER FINCL $18'2 18% 18% Ve 10 070 38 242 75
® X's NCOLTD $30"; 290 Pa su BOT 100338 4943 53 187 ¥10's MITEL $2.00 $12'e 10% 114 2e 10 200 174 247 204 POWER FN PRA $2222% 2% pu 1 247 111
A 191 INCO 7 85% $22 2175 2 1 19 89 283 V105 MITEL CORP 119 103 104 -14 H -005 17 8% PRAIRIE OIL SO 9% Da 1 050 185
Ps .10$ INNOPAC INC 130 105 130 13 091 : 18 v9 MOFFAT COMM sg. 9 9 Jen 025 360 380 250 PACSION DRLL 365 350 350 1
a 9 INTLARDERM 20 15 5 3 1° -0 01 j 4 28': MOLSON CO A S340: 3364 345 au 174 100 29 364 95 355 235 PRECAMBRN SH 245 240 245 +5 7 008 306
Da 440 INT MUREX TC “0 40 40 -5 : ; 2934 297 MOLSONCOB $34 33% 344 eh 36 100 29 310 110 410 150  PREMDORINC 190 165 175 +25 € -0.11

Lu a NT PET ND? 6 55 60 14 33 375 265 MONENCO 30 30 320 -5 6 017 6's V5  PRENOR FINCL $e 5 5 ds 1 020 40 128$ 33
Lu SINT PLATINUM 10 8 8 3 48 020 8% 25  MCNETA PORCU 34 28 28 +4 1 009 31 P+ 350 PRIMEX FOR 370 370 370 8 008 22 030 123

* 70 INT VERIF 5% 385 345 34 2S 7 030 87 3584 24's MOORE CORP 82574 25% 2594 a 451 004$ 42 174% 127 54 V275  PRINCTN MNG 300 275 275 7-25 3 209 13
51 % NT VERIFACT 0 34 4% 5 32 003 113 Ta 300 MORGAN HYDRO 86 Pu Se Fy 208 023 234 52 #5 PRONTO EXPL 16 15 15 -2 11 -0.02

106 s2 INTENSITY RS s 0 Ww 17 00t 800 52 25 MORRISON MNL 40 4 4 +10 1 003 133 160 #1 PROVIGOINC $10%% 10% 10% +h 153 024 23 -074
3 5  INTERCABLE 6 6 6 1 -056 13 8's MORRISON PET $10% 10% 100 +2 SA 067 160 1 1 PURE GOLD RS 3 2 2 1 88 -0.62
Ve 245 INTER-C PROD 20 775 275 -15 29 13 3  MOSS-POWER 8 8 6 ol 67 12s &« PWACORP Sa Te Th Ne 161 -1.37
x 14 NTERCTYC $15% 150 1% 00 2 200 130 Be 67 MPGINVCORP Spa 7 7 "3 2 0% 56 04 152 280 190 PWA2 4375 $19 196 10 a  < 244 128

24 10's INTERAINEO $14 12 14 Wy 8 101 139 490 130 MRJAXFASH 155 140 155 +20 15 010 65 002
T1. 14 INTERACIN RS s 2% æ + ! 002 214 18 MTLTRUST PR $1870 1866 194 se 3 200 107 Q/R
501 42: INTERHOME 6e 46 462 se 44200 43 341 136 14's Be MULTIBANC NT $13 12 194 1 27
Ge 350 INTERMETCO 30 360 360 10 y» 020 58 0 18 16's MULTIBANCPR $17 17 7 4 163 96 144 6% QUADRA LOGIC $0 Ea Ta 4h 130 -0.77

x5 95 INILCOLIN 185 170 165 +5 7 028 66 18e 7  MUNFINCL $e Ta Te du * 055 75 075 97 370 5  QUARTEX CORP 85 85 85 +10 1 139 06
110 7 NTLCONTRA 15/15 35 2 ~0 0% 10'e + MUNFINCL $1 $f 7 Ta 2 6 19% 133 70 10 OQUARTZMOUNT 16 13 14 -1 32 -0.05
400 180 NTL EQUITY 197 195 197 2 38 020 102 051 164 V490 MUN FINCL À $6 40 6 Pde 19 06 100 082 73 155 35 QUE STURGEON 50 45 45 + 3 -0.21
Po 5. INTLFOR À Whe Sa Fe eu 15 029 51 013 433 20 3  MURGOLD RES 5 3 4 683 -001 14's # OQUEBECORB $14 1Fa 14 S04 024 17 079 177

205 35 NTL MAHGN B 8 5% 8 -2 2 -001 m5 2  MUSCOCHOEXP 9 7 7 + 18 -124 63 10  QUEENSTAKER 14 1 14 15 0.05 357 -0.58
27 8 INTL MOVE G ao 126 130 -10 " & 10 MVPCAPTAL ” 0." 124 —29 218 77 QUEENSTNMNG 144 110 140 +5 334 -0.01
% 10  INTL OILTEX 1444 14 7 ? 001 140 2 11 NAHANNI MNS 17 5 15 + 5 001 315 225 RAM PETE 250 240 250 10 108 23
00 160 INTL PETROL 25 204 25 68 020 11% 7 NATIONAL BNK $8 Ta 8 Hite 750 080 90 112 79 9'« 7's RANCHMNS RES “ Ta Th 8 023 31 027 278
235 70 INTL POTIER 150 130 140 + 4 015 107 02 234 18 NATL BNK SR? $200 20% 200 Zu 1 257 12S 27 V2RANCHMNS 245 824 22 24 3 245 102
100 30 NTL PURSUIT $50 % 10 35 005 224 154 NATL BNK SR8 $18: 1779 18'¢ de 1 200 110 Ps 6 RANGER OIL $7 Ta Ja 732 006410 035% 178
258 S INTL RETAIL $3 4s s 51 034 25'« 19'« NATL BNK SR9 83e 23 2P¢ 74 10 238 102 26/2 284 RANGER 0.25% $25h 254 254 ! 231$ 091
Ba RS NIL SEMITE 370 35 3% 10 23 105 35 3 10 NATL PETE 16 34 14 -1 5 1 Ta RAYROCK YELL Se Ta 8 M 34 052 154
10 6  INTRAWST DEV 801 Ps Pi 0e 4 008 10 069 121 6s 360 NATL SEAN-V 440 425 440 +40 5 079 320 75 REAGOLDCP % 7% 80 -20 17 -0.09
2 2 NTROUESTRS 7” 003 3 9 i Ta 400 NATL SEA PRO sa 5e Su 4 -137 8 251 REDFERN RES 200 272 270 16 34

275 210  INVENTRONKS 20 220 20 ! 0st 43 282 19 NATL TRUSTCO $21 20 21 ol a 25 083 42 211 100 300 135  REDSTONE RES 180 155 180 +20 15 -0.10
2 9'« INVERN 875 812 11 42/00 2° 131 109 SR 3 NELSON VEND s # 9 4 018 32'« 1% REEDSTENHSE $2@4 24h 24h —1'2 1 117 48 119 206
Pa US INVERNESS PT ®e 8 Ps SD 022 290 125 15  NEVADAGLDR 5 2 3 3 -108$ 775 105 REGIONALRES 135 130 130 -10 2

7} 21 INVESTORSGR 86 790 250 - + 4 080 31 202 128 31 13  NEWGOLDENS 18 16 18 1 16%  1V% REITMANS À $13% 13 13 Mh 12 052 40 128 102
10 13'« IPSCO INC sie 18 19 3 10 048 27 080 37% 270 NEW JORDAN A 2 270 0-5 14 170 10'2 REITMANS LTD $13 124 124 1 052 42 -028
61 v405 IRWIN TOY V 40 05 40 + * 020 43 020 235 19 10  NEWKELORE ou H 1" -001 2 20 RENABI GOLD 2 4% à 27 004 148
4 8G TEC SP Nn Fe) 8 58 20 NEW PROV DEV 35 ss 3 10 006 58 2890 #34 RENAIS ENRGY $14 13% 13% 613 040 344
1@. 14  ISLANOTEL 815 18. 15 3 100 72 177 85 |! 120 45 NEWALTACORP 50 4 5 + 1% 017 280 1 RENTOWN ENT 7 1 1 102 -2.06
18. to NACOS200 SP. 100s 105 9 200 100 | 18's 385  NEWBRDGE NTW 870 475 Pa st'u 204 026 Pa 480 REPAPEN INC SS'h Su Ss d'u 87 075 72

we 170 NACOR 2S ss 1m 15 ! 1 225 173 ! 335 4 NEWHAWKGOLD 70 6 6 -5 23 45 200 RESOURCECAN 200 200 200 1 0.01
T's 12 NACOS240 $100 10 18. +" 1280 32 191% 14'y NEWTELENTRP $17 474 47e 16 136 78 134 130 Se 325 REVNPROPRTY 375 365 370 11 005 740
25 16% NACO 82 $0 20 We 19'y 1 2% 128 3 24"« NEWTEL 7 80 ss 3 > 110 187 70 300 6 RFC RES ANCE © 60 8 - 29
s 0B NAOMI 25 202 00 280 70 1 443 457 @s 325 NADCAPA 30 30 30 -10 1 -278 60 25 RIMOL CLA so 50 50 4 —0.20
115 Ge NACOINCA M's Eu Fr te 25 064 104 047 130 Fed 4 NRDEXR CO $ 5 5 15 2 254 RIO ALGM PRC Leu 6 3 1 213 8
1? Fa NVACOINCD Mn Fr Fr 25 033 82 047 139 19% 17'« NALD TEL 885 $18 We We Ze 1 ATT 99 27h 316 RIO ALGOM $10 18 47 4 2 20 105 61 231 75
Me AN NACOSERS $19'¢ 18 40e et 8 256 133 20h 1014 NAOTA 975 $19 10h 19» -1 * 19 100 80 12 RIOALTO EXP 8 3 % 13 -003
7 10 NACO2ND &2 $1000 10°> $0'» 2 200 190 155 V30 NHINELSN PR 4 » S -N 2 029 871 8 v1 ROCKFORD MIN 1 1 1 2 19 —0.02    
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| 52 sem. Vol. Div. Rend.Bén/ courw 52. . sem. vol cour 52 sem Vol Oty Rend Ban, cowry
| tout Bas Compagnie Haut Bas CIOL Var 000 ($) (%) wih Haut Bes Compagnie Haut Bes GO Var 000 (%)Frotth oa , Haut Bas Compagree Haut Bas OB Var 000 (8) (viv. dn

Ce Su ROGERSCMMB 87% @ 7° on on -118 17e JT « GUMMIT RSRCE $f Te Te -+ 10 013 554
i ; ve ; + +50 2601 29« SUNCOR PR A 8204 26 2 sa 1 402 BO ON U/V

ui ot a1108 8° 7 00 ms “0 300 SYNERGIS A 30 350 30 -10 1 035 100
15 12« ROTHMAN 6625 $14 184 13 * 18 ns +9 116 45 SYNEX INTL 7x0 70 T0 3 002 2c M4 WSCA? Léo 200 240 + 228 8%
or Rolie hh, ou 2 280 05 245 58 2“ 5  TAPCAPL A 7 7 IT 08 a 10  @ (USTAPNI ©  “ s; %
180 6 ROUVNMNS&RS 63 68 6 2 ? IE 4 | 90 5 TARRAGONOAG 58 50 5 2285 008 193 WS 20 USTAAIRO 0 300 38 10 27° cr ne
en RO ROAD us 8 88 dos 13 22 5  TAURUSFTA « 6 6 2 3 308 fr 6 UWTRAMAR My Po Fy oa 18 0% 28 0% M!
ay VBE 2 44 2 120 Ga 180 TBM NT CORP We 5 Fa Se 725 191 WP UN CON SHAN sie 18, 18, * 1œ 60 09: ‘Ntmu Bu MEE Bb 204 264 da 75 28 91 294 24 TEMNT PFD QP. 7 Wa Ve 12 29 89 , M7 85 UNCON MDI ss 6 » 00:

Pet es NOYAL bh $6% 18 194 25 & in 89 1774 75 TCANPIOCR 16 10 0 -7 49 4 254 UNCORPLID KP MP276 ea 2 IH 02 AN 002
hn iP ROYALBKCDA $24 234 24 on 87 @ 300 TCG INTL NC 390 35$ 390 2 010 26 021 108 | 25 Wh UNKENOMIL s 8 88 15 nr ce
= 6 ROYAL GD ENT ? 7" ; +s 1362 116 48 300 80 2% 19TECK CORP A $200 10Wa a 6 020 10 105 180 | 3 § UN REEF PETE 100 40 et 3
lisa 6 ROYAL LEPAGE Te eu Te ! 04 282 194 TECK CORP B $20 1. 00 4 S61 020 10 112 180 We #3 UNICAWSEC A wy Cu #5 * em 15 09 we:Je § ROW LEPAGE qu gere + 3 070 97 28 137 1 3 JECEYNNOVOT s s s 7 A on We 8 UNICANSECB € ® +4 1 O1 16 08 8

; 1 ‘ -COMM + -01 170 Po UNICORP1 17 We He Te N97 404Doman Emm ly Ed opp 1 we a Fame bin oot Ce, ! - © 400 V80 UNICAPCDAA 5 s% 6 ; eo
an 1 VRSPR san a 22 7 13% 11" TELUS CORP $13e 18 130 a 471 086 67 j 4t0 190 UNIGEECO W 25 260 248 .10 © qu n° 030 0":
D 17 RYLTRSERG AA ne 100 111 104 84 TEMBEC INC A sde da Mu Ce + 108 M6 20 154 UNION CARSID 86 1P0 16 te 4 0% 16 00 ‘4:
2 a" RYLTR SERM HH 18% 5 Le 9 244 131 10 1  TERRATECH RS 3 3 8 4 ' -040 . 138» 11% UMIONENERGY 8125 Su 1X0 o's 133 080 41 008 139

26s 19% RYLTRSERQ S2420% 23% Vu 17 225 97 Yo 3 TEENEL Je SR 4 ow BY vire EAU Een 8 AYLTRUSTCO pu ping i 97 46's 386 THDCDNGI so x © 3 205 51 257 156 | Uw M UNIONGPRB so 0 »% * 500 100
h ’ a —'a 1324 074 83 159 56 17 12% THOMSON CORP  $1@ 168'« 18% os 651 045834 0734 107 | 25 284 UNIONG B68 Les 204 284 ou 76 246 0?

S/T bn > DETEEOURS x 5 5 os a 35 i = a UNIT DOM IND $B Pv Pa Ce 7 0208 24 0364 230
- 2 + #5  UNITDOM 65 $16 18 15 1 47 238 150

100 35 TIMMINS NICK 5 #8 72% j F1 10 U ' \
Me Pr SAMMANUTEC $11 11% 11% 4% 1 048 42 130 88 22 5 TIVERTON PET nu u 3 3 001 one we vu . ki 3 ® % sas
60 75 SAMOTHCAP 125 125 15 + J 011 114 400 190 TNT FINC CAP 210 210 M0 -5 1 | 167 M0 UTDNARES 0 0 0 7 nn
18's AW SASK 086 CP S11 1060 1170 J 704 012 990 Mn 9'« TNTFINC EQT $100 10'3 10% & 00 92 ; @.  5'9 UTD WESTBRNE va ren 1 0M 3% 08% #0
60 16 SASK TRUST 24 22 24 2 9 -0.50 25 195 TOMBILLB W 20 240 * 08 50 04% 67 We 300 VALUE NVEST 370 MY ss WS 3$ 011 31 04 ‘6
18' A1» SASKO&GSERI  $11% 11% 11h a 18 20%» 18's TOR 35 TIPS $100 177s 1 40350 061 33 2 016. VARY $130 $19 1. 18 21. 23 130404
33 24 SCEPTREINA S28e 27h 28% PL 3 188 67 195 145 95% 81La TOR-DATPR $84 m' BM Mm 1 996 19 405 190 VARITY CORP 235 202 20 W220 682 03; +2
40 320 SCEPTRE RES 365 350 355 + 67% 059 60 19 14% TORDOMBANK $18% 17% 184 eh 2183 078 42 180 101 sa | VARITYCPWT 2,1 27 A 8
175 66  SCEPTRE WT 5 0 0 + 2% 25 21 TORDOMSRD  $21'a 21% 2's te 2 251 M1$ 170 50 VENTECHHLIH 55 S588 8 1 0
16 12  SCEPTRE 7% $13% 134 194 2 475 127 25% 22  TOR-DOMSRAF $240 230 260 de 37 225 01 250 170  VENTRAG PRY 215 210 215 3
17% 14h SCEPTRE85% $15 15 15 1 170 113 24 194 TOR-DOM 1835  $27'¢ 21% 2 3 184 83 0 36 VENTRAGRP 5 7 ? : 004 386
230 15« SCHNEIDER À $15% 19% 194 1 044 28 251 63 172 9 TOROMONTIND  $10% 10'« 10% —e 7 OM 42 116 89 54 25  VGM CAPITAL 30 0 2% * 009 1: 160

112 21 SCINTILOREE % 310 32 3 13 26's 18h TORONTO SUN $18 16» 164 « 020 12-054 Q5 250 VICEROYHMA 275 288 200 5 : 00 7? 0% 8"
420 160  SCINTREXLTD 315 210 280 +55 207 010 38 -137 31% 20 TORSTARCLB $264 235 20% Su 43 084 34 18% 132 6 355 VICEROYRES 00 30 40 85 004
17 13 SCOTTHSPC $15 184 184 Ja 54 02 18 086 172 280 100 TOTALENRGLD 125 121 125 +4 3 -184 1@e  Ÿ> VIDEOTRON 8136 115 AF. 015 47 011 09 028 43
16% 12 SCOTTHSPILY  314'h 12 14% 110 026 18 094 150 50 3 TOTALP288 $30 37 38 oy 8 288 76 6'¢ 400 VITRAN CORP “ P. 260 005 08 045 155
19% 15% SCOTT PAPER $17 167% 17 4 03 21 123 138 39 21h TOTAL PETE $23 Ae 28 #2 13 0803 41 -1333 70 8 VOYAGER E WT 10 1 10 15
31 22 SCURRY-RAIN S23% 284 29h sh 1 050 24 149 157 165 30 TR RAMPART 60 60 60 -18 4 024 25 Ta 162 VOYAGER ENG B80 QS 40 10 274 oo
20 6 SEABRGHT EXP noun on 33 057 18 104 TR-CDAPNEW $17 165 184 —e 1187 072 43 We 7 VS SERVICES We Po We 0e 9 027 25 106
104 wn SEACRAMLTD sou og ote +17 241 200t 23 737$ 118 4Fa  47n TR-CDA P PRI US, 4. i, * 380 78 130 00 VSM EXPLORAT ®t 91 a 4
12% ’ ) —h 786 024 24 083 159 35 284 TR-CDAP 280 $33 3 3 -2a * 280 00
TV250 SECURHME8% 350 250 310 — 68 074 237 So 25 TR-DOMINION 30 0 30 5 -022
1 we SEELMTGE Sn by Si5 095181 097 54 30 10 TRADER RSRCE 28 19 AU #2 ss 017 W/x -
oh u Mh Ye 4 133 86 41 33 TRADERSI5% $33 33 9 * 375414 . ; .
a 8 SAWCMLER $0 9% 100 ge SE 010 10 00 28 180 12% TRANSMINP Sin 12% 124 —'c 4 080 63 128 100 AAraiSE HN AS

n° 18% 26  —a 2 027 10 181 144 9 2 TRANSPAC RES 4 3 3 +1 18 x \ . HE - 0
ie 7 SHAWINDOLS £6 294 25 7h 1 024 08 TE 4 85 35 TREMINCORES 37 3 35 + 7 003 17 EE A0 #8 8 18 00 12 06

h 34h a 3@/ 37h +h 54 090 24 178 211 6» 420 TRILINK CLA 475 465 #5 5 6 024 194 : ‘
"Su SHRRTIG SU Si 6 90 013 22 00 19 & TROELENTRP  $8'¢ 8a 8% Jy 10 080 94 103 83 ga WE WESTQUEMNS somo on te
10% 0 420 +45 91 -1.13 137 65 TRALOGY RES 0 8 ¥ 3 nu 003 : ’ '

150 36  SIKAMANGLD 6 42 484 10 2 033 19:« 11 TRLONFA $1Me 11% Ze 125 090 79 212 54 be "e ma - oe vs ‘ 1a
17 225  SILCORP'A' 250 250 250 6 -273 25% 174 TRLONF PRA SO 18% 10% a 5 247 129 274 IP. WESTCOASTEN 8202 20 20. + 205 080 40 133 ‘et
12° 7 SIMCOE ERIE qu 7 7 51 018 26 -0.06 234 16% TRUONFPRI  $1B% 17% 18% Ss 7 200 109 My D WESICSTIE8 SSL 2%. 2%. ee + ver sv
7 # SINDOR RS WT 111 210 450 210 TRILONPUTW 335 315 320 -20 217 30 28. WESTOST 825 Qn. x. 54 Cu coe 1

40 25 SKYLINE GOLD 3 2 a2 2% Fa 6 TRIMACLID Sen 1 155 020 31 022 290 | 450 7% WESTADMM 0 6 1% + + ‘
Ta 385 SLATER IND A 30 390 390 -10 4 147 27 25% 21 TRMACO.12% $25 24 25 et 2 228 01 19 5 WESTFORT PET 5 8 8 1 0 ) oy
6% 380 SLATER IND B 390 390 390 -10 3 155 25 11 S's TRIMEL CORP $5Re 022 244 | 0 3 WESTLEY NS 8 03 43 2 2 0%
167 16 SLATER7.5% $16 16 16 * 150 94 335 170 TRIMINRES 190 18 15 3 2 -035 | 010 Pa WESTMINAPA $e Me 8. by 20 71300
17 440  SLOCAN FOR 445 440 440 —0 11 018 41 123 36 50 420  TRINITY RESC 30 20 % 1 010 30 Fa 155 WESTMIN RES 190 155 190 30 8 020 105 où
14% Fa SNC GROUP A $13 13% 13% oN 10 036 27 269 50 200 125 TRIPLECREL 135 135 135 +5 : 005 270 251 Zn WESTONGPRA 86. 26. 26 “104 78
5% 325 SNTLTD CAP 415 380 415 +25 113 10 9" TRITONC 10% Wa Fa Va : 100 101 Cu SP. WESTONGEORG $41 405 41 ov 44 070 17 300 14°
1% 9 SNTLTD EOF 810% Vu 10% + 42 100 95 18: D TRITONC120 $9 0 Vu eu 120132 82 V2 WESTON 6% nnn et 1 am à TO 7
Ta 200 SOCANAVA 370 315 370 +55 19 035 95 —20 16 10 TRITONC 0625 $1Me A de 2 185157 29« 18 WHARFRESPR  $10'4 1684 IF. 4 175 96
Sa 200 SOFTKEYSFTW 300 280 295 — 99 037 80 245 100 TRITON CDA 110 100 100 -12 16 008 125 Ta 5 WMARFRESRCE  $8%« 5» 83 uJ 0254 180

50 10 SOGEPETLTD 20 13 13 +4 6 23 1 TRITON IND 14 14 34 A 1 -018 194 100 WICWESTANE $124 12 12. <0 23 050 41 061 18u
153 15 SONORA GOLD 20 20 20 -10 1 032 2% 10 TREECCPA $129 1h 125 Hy 355 036 20 002 6187 350 170 WEANOURRES 25 208 2 € on
28 V16' SOUTHAM INC S17% 164 17 472 080 47 099 172 26 11's TREZECCPB $1312% 13% su 79 038 27 070 189 75 30 WN-ELDRICH % 8 3% 4 1
45 3  SOUTHERNR RS 5 3 3 -2 27 ~0.19 10% @h TAZECSR3 $8 Ba Fa a * 0889 103 109 15 WINDARRA MIN 2 21 21 3 8

W12% Th SPAR AEROSP $12% 11% 1% Sa 142 012 10 -023 23 16 TRECSA4 S17h 17 17h eh 4 244 139 Me 9'« WNPAXLID $97 9e Fr oe 2 020 21 105 vo
200 33 ST ANDREWG 60 5 55 +4 9 -0.41 21% 13 TRUECSRE S16 15% 15% Du 5 206 135 230 115$ WOODWARDS A 155 140 155 420 so 020 120 157
325 2 ST CLAIR PAW 15 125 125 +5 13 20.27 1 A TRNSALTA UTL a 12% 122% Jn 571 008 77 035 364 350 20  WSTN CORP 00 300 300 4 ou 3
195 68 ST GENEVIEVE 5 68 72 -3 108 0.15 A 38s TRNSALTA 4% 7 u & * 400 BS WSTN .
195 11 STLAWCEMA  $12% 11a 12% +% 16 076 63 114 108 53 48 TRWSALTA 5% $49 4H HH +1 * 500 102 ne Rb X-CAL Renee ie Le we ; o 007 1000
%5 90  STARREXMNG 2 92 0 2 017 54 2€ 23 TRNSALTAT2 $285 24 24 Od 214 180 75 271 42 XERQX COAB Ou a CIN es owe vi
21 9's STELCOINC A $10 9% 10 Sh 162 050 50 -1.69 95 76 TANSALTAT% $76% 76e 760 au * 700 92
21% HA STELCO 194 $12% 10 10h -15h 64 194 178 25h 24 TRNSALTA84O $25 24% 25 -h 1 210 B4 Y/Z

105 J 20 STEWART LAKE 45 28 40 +9 27 20 245 TANSALTA 9% sn BY 25 1 225 89 A _

2Fu 4131 STNDRDTRUST 180 131 160 -15 30 6.05 le 16% TRUSTCO G PR 18 18 18 “ 247 437
65 20 STONEBRIOGE 25 25 25 5 —88 120 60 TSCSHANNOCK 75 75 75 1 LEA Wom ‘
240 85 STRATEFRDSW 115 100 115 +10 29 1701478 013 88 5h 335 TUCKAHOEFA 370 350 350 -20 D 012 $4 026 135 va OÙ OISTESANS 8 A TE
Jh Pa STRATHFIELD $5 Ph Fa eh 038 148 8 20 TUDOR CORP n » 2 91 004 175 -007 J ERE

12 8  STRATHFLD PR s 8 8 4 070 87 8.375 TVX GOLD INC 465 375 410 -—45 52 005 12 008 513  
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CAISSES COMMUNES RENDEMENT'"® DES TITRES OBLIGATAIRES
Valeur unitaire SELON DIFFÉRENTES ÉCHÉANCES

COTES MENSUELLES 31-12-90 30-11-90 31-12-89 J a _ tandomens
BARREAU DU QUÉBEC Drscriptien ER Let] 2000 re ton | sn | ve | om
e Équilibré * 12,63 12,42 12,20 Obligations U.S : |

e Obligations * 10,95 10,66 10,00 9 ne | |

CORP. MAÎTRES-ÉLECTRICIENS ooareables du Canada | 652 7.04 | 727 | 152, 766 | 789 B18
(Fonds CORMEL) à che, 978 994 983 ' 990 979 9% 1006
e Équilibré * 12,29 12.08 1.95 Obl one négociables de l'Ontario po Pt EE
CORP. MAITRES-MECANICIENS 4 . i ! >rend. à l'échéance 10,03 10,24 1023 , 1045 1046 10.57 10.58
ENTUNSUTERIE (Fonds REMEC) 12.84 12.12 11.46 Obligations négociables du Québec | | | ,Ç
PROFESSIONNELS DU QUÉBEC rend, à l'échéance | 10.18 10,59 1063 1079, 1077 1097 11,13

ds de retrant Obligations mmunicipales du Québec | |
Fonds de retraite: rend. à l'échéance | 1020 1065 1075 | 1080 1090 4110 11.33. # - e Équilibré 127,30 125,39 120,38 Obligations corporatives de qualité AA | ‘

HA mga = © Actions 115,71 112,04 130,48 | I ; ;
LES dC rend. à l'échéance 1020 1040 1050 1065 1065 | 10.75 i 1080
} JFFARES © Obligations JE Joc AON Obligations négociables à tort escompte(2) | | TT Ty

- © Marché monétalre RL : rend, à l'échéance(3) | 1295 1285 | 1275 1270 1265 | na | no
4- 11-1-91 19-1-90 Obligations démunies Canada(4) | !

COTES HEBDOMADAIRES - 402181 nn rendà l'échéance | oss | 1019 | 1023 1030 | 1024 1020 - 1021
OIQ - FÉRIQUE Obligations démunies Québec | | |
> Marchémonétaire 215 25 Re rendement à l'échéance(4) | 1006 | 1069 | 1063 1075 | 1079 1100 | 1096
. Actions ns 2443 23.96 26.68 (1) L'acheteur d'obligations négociables doit connalve le rendement à l'échéance de l'obligation Cosice errant qu'il doit

° Équilibré 27,4 26,99 26.43 @ UrblaVovecarmgtevoi une gain négociable dont le coupon anvwwel dirérd eet senelbiement moxie Que
MEDECINS OMNIPRATICIENS les taux courants du marché. Le coupon annuel d'une obbgaton à for! sscompte se situe actuellement ente 4 % ot 65
DU QUEBEC (3) Le rendement à l'échéance calculé pour lee obligatone à fort escompte os! le rendement équivalen de Fobbgaton en termes

e Fonds Omnibus (réèr) 29,69 29,25 28,68 de certificat de dépôt H e'agit donc du rendement que devrait rapporter un certécat de dépôt de même échéance pour œ

e Fonds de placement * 18,24 17.99 17.47 corder un rendement aprèe impôt équivalent & celui dune obligation A fort secompte. Pour effectuer le calcul Nous avons

e Marché monétaire 12,30 12,28 11,17 supposéunad'impôt de 50 % et que le contribuable pourra utes: pleement son exemplon de 100 000 § 4 ve
surf le gain nc .

UNIONDESARTISTES 4) Une obligation démurve eet une obligaton doni les coupons et le réexsu de l'obligation som vendus séparément sur le base

° d alsur ertidrement escompiée.
du spectacle (réèr) | 20,90 20,65 20.36 (8) Lorendement. pour Tabane unan suppose le versement som-annuel des rtérête Sur ia base dun versement arvwel

UT — des intérêts, le rendement à l'éché alt sors élevé.
* Pourfins de comparaison, les revenus ont été ajoutés à la valeur unitaire. —_ ®ra.fore auxaet plus lov
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2 = = ss g= Ire: Le Groupe Jean Coutu connait une croissance de 30 % du bénéfice ;
:

de

D 2 u premier semestre 1990, le Groupe Jean Cou- gistré une hausse de 30 % du impôt et poste exceptionnel La croissance du bénéfice fice net du holding BCE de
5 ternuné le 30 novembre tu (Mi, A, 19,75 $) a enre- bénéfice d exploitation avant pour s'élever à 25,3 MS. net a été de 13,7 % alors (Mt, 40,13 $) accuse une lé- Té

. qu'il passait de 14,4 M$ ou gère baisse sur la base des mn

i Pp 0,55 $ par action à 16,3 M$ activités poursuivies en n

< 1242 TE ou 0,62 $ par action. 1990. Il a en effet retraité de !
É ) Nouveau ER OC sansfrais Les revenus ont cri de 4 %, de 1,2 milliard de dol- CI

a 19.8 %, de 138,6 M$ à lars ou 3,01 $ par action à Pi
4 e 166,1 M$, au deuxièmetri- 1,14 milliard ou 2,78 $ par lé

mestre et de 16,9 % au pre- action. |,
mier semestre, soit de Quant aux revenus, ils ont Te
262,6 M$ 307,2 M$. crû de 10,2 %, de 16,7 mil- qt

Ou

 

REER les CPG aux taux de
rendementles plus élevés
au Canada! Il suffit d'un

coup de fil chez
Placements Marathon!
Pourquoi vous limiter aux taux des CPG offerts par une seule banque

ou une seule société de fiducie?

Chez Placements Marathon. vous pouvez choisir pour votre REER parmi 12 CPG à rendementélevé
d'institutions reputees. Vous vous epargnez ainsi la pression des vendeurs et les innombrables coups de
telephone que vous devriez donner pour magasiner! En plus, vous pouvez détenir vos CPG dansnotre

nouveau REER CPG sans frais!

 

Obtenez des rendements
élevés tout en gardant
vos épargnes en sécurité.
Commeles CPG vousoffrent sécurité
et rendements élevés.ils
constituent le
placement idéal
dans un portefeuille
aux objectifs
conservateurs ou
dans un REER.

Magasinez au bout du fil
24 heures sur 24,

7 jours par semaine!
Nos representants accredites sont a
votre service 24 heures sur 24. Par
exemple. vous pouvez aisement
transferer vos CPG a l'echeance et
profiter des meilleurs taux en vigueur
en donnant un seul coup defil chez
Placements Marathon!

Le taux atteintatteintprésentement

J(I1/4%   
pu)unpre de
placement garanti de 1 an*  

 

  
* Ce tux en vigueur au 28 janvier 1991 peut changer

quotidiennement Linvestessement minimal dans un

REÉR est de 3000 $

* CHOIX DE 12 CPG * REFR CPG SANS FRAIS + TAUX D'INTÉRÊT ÉLEVÉS *
ER01(OI ONNTTDALTNV

Télephonez à votre bureau Placements Marathon, postez la carte-réponse
ci-jointe ou passez nous voir dès aujourd’hui!

 

 
PLACEMENTS
MARATHON
Serbiee de courtier execatant

I Oui

C Vous décidez.
| ÿ Nous exécutons.

Veuillez m'expédier sans délai votre documentation sur les placements

dans les REER chez Placements Marathon. J'aimerais en savoir plus long sur:

J Le REER sans frais en CPG _J] Votre pochette d'information sur les valeurs a revenu fixe

_J] Le REER autogéré

1 Aloe Ke to

MONTRÉAL
Adresse

= /4
Vie Proy Code post

1-800-361-8497
PLACEMENTS MARATHON Edibce Sun Lite 1155 rue Metcalte bureau 2160 Montreal (Quebec: H3B °X8

MONTREAL HALIFAX OTTAWA TORONTO HAMILTON LONDON WINNIPEG REGINA CALGARY VANCOUVER VICTORIA
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Au deuxième trimestre, la
performance de Jean Coutu a
été encore meilleure. Le bé-
néfice d'exploitation avant
impôt et le poste exception-
nel de 2,85 M$, a affiché
une progression de 35,8 %
pour atteindre 12,7 M$.
Quant au bénéfice net, il

est passé de 7,8 M$ ou
0,30 $ par action à 8,2 M$
ou 0,31 $ par action, pour
une amélioration de 4,4 %.
Au 30 novembre 1990, Jean
Coutu disposait d'un fonds
de roulement de 67,6 M$.

BCE : recul
de 4 % du
bénéfice en
1990

EVE êmes'il a franchi
le cap du milliard, le béné-

 

liards de dollars à 18,4 mil-
liards.
Au quatrième trimestre ce-

pendant, BCE a dégagé un
bénéfice supérieur de 14 % à
celui du trimestre correspon-
dant de 1989. Le bénéfice
net tiré des activités poursui-
vies s'est élevé à 345 M$ ou
1,05 $ par action en regard
de 305 M$ ou 0,96 $ par ac-
tion a parcille date en 1989.
Au dernier trimestre de

l’année, les revenus sont
passés de 4,6 milliards de
dollars à 4,8 milliards, pour
une croissance de 4,3 %.
En 1989, BCE avait encais-

sé une perte de 440) M$ ou
1,48 $ par action de 1'aban-
don des activités unmobiliè-
res. Cette perte avait entraîné
le bénéfice net à 761 M$ ou
2,43 $ par action.
Les résultats reflètent la

décision de BCE de concen-

 

LES DÉJEUNERS-CAUSERIES 1990-1991
de la Chambre de commerce
du Montréal métropolitain

Monsieur Paul Desmarais
Président du Conseil et chef de la direction

Power Corporation du Canada

 

Le mardi 12 février 1991 à midi

Le Reine Elizabeth

Allocution:

«Nos universités pourront-elles affronter
la concurrence?»

Prochaur déjeuner-causerie 19 février 1991

Monsieur Pierre-Marc Johnson
Avocat

Guy & Gilbert
Bonaventure Hilton International

Réservations: 288-9090
772, rue Sherbrooke Ouest
Montréal (Quebec) H3A 1G1
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trer ses efforts dans le déve-
loppement de ses entreprises
de télécommunications et
des changements qui en ont
résulté dans plusieurs de ses
investissements.
Au cours des 12 derniers

mois, BCE a réduit sa parti-
cipation dans TransCanada
PipeLines (TCPL) (Mil,
16,75 $) et dans Encor (Mtl,
1,66 $) alors que Northern
Telecom (Mtl, 30,75 $) a ac-
quis la totalité de STC Plc,

un fabricant britannique
d'équipements de télécom-
munications.
Le bénéfice consolidé de

BCE comprend un apport de
0,22 $ par action provenant
de TCPLet de 0,14 $ par ac-
tion, de Montréal Trustco.
Les résultats de BCE tien-

nent compte d'une provision
de 244 M$ ou 0,80 $ par ac-
tion à titre de prêts non rem-
boursés par Kinburn Corp.,
d'un gain de 120 M$ ou

TRESSFINANCIERS

0,39 $ par action résultant de
la moitié de son bloc d'ac-
tions dans TCPL et d’un
autre gain de 44 M$ ou
0,14 $ par action.

Tembec :
-72 %

H_ a papetière Tembec
(Mtl, A, 9.25 $) continue de

 

DECLARATIONS DE DIVIDENDES
 

o Amoco Corp. : div. trim. de 0,55 $ US par action payable le 10 mars aux actionnaires inscrits le 13 février.

¢ Consumers Gas : div. trim. de 0,47 $ par action payable le 1“ avril aux actionnaires inscrits le 7 mars.

e Domaun Industries : div. trim. de 0,075 $ par action payable le 15 mars aux actionnaires inscrits le 15 février.

e Hayes-Dana : div. trim. de 0,14 $ par action payable le 28 mars aux actionnaires inscrits le 1" mars.

e Jean Coutu : div. trim. de 0,05 $ par action payable le 21 février aux actionnaires inscrits le 7 février.
e Malette : div. trim. de 0,30 $ par action payable le 8 février aux actionnaires inscrits le 24 janvier.
e Royai Trustco : div. trim. de 0,185 $ payable le 14 février aux actionnaires inscrits le 21 janvier.
e Union Carbide : div. trim de 0,075 $ par action payable le 1“ mars aux actionnaires inscrits le 8 févner.
e Vidéotron : div. trim. de 0,03 $ par action payable le 21 mars aux actionnaires insents le 1” mars.

 

 

ASSEMBLÉES DES ACTIONNAIRES
   

 

Ressources

Val d’Or

1‘ février 1991, 11 h
Place Concorde, Val-d'Or

Fonds de
Solidarité

9 février 1991, 13 h 30
Hétel Delta, Mtl

Groupe Kaufel

14 février 1991, 9 h 30 

 

Le Fonds mondial vert Dynamique investit

dans les compagnies dont les biens et services

contribuent à assainir l'environnement. Voilà le
… Intelligent et dynamique!

Remplissez le coupon ci-dessous ou appelez-

nous, vous verrez! Vous profiterez de l'avenir

en investissant dans l'environnement.

placementde l'avenir.

 

Hôtel Mil Aéroport Hilton,
Dorval

Plastibec

14 février 1991, 14 h
Hôtel des Gouverneurs,
Laval

Coopérative
Fédérée de
Québec

21 février 1991, 9 h

 

OUI, j'aimerais profiter de mon environnement
tout en le dynamisant. SVP, faites-moi parvenir
plus de renseignements sur ie Fonds mondial
vert Dynamique.

Adresse:

Telephone (Bur.) ©

omy:2

__ Code Postal:

Les investisseurs achetant des parts sans frais d'ate quasitrons

devront acquatte. au moment de la vente, des frais de 485 regress

sre wis à compter de l'anneed'achat Les offres ne vent fattes
que par vote de prospectus

DYNAMIC FUND MANAGEMENT LTD.. 6 ADELAIDE STREET EAST. TORONTO, ONTARIO M5C 1H6

 

FONDS MONDIAL
VERT

 

Hotel Reine-Elizabeth, Mil

Bois Franc Royal

28 février 1991, 14 b
Hostellerie Rive Gauche,
Beloeil

Groupe
Transcontinental
GTC

7 mars 1991, 16 h
Hétel Ritz Carlton, Mtl
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souffrir du marasme qui sé-
vit dans le secteur forestier
au premier (imestre.
Son bénéfice a dégringolé

de 72 %, de 6,1 M$ ou
0,39 $ par action à 1,7 M$
ou 0,10 $ par action.

à la hausse, totalisant
01,2 M$ en regard de
$7,8 M$ à pareille date en
1989. L'exploitation a en
traîné des fonds de 7,7 M$
ou 0,44 $ par action par rap-
port à 12 M$ ou 0,77 $ par

 

  
La vente des produits de la

pâte demeure rentable, parti
culièrement en ce qui con.
ceme la phic de bisulphite
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Néanmoins, les ventes sont action. AUCHAMP

RÉSULTATS FINANCIERS

Nombre de compagnies cette semaine 19 Béndlices en hausse 8 en baisse 11

Bénéfices avant postes extraordinaires | Revenus
Lo 000 $ paraction | bruts (000 $) Période

i ws | ran lus | lan lus Fan | terminée

Compagnie | récent | dernier | récent { dernier | récent dernier; mous le

AGF Management 5239 449 066 056 37908  29247'12m |30-11-00
Astral 5338 , 6530 0,63 0,84 222319 210371, 9m 03-11-90

1110 1863 1 013 0,23 74 264 75998 Im 03-11-90
BCE 1147 M i 201 M 350 : 391 18373 M 16681 M;12 m| 31-12-20

: 345 000 ‘305 000 1,05 : 096 4875000 4638000 3m 31-12-90

Cancom | 1677 : 1702 0.16 0,17 10 259 9906 3m| 30-11-90

CGI (Groupe) 183 179 , 0,03 , 0.03 : 15 897 14082 3m| 31-12-90

Corby Distilleries 17534 ' 13752 ° 252: 198 84 186 94 220! 9 m| 30-11-90

Curtagh Resources 32014 60 690 112° 2,43 234 769 227 225 :12 m 31-12-80

Hayes-Dana 15 300 ' 20 700 1,01 1,31 438 500 494 80012 m| 31-12-90
1970 4701 013 0,31 82693 107249’ 3m 31-12-90

Jean Coutu 16 354 14387 0,62 0,55 307 200 262600: 6m [30-11-90
8220 7870, 031 030, 166100 138 600 3m 30-11-90

MontréalTrust_ | 64760 | 71224 | 150 ; 169 1577 248} 1 391 713!jr2 m | 31-12-00
Northern Telecom’ "436.000 [354000 © 180 147 776770000" 611000012 m 31-12-90

i 182 000 {163 000 0.75 | 0,67 | 1 880 000; 1 790 000 3m 31-12-90
Peerless (Tapis) 8 2 2 989 0,94 035 | 390 512| 326 589| 9m

|

30-11-90
3 9) 1 031 045) 012) 121292 134 986| 3m 31-11-90

Plastibec 418 575 | 0,03 | 0,05 30 300 23700 6m 30-09-90
Reynolds (Cie de métaux) 296 600 [532700 | 501 906 6075700! 6211 10012 m 31-12-90

Shell Canada 312000 212000 | 2,78 | 1,89 5 508 000 | 4 917 000112 m 31-12-90
_146 000| 34000 | 1,30; 0,30 1627 000; 1299 000} 3m 31-12-00

Tembec— 1749 6067 0,10 0,39 175 57 819] 3m| 31-12-90
TransCanada PipeLines 189 500 |164 900 1,23 1,09 3 000 000, 3 100 000 112 m. 31-12-90

43 200 47 300 031; 031 800 000! 800 000) 3m 31-12-90
Val Royal 2314, 2230 j 050 | 048 149 2231 149 147 {12 m.| 31-10-90
Vidéotron 2500 | 5900, (001), 014 123120] 98512 3m 30-11-90
1 endoliars US n.d. non disporvbie 5.0. sane obyet - or

Tabisau: LES AFFAIRES 
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a formation de base |
de vos ressources humaines
La Table régionale d'alphabétisation de Montréal-Lavalen collaboration avec:

(SNeFTQ oe CEQ (SD. o(PQe(SEe(SIM*RGPAQ «CCCI

vousinvite gratuitement aux conférences du:

© 0000 000000005000 00 0000 0 0 00

Conférencier invité:
M. André Boileau
Comité exécutif dela ville de Laval
Lieu: Sheraton Laval Salon desPrairies

Conférencière invitée:
Mme Nycol Pageau-Goyette
Présidente de la Chambre de Commerce du Montréal Métropolitain
Lieu: Holiday Inn € Aéroport e Salon Perle

Conférencière invitée:
AME): Mme Léo Cousineau

Présidente du comité exécutif © Ville de Montréal
Lieu: Hotel Méridien € Salon Alfred Rouleau A

WI
Année Internationale

de l'alphabétisation

110 © 00 000006000 060600 0000600600 00 00

Pour inscription:

(514) 443-2321  
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Nouveau
service
d'impôt pour
Informatrix
2000

B nformatrix 2000 (Mil,
2,55 $) ouvre un nouveau
point de service portant la
dénomination sociale Solu-
tion 2000 pour exécutifs et

cadres d'entreprise.
Idées Plus, une firme de

planification financière sise
rue Mansfield 3 Montréal,
exploitera cette dénomina-
tion.
À chaque année, les con-

tribuables doivent remplir
des formulaires d'impôt de
plus en plus complexes.
Alors qu'auparavant seule-
ment 38 % de la population
canadienne faisait appel à un
spécialisie, cette proportion
est aujourd'hui de 55 %.
 

Informatrix sert cette clien-
tèle depuis 1988 par le biais
de la dénomination sociale
Solution 2000. On compte
actuellement 73 franchises
actives au Québec et deux à
Ottawa. Ces dénominations
servent essentiellement le
marché des contribuables à
revenus moyens.
Informatrix croit qu'il

existe également un marché
pour les gens à revenus plus
élevés.
« La loi fiscale est devenue

très complexe. L'exemption

client une banque de don-
nées. Grâce à cette banque,
le conseiller pourra en tout
temps consulter les rapports
d'impôt antérieurs du
client », a expliqué André
G. Garneau, directeur ré-
gional de Solution 2000.
Gérard Lalande, vice-

président d'Idées Plus, fonde
de bons espoirs sur ce ser-
vice d'impôt haut de gamme.

Richard Guay

dent : Richard Guay de la
Banque Nationale du Ca-

CAVE

 

 

 

 

 

 

FONDS DE PLACEMENT sur le gain en capital, les à la

Valeur net de l'actif pertes nettes cumulatives sur x
placement (PNCP)et les c- Financlère

BGR Precious Metals 916$ paractionA  24-1-91 tisations reportées du réer
CMP 1990 11 Ress. (Toronto) 6319$ par part 24-1-91 exigent bon an mal an un Entralde-
Canada Income Plus Fund 9,76 $ par action 24-1-91 suivi serré des données fi- ~
Central Fund 5208 paractionA 24-191 Suivi ! Coopérants
Fonds Croissance Québec 482% paractionA  24-1-91 nancières du client.
CNE Européende priv 2239% par action EAR « Solution 2000 exécutif,
Q (1989) Expl. min y par part -1- . ciel 1 A. . dinanci
O-Ves! (1989) Mining Expl 443.72 $ par part 22-1-91 grâce à sonlogiciel informa- B_. | Financière
Value Investment Toronto 429$ paraction  24-1-91 tique sur l'impôt, sera en Entraide-Coopérants (MI,

L mesure d'établir pour chaque 1 $) aura un nouveau prési-
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* CANADA TRADE

CTS

[IVE

TD.

(TD.

SAF + 10S

GROUPE PERMACON INC. ° EPLETT DAIRIES

CO. LTD. * BLACKCOMB SKIING ENTERPRISES LTD.

ZANTHE INFORMATION INC. * BTL INDUSTRIES

INC. * SPECTRUM SIGNAL PROCESSING INC. * OZITE

CANADA (1981) INC. « OTTAWA FIBRE INDUSTRIES LTD.

DBM REFLEX ENTERPRISES INC. ¢ LES TREMPEURS

THERMETCO LTÉE * EXTRAORDINATEUR INC.

CENTRODYNE INC. * PLASTICS HOLDINGS INC.

EPIC DATA INC. * MOULAGE SOUS PRESSION DE

LYSTER LTÉE * INTERNATIONAL GEOSYSTEMS INC.

BALLARD POWER SYSTEMS INC. * DATAGRAM INC.

PRÉVOST CAR INC. * MONARCH INDUSTRIES LTD.

RCR INTERNATIONAL INC. * SPG INTERNATIONAL INC.

ALLELIX BIOPHARMACEUTICALS INC. * WESTRONIC

INC. « SPECIALTY WOODS INTERNATIONAL INC..
alle ARG <x

TREE ISLAND INDUSTRIES LTD.

GR(
INC

REin
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Depuis la création de la division du Capital derisque, nous

avons investi au-delà de 75 000 000$ dans plus de 100 entreprises

canadiennes. Si vous désirez faire partie de cette liste d'entre-

prises prospères, appelez-nous. Vous aurez peut-être la surprise

de paraitre dans notre prochaine annonce.

6 Federal Business Banque fedérale
Development Bank de développement

Montreal: (514) 283-3609

tlecopreur: (514) 283-7675   
Canadi

 

nada Mtl, 8,75 $). HASSON

(25-1-01)
Pour un dollar, vous avez …

Pays Unité
monétaire

Afrique du Sud (rép.) Rand 2,181 4

Afrique française Franc CFA 216,370 0

Allemagne de l'Ouest Deutsche Mark 12739

Antilles anglaises Dollar 2,308 1

Argentine Austral 5366917 8

Australle Dollar 1,094 1

Autriche Schilling 8,960 0
Bahamas Dollar 0,856 7
Barbades Dollar 1,723 0
Belgique Franc 26,230 0
Bermudes Dollar 0.856 7
Brésil Cruzado 170,045 2
Chill Paso 303,790 0
Colomble Peso 491,750 0
Cuba Peso 0,682 3
Danemark Couronne 4,898 2
Égypte Livre 2,481 9
Espagne Peseta 79,920 0
États-Unis Dollar 0,856 7
Finlande Mark 3.0859
France Franc 4327 4
Gréce Drachme 135,500 0
Haïtl Gourde 4,283 3
Hong Kong Dollar 6.6717
Inde Rouple 15,699 9
iran Rial 55,730 0
israél Shequels 1,724 1
Italie Lire 954,980 0
Jamaïque Dollar 6,728 2
Japon Yen 113,280 0
Liban Livre 856,590 0
Maruc Dirham 6,974 0
Mexique Peso 2 498,460 0
Nicaragua Cordoba 29 383,125 3
Norvège Couronne 4,982 5
Nouvelle-Zélande Dollar 14337
Pakistan Rouple 18.690 0
Pays-Bas Florin 1436 1
Pérou Intl 04797
Philipines Peso 23,990 0
Porto-Rico Dollar 0,856 7
Portugal Escudo 112,380 0
Rép. Dominicaine Peso 9,594 5
Roumanie Leus 30,334 0
Royaume-Uni Sterling 0,436 1
Singapour Dollar 14792
Srilanka Rouple 34,490 0
Suède Couronne 4,7617
Sulsse Franc 1,079 3
Tchécoslovaquie Couronne 23,789 2
Tunisle Dinar 0,729 4
Turquie Lire 2 614,620 0
U.R.S.S. Rouble 04826
Venezuela Bolivar 45,290 0
Yougoslavie Dinars 11,700 0

Ces donnéesont été fournies par la Banque Nationale. 
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HÔTELLERIE

LEDAUPHIN
VOUS OFFRE

FORFAIT
REUNION

64°08... ssl.
simple

occupation

double

SALLES DE REUNION
3 REPAS
CHAMBRE

2 PAUSES-CAFE
Le service est inclus dans les prix mentionnés ci-haut

LEDAUPHIN
600, boul. St Joseph

Drummondville (Québec)

J2C 2C1

T.P.S. en sus

Chaîne
hôtelière VOS HÔTES

(819) 478-4141 FAMILLE MILOT
Fax: (819) 478-7549 1-800-567-0995    

 

G
S

S
g

5
3
f
T
S
N
S
S
A
Y
O
O
W

m
r
a
g
v
s
s
o
m
e

=
0
s
0
s
=

-
_
0

C
O

[
e
a
c
h

e
l
l
o
)

P
E 

 



LES AFFAIRES Same2 fevner 11191 87

RidRT
DÉVELOPPEMENT RÉSIDENTIEL A

Ë

Ce
w
s
3

—
—

e
s
r

a
i
e
.

 

 

AIDE A LA CONSTRUCTION
Pourêtre admissible à l'aide
gouvernementale, la nouvelle propriété
devra coûter entre 110 000 $ et
150 000 $, selon la région p. 61

BF ernand Roger n'a
pas froid aux yeux. Président
de Dessins Drummond
qu'il a fondée en 1973,il
s'apprête d'ici peu à attaquer
les marchés américain et eu-
ropéen des plans de maisons.
« Je négocie présentement

avec des éditeurs américains
et européens. D'ici deux ans,
un volume de 300 plans de
maisons sera lancé aux qua-
tre coins du monde », de dire
l'entrepreneur de 45 ans.
Petit à petit, M. Roger a

fait grossir son entreprise de
Drummondville spécialisée
dans l'élaboration de plans
de maisons et de plans de ré-
novation. En misant sur la
qualité, M. Roger a réussi à
implanter son entreprise un
peu partout au Canada et en
Nouvelle-Angleterre.
Plus précisément, les 5 000

plans de maisons vendus
chaque année paraissent
dansles revues Plan de mai-
sons du Québec, 100 plans
de maisons québécoises, Ré-
nover, Select Home Canada
(Ouest canadien) et Kent
(provinces de l'Atlantique).
Le lecteur intéressé par un
modèle commande les plans
précis moyennant une certai-
ne somme.

Entre l'éditeur des magazi-
nes de Quebecor et Fernand
Roger, la relation en est une
de mutualisme en quelque
sorte : Quebecor fait des
profits avec la revue en se
servant des plans de Drum-
mond, qui elle-même se sert
de la revue pour annoncer
ses plans et faire des pro-
fits !
Pour être mieux en mesure

d'attaquer le marché mon-
dial, l'entreprise mijote dif-
férents scénarios.
« Je suis ouvert à des of-

fres d’une ou des compa-
gnies du Québec pour faire
grossir Dessins Drummond;
par exemple, de la part de
Lavalin, confie M. Roger.
« Ce n’est pas que Dessins

Drummond est à vendre, au
contraire. Nous cherchons
plutôt à ne pas être seul à af-
fronter les marchés améri-
cain et mondial. »
Parti de rien, l'entrepreneur

décidait en 1977 de publier
la première revue.
« On a commencé à pu-

blier en raison de la forte de-

 
Fernand Roger : « Un gars de Boston que j'ai rencontré m'a

L
D'ici 2 semaines,la Ville offrira aux
constructeurs les premiers d'une série de
terrains de sa réserve foncière p. 62

ERE0

Dessins Drummond s'apprête à affronter le
marché mondial des plans de maisons

   

dit de ne pas changer mon nom si je veux exporter aux
États-Unis parce que le French Canadian Style pourle rési-
dentiel, c'est vu comme de la qualité. »

mande. Depuis 1973, nous
avons vendu 42 000 plans de
900 modèlesdifférents. »
À l'époque,il n'existait au-

cune revue québécoise du
genre, la plupart étant améri-
caines. Aujourd'hui, Drum-
mond fait face à 35 compa-
gnies américaines de plans
de maisons.
L'innovation et le profes-

sionnalisme de M. Roger lui
ont d'ailleurs valu, en no-
vembre 1990, une place au
temple de la renommée de
l'Institut international de
la technologie, au côté de 42
scientifiques, dont l’inven-
teur de la fibre optique.
« Je leur ai dit de m'en-

voyer la médaille par la pos-
te. On m’a répondu que je
n'avais pas bien compris,
que j'étais le premier Cana-
dien à recevoir cet honneur,
que c'était l'équivalent de
Wayne Gretzky au temple
de la renommée du sport »,
raconte fièrement M. Roger.
Les plans, dessinés par les

technologues en architecture
de Drummond, sont d’inspi-
ration internationale. M. Ro-
ger parcourt de temps à autre
les bibliothèques de certains
pays ou États asiatiques, eu-
ropéens et américains.
« En 1989, des Japonais de

passage au Québec sont ve-

nus consulter nos revues et
ont commandé trois plans
d'inspiration japonaise que
j'avais trouvés là-bas. De re-
tour au Japon, ils ont décidé
de se faire construire. »

Plans sur mesure
et plans standard

Drummond offre quatre ty-
pes de plans. Le plan stan-
dard, tel que présenté dans
les revues, coûte 175 $.
À 275 $, l'on peut obtenir

cinq cahiers de ce plan stan-
dard (pour l'entrepreneur,
l’électricien, etc.). Un client
qui tient à modifier le plan
original doit s'attendre à dé-
bourser un surplus qui est
fonction du temps de travail
supplémentaire du technolo-
gue. Le tarif des technolo-
gues de Drummond est de
35 $ l'heure.
En se fiant à l’évaluation

de M. Roger,le temps requis
pour des modifications est de
trois à six heures en moyen-
ne. Facture totale : 335 $.
Le troisième type de servi-

ce offert est le plan sur me-
sure. Le coût d'un tel plan
est fonction de la superficie
habitable de la maison, soit
0,50 à 0,80 $ le pi*. Par
exemple, le plan d'une mai-
son de 1 500 pi’ de superfi-

 

JH
LE PRIX DES MAISONS NEUVES
STAGNE
Selon l'ACQ, le prix moyen des maisons
neuves en 1990, à 103 000 $, est resté le
même qu'en 1989 p.

 

Marché principal .....................
Actionnaire……………………….………

DESSINS DRUMMONDEN UN COUP
D'OEIL

Siège social... Le Drummondville
Chiffre d'affaires2222 ... 2,2 M$
Nombre d'employés.…………………….….…….….…….….…__ ee40
Activité...Elaboration de plans de maisons et

de rénovation, et location de

dessinateurs techniques

res ei ana seeeaQuebec
tt Fernand Roger
  

cie habitable coûte cn
moyenne 975 $.
« Certains nous arrivent en

disant : je veux une maison
qu’il n'y a nulle part ailleurs.
Certains sont des politiciens;
d'autres, des gens d'affaires
ou des artistes. On guide le
client sur les croquis qu'il
nous propose. »
Drummond offre aussi de-

puis près de deux ans un ser-
vice de plans de rénovation.
A la demande des clients,
l'entreprise envoie des tech-
nologues en architecture sur
place, à 35 $ l'heure, qui
évaluent et recommandent
des rénovations en fonction
des besoins et des budgets.
Au dire de M. Roger, un
plan de rénovation coûte en
moyenne 600 $.
Comme son noml'indique,

Dessins Drummond a son
siège social à Drumondville.
Elle a en outre des bureaux
dans sept autres villes du

Tableau : LES AFFAIRES

 

Québec, dont Montréal,
Québec, Trois-Rivières et
Sherbrooke.
Le chiffre d'affaires pro-

duit par les 40 employés at-
teint 2,2 M$ en 1990. TI étant
de 1,5 M$ en 1985.
Quelque 10 % des plans

sont vendus à l'extérieur du
Québec. La Nouvelle-Angle-
terre occupe près de 40 % de
ce marché d'exportation; le
reste est vendu dans l'Ouest
canadien, les provinces de
l'Atlantique et l'Europe.
M. Roger indique qu'envi-

ron 90 % de ses clients sont
des individus ou des couples.
Les entrepreneurs ou prome-
teurs accaparent 10 % du
chiffre d'affaires.
En somme,les clients sont,

pour la plupart, des person-
nes désireuses de choisir el-
les-mêmes leur style de mai-
son ou de rénovations. Les
gammes de prix des maisons
proposées par Drummond

 

Lancement

IDD essins Drummond,
en association avec Logi-
clé, vient de lancer un devis
de construction permettant
de dresser un état détaillé
des travaux à exécuter.
Ainsi, tout individu dési-

reux de se faire construire
une maison choisira les
matériaux et aura une esti-
mation des prix.
Ce devis de construction,

selon Fernand Roger, pré-
sident de Dessins Drum-
mond, permettra d'harmo-
niser les relations entrepre-
neur-consommateur ct de
diminuer le nombre de 

d'un devis standardisé

plaintes (28 000) formulées
chaque année à l'Office de
protection du consomma-
teur.
Ces plaintes proviennent

la plupart du temps du man-
que de clarté des contrats
établis entre les consomma-
teurs et les entrepreneurs.
Outre la partie standardi-

sée, qui fait la synthèse des
différentes normes de cons-
truction et définit les as-
pects administratifs d'un
chantier, le devis en ques-
tion comporte une partie
personnalisée qui permet au
consommateur de préciser

varient de 65000 2 plus de
t90 000 $

Principaux
concurrents

Outre les compagnies ane
ricaines de plans de maisons.
Drummond dou faire tace A
une concurrence locale non
néghgeable, notamment les
architectes résidentiels.
Ro-Na offre un produit fon

semblable À celui de Drum
mond et publicise elle aun
ses plans par l'entremise
d'une revue.
« De 1982 à 1986, Nous

étions associé à Ro-Na, mans
à cause d’une mésentente,
nous avons continué chacun
de notre côté », de dire M
Roger.
En faut, les dessinateurs de

sous-sol, comme M Roger
les appelle, sont les concur-
rents les plus [éroces, parce
qu'ils sont difficilement
identifiables et copirent nom
bre d'idées de Drummond.
Par ailleurs, parce que la

construction de maisons neu

ves décroit ou stagne au
Québec (tendance à long ter
me), Drummond a décidé
d'offrir de nouveaux serve
ces, tels des plans de rénova-
tion et des services de sur
veillance de chantier.

« Depuis un an et denn, les
ventes de plans pour la réno.
vation ont Jude lé »
FRANCS HHS]

AILLES

ses exigences et de faue le
choix complet des maté-
riaux.
« Avec un tel devis, les

gens ne se feront pas poser
une rampe d'escalier en
noyer n° | lorsqu'ils ont de-
mandé du chêne n° 3. »
Le prix de vente du devis

est de 150 $ pour le premier
exemplaire et de 35 $ pour
une copie supplémentaire
Logiclé, une entrepnse de

Rimouski, est celle qui fau
la gestion du devis (mises à
Jour des normes) alors que
Drummond s'occupe de li
vente.  
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Du lundi au vendredi de 9 hà 17h

Tombée lundi avant | h
Interurbain sans fraisFax: (514) 842-6910 1-800-361-7210

 

 

 BUREAUX A LOUER

   entin.le prestige du centre-ville dans l’est de Montréal.
> -

Complexeles Halles d'Anjou Phase Ill.

<a IMMEUBLE@»

NOUS ACCEPTONS
Visa, Master Card, American Express

=8

   

 

 

TRANSACTIONS
IMMOBILIERES

  
 

_« COMMERCIAL®
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Édifices à bureaux, face aux Galeries d'Anjou. =

 

 

 

   

 

 

 

Belle opportunité
à Baie-Comeau

Duperbe bâtbess commerciale, su-

porficie 4040 pi ca, eur terrain
55 000prco. revenue très inléres-
sante tactez Guy Rochetort,
Century 21

Les Immeubles Clé d'orInc.
(514) 682-2121 jour

(514) 622-4522
 

 
À Québec Immeuble de
prestige très bien situé.

Hyp 41M a 11 58 sur 20
ans int. seul. Rendement
moyen cash/cash 5 ans
? 1%. Yves leduc.

(514) 503-1414
TRANS-ACTION

VILLE-MARIE CTR. 
 

SOUS-LOCATION
St-Laurent: 5490, boul.

Thimens et rue Lévy, env.

7 000 pi ca, dans édifice

récent de 2 étages. Bien

situé, bonne visibilité.

Beaucoup de station-

nement. Possibilité de

baux à court ou à long

terme, tarifs de location

attrayants.

Vincent DI Venosa

(514) 982-7936

Montréal Trust,

courtier        
 

 
 
 

Du nouveau à Québec:
fin! des espaces à bureaux,

E commerciaux el industriels, au
coeur du Québec-Métro, à Ville
Vamer

M
Ne rr

“ee ART PRCT PA

PLAZA PIERRE-BERTRAND
EOENETE TR RETYC
[ Toux de location trésSempeitf à

Représentant : Normand Proulx
(418) 623-9343

 

STE-THERESE
Centreville, rue Turgeon. Lo-

cal commercial à louer, chauf-

té, climatisé. Env 760 pi ca,

ei espaces à bureaux à louer

à l'étage, env. 1 472 pi ca.

Normand Shanks
(514) 592-5743   

J
¢ (418) 666-8180

  

S
3
PN
>q
N
D

 

  

  

BUREAUX PRESTIGIEUX
Meublés avec services de
secrétariat, réceptionniste,

salle de conférence,
stationnementintérieur,

baux à court et long terme.

GLUTRE

333-8600.

  

 

   
 

CENTRE DAFFAIRES
ANGELIER
 

6455 ta téan Talon est ?"ftage St 1 éonard Qc HS 3E8  
(514) 256-6797

BATISSES
INDUSTRIELLES

A VENDRE
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CASGRAIN COIN BERNARD

_

== 1

as
Locahsation centrale. Bâtiment 46 000 pi.ce, terrain: 34 385 pi.ca, avec sta-
fonnement 30 voitures, quai de débarquements, fenêtres et toitures neuves,
air cümatie, 2 étages. Possibilités de bureauxFAITES UNE OFFRE!

L. Tremblay / Trust Général Inc.
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de 140 735 pi ca. Superbe
localisation. Prix très avan-
tageux|

Contacter

A. Bussiére/J. Dufresne
Division industrielle (514) 745-0240

- Grandeurs disponibles : 3 300,

- 12 %, bureaux aménagés selon - Quai de chargement eVou porte
 

 
 

255-2025 / 253-9546

; BROSSARD
JAVENDRE TCA
Ville St-Laurent NIAE)

7aCvnto| [1470den
4.000, 5 000, 6 600,8 300,
10 000, 15 000 pi ca et plus

spécifications

12x14

Grcleurs, gaz, 110, 220, 600 voits

Visite ou information

Richard Filiatreault
(514) 386-0814
Coridev inc.   

 

LAVAL
Très luxueux bureau, 2 600 pi*, clés

en main, décoration .n granit rose,

bois d'acsjou et plantes nsturelies.
À louer an parties où en totalité.

Complètement meublé ou non.

Près de tout. À voir absolument!

(514) 385-9414
 

 

Vous vous cherchez un lo-
cal dans cette rubrique alors
qu'il y en a des centaines
de disponibles dans le
Grand Montréal|

Demandez
LAURENT MAILLOUX

(514) 849-2888
Lo Permanent crtr
 

 

 

BUREAUX

PRESTIGIEUX

A PARTAGER
Centre-ville de Montréal

Meublés, luxueux, spacieux,

salle de conférence, secré-

tariat, photocopie, fax, sta-

tionnement, vue surla ville.

Court et long terme  (514) 288-5828
 

11200)
CGTTHE

 

Avec service de secrétariat bilin-
gue, réponse aux appels télépho-
niques, télécopieur, télex, photo-
copies, traitement de texte, im-
primerie au laser. Baux flexibles.

CENTRES D'AFFAIRES
DU CANADALTÉE

Place Bonaventure 866-5578
Anjou 354-4082
St-Laurent 747-1183

Pointe-Claire 697-9600

14 succursales à travers le Canada    
ENTREPÔTS
À LOUER

LAVAL
Locai à louer. Parc Industriel
Centre près du carrefour de
l'aut. 15 6. 440, 1000 pi.ca. et
plus à partir de 405.$ netnet
Construction Industrielle
LP.8 inc.

669-3033
495-9530

 

 

 

 

Sous-location

4205 Boul. Polrler

Ville St-laurent

10 335 pi ca terme

jusqu’au 31 août 1994,

bureaux , entrepôts ou

ateliers, 4 200 $/mois.

Marcel Bourassa:

335-5531    

   
DIVERSES

EYCXFR
Nous vendrons les cinq immeubles suivants au plus haut
enchérisseur, ceci à partir d'une mise à prix établie pour cha-
cune de ces propriétés aux lieux, dates et conditions de
ventes définis, et ceci parvoie d'

ENCAN PUBLIC
À 5 ENDROITS DIFFÉRENTS (VOIR DATES ET HEURES
POUR CHACUNEDES INSPECTIONS ET VENTES).

1875 Kennedy nord, Salnte-Marle (Beauce)
5 Bâtisses industrielles en acier
sur un terrain de 178 000 p.c.,
dont la principale couvre 9 014
p.c.…, ainsi que 4 autres bâtiments
de type HERCULE de superficie
variant de 2 500 à 5 250 p.c.
POUR UN TOTAL D'ENVIRON
25 000 P.C. DE PLANCHER.

MISE A PRIX: 155 000 $.
INSPECTION: SAMEDILE 9 FÉVRIER 1991 DE 10 H. À 17 H.
SERA VENDUEÀ L'ENCHÈRELE: MERCREDI, 13 FÉVAIER 1991
13H,

306 François Séguin, Boucherville
BUNGALOW 3 C. à C., spacieuse
chambre des maîtres, salle de bain
rénovée, baln thérapeutique ettour-
billion, toiture refaite, chaut-
fage/climatisation Thermopompe
Carrier, patlo, abri d'auto, 2 reml-
ses, terrain paysagé 7 500 p. c.,
arbres matures, taxes basses. Était
sur le marché à 149 000 $.

MISE À PRIX: 125 000 $.
INSPECTION: SAMEDI!LE 9 FÉVRIER 1991 DE 10 H, À 17 H,
SERA VENDUEÀ L'ENCHÈRELE: SAMEDI, 16 FÉVRIER 1991

11H.

694 Second Ruisseau, Calixa-Lavallée
MIN-FERME, canadienne ancestrale en

pierre, CUI 14x13, SAM 16x15, CCP

26x15, CAC 14x11, CAC 11x10. Toiture

neuve, cédre, Elec. A/C, 2 chemindes,
four & pain, combustion lente, eau dati

lée, artésien ou aqueduc, zone agricole.
Bâtiment neuf 36x40, apparence d'origine,
terrain 122 000 p.c.… arbres fruitiers, air

pur etfrais, jardin naturel 20 min. du Tur-
nel État eur le marché à 199 000 $.

MISE À PRIX: 135 500 $.
INSPECTION: SAMEDILE 9 FÉVRIER 1901 DE 10 H. À 17 H.
Fein VENDUEÀ L'ENCHÈRELE: SAMEDI, 16 FEVRIER 1991

14 H.

 

 

   

 

 

 

 

 

 

  
FINANCEMENT
HYPOTHÉCAIRE

ACHETE6 À
100 LOGEMENTS

Pour hypothèque. Évitez
la faillite. Confidentiel.

(514) 254-3936

(418) 845-1541

 

   

 
4580 boul. Allard, St-Nicéphore

COTTAGE, superbe résidence,
vue surla rivière St-François, ter-
rain boisé 25 000 p.c., arbres
centenaires, garage, remises, 2
grands salons, foyer en pierre
des champs, chauffage/climatisa-
tion Thermopompe. Était sur le
marché à 150 000 $.

MISE À PRIX: 110 000 $.
INSPECTION: SAMEDILE 9 FÉVRIER 1901 DE 10 H, À 17 H.
SERA VENDUEÀ L'ENCHÈRELE: DIMANCHE, 17 FEVRIER 1901
12H.

2 et 4 Plamondon, Drummondville
DUPLEX, secteur recherché à Drum-
mondville, près du centre-ville, rénové
ext/int. idéal pour proprio-occupant,
rez-de-chaussée sous-sol fini, 8

. étage grand 6 1/2, four encas-
tré, Jenn-Air, bain thermo-masseur,
planchers bois-franc, 2 podles &
combustion lente, terrain 6 125 p.c.
Était eur le marché à 135 000 $.

MISEÀ PAIX: 115 000 $,
INSPECTION: SAMEDI LE 9 FÉVRIER 1091 DE 10 H. À 17 H.
SERA VENDUE À L'ENCHÈRELE: DIMANCHE, 17 FÉVRIER 1001
14H,

 

 

 

 

Prendre note des dates et Les conditions de vente
heures des jours d'inspec- seront disponibles à l'in-
tion et d'enchère pour cha- spection.
cune des propriétés.

POUR INFORMATIONS : (514) 392-4720 - (418) 832-1444
J. ARMAND BLAIS INC.
Uquidateurs - Ericanteurs licenciés
[PUITS#5,
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1443 pi car.

partir de

FLORIDE
Pompano Beach
GRANDES

VILLAS-CONDOMINIUMS NEUVES

2 chambres à coucher. 2
salles de bain, balcon 10 x 20, surle goif.
près plage et tennis, site extraordinaire. à

financement

89 184 $ COMPTANT: 8 500 $ nypothecare 84 4>

274-4288 OU
1-800-465-8332
 

PIED-À-TERRE
MONTRÉAL
Centre-ville
LE VICTORIEN

4307, St-Hubert

39 900 $

Électroménagers inclus. À
deux pas du métro. Station-

nements disponibles.

(514) 843-5076 

 

 

Bromont
Sur les pentes, style pent-

house, ouvert sur deux pal-

liers, foyer, peut accomoder

6 personnes.

Denis Renaud
(514) 465-5180 Jour

(514) 461-2401

 

  
  

   

 
CANTONS
DE L'EST

 

"de 1© classe dans adde Montréal.
Espaces disponibles a partir de 2,193 p.c. 3 des taux de location tras compétitifs.   

      

 
 

MONTREAL-EST
Terrain, superficie 217 705 pi ca, & vendre en totalité ou en

parties de 50 000 à 60 000 pi ca, façade 446 pi sur Ontario,

487 pi avenue Marien, 487 pi ave. Laurendeau, déservi par

voie ferrée, zonage industriel léger, bâtisse 40 X 106,

hangar 27 X 150. J.-P.Comellier Crtr.

 

1 (514) 756-0533

 

 

 
  

 

—

Lac Memphrémagog
Condominium de prestige

dans un immeuble de 8

unités seulement, avec un

terrain d'environ 2.5 acres.
Avons 8 marinas privées,

essence et vidange pour

nos bateaux, meubles et

décoration uniques. Vrai bi-

jou, faut voir! Information:

(819) 821-0601     

 

LORRAINE: 725 000 $
Bungalow Californien 70 X 69 modè-
le exclusif au Canada. Le centre de
cette maison est dominé par une py-
ramide de verre de 22 X 20. Pos-
sibilité d'échange avec une maison
de 175 000 $ à 250 000 $ à Laval ou
les Basses Laurendides. Pour plus de
détails S.V.P. communiquer avec :

Gilles Lafortune Courtier

621-9003 

MONT ST-HILAIRE

 

Un vrai petit domaine serpenté
par un ruisseau - vue - pièces
spacieuses - atelier pourartiste.

Pauline Belec

 

 

CONDOS
À LOUER
 

Mtl centre-ville
1200 pi ca, 2 c.c., foyer,

900 $/mois.

Québec Ste-Foy
1000 pi ca 2 c.c.,

650 $/mois.

(514) 835-3018  
 

   
REPENTIGNY

Cottage luxueux, bord du fleuve,
secteur prestigieux, revêtement
pierre, terrain 12 000 pl ca, §
chambras, foyer pierre, garage
double, alarme, irrigation,

| thermo pompe,ei. 745 000 $.

Jour : 466-0555
-6871
—_—

Propriété spacieuse,située en flanc
de montagne, 5 c.c., 2 1/2 s/baine,
garage, dans les 150 000$. EN
BAS DE L'ÉVALUATION MUNICH
PALE.Téléphonez sans tarder.

Nicole Gamache
1(514) 378-4120 ou
1(514) 777-4550

ReMax avant-garde (1980) inc. ortr
 

 

LA MALBAIE
Vue sur le fleuve, unifamiliale,

4 ans, 2 x 26 pi, 2 étages +

sous-sol fini, foyer. Terrain

10 000 pi ca, 1.5 km du Manoir
Richeleu. Prix: 110 000 $.

Pour information 
 

(418) 657-3440  
467-3088

Montréal Trust, courtier CONDOS

467-1120 VACANCES

CT SHEFFORD Mt St-Anne

Condo avec 2 c.A c.,

foyer, tout équipé, 1km
des pistes, près de tous

les services.

(514) 264-3936 ou

(418) 845-1541

Mt St-Anne
Condominiums de luxe,
concept et qualité de vie
exclusifs, revenus de lo-

cation.
Information après 17h:

(418) 826-3434  

ST-SAUVEUR
DOMAINE

À louer: immense et luxueuse pro-
priété au sommet du mont
Baivédère, 5 c.c., 3 6./bain,
3 loyers, t.v., vue exceptionnelle
idéal pour couples d'exdcutils ou
compagnie.

(514) 385-0414 / 227-2417

 

 

 

À VENDREOU À LOUER
Au Lac Delage, 4 c.c.… cuisine
complète, lave-vaiselle, foyer, ad
jacent à plusieurs sports d'hiver, à
6 km de station de ski (Stone-
ham). He

ez Louls où Hélène
Re4) 586-4038

(418) 848-3873

fine de semaine

HEIN
Chambly

Directement au bord du Alohe-

lleu, magnifique propriété 4 c.c.,

immenses pièces, salon 20.2 X

14.2, 3 foyers, cuisine chêne,

saille familiale, plafond CATHÉ-
DRALE - VUE EXCEPTION-

NELLE- Très privé, Exclusif

Nicole Chabot FRI -

Immeubl-O-Rama Inc. Cr

(514) 653-3131
(514) 653-7703

   
 

 

 

ST-COLOMBAN

(MIRABEL)
7 millions pi ca, /0.04 pi ca.
Lac privé ensemencé. Con-
ditions: 1/2 comptant. Ba-
lance à discuter.

(514) 435-1414
entre 0h00 et 17h00
Lund! au vendredi    

 

 

  

TERRAINS
Promoteur Immobilier

Recherche terrains

stratégiques @ +
25 000-4 100 000

pieds carrés

e Groupe
THT

Landcorp Inc.
(514) 963-2050

COMMERCES

 

 

À VENDRE
Résidence pour personnes âgées

90 lits et 32 apps.
Construction 1990,

revenus bruts 1 325 000 $.
20 stationnements,

à 2 pas de l'hôpital Notre-Dame

875-7111, Denis.  
 

 

 

 

Idéal pour couple |
ou cadre qui dér.lre

avoir sa propre

affaire

- AUBERGE: (19 chambres)
+ Revenus 125 000 §
- Déjeuners seulement
» Laurentides (Bord de lec)

+ BOULANGERIE (pétieserte)

- Revenue 700 000 $
+ Gros of dead
+ Equipement moderne
- Mont ds! (ban secteur)

J. Durette
(514) 684-3553

Dinacom courtier     

 

MARCHÉ L'ALIMENTATION

bon volume. bavsère REPRISE

FINANCIÈRE, veine manulac
turière avec ou Gane éQqui, fer

rain 200 000 pi ca, bâtisse

100 000 pi ca. Prèe accés su:

toroute 10. Excellenie opportu

rid, pour mone que le Sere de

ta valour marchande RESI-

DENCE POUR PERSONNES

AGÉES AUTONOMES, reprise
financière lrèe intéressant

BOUCHERIE À VENDRE,bâte
see industrielles A lover : vote

Candy of régeon

Glibert Litailen
1 (514) 378-4120
Re-Max avant-garde

(1989) nc. crtr
 

 

QUINCAILLERIE A

VENDRE

Région de Lanaudière.
Terrain 17 500 pi.ca.

Très bien située. Chiffre

d'affaires.

(514) 588-2202

Ébénisterie à Mtl
(Spécialiste en fabrication et

vente de paravents et pan

neaux coulissants japon.

nais) + machinene outils

inventaire: meubles - etc

Trèe bon prtx.

(514) 526-0034
 

 

À VENDRE
Résidence pour person-

nes âgées, 55 résidents,

Granby. Financement à

100 %.

EXPANSION 2000
COURTIER

QUÉBEC:Hôtel, 60 chambres
avec brasasne, bar sak, salle

à mange: Lévis: garage avec

déparvieur et sssorce

 

 

 

TERRAINS
RÉSIDENTIELS I
 

BORD DE L'EAU
Superbe beau terrain, lac

des Deux-Montagnes, Ste-

Marthe-sur-le-lac, 21 850

pi ca, à 9 $/pi ca.

(514) 621-1944

(514) 661-6644
 

 

 
Mti.. 140 000 pi ca, rés. com. 12
étages Lavai: 4 850 000 pi ca.
rés. com bur. ind. Lavet: 267 000
pi ca, rée. 17 lois St-Come:
1 545 000 pi ca avec lac près oki.

Yves Leduc
(514) 593-1414
TRANS-ACTION

VILLE-MARIE CTR.  
 

 

SOUIÉTF

FOUR Les

ENFANTS
HANDICAPÉS
DU QUÉBEC 2300 ouest boulevard Rene Levesque

MontreatiQuebec) HAMIRS
Tet (514:937 6171

DONNEZ- MOI
DES AILES

1 bar-salon avec résidence, un

hôtel 15 chambres avec bar-sa-
lon et restaurant, une decuthèque

avec restaurant, une descothèque

avec restaurant

Serge Lévesque
(418) 654-2000

Plerre Serge Lévesque
(514) 437-8389 (418) 654-2000

EXPANSION 2000 COURTIER ALIMENTS
BEAUCE: Ja 3 commerces dont NATURELS

Rontable, endroit straté

gique. Possibilité d'a

grandissement LAVAL

(514) 681-5766

(514) 681-4929 sok
 

 

* Grosuiste - alimentaton
“Ubre service alrnentation
‘Service de distributrices au-
tomatiques + cafétara
“Tranemussion et différentiel pour

camione, ca 4M$.

Roger Caisey

489-9793

697-9120

F Lee Immeubles Kommerce  * Transport pour handicapés
rermtatie, croissance :agéde
de sand
* Resturant, CA 900 000 §
* Motel 100 unitée Rervabile
* Cis de loc d amusements Ap

ois plac ds & Yavers lo Canade
simple et rentable
Tous situés à Mont éai

Normand Nagy, courtier
409-0703 606-0206
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À VENDRE
Immeuble de 6 étages,

30 000 pi. car.

 
situé au centre-ville, face au métro,

100% d'occupation,13 stationnements.
Revenu net net 457 047 $.

Possibilité d'agrandissement

392-9290

— 
 

 

Chomedey lle Paton
Duplex ou triples 12 ans, site

exvacrdnare. bord de I'eau, ch

matisé, garage, entièrement

loué, à pertir de 126 800 8. hy.

pothèque 107 000 $, 9 1/2 %

3 ane, AUBAINE

686-0800  

Recherche immeubles,

bons secteurs. Québec,

Montréal, Sherbrooke. Très

bon comptænt
Jean-Pierre Lescard

Courtac 8t-Foy, courtier

(416) 837-6500

(418) 832-0102  
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AVANTAGES
=  

B vous serez maitre de votre averur

B vous deviendrez membre d'une

organisation solde, efficace etfière

@ vous profiterez des multiples ressources.
linancieres. humaines et autres. d'un

reseau qui a fait ses preuves

W vousrecevrez une formation complete.
theanque comme sur le terrain

@ vous ferez partie d'un réseau de
depanneursà fort volume de ventes

B vous possederez Un Commerce CHOISI

dansla province de Quebec

 

 

 

 

FRANCHISES
DISPONIBLES

Vous aimez le domaine du
jeans et de la mode? Vous
voulez devenir le patron?
Vous avez les qualités
d'un chef et vous souhai-
tez vous joindre à une
équipe gagnante?

Bo Jeans a besoin de vous

pour les régions survantes

* Montréal Métropolitain
Rive-Sud

* Québec Métropohtain
s Estrie
+ Et bientôt - Gaspésie
et Côte-Nord

Investissement entre

40 000 $ et 90 000 $.

Pour information : 1-819-358-5337

  

= L'ultime systéme de sécunté
« Pré-entrée - sans fit- portal!

+ Technologie révolutionnaire
« Résidence appartement

commerce
* Franchises disponibles à

traversle Québec

Investissez 25 000 $
Réalisez 150 000 $ +

Sécurisez votre avenir

aujourd'hur (514) 664-1414

HS

\ Lancez-vous en affaires sans pa

 

  

 

   

  

    

 

      

À
"a VENDRE
Bureau déjà en opération,

fégion en pleine croissance
Permis de courtier disponible.

Écrire au Journal Les Affaires
Réf. : 1460

465, rue St-Jean, 9e étage
Montréal, Québec

H2Y 384

 

   

OCCASIONS D'AFFAIRES 

 

rtir de zéro
Devenez franchisé

Le a

d’un dépanneur COUCHE-TARD
 

nA

 

EXIGENCES
Investissement total.

Mise de fonds du propriétaire.

    

   

                    

TT

|
| «

a PS i!
Xm

80 000 $
40 000 $ et plus

Pour plus amples renseignements adressez-vousà :

Alimentation COUCHE-TARD, Service du recrutement
1600, boul St-Martin Est, Tour B, Suite 280. Laval, Québec. H7G 457

1-800-361-8895(514) 662-3272

 

 

À VOTRE COMPTE
Nouveau concept de

franchises en distribu-

tions de produits esthé-

tiques. Programme de

marketing unique.

(514) 967-8072 

PROFITS ÉLEVÉS

NOUVEAU
PEANUTS CHAUDES

POP CORN

Devenez dès maintenant distribu-

teur pour un manutactuner QUE-
BECOIS DE DISTRIBUTRICES
Aucune exporence nécessaire

car nous fournissons le produit,

l'équipement el un suppon techru

que. de maniêre à vous permettre

d'organiser votre propre affaire
pour atteindre un potentiel de re

venu de 10 000$ à 20 000$ Ce
travail nécesssile de 4 a 6 heures

par semaine el un investissement

de 5 900$ et + assuré par la

marchandise en stock

Occupation lucrative

Pour obtenir une brochure sur
cette offre exceptionnelle. ap-
pelez des aujourd'hui

(514) 392-9282
 

 
PROJET 2M $

Accessible à tous, gens
sérieux. Nouveau, sans
concurrence. Secteur
loisirs-hygiène. Produit

garanti. financement sur
place. 15 ans d'expé-

rience.

(514) 731-2989

poste 123

DISTRIBUTEURS ENTREPRISES
aa À VENDRE
 

RÉSEAU DE FAX PUBLIC

Opéré par carte de crédit,

emplacement stratégique.
contrat 5 ans (hôtels, aéro-
ports, palais de justice, cen-
tres commerciaux, salles

d'exposition, banques). três
haut rendement

Tél: (514) 982-2288
Fax: (514) 398-9877  
 

Hongrle
Voulez-vous exporter ou im-

porter vers l'Europe de

l'Est? Nous sommes“établis

en Hongrie avec bureau

permanent. Information:

Yves Robert ou Joe Nemeth

(514) 327-1108

Entreprise
d'importation

Dans le domaine du sport,

plus de 1 200 000 $ chiffre
d'affaires, 300 produits ven-
dus dans les grandes chal-
nes {Canadian Tire, K-Mart,
Woolco, Marchands Unis,

Ro-No, etc.). Droits de distri-
bution exclusifs pour le
Canada, excellente santé fi-
nancière, vente en crois-
sance continuelle, proprié-
taire d'un grand bâtiment
avec bureau et entrepôt à
Québec, ratio d'endettement
bas, raison de la vente : Re-
traite. Prix demandé plus que
raisonnable * 400 000 $
comptant non-négociable.
Journal Les Affaires

No deréf: 1461
    
 

 

Entrepreneur-
rénovation

Vendrait-échangerait condo 4
1/2, construction neuve, foyer
naturel. Centre-ville, Montréal.

Henri Clermont
(514) 593-8242

Janine Le Grand propose
Résidence pour 30 déficients légers
établie depuis 12 ans, personnel
entrainé, bâtiment, équipement,
achalandage, 2.5 X revenus brut,
secteur rive-eud. Aussi, plusieurs
résidences personnes âgées.

(514) 739-0758
(514) 658-6636

Immeubles action Ctr
 

 

  répondeur
    

 

  
Devenez propriétaire

d'une franchise

Vente de poulets de grains,

volailles fines, produits naturels,

etc Concept révolutionnaue.

(514) 648-4472

SYSTEME

TÉLÉPHONIQUE
-Businesscom (TIE)

-12 lignes, 36 postes

-Soide de contrat

Occasion d'affaires
Acheterais commerce à

Québec et environs ou en

Floride. Possède balance

de vente importante à don-

  

ENTREPRISES VOITURES

DEMANDEES DE LUXE

Jaguard XJ6

Soverelgn 88

Comme neuve.

OCCASION
D'AFFAIRES
EN ABITIBI

Salon de coiffure, dans un im-

meuble locatif. Très bon rende-

ment. Idéal pour l'investisseur

qui désire s'éloigner des grands
centres et retrouver la quiétude

des grands espaces.

(819) 732-8140
Demander Johanne Moreau

ou Lise Dion
 

 

 

 

 

Concept Inédit
Associé(e) recherché(e) pour
participer au financement d'un

concept de franchises inédit.
Marché en pleine croissance, in

vestissement minimum 75 000 $.
Rendement exceptionnel. Pour

rendez-vous seulement:

(514) 449-5877 

Bell, modèle Tie/ communications
Mériur. Comprend 12 Îgnes, 36 ap-
parois. Comme neuf. Location men-

entreprises.Discrétion as-
surée.

Robert Mayrand, courtier  
Option d'achat 10 $ ner comptant. Int: .

(514) 684-3553 (418) 563-3722 _(S14) 653-3935

Système Courtier 18 ans d'expé- Acura Integra
téléphonique rience. Ventes commerces, LS 1990

Automatique, 4 portes, grise,
toit ouvrant, portes et vitres
électriques, radio AM/FM cas-

 À VENDRE

POUR DETTES
Complexe commercial exclusif, à

lle Ste-Thérése, St-Luc, com:
prenant mini-pot, restaurant, bas

et dépanneur.

Veulllez communiquer au

1(514) 347-6572
 

   
 

 
 

  masi
DEMANDES     
 

  
 

 

PROFESSIONNEL DE LA SANTE
Occasion privilégiée pour créer votre propre entreprise Hewderce

pour personnes âgées (122 Its) construction 1900, jumelée à une

clavque médicale Fever: net potentel avant financement de lordre

de 6:32 273 $. Sste IDÉAL à Montréal (près de l'hôpital Notre Dame)

Information: M. Gaudreault
(514) 875-9460

_  
 

 

MINIATURE CONCEPT
*DEPANNEUR®

Entrerement Automatique

+ ’

A
AUCUN EMPLOYE ©
TOUT COMME N €

7 GUCHETey

® vebleptouve Temps parte

of orton J heures semaine

® Tre cra!

investissement 16 950%

APPELEZ POUR BROCHURE

24 HEURES
(514) 633-2111   

OFFRES
DE SERVICE

 

 

Centre informatieé de sec:étarat

à distance. Travail général de

bureau, taitement de texte, ré-

daction, c.v., correction de tex-

tes, publipostage et suivis de

dossier. Service d'urgence soi

et fins de semaine.

Confilez-nous votre lravall par

modem, télécopieur ou mes-

sagerle.

C.LS.P.
(514) 322-0013  
 

ON DEMANDE

 

Recharchons investisseurs

séneux pour projet intorna

tonal unique, de plusieurs

milhons de dollards, dans

les Cantons de l'Est

Tranche de 50 000 $ 1(514) 777-7508   

ADMINISTRATEUR
Ayant chentèle de comptabilité et

d'impôts, recherche comptables
ou autres professionnels pour

partager eee locaux eur PIE-IX

prèe de Jean-Talon Partage des

true de photocopieur, secréta

ral ete. poesibles.

(514) 725-2235  
 

Vantage, 2 lignes, 3 ap-
pareils, contrat à tarif fixe,
échéance janvier 1998,
140.05 $/mois.

(514) 336-1397

(514) 334-8269   
ON DEMANDE

 

  FILM
- SECUR

RECHERCHE

CONCESSIONNAIRE
AUTORISE

pour concept américain

de haute securite de prise

d'inventaire pour lin d'as-

surance

  
  

      

  
  

 

Investissement

15,0008
Revenu annuel

plus de 40,000S

  

INFORMATIONS

(819) 564-4620   

 

Recherché
Entrepreneur en construc-

tion avec terrains situés en-

tre Décarie et Pie IX et entre

Métropolitain et le Fleuve,

pour construction immé-

diate.

731-3993
 

 

Une occasion d'affaires unique,

pour la première fois de votre

vie, vous pouvez figurer au nom-

bre des nouvelles entreprises ,

les plus innovatrices, créatrices

et lucratives en Amérique du

Nord. Ca pourrait être l'occasion

dont vous révezr

(514) 338-0098

SERVICES
LgLRET3]

 
 

 

Entreprise spécialisée dans

la distribution. Nouvellement

implantée au Canada. Re-

cherche personnes sérieu-

ses, voulant démarrées on

affaires.

(514) 345-5548   (Message 24 hrs.)
 

Un service professionnel de rencontre
pour professionnels et gens d'affaires. 
Agence de Rencontre

Côté@P Coeur

Louise Côté, Directrice

  

Pour des rencontres
sérieuses

435-1203
Ste-Therese   

 

 

 

suslle ou achat au . TOUTE
OFFRE RAISONNABLEACCEP- Viénihatttapes sate, 8 500 km, 17 500 $.
TÉE. Pour information, Jocelyne Jetté Services Immobiller 1-777-2423

471-3735 commercial 1-378-6476

Systome
téléphonique

VOUS APPROUVEZ
LES EPREUVES
ON S'OCCUPE DU RESTE!
RédactionInformationsgénérales etspécialisées, publ-spéciaux,
rapports, guides, répertoires, traitement de données informatiques et traduction.

Conce tion Graphisme, photographie, typographie, montage,
séparation de couleurs et pelliculage.

Impression Joumaux, magazines, bulletins
brochures, dépliants, encarts,affiches etlivres.

Distribution Préparation postale, pliage, encartage,
distribution de porte-à-porte.

  
   

POUR UNE ESTIMATION RAPIDE;
communiquez avec Jean Garon

Til. (514) 842-6491
Fax.: (514) 842-3032

Publications
TRANSCONTINENTAL

465,m Saint-Jean 3e à
Moatréel (Québec) or
ar 354

 

 

  



 

 

 

1ENELEALOE|
Propriétés admissibles a Mon taux, mon toit : 150 000,
130 000 et 110 000 $
H_ e gouvernement du

Québec a fait connaître ré-
cemment le coût maximum
des propriétés admissibles au
programme d'aide à la cons-
truction domiciliaire Mon
taux, mon toit selon leur lieu
de construction.
Trois coûts maximums in-

cluant le terrain et les infra-
structures ont été déterminés.
Il s’agit de 150 000 $ pour
les municipalités qui font
partie de la Communauté
urbaine de Montréal.
Le coût maximum admissi-

ble tombe à 130 000 $ pour
les municipalités situées à
l'intérieur de la région mé-
tropolitaine de recensement
de Montréal mais à l’exté-
rieur de la CUM, par exem-
ple, Blainville, Boisbriand,
Brossard, Deux-Montagnes,

La Plaine, Laval, Longueuil,
Mont-Saint-Hilaire, Repenti-
gny, Sainte-Julie.
Le maximum est aussi de

130 000 $ pour les munici-
palités qui font partie de la
Communauté urbaine de
Québec et pour Aylmer, Ga-
tineau, Hull, Rock Forest et
Sherbrooke.
Pour toutes les autres mu-

nicipalités du Québec, le
coût maximum admissible
s'établit à 110 000 $.
Le programme s'applique à

une maison unifamiliale, une
maison mobile, une maison
usinée, un condominium, un
logement faisant partie d’un
bâtiment multifamilial (du-
plex, triplex, quadruplex,
etc.) ou un logement dans un
bâtiment à vocation mixte
(commerce et résidence).

Le logement doit porter
une garantie de l'ACQ ou de
l'APCHQ et être construit
par un entrepreneur général
détenant une licence de la
Régie des entreprises de
construction du Québec.
Dans les deux derniers cas

(multifamilial et mixte), on
tiendra compte de la propor-
tion de l'immeuble occupée
par l'acheteur.

Par exemple, un triplex de
450 000 $ à Montréal dont
le tiers de la superficie est
occupée par le propriétaire
est admissible au pro-
gramme.
Rappelons les avantages du

programme. Le gouverne-
ment offre deux choix à tout
acheteur d’une propriété
neuve : un taux d'intérêt hy-
pothécaire garanti de 8,5 %
 

He projet de Bleury de
la société de promotion im-
mobilière Canderel a 50 %
des chances de lever de
terre dès l'été prochain.
Cet immeuble de bureaux

de 300 000 pi” sur 15 étages
est prévu à l’angle nord-
ouest de la rue de Bleury et
du boulevard de Maison-
neuve,soit à deux pas de la
Place des Arts.
Un membre de la direc-

tion de Canderel qualifie de
« sérieuses » les négocia-
tions avec un important lo- 

Projet de Bleury de Canderel
chances de débuter cet été

cataire. Au moment de met-
tre sous presse, aucune dé-
cision de ce locataire
n’avait été rendue publique.
Ce projet, qui sera érigé

immédiatement au-dessus
de la station de métro
Place-des-Arts, requerra un
investissement d’au moins
40 M$,qui pourra atteindre
les 60 M$.

Il s’agit d’un dossier prio-
ritaire pour Canderel qui
devance ceux de la Place
Financière, un immeuble
d’une trentaine d'étages

: 50 % des

prévu à l'angle du boule-
vard de Maisonneuve et de
la Mansfield, de la
deuxième phase de la Place
Félix-Martin, un immeuble
de 32 étages prévu à l’angle
du boulevard René-
Lévesque et de la rue de
Bleury, et du 2000 Drum-
mond, un immeuble de neuf
étages prévu à l'angle du
boulevard de Maisonneuve
et de la rue Drummond.
is  
 

Association marketing de Montréal

 

499-1391 

François-Xavier Seigneur

Président, EFFIX inc

Le 13 fevrier 1991

de 8h00 à 9h30
Château Champlain
Salon Viger
1 Place du Canada

Membres 27 $
Non-membres 32 $

, (note TPS incluse)

Reservations

LES PETITSDEJEUNERS-CONFERENCES

presentent Le Canadien gagnera-t-il la Coupe
Stanley en 1991?

Peut-être. Mais pour le savoir avant tout le monde +

vous faudra être present lors du petit dejeuner
conterence de François-Xavier Seigneur, president

de EFFIX inc

13 fevrier 1991

En tant que president, monsieur Seigneur es!
responsable de la strategie marketing des Canadiens
de Montreal |! tait face a un problèmetres intéres
sant la gestion d'une demande trop forte pour son

produit Car, dansla victoire comme dansla détaite

les Canadiens restent une organisation adulee du

public quebecois

Venez rencontrer François-Xavier Seigneur ot vous
serez peut être [a personne qui se meritera une paire

de billets pour le match Bruins vs Canadiens du  
 

sur trois ans ou une subven-
tion de 4,5 % du coût de
l'habitation avec un maxi-
mum de 5 000 $.
Y sont admissibles tousles

acquéreurs d'une habitation
nouvellement construite con-
sidérée comme résidence
principale. Les propriétés
doivent avoir élé mises en
chantier au plus tard le 30
septembre 1991 et être com-
plétées avant le 31 décembre
1991.
Soulignons que le requé-

rant (ou son conjoint) ne
peut bénéficier en même
temps d'un autre programme
d'accession à la propriété de
la Société d'habitation du
Québec.

Revente de
maisons :
- 23,4 % en
1990

BH e nombre de ventes
de maisons existantes au Ca-
nada a connu une chute de

23,4 % en 1990 par rapport à
1989. C'est ce que révèle
l'Association canadienne
de l’immeuble.
En termes réels, les agents

 

Cette offre est valable
jusqu'au 31 mars 1991

mfr de

PET MAN INTERNATION AY

 

60°

®

immobiliers ont vendu
163 939 maisons en 1990,
comparativement à 214 112
l'année dernière.

Malgré ce repli du marché
national, trois centres ont

 

 

LES CAHIERS SPÉCIAUX

SOYEZ PRESENT!
MONTRÉAL: Normand BERGERON Tel. (514) 842-6491

TORONTO: Phyllis NOWELL Tel (416) 499-9348
VANCOUVER: Donna FOX Tel (604) 688-5914

connu une hausse : Hull

G 0.7 %), Halifax (+ 0.5 %)
Québec (+ 0,4%).

AHHCY
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D'ici à deux semaines

Développementrésidentiel de Montréal
appels de propositions aux constructeurs
B_ Ville de Montréal

vient de mettre sur pied un
programme de développe-
ment résidentiel dont 1'ob-
Jectif est de stimuler la cons-
truction de logements à prix
accessibles.
D'ici deux semaines, la

Ville offrira aux construc-
teurs et promoteurs les pre-
miers d'une série de terrains
de sa réserve foncière par
voie d'appel de propositions
dans les journaux. Les meil-
leurs proposants obtiendront

 

e Une chambre

luxueuse

Petit déjeuner

continental

+ Journal du matin

« Usage des

Installations sportives
ultra-modemes

* Enveloppe surprise
au départ

et d'autres

avantagesreliés au

programme

Tél. 

les terrains à des prix et con-
ditions de vente avantageux.
Voici les principaux critè-

res de sélection des projets:
intégration au milieu, qualité
architecturale des bâtiments,
caractéristiques fonction-
nelles des logements, acces-
sibilité à des clientèles va-
riées.
« Notre but est de stimuler

la construction et favoriser
l'accession à la propriété »,
a souligné, en entrevue télé-
phonique, John Gardiner,

Le Holiday Inn Crowne Plaza : votre oasis affaires aucoeurdeMontréal

Bénéficiezdenotre programme corporatif
privilégié sans nuitées minimum.

 

S
MoüdoySr

CROWNE PLAZA

Réservations sans frais : 1-800-HOLIDAY
420, rue Sherbrooke Ouest, Montréal (Québec) H3A 1B4

: (514) 842-6111 « Fax : (514) 842-9381

président exécutif de la Ville
de Montréal.
M. Gardiner, égalemeni

responsable du développe-
ment économique et de l'ha-
bitation, souligne que les
projets les plus susceptibles
d'être choisis seront ceux qui
cadrent dans le programme
de la Ville Crédit-proprio et
dans le nouveau programme
du gouvernement provincial,
Mon taux, mon toit.
Les logements admissibles

à Crédit-proprio sont ceux

  

Jusqu'au 31 mars,
tout cela pour
Es

nuit

Occupation simple

 

dontle prix d'achat n'excède
pas 100 000 $, en excluant
le terrain, les infrastructures
municipales et la TPS.
La Ville offre aux ache-

teurs d’une première habita-
tion neuve qui répond à ces
exigunces un crédit de taxes
foncières de 5 000 $ sur cing
ans.
Tous les logements cons-

truits en 1991 de 150 000 $
ou moins (terrain compris)
de la Communauté urbaine

La

de Montréal sont admissi-
bles à Mon taux, mon toit.
Les acquéreurs d’une telle
propriété ont droit à la sub-
vention de 4,5 % du coût de
la maison ou au taux hypo-
thécaire de 8,5 % sur trois
ans.
En cédantdesterrains de sa

réserve, la Ville de Montréal
vise surtout le développe-
ment de logements multifa-
miliaux, à 70 %, qu'il s’a-
gisse d'immeubles locatifs

    

 

CAHIER
PÉCIAL SUR

 

SOYEZ PRÉSENT!
  MONTRÉAL: Normand BERGERON Tél.: (514) 842-6491

TORONTO: Phyllis NOWELL Tél. (416) 499-9348
VANCOUVER: Donna FOX Tél.: (604) 688-5914   
 

Vealllez m'envoyer_

DE VILL

ENFIN! le livre quel'on attendait

DE VILLE-MARIE À MONTRÉAL
350 ans d'histoire

Les 75 tableaux de BOURBONNAIS nous font
découvrirles trésors de la ville de Montréal,
ses églises, ses parcs, son merveilleux mont Royal.

Ajoutez de la richesse à votre patrimoine

Textes d'Emest Pallascio-Morin et de Marcel Brouillard

96 pages — 29,95 $

| exemplaire(s) du livre

E-MARIE A MONTREAL— 32,04 $ TPSincluse
Ajoutez 1,87 S pour frais de port ct manutention

Adresses votre chèque ou mandat-poste à
PUBLICATIONS TRANSCONTINENTAL INC.
40S, rue Saint-Jean, 9€ étage
Montréal (Québec) H2Y 384
l’our commande par carte de crédit :

  

Tél, (814) 284-0339
1-800-361-5479

Disponible €en librairie CDitfulivre)  
___ Province LS Ce

CodePostal: _ Tél:

Chèqueou mandat-paste ee
Carte de crédit: Vixi

Numéro de carte

Signature :

MasterCard AmExpress

expiration 

|

ou de condominiums. Les
maisons unifamiliales acca-
pareront la deuxième part du
gâteau, avec 23 %, etle reste
ira en duplex et triplex.
Cette première phase repré-

sente un potentiel de déve-
loppement de 1 002 unités
de logements.
Une part d’environ 25 %

de la construction résiden-
tielle prévue par ce pro-
gramme devrait être réalisée
dans l'arrondissement Ville-
Marie et plus de 35 % dans
celui de Rivière-des-Prairies-
Pointe-aux-Trembles.
Les personnes intéressées

peuvent recevoir directement
les avis d'appel de proposi-
tions en s'inscrivant auprès
du Module de I habitation du
Service de l’habitation et
du développement urbain
au 276, rue Saint-Jacques
Ouest, 2° étage, Montréal
H2Y 1N3 ou en téléphonant
au (514) 872-6063.

Paul Legault
devient P.d.g.
du Maitre
courtier

HF" aul Legault. ex-
président du Permanent, à
été nommé président-
directeur général de la mai-
son de courtage du Trust
Général, qui vient d'être ac-
quise par la Corporation
MFQ,une société de porte-
feuille du Groupe mutuelle
des fonctionnaires du Qué-
bec.
 

VOTRE CONFÉRENCIER

M. Gérard Landry
Directeur général
régional de catalogue-Quebec
Sears Canada Inc

 

PETIT DÉJEUNER-CAUSERIE
Les catalogues: un avenir

prometteur en marketing direct.

 

CETTE CONFÉRENCE AURA LIEU À
l'hôtel Holiday Inn-Crowne Plaza

Salon Ambassadeur
420, rue Sherbrooke Ouest, Montréal
Mardile 5 février 1991 de 8h00 à 9h30
Coût: 20$ membres / 30$ non-membres
Cartes Visa et Mastercard acceptées.

Pour réservations, veuillez communiquer au numéro
. Le nombre de placesétantlimité,

nous vous conseillons de réserver la vôtre sans tarder

Le conférencier traitera de la
rationalisation de la distri-
bution de catalogues Pour
maximiser la force du cata-
logueet pourbien cibler votre
clientèle en ce qui concerne
l'offre par catalogue au
Quebec

SOCIETE
QUEBECOISE DE
MARKETING
DIRECT   
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1 L'APCHQ dévoile les noms des gagnants du

e «

concours Domus

B_ ‘Association provin-
ciale des constructeurs
d’habitations du Québec
(APCHQ) a dévoilé récem-
ment les noms des gagnants
du concours Domus, édition
1990, qui couronne l'excel-
lence en matière d'habita-
tion.
Dans la catégorie Unité

d'habitation unifamiliale, les
Habitations du boisé d’en
haut s’est distinguée pour la
qualité de son projet Le Ven-
dôme.
Le Groupe Marzim a reçu

le trophée de la catégorie Dé-
veloppement résidentiel uni-
familial, pour son projet
l'Atlantide.
Pour les catégories Unité

d'habitation multifamiliale et
Développement résidentiel
mudtifamilial, ce sont les en-
treprises Les constructions

{ Anjy et le Groupe Dargis
qui ont remporté les hon-
neurs, pour leurs projets Les

trésors de l'Île et Les châ-
teaux de Casson.
En ce quia trait à la catégo-

rie Innovation dans les maté-
riaux, le produit Open Joist
2 000 Solives ajourées a valu
un trophée à Toitures Mau-
riciennes.
Deux entreprises sont arri-

vées ex acquo dans la nou-
velle catégorie Rénovation
résidentielle - Projet de I'an-
née. Il s’agit du Groupe I &
S pour son projet Le Samuel
de Champlain et Construc-
tions Snaf pour son projet
Avenue Chester, Ville Mont-
Royal.
La palme du Constructeur

de l'année va au Groupe 1 &
S, pour avoir conçu et mis en
vente un projet de construc-
tion d'unités de logements
répondant le plus adéquate-
ment aux exigences du mi-
lieu.
Enfin, le trophée de la per-

sonnalité de l’année dans

 

stagne

B= n 1990, le prix
moyen des maisons neuves
québécoises est demeuré
approximativement le
même que l'année précé-
dente, à 103 000 $, rap-
porte l'Association de la
construction du Québec.
L'enquête de l'ACQ ré-

vèle en outre que le prix
des condominiums est en
baisse de 10 % par rapport
à 1989, à 95 765 $.
La plus forte hausse du

prix moyen des maisons en
1990 est survenue dans le
Centre du Québec (26,8 %) 

Le prix des malsons neuves

alors que le Saguenay-Lac-
Saint-Jean accuse la plus
forte baisse (22 %). Lanau-
dière, Mauricie-Bois-
Francs et Brôme-Mis-
sisquoi-Shefford ont égale-
ment connu des perfor-
mances remarquables avec
des bonds respectifs de
14,6 %, 14 % et 6,7 %.
Quant aux condominiums

neufs, la baisse la plus sen-
sible a été enregistrée dans
la région de Québec
(16,6 %), tandis que les
Laurentides ont connu la
plus forte hausse, 5,3 %.

l'industrie de d'habitation re-
vient à Guy Pinard, journa-
liste à La Presse, pour sa sé-
rie d'articles sur l’histoire de
l’architecture et de l'habitat

Montréal.

FRANCE

AILLES

 

La Floride

est à Montréal!
80 degrés,

C'est la température moyenne
au Pacific International

(entreprise privée québécoise)
Votre passeport vers la grande vie au

bord de l'eau
De 45 000 $ à plus de 1 000 000 $

Passez nous voir à la Place Bonaventure
à Montréal du ler au 4 février 91

Si vous cherchez un condominium au bord de l'eau en Floride,
pensez à Pacific. Nous avons 7 projets différents, de Hallandole
à Miami Beach, et plus de 40 modèles d'aménagement intérieur,
à des prix variés. Ces projets de résidences de 1, 2, 3 ou 4
chambres comprennent service de gardien, stationnement avec
chasseur, piscines, gymnases pour messieurs et pour domes,
bains de vapeur, saunas, salles de massage et beaucoup plus
encore. Ne ratez pas cette occasion unique de voir la Floride au
Québec. Téléphonez dès maintenant pour recevoir vos laissez-
passer gratuits et notre brochure couleur de 10 pages. Vous
verrez comment Pacific vous facilite l'achat d'un condominium
en Floride grâce à son programme de financement spécial, ses
ensembles d'ameublement, son programme vol/achat et son
PROGRAMME D'ACHAT AU PAIR.

Téléphonez dès maintenant :305-531-1150
à frais virés 514-739-4711

dans la grande région de
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LES CAHIERS SPECIAUX

FARES
  

   
MTSXE70169):
L'INFORMATIQUE
ET FORMATION ET

   
  MONTREAL: Normand BERGERON Tél: (514) 842-6491

TORONTO: Phyllis NOWELL Tél.: (416) 499-9348  VANCOUVER: Donna FOX Tél.: (604) 688-5914    

LAstroAnalyse
Nousallons au fond

des choses.
Vous foncez

l'esprit tranquille.
A ey
    

  

 

»

 

 

Pour avoir l'esprit tranquille 1 taut pouveu compter
sur des gens qui pensent a long ferme es gens

de Teguipe Astro {sage d'un veritable commande
de la telecommunication. partatement entrame

pour analyser les besoms de votre entreprise antegrer
ies meilleurs elements offerts et tare en sorte

que votre personnel probite au mavimum des possibrites
de votre nouveau systeme telephonique

l'our l'equipe Astro. un bon systeme doit etre coma
en fonction des gens qui auront à sen servit

«est pourquoi nous en discutons meme avec ceux
qui auront à l'utiliser tour apres jour

De plus, un bon systemetelephonique dou pouver
sadapter tacilement a evolution de vos besos

ct de La technologie

Chaque composante doit étre choisie avec som
parmi ce que les fabriquants ottrent de mieux.

dans chaque categorie L'AstroAnalyse voit surtout a
ce que vous ne sovez pas tente par des solutions
cphemeres et coûteuses, solutions que caracterisent
certains de nos concurrents «mañes = 4 une Marque

en partcuher, et dont Fobjectivite est partois douteuse

l'AstroAndlvse, c'est en tait votre garantie d'avoir
le systeme qui correspond le mieux à vos besoins,

la solution long terme qui vous permettra
de toncer Fesprit tranquille. pendant des annees

Donc, pourquer courir seul le risque“

TÉLÉCOMMUNICATIONS
ASTRO
fepuns Pan

lelephone 1514) 341 1671
4 Telécopieur (514) 737 3740 
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il. plein hiver, allez-vous manquer

d'énergie par un froid sibérien? Les

opérations de votre entreprise où de votre

. . - rd °

institution seront-elles gelées lors d’une

panne”? Croisez-vous les doigts, nul ne

a? cent le dire Par © “qn ‘ a "4"”, otresaurait le dire. Eau contre,vous pouvez etre

A + .

sûr qu'avec le gaz naturel vous aurez droit :
“ ‘ a * A Ril ~

«un prix extremement competitif et très stable:

a un serviceininterrompu (la dernière panne date de 30 ans):
à des appareils sophistiqués qui vous aideront à économiser.

  |ahrptRAE,

 

Ne prenez aucune chance el

composez dès maintenant le 1 800

D6OT 1313. Un de nos représen-

tants vous expliquera comment

vous pouvez vous proléger contre

les coups du G
A az
‘ ” - -

14 Métropolitain

LA FORCE 54MERGIE

 

sort grâce au

gaz naturel.
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